
Quand on vous demandera où est la victoi­
re sur les vices de la terre, le remède à la dé­
cadence. le préservatif contre la mort, le res­
sort de tous les procréa, le principe de la 
sainteté, le levier de la perfection, vous pour- 
rea hardiment montrer le Christ et dire avec 
certitude : Ces secrets et ces forces ne sont 
qu'en Lui. avec Lui et par Lui.
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Pit ETRE DECEDE
MONTREAL, 20. — Ui?r est dé­

cédé. ;» 1 Hôtel-Dieu de Montréal, 
M. l'abbé Israel Lachapelle, ne a 
boston, le 25 septembre 1873. Il 
avait fait ses etudes à l’Assomp­
tion et au «rend Séminaire de 
Montreal. 11 avait été ordonne en 
1000, par Mgr Bruchési, profes­
seur a l’Assomption, il fut succes­
sivement vicaire à Contrecoeur, a 
Hochelaga, curé à Chambly Can­
ton et a Ste-Dorothée, et s'ôtait 
ictiio a Si-Nieolas d’Ahuntsic. li 
laisse trois frères et deux sseurs. 
Les funérailles auront lieu lundi 
matin a St-Nicolas.
TOURNEE APOSTOLIQUE

MONTEVIDEO. — (Sp.) - L'U- 
ruguay est la seule république 
sud-américaine qui n’a pas de po­
pulation indienne. Neanmoins le 
ministère des Pères Oblats de M. 
1. ressemble beaucoup à celui do 
Oblats dans les pays de missions. 
Dans la “Purisima”, le R. P. Al­
varo VEGA de la station Paso de 
los Toros vient de publier un 
rapport sur sa tournée apostolique 
au mois de décembre et de jan­
vier. 450 km dans un vieux "Ford” 
.ur des chemins impraticables, par 
un* chaleur suffocante. Ce; 
tournées s'imposent pour ne pas 
laisser les enfants nouveaux-nés 
sans baptême. Mais il y a aussi 
d'autres candidats: un jour le P. 
\ EGA a baptisé un jeune homme 
de 21 ans. puis 5 frères à 1» fois, 
le plus âgé a 16 ans.

Le résultat de son voyage de 
trois semaines: 102 baptêmes,
dont 15 adultes.

Une motion à cet effet sera présentée au Parlement par les 
membres catholiques de la Chcmbre des Communes.— 
Thomas More fut chancelier d'Angleterre et président 
de la Chambre.—Scs reliques sèment rendues aux ca­
tholiques.—Une lettre publiée dans le ‘'Church Times". 
—Une double canonisation.

LONDRES. — (Spénak i le fait que Thom.i. More, qu, est 
C'est au cours dci- ft-ics pascales un dos plu- grand.'- homme- ci p;. 
que le Souverain Pontife procla- tat rt mrisU ang ai.s, fut chMue- 
mera la canonisation des bienheu- lier d’Angleterre et c gaiement p.-é- 
réux Thomas More et Jean Fisher, sidenl (speaker) de la Chambre, 
mis à mort tous doux en haine de 11 avait été dé .gne pour co • lor- 
l'Egli.se et de la Papauté par le niôre charge en 1523. p:n D . ai - 
roi Henri VIII, qui consomma la dinaî WoLey, aioi^ ehaneclic; lui- 
séparation d’avec Rom, et provo- même.
qua l’avènement du p rot criant h- La canonisation du hirnliouicu:;
me en Grande-Bretagne P.loie provoque de curieusi rt

Do gi-andes réjouis an o .‘eli- sjmpathiijuos reaction dans 1 
gicuses sont organisées par los on- mund p/otostant.
Ihojiqucs anglais à cette ôccaaidn. C'est ainsi que l'organe anglo- 
Des fêtes et manifestations nom catholique. The Church Times, pu-

(( ,yyUn beau voyage 
au pays de France

C'est celui de l’Amitié française.— Sous les auspices det 
Universités canadiennes-françaises de Québec. Mont­
réal et Ottawa.— Départ de Québec le 24 juin.— Uni 
lettre de Mgr Camille P>oy.— Une invitation au public.

(Par Jean-Thomas PERRON)
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L’hon. Arthur SAUVE, ministre des Postes dans le cabinet Bennett, signant la convention du ser­
vice des Mandats entre la France et le Canada. — Debout, de gauche à droite : M. II. BEAU- 
LIEU. directeur des services administratifs au ministère dos Postes; M. E. ATWATER, surin­
tendant des finances; M. P.-L. BARON, secrétaire de la Légation française à Ottawa; S. Exe. 
Raymond BRUGKRE. ministre de France au Canada; M. II. DESSAINT, surintendant du servi­
ce des Mandats au ministère des Postes; M. Laurent BEAUDRY, du ministère des Affaires é- 
trangères, et M. P.-T. COOLICAN, sous-ministre intérimaire des Postes.

— —

U Académie française a fait
un choix qui Va déshonorée

Le mouvement perpétuel

breuscs suivront les cém 
Vatican. 11 est probable 
déborderont même le cadre 
lique, et que tant les pr a 
eux-mêmes que, en bcaucou 
droits, les autorités civile, 
vocieront d'une manière 
l’autre, à ces manifestation 

A Londres, les membres catho­
liques de la.Chambre des Commu­
nes sc sont réunis pour examinio 

! une motion qui sera ptvomr.p v. 
Parlement, à l'effet d'élcvei un 

■monument à Thomas More dans 
l'enreinte des Communes.

Cette proposition est basée sur

es du blie une lettre dan- 
i elles fait allu -ion au fait 
atho- TMonia Mort* se tri 
r,:»nts ment conservée dans 
d'en- ne église protestant! 
s'as- poursuit par la propt 

u r!c te :
"Ni 

ma bit 
part

que est
de

fut

à C 
qui

erait-cc pa: 
t rie bonne 
s autorités 

chef de ce g ran 
Thomas More, 

s la crypte de : 
'.mtorbéry. était 
entendent honu; 

(Suite .» la page

Et

un gt

r7T5 EST le 21 jui:i pv.•.-lui.:;
commencera le "Vo- 

l'Amitie françai.-e” 
rgamsé >ous les aur.pt- 

ces des Universités canadiennes- 
françaises de Québec (Laval, Mont 
real et Ottawa.) Le départ se fera 
de Québec, à bord du "LAFAYET­
TE”, de la Compagnie Générale 
Transatlantique (Ligne française), 
qui collabore avec l'Agence COOK 
dans l'organi-ation 
en France, au ' pays 
Nos lecteurs on' déjà au courant 
do l'itinéraire de ce voyage. Ils

. un

Il nous fait plaisir de publier 
une lettre que vient de nous adres- 

r Mgr Camille Roy. P A., V.G^ 
recteur de l'Université :
Université Laval 

Québec.
Cabinet du Recteur.

Monsieur,

t-Di

10. fie col.)

■>av
des pin; 
forts ai 
nombre)

que cet itinéraire 
s beaux qui aient 

public voyageur 
\s .sont déjà les 

s de renseignements et t 
révoir que ce voyage se 
inné du plua grand suci

I-cs universités de Quebec, du 
Montréal et d'Ottawa ont acoor- 
u'* leur patronage au voyage d’a 

’ ' oy mitié française qu’organise la Cwn- 
anr -trt's pugnie Général Transatlantique.

Ce voyage sera comme une visi­
te rendue par le Canada français 
à la visite que nous faisait la 
France, 1 an dernier, à l'occasion 

Aur-s;. du quatrième centenaire de l'ar* 
y u. ri. i-e de- J.tcqiU's Cartier à Gaspô, 

fa.-. : tic v .'-précité de sympathiei
1 co ■ le. 'li-, - -t dans l’ordre. Ces vo- 

(.Suite à la page 10. 6e col.)

W.K. Baldivin, ancien U

a été assassiné
Pierre L'Ermite” est 
fait Prélat domestique

Echo des récentes élections 
aux fauteuils de l'abbé Bré- 
mond, de Ls Barthou et de 
R. Poincaré.—L'Académie a 
300 ans et cela se voit.— 
Elle se désintéresse de la 
haute littérature et seule 
la politique l'échauffe. — 
Le point de vue catholique.

PARIS. — (Spéciale) -- La der­
nière.* élection ar* l'Académie fran­
çaise a suscité bien do-, commen­
taires dans la presse française, 
commentaires qui no sont pas tous 
a l’avantage de l’Académie, trois 
fuis centenaire. "Il est fâcheux, 
dit-on, que ce grand âge sc voit".

Il s'agissait de l’élection rie MM. 
A. Bellcssort, Cl. Farrère et .) 
Bainville aux fauteuils de l'abbé 

(le chanoine Brémond. de Ls Barthou et de 
Raymond Poincaré.

r-irUi x.i„„» “A l'heure ou l’on inaugurait ia
Clr5 Lr.^.r.rHft Statue de son fondateur. l'Acade­

mie française, écrit F' Erc nou­
velle", a tenu à marquer que la 
tante littérature Un est étrangère 
et que seule la politique l'échauf­
fe' . El le "Populaire" d'écrire 
"M. Paul Claudel, le grand poète 
catholique, n'a obtenu que 10 voix 
contre 15 à M Claude Farrère. 
L'Académie ne respecte meme pas 
U talent".

STOCKHOLM. — (C. Sp.) — A Orcbro. en Suède, rxisle une 
horloge qui n’a pas été remontée depuis novembre 1016 et qui con­
tinue cependant à fonctionner et a marquer l’Iieuro exacte. I.e .se­
cret de l’inventeur reside en sept boites de métal Influencées par 
les variations de la pression aiincsphcrique. Celle force infinitési­
male suffit à actionner un poids qui maintient le ressort.

A Baldwin’s Mill, près de Coaficook.—Le vol auraif été le mo* Le curé de Sf-Francois de Sales, à Paris, M. le chanoine Ed*
bile du crime.—Trouvé mourant derrière son comptoir. mond Loutil, est honoré par Rome Un grand écrivain.
—Il meurt sans parler—La police suit une piste et dé- Collaborateur a la ''Crou,, rie Paris depuis 45 ans Set
lient un jeune homme comme témoin.—Un incendie nombreux ouvrages sont bien connus au Canada

PIERRE 1.1.RM I I I
Edmond Loutil. curé de la pa­
roisse St-François de Sales, à

Domestique de 
Pape Pie XL

Sa Sainteté le

Une lettre 
de Son Exc. 

Mgr Forbes
L'archevêque d'Ottawa écrit au 

maire Nolan pour lui promet­
tre sa coopération a l’occasion 
des fêtes jubilaires du Roi Geor­
ges. — Une messe pontificale.

La réponse 
de Hitler à 
la Soc. d. N.

Le chancelier allemand la 
connaître aujourd'hui, a l'oc- 
rasinti de son 46èmr antliversai 
re de naissance. — Personne 
n'en rennait la teneure 
espoirs des Allemands.

Le St-Père 
préside les 
cérémonies

OTTAWA, 20 Son Excclkn- BERLIN, 20. 
ce. Monseigneur Forbes. Ians ino Jhtler. haïuelir; 
lettre qu'il adresse au maire No­
lan, promet au premier magistrat 
son entière coopération a l’occa­
sion des fêtes jubilaires du Roi 
Georges V.

"Je suis heureux, écrit Son Ex­
cellence, de vous apporter ma plus

UP) Adol 
et preside*]! 

d'Allemagne, est revenu a Borlir 
hi*.>:\ venant de Munich l e Fueh­
rer a rédigé le texte de la decla­
ration qu'il fera aujourd'hui, 
l'occasion de son 4Bénie anniv r 
s aire de naissance, et dans laquel­
le il répondra u îa condamnation 
de la politique de réapnement dLe public lettré n'est pas près de étroite coopération a 1 occasion de l'Allemagne par la Société de: 

venir. — ne disons nas de sa célébration locale des fetes ju- liionsrevenir, — ne disons pas de 
surprise, plus rien n'étonne, hé­
las ! mais de son idignation. 

Pour le point de vue catholique.

hilaires du Roi Georges V. Je por­
terai a l'attention de mes prêtres 
l’invitation que vous faites à nos

m

Au Vatican. — Le Jeudi-Saint et 
le Vendredi-Saint. — A la Cha­
pelle Six line. — Dans 1rs égli­
ses d; Rome. — La cérémonie 
ms 'trois heures". — Vieilles 
egli:,rs ouvertes au public.

CITE V ATI CANE. 20. tUF)
La .lajnLte le l'ape Pic XI a pré- 
. ;ov les ceremonies du Jeudi cl 

Vendredi Saints, au Vatican. 
I . c. remonte ne Jeudi s est dérou- 
I . dans la Chapelle Sixline. Le 
► «U ii-»Ti\ est rendu en cette 
i ifurc chapelb porté sur la Se- 
d.u geslaloiiu et escorté des Cur- 
uinaux présents a Rome.

C c>t aussi dans la chapelle Six- 
Ln qu'ont eut lieu 1< s ccrémo- 
i. nu Vendredi Saint auxquelles 

. apc a a -.-le, accompagne u..- 
lai'.mati x et d'* ; me mures de la 
cour papale.

Dan toute; les églises de Ho­
rn, comme dans celles du monde
• ut ici. de;- ceremonies imposantes
• ni r.-arque. jeudi et. vendredi,
I insiimlion fie la Sainte Eucha- 
lislte et 
Jti Croix

En plusieurs églises, une ccrc-

il a été excellemment formulé par choeurs de chant de participer a 
M. Georges Bidault, dans l'"Au- 
bc" Il écrivait ce qui uit:

"A M l’abbé Brémond. M. Rcl-
(Suite a la pane 10, 3e col.)

•y,
La pluie

KANSAS CITY, 20. (UP)
Des pluies torrentielles ont mit fin 
hier a la disette et abattu la tem­
pête de sable. La pluie a etc ge­
nerale dans tout 1 Etat, ce qui a 
causé une grande joie aux fer­
miers.

- .* - CollisionLa Semaine Sainte 
dans la métropole lu

MONTREAL. 20. !/"; églises
de MonLéal ont vu des foules im­
menses depuis jeudi matin defiier 
respectueusement devant le Saint- 
Sarrement d'abord, jeudi, puis de­
vant la relique de la vraie Croix, 
hier. A la cathédrale. 1rs cérémo­
nies du Jeudi et du Vendredi

ces fêtes et votre demande de foi- cette repon..i 
re sonner les cloches le G mai de 13 chancelier sau 
h. à 11 h. 5.”

Son Excellence invite en même 
temps le maire cl Mme Nolan à 
assister a la messe pontificale qui 
sera chanter le fl mai. en la basi­
lique. a î) h. 30 précises. Ce sera, 
dit Son Excellence, une messe 
d’actions de grâces pour les fa­
veurs obtenues durant le règne 
glorieux du Roi et de la Reine et 
une messe pour demander la ron 
tinuation de leur règne fructueux

Nations.
Personne, pas même les plu i; 

times du Fuehrer, ne connaît 
teneure de c-qic réponse Ix: pri 
pie allemand a hâte de connaît] 

espérant que 
i maintenir la d 

gnité de PAllemagne.
On d que Hitler déclarera m 

vertement que les anciens A’la 
s< sont rendus coupables, les [v 
miers. de violation du traité i 
Versailles en ne réalisant p. 
leurs promesses de désannemer* 

Certains disent que la répon: 
rie Hitler sera a s sec. conciliant 
dans la forme du moins.

H*

MONTREAL. 20. La police 
d-lient comme 'témoin utile”, un 
n irnmé Lucien Morin, 2fl an1*, de 
Barnston. à la suite d'un meur­
tre dont le mobile serait le vol. Co 
meurtre a été commis jeudi soir, 
a Baldwin's Mill.-, a 0 milles de 
Coaticook, et la victime est M. 
W.-K. Baldwin, ancien député li­
béra! du comté de Steantcad. qui 
a été trouvé mourant, derrière son 
comptoir, un sac de papier duns 
la bouche M. Baldwin, mourut 
avant l'arrivée du médecin et sans 
avoir pu prononcer un mot. Le 
tiroir de sa cais-e avait été vide et 

f,.r(l les file du téléphone coupés.
La police suivit une pi^ie qui 

menait du cote de Barnston et fi­
nalement détient Morin en atten- 

- Les dant l’enquête du Uoroner. ;, v a 
quelque, jours, un incendie mena­
ça les établissements que M Bal­
dwin dirigeait depuis la mort de 
son père On soupçonna un incen­
die criminel et le meurtre do jeu­
di vient confirmer cette théorie. 
Le meurt*-.- serait, au diu do la 
police, prémédite M Baldwin pro­
priétaire très riche des Cantons 
de l'Est avait siégé aux Commu 
ncs de 1917 à 1930 II était âgé do 
78 ans.

Il était directeur do plu .ours 
compagnies, particulièrement rie. 
compagnies d'utilité publique et 
minières. Les détectives de la Sû­
reté Provinciale sont revenus a 
Montréal avec leur détenu en at­
tendant que le Dr Fontaine ait 
terminé son travail et In police 
complète son enquête.

Boris enlève à l’armée le
contrôle du gouvernement

u
bânoine

l’an

XI.
SOFIA. 20 — (I P) — i,p 

roi BerR III cvt sorti \ icln- 
rioux do sa InUo avec 1rs mi­
litaires srtni-fasrLies dr Bul­
garie. En effet, il a nomme au 
poste de premier ministre un 
civil. Son rhois est tombe sur 
Andre Toscheff, 58 ans, écri­
vain el ancien diplomate. M. 
Toscheff fui ministre bulgare 
en Autriche et on Turquie 

Toscheff r^t considéré com­
me un "civil neutre", le type

Un curieux 
accident se 
produit hier

de chef que le roi Boris cher­
chait depuis la demission du 
cabinet du général l’etko Zla- 
teff. jeudi.

la* roi Boris aurait donné 
instructions a Toscheff de 
constituer un ruhinct qui 
comprendra cinq riviis et trois 
militaires seulement. Le ml 
entend faire disparaître le con­
trôle que l'armer exerçait de 
puis assez longtemps sur le 
gouvernement du pays.

Une tragédie, 
hier, au lac 
(Constance

Une femme en est victime Elle 
blesse a la Ugure tandis que 

le tramway écrasé une botte 
esiitenant 12 douzaines d'oeufs 
frais. \ Montréal.

Grande foule
à Jérusalem

Hausse de S25.

mûri, du Sauveur . sajntSt ont présidées par Son 
Excellence Mgr Deschamps, auxi­
liaire. qui présidera demain, Pâ-

BRIDL1NGTON, 20 (UP) 
jne motocyclette portant deux 
hommes est venue en collision, 
hier, avec un automobile dans le­
quel sc trouvait Amy Johnson Un 
des cyclistes a été tue et l’autre 
gravement blessé Avant do frap­
per l'auto d'Amy Mollison. la mo­
tocyclette avait donné contre une 
autre voiture.

En Chino

MONTREAL, 20. Tout coi 
me les universités de l'Ontari 
l’Université McGill a déridé 
hausser a l’automne de $25 la cou 
tribution dos étudiants Celle aug 
mentation ne sera eu vigueur qu 

pour les nouveaux inscrits.

JERUSALEM. 
Un nombre con 
ristes (un nom! 
est arrivé dans 
hier, pour assb 
lions de la fête

20. — (UP) — 
sidérable de tou- 
re record, dit-on) 
la Ville Sainte, 

1er aux cclébra- 
de Pâques. Prati- 

quémenî toutes les croyances sont 
représentées dans cotte foule ve­
nue ici pou prendre part aux ma­
nifestations qui se dérouleront par­
ticulièrement à la basilique du 
Saint-Sépulcre.

MONTRE/M 
Dorado. 50 am 
di, d'un 

D’apri 
nues, M 
trnniwaj 
rue Wit 
Osborne 
droit** une ca 
douzaines d'o 

Voyant ven 
s'empressa de 
le garde-mot'

20 • Mme Mary
a été victime jeu-

Deuv iiMMiincs perrirnt la vie. — 
Un troisième l'rchapiM* belle. — 
I n cadavre seulement e.st repê­
ché. — La police recherche une 
femme.

OTTAWA, 20 - La première
double tragédie de Tonde du prin­

•uneux accident temi pS, d ;.ms la région d’Otlawu, n
les in formation? obte- 1 coûtô la vie de Renr* Bélair, do

ie L.torado atl.cn Jait un lk*I Icvuc, et do George? White, de
dan s la zone rit:, rpf, jm p Mairch, i urr nu Lac Constance, àsor, au nord de la rue vingLune de milles à TouestElle tenait dans sa ma.n d’Ottawa

tout

vue

con
pou

ta

Duonie. appeler “trois heures", en ques, également.
souvenir ors trois heures que ,1e- 

. .’»'(' a passées sur la Croix, a été 
;• cr*lt bree solennellement, avec des 

chants appropriés et des sermons 
'^pour expliquer les “Sept paroles 
uvciu Christ.”

*É§S Plusieurs vieilles ogliyes romai- 
■aSnes, qui ne sont ouvertes qu’un.*

J iis Tan, ont été visitées par les 
'T.iidèles.

Les cérémonies les plus impo­
santes ont eu lieu à St-Pierre et à 
S t - J ea n - d e - L a t r a n

• — *--------

Bennett est parti
MONTREAL, 20. — Le premier 

istic du Canada, le Très Mon.; 
. :':4 F -B B-nnett, est passé par Mont-' 

I *a. jeudi soir en route pour 
jrÿw ; • York, où il s'embarquera sur
^ ' "Pari.*" pour T Angleterre. I ** 

5S.P •'■•mier ministre a seulement dit 
.r|(, ri! se sent d? mieux on mieux et 
|S( ompte bien se remettre à la bo- 

■m1- S,ie de* son retour.

Un message du 
Saint -Père au 

monde entier
CIT EVATÏCANE. 20. —

(UP) — Sa Sainteté le Pape 
Pic XI irradiera demain un 
message de paix et de bonne 
volonté dans le monde entier. 
La bénédiction apostolique, 
qui mettra fin aux imposan­
tes cérémonies de Pâques se­
ra irradiée par le poste du 
Vatican. Cette Irradiation sui­
vra celle de la messe pontifi­
cale, en la basilique St-Pier­
re.

Plus de 200.000 personnes 
seront réunies, demain, sur 
la Place St-Pierre, pour rece­
voir la hénédirtion que le 
Pape donnera "urbi et orbt", 
du balcon de Saint-Pierre.

SHANGHAI, 20 (I P. It 
intérêts chinois ont demande au 
gouvernement nationaliste d’impo­
ser un embargo sur les exporta­
tions d’argent qui augment, ni de- Une enquête 
puis quelque temps.
^ . OTTAWA, 203 arrestations M Cairns »

sous
w;
Ph

sse contenant 
ufs frais, 
r le tramway c 
courir, croyant c 

ur ne Tarait pr. 
n'arrêterait pas. Mnihc 
nt, elle 'emballa dan, 
oeufs et se heurta la f; 

te t. iment d'un < 
one Elle s'inflij: 
’ie à la régi 

presque tou 
mâchoire su péri.: 
’ tramway ocras 

<• d'oeuf-, 
promenaient r 

Tndaient la non 
115. ne sachant ri 
i amusaient bea 
Rourassa. féme 

p'»ria au .s-'c-on

la ba 
x de 
rge ^
* <*t KO
ts de 1 
iis qui 

Pitié la 
s cru fs 
Isor et d 
eurs pas;

• l./agent

ry Smith, de Westboro, 
des doux victimes,

«à leur sort Le chef < 
McCarthy, de la poli< 

comté de Carie!on, et le Dr 
Nelson, de Westboro, (Tinner 
partie de bonne heure.

agnon 
happé 
\s I’

jur

nt; i /* corps 
e mais o 
hc j»our .
f,a poli ci 

intai font 
pour 

3 an

Hôpital Gé

Un avion
- Le coroner 
:t hier, h. T

R. METZ. 20. 
tori tés franc;

(UPi - lx*.s au- 
se.s ont fait une en*

jiital général rue Water, une en- quête sui les rapports disant qu'­
un avion allemand avait survolé 
la région fortifié de la France 
L’avion aurait volé très bas puis 
aurait repr: la direction de TAI- 
lemagne.
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ve dépêche nous appre- 
snir. Trié at ion de .'-I lo 
Edmond Loutil, curé do 

■ St-I*rançois de Sales, a 
titre rie Prélat domesti- 
i Sainteté le Pap<‘ Pin

chanoine Loutil est
mieux eonm >u.- le nom de PIIxR- 
RE L’ERMITE.

Piei re l'Ermite est un de-, meii- 
leur.s écrivains de France et aus­
si un grand journalist.’. Nos lec­
teurs - m a même, depuis de trèa
nombreuses années, de lire les
chronique? hebdomadaires qu’il 
publie, chaque semaine, dans la 
"Croix" de Paris Scs livres sont 
au . très répand au Canada 
français.

Mgr Edmond Loutil est né le 17 
novembre 18(53 r»t il fut ordour.4 
prêtre en 1888. Il était chanoinn 
honoraire de Paris et de Bayonne.

Parmi ses ouvrages mcntionnoiH 
>. suivants, parmi les plus con­
nus rhez nous ; !>a grande amie, 
l’Emprise, Les deux mains, 1 Ascii 
moi ça. Iâ' soc, J .a brisure. Tou­
jours elle. Restez chez vous, et, 
pa: mi les plus récents. La vieilTs 
fille, Comment j'ai tue mon en­
fant 1 co dernier « été Adapté au 
cinéma), etc.

Mgr I.outil collabore â la "Croix'* 
de Paris dermis 45 ans.

Its leeteurr, d'* "L'Action C«- 
tnolique seront donc heurouiq 
d ipprendro que ie 5iBlnt-Pèrq( 
vient «ie Thonorer et lis nous per-* 
mettront de nous faire leur Inter-' 
pr''*»' pour offrir a Pierre l'Ermi­
te nos plus chaleureuses féllrita- 
tlons.

Le Dr A. Trudel 
est mort hier 

âge de 74 ans
O "TAWA, 20 — T/« eapilai»

v'.': t rie perdre Tun de ses profea- 
sionne'.s ’.es plu? hautement estl- 
n • dan a personne du Docteur 
Aimé Tnidei, epoux de Marie-Jo- 
seph Baillargé, survenue hier à 
t v»:rie*.* St-Charle?, è Tfig* de 74 

défunt suirrmibn. h une 
d** quatre mois environ.

• Trudel était né aux 
. ères II fit ses études 
ville natale et â Tuniver- 
al. df* Québec où il était 
en médecine. Il n'était a- 
que de 19 ans Peu d® 

venait, s’établir 
U il ba­
va mort, 
reti ait»

ans. Ix* 
maladie 

Le D 
Trois-R 
dans sa 
site Ln\

égion d
apitale

-Y--

nflf duéte au sujet de la mort lrag;que
V/Ill lui (U >3 (jc Germaine Beauchamp, âgée rie

MONTREAL. 20. M. N -B. 4 ans, enfant de M et Mme Wi:- 
Sehipper, voyageur do eommeiax*, frid Beauchamp d’Ottawa. La fil- 
a 1 emploi de la Compagnie Man- Jette s’est empoisonnée en m.an- 
kos Fur, de Toronto, marchands de une boule à mites qu'elle
fourrures. av;rt larsé sa voituu- .iva^ pns pour du bonbon, «*t > le PfOCCSSion 
dans 1 ouest de la ville le soir du ,uccomba a doux hcuicÿ cc matin

Il y aura moins 
de déménagements

11 avril, poui censtater plu tard 
la disparition de $2,738 de parures 
de cou qui s’y trouvaient.

Jeudi, rue St-Lan rent, près de, 
; l’avenue des Pins, le« detectives 
d’Outrcmont aperçurent l’auto 
suspect, firent mande.* aussitôt le.; 
détectives Alain et Bessette, et 
peu après ils ai ; ôtèrent trois hom­
mes: qui vena, nt y prendre place 
Ce sont Benjamin Wwiat. 29 ans. 
Jack Gold, 26 an; et George Da­
vis, 23

quelques instants après son arri­
vée Thôpital général rue Water.

Un succès
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B U E N OS- A Y H ES, 20. (UP) 
T ,e. Boliviens annoncent qu’ils 
remporté une victoire contre 
Paraguay à la suite de la cap 
ré, par les Paraguayens, de 
ville de Charagua, en Bolivie ; 
prement dite.

la

ANTICOLI. Pâlie. 20. - (UTM-
Dcs cérémonies pittoresqu s ont 
eu lieu. hier, en plusieu s Villa­
ges d'Italie. La plus importante 
s'vxt dérou'ét* a Antieoli <>i Ton 
a promené en procession un cor- gnit 64 297 
cueil symbolique suppose renfer­
mer les restes du Sauveur Le cer­
cueil étail porté par "douze apô­
tres" et la Vierge Marie, person­
nifiée par une villageoise, suivait 
le cortège.

JN'TREAL. 20. - Le, démé- 
r.ents dans le district de 
re.il se chiffreront par 55,600 

s le ree•‘nsement annuel que 
do terminer la Montreal 

, Heat and Power Consolida-

ninuPon dt 
r cent par 
l’an dernit

8,697 ou do ; 
rapport au 
r qui attel-

BE 
gouvi 
mon s 
anniv

.FAST, 2( (UP) - Le 
défendu toute ric- 
s TUIster. demain, 

i.v rébellion do

TV

Vienne veut 
une armée de 

80,000 hommes
ROME, 20. — (UP) - I.c 

vice-chancelier (TAutriche, le 
prince Ernest von Starhem- 
herg. a demandé tiicr au pre­
mier ministre .Mussolini, pour 
l’Autriche, la permission de 
constituer une armée de vo­
lontaires de 80.000 hommes. 
Le jeune honiinr d’Etat autri­
chien aurait aussi détlaré au 
Duce, au oours de son entre 
vue, qu'il a l’intention de ccn- 
server intacle sa Ilcimwehr 
fasciste.

L'entrevue ;i rtr priver, 
mais le vice-chancelier d'Vu- 
triche. dit-on. a declare a 
Mussolini «me 1.» Ilcimwehr 
restera la base de la nouvel­
le armée .uitrichienne.

dep
Trudel
environ

a sa
3 IIS*

La suggestion 
a été acceptée

'N’TREAL. 70 Me Pôpi- 
Mathicu n appris aux metn- 

,!•., ; -ri* dr* Avocats quo 1 »
a^e avait nccop- 
«•crele des Avo- 

c*s notes sténo- 
-* peuvent étr» 
en cas de mnla- 

ineapaciu* du sténographe

la suggestion du 
ts concernant 1 
aphiques. nui m 
i unites en Coi

O ea*. est Roum is en vertu de la
noiuvelIle loi aux mêmes règles que

stenographc était mort.
]r i r. it proposé* qu'un syndic du

Ba ITOilm soit nonrinié en pormanen-
ce et i•cmunéi*é i; ur le Barreau Le
pn pu* a au--* : fait rapport aux
inc res de Tenitrevuc avec Thon.
M Taschereau au .u jet du droi^
de*; a yoeats de comporaltre devant
Ici n mi osions.



PAGfc DEUX L ACTION CATHOLIQUE. QUEBEC. SAMEDI 20 AVRIL 1935

FiOgrammes de Samedi, 20 avril
WEAF — G60 K. WABC — 860 K. WJZ — 760

6 Oc—Orchestre Causerie Causerie.
4.15— l)rrhe*tre
b.JU—Nous elle» (liant Nouvelle*
».45—A ètr* annoncé cuant et orch. vausene
7.00—Causerie sketch* Orchestre
7.15—Variété» 44 Causerie*
7.30—Trio vocal. Concert 44
7.45—Sport 44 Chant
S 00—orriiestre * t chant. 1 Concert Roxy Trio
SIS “ “ 1 •• f ••
R.30—Chant et orchestre. 44 Variétés
8.45— Dram* M
9.00—Concert. Bonell Concert
9.15— »• *4 **
S..70—Al Jol.son. 'hant et orch. Musique l^ère
9.45— *4 **

IllOO— Mélodie*
10 15— 44 **
10.10—Orrhestre (liant A èire snnoncé
10 45— Mélodie* (i»rrlie*tre
11.00— )rche>.tre Orrhestre
11.15— *• 4*
Il 30— Orchefttr* Trcliestre
11.45— Orchestrt • rrheslre
lz co— •* Violon

------------ 1

Programmes de Dimanche, 21 avril
WKAF — (5*i0 K.

,00—Prnj do PAques 
IIS—

10 jo—Chont
11.10—i uni rrt Ho»*»
P. M

I7.30—rsuwrie 
1 oo—('ho* tir.
2.00— \ ètrr annnnr#
3 oo—A Hrr xnnontd 
<.00—S> mphome
5.00— s^rfnadc»
C,0<»—Hrurr cathollqM
• 15—
,.30—Variât#».
• «5—
7 00—Servir* lecret 
7.13

30—Chant 
7.43—Mualqu*
,00—Pro,, d’amateur».
• 15—
• 30— “
» 45— -
,00—Théâtre.
». 15—
,40—Revue musicale.
• 45—

10.00— Orchestre et rhan 
10.15—
10.70— •*
10.43— •’
11.00— Orrhettre
11 15—"
11..70—No"'*1'*»
11.45—tlrcheslre.
I j oo—on hritre.

\VAâit — K80 K.
Prou de PAquea

Nouvelles 
Pour let enfanta 
P M
sAr^nade*
Causerie
HAI.xlle*
Symphonie de N. T.

Orchestre et chant 
• ChMiit 
Musique 
4 hant 
Causerie 
Mélodie»

nro;ram m»
Causerie
Romance»

Mélodie»

Concert

Chant et orrhe*tre

Orchestre

Piano 
t aiiseile 
Nouv elle*
Orchestre

WJZ — 78Ü K.
Choeur rte VW v<*ix

Chant et orch. 
ISérénade*
|P M.
Svmphonle.
C'atiserle
Poésie.
Théâtre
Chant et orchestre 
Drame 
1 rto

Drame

Orchestre e‘ thant 

Comédie 

Concert

Chant et orch 
Chant et orch 
programme 
Drame

Chant 
t auverte.

Chant et piano 
Oreue 
Concert 
Orrhes» ce
Orrhestre et chant.

Programmes de Lundi, 22 avril
WEAfr — 660 K.

s.OO—ur. hestre 
h iv—nr-h'
4..10—Nouvrllei
. S.J---IJIrtlII.
7.00—Piano 
7.15—Drame 
; 30—Comédie 
7.45—Procramme 
% oo—orrn et chant 
K 15—
h 70—Chant.
pro—citant et orch
» 15—
o 3o—Orch. et chant 
«> 4 3—

10 no—orch. et quatuor 
1013—
in 30—Causerie 
10.45—
11 oo—orrhestre 
|t.15—Orgue.
11 30—Orrhestre 
1145—
1? co_orchestre

WABC
• .in>erie 
Duo 
concet t 
Drame 
Variété 
i heâtre

Causerie
Piano
Causerie
Revue
Lucretia
Chant *t

860 R.

Hori
n.i-hestre

{Chant et orch

Orchestre 
Chant et orch

Hrirtae
irrhrstre

Orchestre
Orchestre
Orchestre
Orchestre

•,V.ÏZ — 760 K.
Fanfare
Nouvelles 
I. Thomas
Oi'O
A être annoncé 
.ted Davis

Drame
\ être anncinré 
\ être annonce 
A être annoncé 

Chants 
Ménestrels 
Drame 
Drame
Chant et orrheetre 
Concert

Om*»*re
Orrhestre
Chant
Oichestre
Orchestre
Violon

LES PRINCIPAUX POSTES EMETTEURS
1 1 1

H. b. e. COLUMBIA J N. B. C.
ctstiosis ■a K Y STATIONS Mt b V STATIONS MS ■ Y

wear aaa a • «0 WABC 948 a •eo WJI . . . asa a TM
wo V ST* « 7*1 ; WPQ 272 « 1100 K O K â . . aos a •■•
WTIC raz ■ 1040 wsiet 47fl • *.«c wat . . . aoa • ••0
WTSM rso • 1070 W.'AS >32 4 1 290 WLW . . 42a a 700
WHO aïs • •S3 wcau r«o 3 1170 WHAM 200 T 11B0
WWJ S2» » • 20 WFB* S 1*10 W.** . ••• • 7B0
*rt s 1 trs a 1330 wowo 25» H 11*0 WENN •44 • • TO
WMO M4 * 7*0 WGBM 1S» 4 770 VA B 4 L 2*2 • 1080
K GW 489 S •to WO B 545 1 55 0 KWK . . . >22 1 1SS0
W«EN ais 1 *30 WN AC 24.7 n 1 210 OKOW • B* • ■40
wcac •«a a 1220 A r â O «8fl 7 • 50 WSSI . 4«i a «50
woo as* a 1000 WON 418 4 7.10 fl T W 2*8 • ion

Accordeur d’ORGUE
LOUIS JAL8ERT

20. CREMAZIE.S OOEBEO
10 années avec Casavant A f r*. 
tes SPECIALITE reconstruc­
tion. addition et montât:* d’or- 
(tues soufflerie d'orcues et d'har- 
monlums

r.viter I-* tlrsinpninlemenl»
Ff èrnnnnlver en ronflant
vo* repa rat Inns a un homme
du métier.

CYRILLE BUSSIERES
EPICIER

Bois de rhauff&ce et charbon 
CJrov et détail

Coin *t netnard _ J. - - M - 
et Montmasny TFI KH?/ 

Ql EBKC

HOPITAL des RADIOS
Cnrc

Appareils rfe P.atlins 
.Accessoires et Réparation»

GERARD PICARD. 
Mrcantrlen

177. Si-lean Tét : 2 2313

0. CHALIFOUR,
INC.

BOIS. MOULURES. PORTES 
CHASSIS. ETC.

COIN PRINCE-EDOUARD 
ET LALIBERTE.

QUEBEC

u U K c:
QUEBEC — 589 K. — 516 9 M.

SAMEDI. 21 AVRlt.

10 15 Pot-pourri musical 
KV.TfV—Opéra.».
20.45—Programme de chant.
I l.Oh—Proaramme de choix.
11.15— Chant.
11.30— Variétés.
1200—Tante Jeannette 
12 15—Emission commercial»
15 i'O—Variété»
12 45—Musique légère.

I 00—Musique varice.
1 15—Musique shi dîner.
1.30— Chanson».
145—Régal artiUlque.
2 00—Souhaita.
4 30—L’heure.
4 33—Cocktail nuttical
4 45—Musique.
5.70—Divertissement.*
3 45 -Autour de la Table
6.00— L'heure
toi—Miette» musicale*
6.05—Le passe-temp».
6 15—Chantons 
ti.30—L'heur*.
6 45—Chansonnette*.
7 0A—Programme de choüs.
7 15—Pot-pourrt musical
i ai.—i au>ci.v 

7 4V -Chant 
R 00—Orchestre
8.30— Drame
8.45— Chant.
B.OO—Dnrtsse
9.3i>--Mont a un* rds 

iO.OA—Orgue
10.30— Orvheatre
11 L’Heiii»
II 01—Le tepsrter.
11 15—0 Cenarla. fis cte» emtsslona

DIMANCHE 21 AVRIL

12 oo~ L'heure.
13 01—Péita aitittique 

1 00—Duettiste*
I 15—Orchestre
1 30—Nouveauté*
5 oo—L'heure.
2 ni—Cocktel music*’.
2.15— Cocktel music*.
.7 OO—Opéra
4.30— Fantaisies
4.45— Chansons d autrefois
5 i' :■ ..i* Caimuique
6 0O--Î.'heure
6.01— Causerie 
fi 15—Frivolité»
6 30—Chansonnette»
s 45—Pnur le* enfants
7 00—Opérette»
7 13—Pot-pourrt musira’
7 30—L'heure

sportive
7 45—I a Ronde en*» vtlne 
8.00*—Orchestr* de concert
8 30—Autour du monde
8 45—Chant
«. iri_ ,. re de l'air 
B 30— Romance» 

in oo—Ortrue.
10.30— Concert
10 45—Conceit
11 OO—L'heure
11 *>t ■ e reporter
11 15—Fin.

1.1 VDI, 22 AVRIL

a 30—L'heure
9 01 —Programme
9 13 pros, amme 
9 4V-Mélodies

10 on— Vartétr*:
10 15—Frivolité*
!l> 30—Entre trou*.
11 0A -Variétés 
Il 15 -Orchestre
11 30—Chanteurs 
1' 45—Diver*.
12.00— Variété*.
12 15— Programme 
lï.tio- Divertissement»
12 45—Musique du dînes-
1.00— Miettes musicale»

15~C)u»rt d'hevire du bonheur
1.30— Chanson
1 45 Rega- «rDstlque
2 0A- Souhaits 
4..TA—L'heure.
4 31—t’hoi air» ce* vtrogrammea
4 32—Pot-round musical.
5(V>—Dar.» J'intimllê.
5 15-Fanfare.
5 30—Thnrsonnette».
5 45 Lltomme aux réponse»
6 OO—L'heure.
6 05- .r''.|ino."«n».
6 IA—Variété»
6 3A—Orchestre
n 4ï—Programme
7 OO—Variété*.
7 15—f nansons.
7 .TA—T/heure
7.31 -Causerie sportive.
8 oo. SvmoV|onte*
8 3A—Programme
9.00— Soirée d'amateurs.
9 3A Darisse

10 OO—Chant
10.15— Revue
10 30—Orchettr*
11 oo—L’heure
11 01—Nouvelles 
11 15—Orchestre

rsdamet

cir concert, 
canadiens

- .J n e T* t—
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Notre magasin es! 
un de ces endroit;
où c'est un plais'r 
de magasiner

y ELLER

228, ST-JEAN
Tél. ; 2-1981

A.-J. POULIN.
Gérant

Heure Catholique de Québec
L* Chorale de l'Académie Saint-Jean-Baptiste, sous la direction 

du Révérend Frère Anselme, de» Ecoles Chrétiennes .est au programme 
de la trentième Heure Catholique de Québec, dimanche prochain, vingt- 
et-un avril, aux postes CHRC et CRCK de cinq heures à six heures 
de l'après-midi.

Les deux causeries seront faites par 91. I‘ahhé Paul-Emile Gosse­
lin. prefesseur de Philosophie an Séminaire de Québec.

Sujet : ' QUI TRIOMPHERA" ?
L’Heure Catholique de Montréal

Monsieur Arthur Letondal, Président d’honneur de la Schola Can- 
torum et organiste de la Cathédrale de Montréal, se fera entendre dans 
un récital d'orgue. I^e programme sera exécuté sur les grandes orgues 
de la Basilique.

Détail du programme :
1 Pièce héroïque César Franck

Offvrtoire pour le temps pascal Batiste
•T a) Méditation A. Mallly

b) Toccate ................................................ A. Mallly

AU MICROPHONE
La Symphonie de Québec

S.HOUDE.Enr
ASSURANCES t.ENERAI.ES

TOUJOURS EN AFFAIRES
EXPERIENCE DE 15 ANS—

Représentant:
The Great 7Vr»t Life A»». Co. 
The London Lamashlre. 
Quebec Etre A»» Cn.
La Frontenac.
M a wane vi Mutual In*. Co.

(1,Irene* 527)
251. ST-JOSEPH QUEBEC

Tél : Bureau 9892 
Ré». 4-5462

La Petite Symphonie (le Radlo-Cana- 
rta. 8 Québec, donnera son premier 
concert le dimaenh* soir. 28. Le nou­
vel orchestre se composera d'une tren­
taine d'instrumentiste* que dirigeront 
alternativement M. Robert Talbot et 
le capitaine Charles O’Neil.

I n mot d'expi c olon au sujet d* la 
■‘petite symphonie''. Celle-ci utilise tou» 
le» élément* ron*tituUfs d'un onhev- 
tre complet, c'est-â-dtie que le* grou­
pe* d'instrument.» d’usage rUkslque y 
*ont représentés. — corde», bo’s, cui­
vre* et Instrument» 9 r*rru*»lon di­
recte. — mats no va pas plu* lo n. Ce 
serait une grave erreur, en effet, de 
penser que la puissance «onore d'un 
orrhestre est en raj*on direct* du nom­
bre de ses Instruments. D a'lleurs. les 
grandes stations de T. S F. *>n t!cn- 
nmit presque toujours aujourd'hui a la 
"petite svmphon e" dont l'effet au 
point de rue des timbres, de la cou­
leur. dr la parure orchestrale est tou­
jours heureux. L’Interprétation des 
oeuvres classique», comme celles de 
Bach, de Beethoven, de Wagner, etc 
devient 5 la radio, grâce aux effort» 
conjugés des chef* et des te«-bnlr en- 
d'une réelle valeur artistique. H est 
*tn»l parfot» difficile rte percevo’r a 
l'oreille la différence qui existe entre 
une symphonie composée d'un nom­
bre Imposant d'instrumentistes et celle 
qui «’en tient strictement aux Instrue 
ment.» essentiels.

SAMEDI
POUR LA PAIX— Utnn cardinaux 

diront que'.ques mota eiv faveur de la 
paix universelle, aujourd’hui, de 12 h 
43 à 1 h 45 p m par l'Intermédiaire de 
WABC Ce sont ? F. le cardinal O 
Connell archevêque de Boston. S F 
te Cardinal MacRorv. archevêque d'Ai 
maeh. Irlande: S F. 'e cardinal Ver­
dier. archevêque de Paris. S F le car- 
dtna' Innlt/er. archevêque de Vienne, 
un cinquième qui remplacera S E le 
cardinal Leme da Sllvlera qui sera sur 

i un transatlantique samedi prochain
Un choeur de soixante voix féminine.* 

le Choeur de ’’Fcole Pie X du Collè­
ge du Sacré-Coeur de New-York, exé­
cutera un programme de musique rc- 

I Ifgleuse
Introït Da pacem: Kyne: Orbis fac­

tor. de a Messe pour la Paix, Puen 
Hebraeorum de Palestrina, Vlctlmae 
Pa-scha'ii: Recordare fOffertoire. Messe 
de Notre-Dame i. Reglna C'oe'.l 'An'i- 
nljon- -Messe de Notre-Dame). Achille 
Rraters accordp.»»uera A l'orgue

CORDE* FT t HAN'T. Oenia Fo-
narlova soprano, et un trio A cordes se 
feront entendre. A 12 h 15. p m. .» 
WJZ

"Rencontre' 'de Faure "F.tol> d-
Nord" de CJUnka. "Tambourin", d* 
Gos.sea ; "Chanson du soir", de Fd- 

• wards
MUSIQUE. — Trio Instrumental, de 

Philadelphie, ce aolr. A 7 heure* A 
WJZ.

RONKLLI — Richard Bnnelli. ca- 
rvton de concert *e fera entendre ce 
soir de 9 h A 9 h 3b. A WABC P ô-
gramme

Largo', d» Haendel (BoneUt). 1. vtr 
mexicain "lui Paloma" iBonCi il;

qaudiose BROUSSEAU
* Fil, I.imltéî

Entrepreneurs 
en travaux de
Plomberie 
Chauffage
Electricité 
et couvertures 
de tou» genre». 

Plu* de 30 an* d'expérience A 
votre service
Equipement des plus modernes 
rontr.’.lé par des experts

10. FLEURIE TEL. : 2 3613

Demandes toujours Iti 
Pâtisseries de

JOS. VAILLANCOURT
358. St-Josepb _ Tél. : S-3008

"Cours. Marte. Cours ", de David Gulon 
iBoneill); Vient à la Belle", de Mar­
tin (Bonelll.i; Un programme ne mu­
sique légère sera aussi execute par 
!'orehe«tie d’André Koatelanctr

CHOF.UR. —Un groupe vocal de gar- 
çona. sou.» la direction du R K. Finn. A 
WF AF A 9 h. 30 pm

La Messe d? Sainte Cécile iT.e Sanc- 
tusi. de Gounod: 1^> Sermon de Pâ­
ques des Oiseaux, composition du R 
P. Finn.

SYMPHONIE. Ce soir, a WABC 
de II h. 30 p.m. A 12. nous entendrons 
"orchestre symphonique de Clf*e:uiiü 
sou* la direction d'Arthur Rod/.tn.skl 
ainsi quTin choeur de plusieurs voix 
dans la fameuse cantate de Stainer 
Namte Marle-Magdolelne ".

DIMANCHE
LE PAPE — Sa Sainteté le Pane 

Pt* XI adressera la parole à toutes les 
nations, le dimanche 21. de B h 3o A . 
h. a.m. Ce aéra son mes .açe de PA- , 
que» annuel Suivra, de 7 h â 7 h. .70 
un programme de musique sacrée oa: 
un choeur de plusieurs voix WABC et ' 
CRAC

500 VOIX — Un choeur de 50b voix : 
masculines dimanche matin. AB'- â 

sou» la direction d'OrvIll* BeU- 
tad

\ ARIETE5. — Au programme Di­
manche matin cher Tante Suzanne â 
WABC. de P h â !b b. a m nous en­
tendrons un orchestre et Paul Keast 
baryton dans Harmonies d» Pâques 
de Lake: "Lève-toi O So'ejV île Day 
iKeast): Les Rameaux, de Fau-e P-e- 
mier baiser du printemps iKeasti: Nar­
cisse de Nevln. Ave Maria, cl* Gounod 
(Keast). The Lost Chord (Keastl Pa­
rade de Pâque* de Berlin. La chanson 
du printemps rie Mendelssohn; Lle- 
hesfreud.

JERUSALEM. Un* émis*ion in­
ternationale nous parviendra de Jeru­
salem. le dimanche de Pâques, ao 11 h 
15 â 11 h 3b a.m.. par l'entremise de 
WABC et CKAC.

BEI LE MUSIQUE. L'orrhestre B<- 
lalalka sous Ta direction d'Alexandei 
Ktrlloff et Genla Fonartova. soprano 
dimanche matin. A 11 h. .70. â WJZ. 
Programme

Polonaise Novakovsky; le duo d" Eu 
gène Onegin”. de Tschalkowsky 
Chansons de buveurs de Z.am (orches­
tre); "Ayer pitié d** mol”, 'solo nai 
Genla Fonartova t. "Bouleau”, de Prl-

JOUEZ GAGNEZ DE 
la ai L'ARGENT 

GUITARE ^ DANS VOS 
HAWAÏENNE \ SOIREES

srrttfNfZ A I0UFR
!• ruure tur*!*tin«. t>«T mr 

.*n-» C<r r* «worlet.
MAtbed* ftrlle. Kxstr.An» di 
plAm». etc. rini^rb» ril*-»r» 
t.»w»i*nr» fmirn!» OKaTI»
• •Fe t» munlAr» le»oo T»nae»
J» Mlemeou (»dl*«. Po* mil­
lier* <1* Jeune» *»r« et leine 
èlle*. ,1 rlStr.é» rertJtnmsodeul tK> 
tr* nr"!?* Inf^rTnei-toue. Err* 
re» ArjOCRD'Iin pour plu» d
deuil*.

Leçons privée A oo» *tu 
rtlo* Pour appolntement 
téléphonez 8363.
LE CONSER5ATOIRE DE 

Ml BIQl'F HAWAÏENNE 
•50. RUE ST-JOSEPH 

QUEDEC. P.Q.

vaîoff; Dans la fotêt. de Andrcef, Je! 
vous attends, de Prtgojr . Arrogant, de ' 
Stone (orchestre). Etoile du Nord. d< 
Gunka (r,olo par Mlle Fonariov», Kra-i 
coviack de Kirlloft (orchestre)

( HOEUR ET ORGUE. — Dimanche 
matin, de II h. 30 â 12 h. 15. program­
me d’oigue et de chant, au roseau Co­
lumbia. sous la direction d’Anthony- ! 
C. Lundc ci de Fratrk-W Asper.

"Jésus qui naquit humblement", de 
Pratt, (orchestre); "Rédempteur d'Is­
raël". de Phelps (choeur); "Jésus scu- 
'emènf. de Roteli (thoeufi; "Chef de 
! Armee d'Israël", de Rosslnl (choeur).
' Fapère.' en Dieu", de Packs (choeur);' 
"Calme comme la nuit", de Bohm 
(choeur» : Seigneur est mainte­
nant victorieux" de Mascagni (choeur) 
Hymne dit Pâques", (orgue.); "Chan- 

de Triomphe" (orgue); Rêvex". de 
Wagnet. "Schctro", dç Rousseau.

SYMPHONIE. Dlmanclie après- 
midi. de 7 h à 5 h concert par la So- 
dé'e philharmonique de New-York 
syu* la ritrectiun de Toscanini Des 
ti'-iivres de Wagner sont nu program­
me

Le Préhide d" "Lohengrin"; L’inlro- 
duction du troisième acte de ce même 
opé^, La Morte de Siegfried et la Mu­
sique funèbre de "Goetterdammerlng". 
L'ouverture de "Die Melstemlnger". I.r 
Prelurc de "Parsifal"; I.« Prélude et 
lo Finale d»* Tristan et Isolde".

FOf Kl.ORF. — !,c quatuor ries A- 
louettea nul dirige M Oscar O'Brten 
chantera A son eoncert du dimanche. 21 
de r h 30 â fl b 45. une oeuvre de M 
Alfred Lamoureux. C^ sera une pre­
mière A la radio. Cette oeuvre a pour i 
titre '1* Chant du Trappeur"; ’«s pa- 
!-ol«s sont d'Octavp Crémazte Nas fol- 
klofriste* chanteront également "Na- 
vette ' O'Hara-'Gautleri "Avec son ai­
guille .Gautier), “La Rose Blanche"
( O'Brien j.

RADIO-REPORTAGE. - M. ^1^*1 
Gagnon. chronUiuaur Parlememaiie »»>' 
"Devoir fcia la chronique d#» «ju 
divers de la semaine â Radlo-Canacia, 
le dimanche. 21. â fl h 45. . ..nnJ, 

OPERETTE. — T,es artistes d 
nette de Radio-Canada chanteront de* 
fi agments du "Barbier rtejSe_v'l’° y 
Rossini, le dimanche. 21. de < h 
H heure*.

Cètte omission radiophonique est »< u. 
la direction de M J J Gagnler

CONCERT. — Dimanche aolr. a ‘ n- 
3b au programme "RécMals au Coin du 
Feu" A WFAF. non s-ntendrons Sigurd 
Nllssen. basse. Hardesty Johnson. - 
nor: et Graham McNamee. maître de 
cérémonies

"Hossnna" (Nllssen); Ave Marla_
(Johnson); l.a Première Prlbb^r,>^ 
iNilssenl: "Un Jour parlait .NLssen » 
"Thank God for a Garden w l Johnson i 

CONCERT — Ossip Gabrttowltsch. 
directeur d’orchestre symphonique, un 
Choeur de 4«0 voix; Kirsten Flagstad 
soprano du Metropolitan Opéra 
d’autres artlstfs se feront entendre, d - 
manche sotr. â H heures. A WJ/l

CONCERT. — Quatre soliste* un or­
chestre symphonique et un choeur, 
sous la direction de Vlctoi Kohn, pren­
dront part au programme Ford, diman­
che. 21. de 9 h à 10 h. p.m. A V\AB(
• : CKAC. , ,, , „

Lo sartistes invités, tmia du •'if1™" 
pntMan Opera, sont les suivant* , _ n 
Stueckgold. soprano Kiioue Ksthrvn 
Melsle. contralto; Nino Martini, tenm ; 
et EfIo Plnza. basse

L'ouverture de "Pâques russes de 
Nlèholss-Korsakoff torchewtrc'. A- 
rnus Del", de Bizet (Ntno Mr-tin»' 
Un extrait du "rucifiemtnf. de 5h 
Jiihn Stainer iChoyur et orguM. 
zo" d* Haendel (Nlno MartlnlU » > 
Ci Darem" du "Don Giovanni" de Mo- 
art i Mme StneckcnUl et Frlo Plnra); 

De* extraf* de "MarthaT. d* Flotov 
( orchestre i : "l.e Quatuor du Bonsoir

truite à la page 13. 6e colonne)

•■SRS-—-—

Consulta'tons: B a.m . A midi, et 2 â 5. 
Le so.1 r :

Lundi — Mercredi — 7‘endredl 
de 7 â 6 heure»

Dr Albert
JINCHEHJEAU

SPECIALISTE
YEUX-N'E/.-t.UIK.l -DHEILl ES

64. rue de L’ECLISE 
Tél. Bureau : 9226 Ré». : 2-4615

LA GALVANOPLASTIE
CANADIENNE, LTEE.

IlDORUR17. ET ARGENTE 
RE D’ORNEMENTS 
D'EGLISE

375. ST-.IL \ \ 
QUEBEC

Tél. : 
2-3759

Vnu> *f»-»oiii dSlà 4»mind4 â qu*l 
•ndroh pnu*r»ii j» m» f»lr» eemtruir» 
ce mtibi» au» t» détir» tant m*ti
Surtcut J «e •onfi»rc4

VOYEZ

E.-A. ROUSSEAU
L* Meubller

158, du Roi------Tél. : 4 43G6
et sorer assuré d’nrolr »atl>fa<-
t Ion.

Le sport du bon 
vieux temps

Une de« jouissances de nos 
ancêtres, c'était de fumer Cç 
bon tabac naturel qui se culti­
vait dans la vallée du Saint- 
Laurent. Aujourd'hui, cette 
saveur naturelle agréable en 
core meilleure qu’au tempi 
jadis—«'offre i vous sous $» 
meilleure forme dans l'Alouette 

le produit de la belle province 
de Québec.

Conjerivz 
/« Car/es
Gagnantes

LE TABAC A PIPE

ALOUETTE
est le choix des connaisseurs

l« Cle B. Houde Limitée—Québco

storage Fourrure 1
'j ——-.

Y\ ... m ....
A4 yftii e voûte mo
tjL DERNE o

le* MITE
/' j> n«» peuver

PT.ACEZ vos 
fourrures 

dans une 
MO- 

où. 
lS

. , peuvent
pénétrer, où 

Ê m clics sont as-
durées contre 

le FEU et le VOL.
STORAGE GRATIS 

aux reparations au-dc^us de

$10.00
pkofitf.t: des prix d fik

Pour rèpsr.t’on on achat

HENRI POITRAS
*0. nOM7F.AU TFL. : fi59l
(près de» Pères Franrlsramil

FONUF.F C.-EMILE MORISSETTE, Lté,
Importateur, de Cloche,

FNTREPRENEU R.S - GENERAUX
Porter' Gtidssi.i, Menu ; crie, Hm<;i Moulures

236. rue LATOURELLE. Tel. : 5023. 6971

Le Réfrigérateur
SPARTON
vous offre PLUS

de caractéristiques 
C’est pourquoi nous vous le 

recommandons.
HORLOGE ANTIGEL
Donne l'heure et déconeèl* automaliqueniont 
le réfrigérateur rhsqur matin Augmente 
l'effirarltê de U réfrlgératron tout en ré­
duisant son roût

BASRADOR —
Un* rotbelllr romtnode attarbée â U porte, 
pour les oeufs, fruits, beurre, etc.

VEOABIN —
Un réceptacle placé sou* le comparUment 
de réfrigération pour contenir le» légumes 
volumineux qui n'ont pus â êtry réfrigéré*

REVIVIFIEUR DE LEGUMES —
I n léccptarle en porcelaine pour conserver 
frais et humide le céleri, la laitue, le» épi­
nard». etc.

DETENTE DES MOULES A GLACE—
t onsUbie un levier sou» le* moule» à glace, 
permettant leur déplacement facile.

IIANDISHELF —
Une tablette pliante placée â l'intérieur de 
la porte, fre* nttlr lorsqu'on range ou dé­
place le» aliments dans le réfrigérateur

et l’éclairage intérieur, le contrftle A 19 
crans de la congélation, les tableurs typ. 
ruban, et nombre d'autres exclusivité*.

LF.S PRIX SPARTON VARIENT ENTRE

$189.00 et $359.00
>'. y a 20 million* d'usagers de PRODUITS 

SPARTON

Adresse Actuelle
371, ST-JOSEPH

Au
Premier

MAI

m L’HORLOGE “SPARTON” donne ..
•t «nlèvo U 
froid I
La Décongélatfar. est 
trop important» pour 
être l*J»»4e ao bJUard 
Alors, l'horlog* SPAR 
TON -rocenp* d. eèla 
automattqnemetiC . 
B'y nuuyjn» lamata,

\ PLUS ECONOMIQUE. A CAUSE DE LA 
IONDECONGELATION CONTROLEE PAR 

HORLOGE.

ST-JOSEPH I • _î±iL

TÉL:
9387

j Frnlllèton de I’"Action Catholique"

“La fiancét de Charies”
(par Flor Des Dunes»

.

No 5
* Ivlmond lieutcx de se -avoir attendu, charme de
rr* paroles maic encore un peu ctnti par . etrangete 
de l'accueil precedent retint un instant la main mi 
gnonne en dibant :

— Et vou5, ma cousine •
Ur/.ié!.,. acheva la voix niuMcaie au timbre 

un peu voilé
P'dmond raconta <011 admiration |jotir la 

dr% ('liêne:. admiration (|ui l’avatt fan presque 5 éga­
rer dans l'enclos, sa rencontre de tout à l'heure, et 
l'évanoui s sement du farfadet rose qu i! avait eiurewi

Lizzie sourit en disant :
— C’est Lilly sans doute. Nous sommes deux 

vT-urs. Lilly vient de finir ses études, et ainsi que 
vous venz si bien de le dire, c es? ie lutin 'le nos 
chêne-. Avec sa gaieté, scs dix-huit ans. elle a mis 
un regain de jeunesse, de vie dans ce coin de terre 
un peu isolé du reMc du monde.

« lui, mais cette solitude, comme e!l est r'-po- 
*3titc et calme, répondit Ldmond, et comme I on 
doit être heureux ici1 .

I Lizzie ne répondit pas tout de -uite. S"ii regard 
i troublant de tout a l’heure, se lit plus triste, et cher­
cha la mer que 1*011 apercevait entre une éclaircie des 

i arbres, et .01 P»ud de '-es vru\ une bruine humide 
'-’amassait, et ce fut d'une voix plu basse et qui 
tremblait un peu, qu elle répéta :

Oui. heureux! |*es|K*re que vous le serez, mon 
cousin, car vous allez vous reposer longtemps bien 
longVmps. n'est ce pas Mais aussi pourquoi
n êtes-vous pas venu plus tôt ' Papa vous a tant 

.attendu, et moi qui vous retient ici taudis que...
I tenez le voilà!... et aiouta-t elle dans un sourire 
encore un ih-u kmouillé. je crois qu'il amène \0t1e 
papillon rose de tout a l'heure

Kn effet Monsieur Rondval descendait le? mar 
che« du jierron, avec à son liras I.ilh a moitié cachée 

i derrière lui.
b'.dmond ' Ivlmond! enfin c'est toi! lu Mon­

sieur Rondval. les deux ntains tendue-, secouait celles 
d Edmond à les lui briser.

liens! que ie te présente tes cousines. \ enci 
I Ltllv, fo 1!. Lt *ji -i détournant, il déiuarqu-' le '•lu-

joli minois souriant, niais en e- moment rouvert 
d'une confusion charmante

< [Vi pétales accusateurs étoffaient encore la têt* 
blonde, penchée sur ' **paule de son p<*re. tandis 

I qu'une main frêle e? délicate tremblait dans cdlc 
i d’Edmond.

Klle ne voulait pas venir, continua Monsieur 
j Rondval. Il m'a fallu taire acte d'autorité pour 

vous amener cette petite sauvage. Je vous charge de 
; l’apprivoiser Edmond.

C'elui-ci - inclina en souriant, et .tvec un regard 
tout amiral. " Nous .'-crons bons ami«. je l'espère 
Lilly"...

Et - iif i ma chère l.i/zie. ajouta phi - gravement 
le père ému.

Nous avons déjà fait connaissance, papa, in- 
terr ompit Lizzie, ;tve< une certaine hâte, comme <0 
elle eut j>etir que son i-ére ne dit quelque chose de 
trop. Puis ( rintinua-i elle. >-1 tu le permets, nous 
allons conduire Edmoiifl a «a chambre. Il doit être 
fatigué, et il sera midi dans un instant, et vous 

i descendre/, diner avec nous, 11 est-ce pas Ivlmond?
( hii, oui, c'est (''.1. pilote le ma bonne Lizzie, 

i veille a ce qu’il ne manque de rien afin que nous 
puissions le garder longtemps. Et une main sur la 
nuque de sa tille, Mon irur Rondval avait Pair d’in­
terroger av ec anxiété, cette phvsionotnie mobile et 
inquiétante dans sa beauté en fleur.

Sur le perron Madame Rondval, dans sa eh ai se 
longue, arrêta encore Edmond, et lui dit avec un 

; aimable sourire; " Ici vous serez chez vous, mon 
1 jeune ami. PuL q.,un>i vnu<; .err/ la; d'admirer le- 
• merveille- df la ni' ’■ (jm vous entourent, il vuu.»

restera encore une malade à venir distraite par le 
récit de vos vovage-

Edmond heureux e? rharmé de Pamieil qu’on lui 
iat«ait. prit possession d'une chambre remplie de 

, confort e? d’aisance, et se promit de jouir le phis 
longtemps possible de- jours heureux et tranquilles 
que lui promettait son séjour au milieu de cette fa­
mille. qui lui -emblait si unie, sj heureuse

Il ouvrit une de'- fenêtres, et la splendide nature 
qui entourait la J'i/la vue (le si haut, ne perdait rien 

; (le sa sauvahr beauté, depuis le parterre fleuri, et ses 
allées sablées ou couraient eu ce moment Lilly et 
\mv. jusqu'à la cime noirâtre et mouvante dr« 

chênes, pailletée d'argent, au-delà de laquelle la mer 
s’apercevait avec s< i voiles Manche*.

L’n hymne pur et suave chantait au fond (le Pâme 
d'Edmond Mes voix printanières psalmodiaient don 

1 cernent la gaieté, le bonheur, l'amour. 1 ne image 
exquise, rayonnante, surgit tout a coup lumineuse 
planant au-dessus (le son rêve. Lizzie?... murmn- 

; ra le jeune homme dans un soupir étouffé. Le tin­
tement argentin d’une cloche le ht tressaillir. Il se 
rappela tout à coup qu’on l’attendait, et li descendit 
cn hâte, a la ^fiUr à manger, où il trouva tout le 
monde réuni.

V

l’ne vie nouvelle rommrnça dès lors pour Edmond.
Vie (le rejios entrmélée de pures jouissances, 

! jusque-là inconnue pour lui.
EiPv la rieuse, la charmante et gentille Lilly, lui 

1 avait su gré pr >.•( dwréivm.

Elle lui avait exprimé en <»ecret et si gentimer’ »*4 
! regrets pour «on espièglerie du premier jour.

Puis elle «’était faite son cicerone, et l’en traînait 
partout, dans les endroits les plus pittoresques, lei 

I plus délicieux, depuis le lac d argent, joyau splen­
dide. enchâssé «ur le« hauteurs, et où les frétillontes P 
truites ro«es, «e laissaient prendre avec tant de bonne j, 
volonté, jusqu'à la caverne cachée au flanc d'un j: 

j rocher moussu, au bord d’un torrent écumeux m b 
: précipitant en cascade grondante.

Puis les rxrur«ion« au large, fur le bran vacH 
Marte, et 1rs parties de toutes sortes que l’on jouait 1 

; à l ombre des chêne», ou «ur la pelouse du verger 
Mai» lor«qu il «entait le besoin de «e reposer, qui 

donr avait préparé, «nu» la charmille, le thé que l’on ;i 
prenait en causant ? qui donc avait mis «ous sa main 
le livre qu ff aimait, et où il «e serait peut être oublie 
des heures, «i Lilly n’était venue le tirer de là’ et 

1 qui donc encore, après le* belles promenades fur j 
mer, ou Lizzie n allait jamais elle. .. qui donc su 
retour avait illuminé la Villa, accueillait les excur- 

! Monnistcs avec un sourire, avait veillé avec soin à s 
préparation du rejxi» du soir, avait disposé avec |j 

: art la «aile à manger, ou le cristal poli, rivalisât 
, avec !es happes éblouissantes de blancheur?, . 

__________ _-A SUIVRE) __
mnmammmnKsmmÊÊKamimtmmmm
Pour meubles neats ou de se­
conde main
VOYEZ
US ENCHERES MARCEAU

1 10-12. St-J(wrph. T*l. : 5301
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Visite traditionnelle du 
cardinal aux prisonniers

Mgr l’Archmqut était accompagné de M. l’abbé Wilfrid Le­
mieux et de M. l’abbé Bruno Desroohors.-- Allocution do 
M. l’zbbé Dubé. aumônier do l'institution^—Réponse du 
cardinal.—-Chemin de la Croix.

A N.-D. DE Lk MERCI

Mort de Mme 
Hilaire Roy 

de Détroit
L* défunt? rtiit la bcllr-.s;.eur (11* 

Mf r Camille Roy. — Le Recteur 
p rt ce .noir pour Détroit avec 
M. l’abbe A. Roy.

A WOONSOCKKTT

Pour la deuxieme fois -m l'espa­
ce ci une couple de mois Mgr Ca­
mille Hoy. P.A.. V.G., le H. P. 
Roy, O.P.. M. l'abbé Alexandre 
R.y. curé de Saint-Henri, et M. 
! abbé Philéa- Roy, curé de Saint- 
Patrice de la Rivière-du-I.oup. 
sont plongés dans le deuil. Ils ont 
eu la douleur de perdre leur bel­
le-sœur, madame Hilaire Roy 
(Virginie Guimont). décédée Mc • 
matin fi Détroit. F.tat du Michigan. 
Madame Roy était âgoe de m any. 
Kilo a succombé à une maladie 
de quelques mo.s. L.e capitaine 
Hilaire Roy, son mari, l’avait pré­
cédé y dans ia tombe il y a une 
vingtaine d’années.

M. Edmond Roy. de Lévis, e-t 
aussi le beau-frere de la défunte.

Mgr Camille Roy et M l’abbé 
Alexandre Rny sont i>artis hier soir 
pour Détroit. Ils assisteront lundi 
matin aux funérailles de madame 
Hilaire Roy. D-> Détroit. Mgr le 
Recteur de l’Univer'ité I-aval >o 
rend, a notamment à WoonsOckett 
état du Rhode Island. Le 28, soit 
le dimanche de la Quasimodo, Mgr 
Roy donnera le sermon à la messe 
qui marqu-ra le 50e anniversaire 
:!e la fondation du couvent de Jé­
sus-Marie «à WoonscH-kctt. Il s.'ra 
3e retour à Québec le 29.

L’"Action Catholique” prie Mgr 
Roy. le R. P. Roy. MM. les abbés 
Roy, M. Edmond Roy, et les au­
bes membres d1 la famille, d’a- 
grécr l’expies ien de ses pro on­
des condoléances en ce deuil c;ui 
ies atteint si intimement.

----------»----------

Campagne contre 
le blasphème du 

26 mai au 2 juin
1/AR.soclation des Voyageurs 

de Ccwnmerce du <’anaia or­
ganise une grande campagne 
contre le blasphème, campa­
gne qui sera tenue dans la se­
maine du 26 mai au 2 juin pro­
chain.

Tous ceux qui désireraient 
accorder des annonces pour le 
supplément qui sera tanprtmr 
en cette circonstance, annon­
ce* devant paraître le 1er juin, 
devront s’adresser aux reli­
gieux et citoyens dont les 
noms suivent :

R. P. Roy, S.J., 14, rue Üau- 
phone; Lin.lien Rochette, 352. 
St-Va Hier; Placide Bcllevance. 
as St-lAwrence Hour .nids, 
édifice Banque Canadienne de 
Commerce; D.-E. Marceau, 3*. 
13e Rue. Llmoilou; Maurice 
Charland, Edi.lcc Whitehead 
A Turner, a s Robin IIo„d 
F.our .Mills; Andréa Poulin, 
515, rue St-Cyrille, Québec.

Les annonces publiées dans 
ce supplément sont vendues 
d'apres le tarif su vaut :

>2.00 — 2 pcs par 1
54.00 — 3 pes par 2ri
Sli.OU — 4 pes par 2Vî
510.00 — IVr pes par 4‘2
Ce supplement sera publie 

dans nv-tre journal du 1er ju n 
prochain.

i.«* journée du.Vendredi-Saint est 
une (1rs plus belles de l'année pour les 
prison,iitrs. lis reçoivent la visite tra- 
dd onuei.e dr 1 autorité religieuse qui 
les encoùi ag? de ses paroles récon­
fortantes.

Nier. Monseigneur i'A relie \ tquç 
continué cette louable tradition. Il ar- 
M'.i a ia Frison de- liomnie« vers les 
dtniv luure?. en compagnie de MM 
le- abbés Wilfrid Lemeux et Bruno 
Nesrochers et de M. \nnan J Corri 
veau, ?on canierier.

Muu.seig icur l’Arciicveque tut reçu 
l»ar M. l’aumônier Rrnest Dubé. ie 
-licrit. I honorable l.anierrc, !e gou- 
’.e.-neur. M. Jean-Baptiste Carbon 
UCau.

\ la rliüpf'U* i! y ru! tout d'abord 
souhaits de bien venue à Son Km: 
nerve, par M. l'aumônier.

I .n rêjHiu»e. Monseigivur ' \rrlic 
vrjue âpre a avoir remervr M. l'abbé 
I f ]!> ■ jwiur *e> bonnes paroles, par!; 
aiiN prisonniers de l’airour de Votre 
Seigneur Jésus-Christ pour tous e* 
leur recommanda de sr tourner ver- 
I "• -si! iiK/tn*.iH où tout le m "de 
semh'ait le-, abandonne-. 11 leur .aj, 
pela a parole de Jésus ( lu 1st en c-oA 
.ni Lui \irron : " Xujoitrd’hui mênir 
fi seras avec mr>i en I’aradis". et >..r 
*,t manda d av*(iir emiiran, e que'lc 
9été leur \ ie p;,-,er I.e Cardinal 
ie'icita atis-i !e- (jftieiers et les (*»ar 
<les pour le beau Crucifix 
avaient acheté rt rju'ils !n; 
daieiit de bénir.

A • de la bénédetio: :i 
Crucifix. !e R. Père l.amhert. t 
R adressa la parole eu anglais 
prisonniers.

La cérémonie se clôtura t>ar 
daation du Chemin de la Croix 
M. l'abbé Wilfrid Lemieux.

Le là. 'e Cardinal sc rendit au Rr 
luge Nutre-Dame de la Merci (pri­
son «le- femmes i. Client n C.oniin. n\ 
tontpagnie de MM. le* abbé. Krnest 
Intlx- et Bruno Dejrocher*. «lu shérif 
'him. I^spierre, du gouverneur, M.
J Rte Carboiuican. et de M. Armand 
Corri veau.
, -Après quelques mots de bienvenue à 

Sou tïminrnce t«r M. l’abbe K.rnest 
Nul)''. Monseigneur l'Archevcque
adressa !a parnir aux prv..ttjtiéres 11 
leur parla du Mystère de la Croix rt 
d- 'huritaristie. le. exliortant a com- 
ttvn e' -onvont rt à mener une vie qui 
-on. en conformité avec te. pré,entes 
«le l’Kvsuteile. Scant de quitter Mou 
-e gnetr î’Archevêque re-,ront-a !e. 
Relig ruscî du Ron Pa-te-.i: au pjr 
loir.

L’honorable sénateur Lucien Mo 
rand avait m:' .on a-jt , a !a dr'josi 
tiou «le Son Eminence pour la r!-

2 sous le numéro
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7 enfants
brûlés vifs 
h St-Emile

Une attaque des 
bandits chinois

M. Maurice L. DUPLESSIS, chef 
du parti conservateur provincial, 
célèbre aujourd’hui son 45è an­
niversaire de naissance.

Sept jeunes enfants ont ete brûles vifs a bonne heure ce matin 
quand une maison qu’ils occupaient seuls dans le rang St-Romaln, à 
St-Emile, comté de Québec, lires de Loretteville, a été détruite par 
les flammes.

Les victimes uni ont perdu la vie au cours de la plus terrible héca­
tombe enregistrée ici en ces dernières années sont Uns des enfants de 
M. Philippe Renaud, employé de la maison Maglolrc Cauchon. de Quc- 
bec. I«eur mère était retenue en ville sur un lit d’hôpital, et comme leur 
père était aux côtés de son épouse a l’heure de l’hécatombe, ils étaient 
seuls dans cette maison.

Des voeux 
au chef de 

la gauche
A l'occasion du lâèmr anniversai­

re de sa naissance. — Député 
des Trois-Rivieres depuis 1927. 
— Chef depuis 1933.

DEMONSTRATION

qu’il»
ilejtian

SS

pre-
par

T*

Réparations 
aux édifices 

de la ville

M Maurice-L Duplessis, chcl 
du parti conservateur provincial 
et de la loyale opposition de Sa 
Majesté, compte quarante-cinq ans 
aujourd'hui Fils au juge N.-L. Du­
plessis et de dame Berthe Gcnost, 
des Trois-Rivières, il est né en-ef­
fet le 20 avril 1890. Le Guide par­
lementaire dit de lui: '•Célibatai­
re”. Rien n’indique encore que M 
Duplessis doive convoler bientôt. 
Il semble avoir épousé exclusive­
ment la cause politique qu’il dé­
fend, avec un- belle vigueur, on 
est unanime à le concéder.

L'oppoxition est moins nombreu­
se que jamais à l'Assemblée legis­
lative: elle ne compte qu<* huit 
membres oltieiels, mais cela ne 
l'empêche pas de batailler ferme. 
Il faut dire qu'une grande partie 
du travail échoit au chef.»

M. Maurice Duplessis est député 
d«^s Trots-Rivières depuis 192, Il 
s'intitule libéral-conservateur. Ne 
lait il a. dans son comté, le sup­
port de gens de.- deux partis.

Si la députation n était pas en 
vacance aujourd'hui il y aurait 
probablement expression de com­
pliments a l'adresse du chef dr 
l’opposition (/honorable Alexan­
dre Taschereau ne serait pas le 
dernier à accomplir ce geste. Il 
rendrait ain?i la pareille au chef 
de la gauche

Le collègues conservateurs de 
M Duplessis ont pris de l'avance. 
Ils se sont réunis au café du Par­
lement vendredi dernier et ils ont 
présenté leurs voeux et un cadeau 
a leur chef

Nous nous joignons à ses nom­
breux amis et nous offrons à M. 
Duplessis nos souhaits de bonne 
fête G O

Voici le bilan de cette hécato mbc :
MORTS :

André Renaud. 13 ans,
Jacqueline Renaud,
Henri-Paul Renaud.
Roger Rmaud.
Jean-Marie Renaud,

Mac-Antoine.
Glsclr,

Monique, «a p.us jeune dr la lainillr, était rester m viltr riiez (1rs 
parents, sa grand'mèrc, madame F. Renaud, rue Fleurie. ( 'est la seu­
le dr toits les enfants dr M. et madame Philippe Renaud qui n'a pas 
trouvé la mort en rrtte dramatique rirronstance.

I^s victimes occupaient depuis liirr après-midi seulement crttr 
ma’son du rang dr St-Romain que leurs parents venaient dr Puer 
d’un citoyen dr rrtte localité. ( ommr leur mère était rclrntic par la 
maladie dans un hôpital de Quebec, et qtir leur perr devait \a«iurr a 
cerlaines affaires urgentes, ils passèrent la nuit seuls dans rrtte pro­
priété. A bonne heure ce matin, à l'heure ou tous les citoyens d- >t- 
Emile et de Loretteville avsistaint aux cérémonies du Samedi-Saint, 
en leur église paroissiale, les enfants voulurent chauffer le porte, et 
su ne sait par quelle megarde. il en résulta un désastreux in- 
eendle. En un clin d’oeil, cette maison faite - if.èrement de bo's était 
envahie par 1rs flammes, et les pauvre, prtits n’rurent aucune chance 
de fuir en voulant s’aider réciproquement. Ils furent brutes vifs dans 
re brasier ardent, et lorsque les premier- témoins de l’incendie acrou- 
rurrnl. la maison qui leur servait de tombeau flambait comme un 
château de cartes. On n'eût aucune chance dr sauver les petits fin*», 
rt petit a petit, vers huit heures re matin, on commençait a retirer 
1rs eadax res calcines d«»s ruines fumantes.

M. l'abbé Emile Bedard, curé de St-Emile. venait d'officier aux 
cérémonies du Samedi-Saint quand on vint le provenir de celte héca­
tombe. Avec un groupe de paroissiens, i! s'est rendu Immédiatement 
sur les lieux pour aider aux recherches entreprises dans le but de 
trouver tous les cadavrrs. et pour prévenir ensuite l«,s infortunés pa­
rents des victimes.

On croit que M. Philippe Renaud, père des »»ept intimes, age de 
ans. a péri avec tous ses enfants dans cette terible hécatombe. A 

neuf heures, cet avant-midi, toutes les recherches faites pour retracer 
en ville le père des victimes étaient restées infructueuses. Tout porte 
à croire qu'il a etc également brûle vif et en&eveli sous 1rs décombres 
de cette maison. Son automobile a rtc trouvée a quelques pieds du 
théâtre de l'incendie, ce qui permet de croire qu'il n'était pas en ville 
à ce inement.

Tous les cadavres des enfants ont ete trouvés dans le même coin 
de la maison, sous les ruines fumantes. Ia»s pauvres petits, affolé* 
par les flammes, ont peri en cherchant ensemble une bsuc pour r- 
rhapper a la mort.

Shanghai, 20. — (U. P.) — 
I.’n soulèvement des bandits et 
des rebelles communistes a 
mis en danger les vies et la 
propriété des missionnaires 
Ici hier soir. C'est le plus sé­
rieux soulèvement qui ait ja­
mais été signalé aux autori­
tés depuis 1927.

On comptait des centaines 
de femmes et d'enîants parmi 
les réfugies qui évacuèrent les 
divisions de l’intérieur devant 
le flot ennemi. Ees troupes du 
gouvernement auraient réussi, 
dit-on. à repousser les commu­
nistes dans la province de Sze­
chuan.

Los chefs des missions a 
Shanghai estiment qu'au moins 
lûft missionnaires canad eus. 
anglais et américains, sc trou­
vaient encore dans l intérieur 
de la contrée.

*

21 bills n’ont même pas 
subi la première lecture

Vingt autres attendent leur deuxième lecture.— Un certain 
nombre d’autres n’ont pas franchi le stage du comité 
plénier.— Deux ne sont pas encore au feuilleton.— Los 
motions sont encore nombreuses.

LOURDE TACHE POUR LES DEPUTES

Une vaste 
foule aux 

reposoirs

Pour avoir une idée du traiai' qu’il 
reste à faire à i’As-entblée législative, 
on tt’a qu’à jeter un coup d’oeil s-.ir 
le feuilleton. Aùim on constatera qtt il 
\ a vingt-et-un projets de lois qui 
n'ont pas encore subi leur premiere 
lecture. Ne plus vingt autre» projets 
attendent leur deuxieme lecture I n 
certain nombre d’autres n’ont pa» en 
>< e franchi le »tage du comité plé 
nier et de la troisième lecture

11 est bon «le remarquer qu« pamu 
e- projet» de loi auxquels on n’a pas 

encore touché, i! y a ceux «le t'élec 
‘.licite, de? hypothèques inopérantes, 
«lu papier-journal, de 'a taxe sur les 
ixiueiirs douces, des droit? sur le» suc­
cession.. etc. I! y a et autre pro.irt 
dont le Lut. as-tre ' on. e-t de loive: 
aux compagn es de gazoline !c ror 
trôle «le la vente de ce produit, l’ne

La “Snogo” 
coûte $10. 

de l’heure
La chargeuse automatique "HaJa*” 

coûte S6. — C’est ce que révéla 
lo rapport des ingénieur* do 1» 
Hté de Québec.

l’OCR LA NEIGE

Des milliers et des milliers d«’ fi­
dèles sont \enus s'agenouiller au 
pied «les reposoirs. — Spectacle 
émouvant.

I \ RESl ERECTION
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I/?s appareil* de type ’ snogo” 
utilises pour l enlévemcnt dt» la 
neige ont entraîné une dépense de 
S 10.00 de l’heure quand client ont 
été utilisé’'s dans U»s quartier* 
Montcalm «t Llmoilou. D'autre 
part, la chartreuse automatiqu* 
"Haiss” a fonctionné a raison d«» 
50.00 de l’heure, d'aprè.? d«»* chif­
fres insérés dans le rapport annuel 
des ingénieurs de la ville.

ün a souvent discuté a l'Hôtel- 
d'-Vi/e le coût de fonctionnement 
do ce,; appareil* modernes. Il en 
route donc exactement 510.00 de 
l'heure pour enlever la neige a 
l'aide d'"' tiogos' . mais les ingé­
nieurs ajoutent dans .«'tir rniyport 

- “Dan- le quartier Montcalm, 
le cuût du chargement avec le 
"snogo” • »•’ de 505 meilleur ma 
ehe (jtie lorsque la manoeuvre 
pour !•■ chargement e. t faite a l’ai- 
d« de pcll'-s mantiriles eulement

Mort de madame Les 7 dimanches

Réunion de la jeunesse
de Québee le vingt-six

peut
veau
l’app,

dont' }

arcnec

arésumer que !*» ronou- 
'etera pas seulement 

extérieure, les toilot- Alf • Hurfubise Jr\ leux.étne ?cr:e 
ci,rrr

tes. ; 1 aura atteint encore davan- bin comme jirèparation à la
tage. les âr i r>: avei • egret que •: ;j- • * fête de » un P.'itr- »,> feront de.

Le spoct;vie que donnait notre <»ppr:.« L mort dr Mrr.r \ i'rr 1 i !••• mart, à rOnitoirr fin Chemin Sto
ville le Jeu di-Saith était vraiment t'.lhi r -w-r f’irrmaii'r Kirotiai. : ntr.x 1 h JO
admi rable. Des milliers et des mil- , édé<- à Mon tréal. ’c 14 ronrv.i t. !'a .] 11 .V) . 4 •
lier* de pe rsonnes ont fait en t r gr de 44 an»
jour
plus

la xus 
udmir

âte des reposoin». Fait 
able encore l’on pou-

l'.llc L'-^r 
enfant s

. outre ton èîK) iv. » Feu Mme J. Boutin
vait ivoir p;firmi ceux qui Rusaient Mlle éUit 'a • >e ir dr M M y < I.- 4 m, ril 'Icrrd.c r. r5| -
ainsi les vi utes et s'agenouillaient 'a- Kirotiiu rt P I Kir- .le iosepli li tir \\ a : wirlx
inriist inctcrion' avec le commun ï\'anvick. r» jr Vfinr < Ri.i"' ' et:•- La «!éf IXIltf 1.4 îc ^ jv;> 1: p! .1
des fidèle Son Km inert ce le rar- dr Montré., pertr. dr: i.x rt \ î • IV •
(Suite «i i: • page 15. 4e colonne' Nos s:ncère? yvmpalJuf» Nos s y ÎHmil'r

a vrllI-» Jeunesse de QUfher tiendra une grande reunion, le tlî 
courant, sons les auspices du eeieh» fasanit de 1’ \.( ,!.( .

Au «ours de cette assemblée, on entendra I hon. C.-.t. Arcand, t|i- 
nistrr du Travail, qui donnera unr causerie sur un sujet d’artualité. 
D sera présenté par M. Jean-Louis Delisle, etudiant en droit, presi­
dent du errrle ( asniill

On profitera de l'occasion i>«)iir formuler a I hon Ministre les 
suggestions de TA.( pour corriger la situation constater par
l’enquête sur la Jeunesse. Samedi dernier

Elleg ont coûlé 517.443.24 l'an 
dernier. — $3.883.42 pour les 
postes de pompiers seulement. — 
A la halle St-Pierre.

■A*

Mort du sergent 
Eudore Bernard

Grand deuil pour la 
brigade des incendies

(îeauport aura des 
tètes mémorables

Sun Excellence Mgi G mer 
'lante, évêque auxiliaire de Qué- 
ee, ne rendra demain dans son 
ne i en ne paroisse de Beauport 
our présider les fêtes qui mar­
neront le 250e anniversaire do 
arrivée en celte localité du pre- 
tier curé, M l’abbé Etienne 
loullard. C'est en 1685 que M. 
abbé Bon Lard prit charge de la 
ouvelle paroisse.
Mgr Plante célébrera une mes- 

e piontificale au cours de la- 
uelle un sermon de circonstan- 
c sera prononcé par M. l'abbé 
:harles-Henri Paradis, proies- 
ïur au Séminaire de Quebec et 
niant de la paroisse.
Plusieurs notables assisteront à 

?s ,etts, entre autres, M C.-N. 
>orion, député du comté à l.i 
lhambre des Communes. M. .Al­
ert Chrétien, maire de la pa- 
oisae, et M. le curé Gnlarneau 
>nt les principaux organisateurs 
s la fête, qui se clôturera le soir 
ar une conférence de M. le cha- 
oine Chambcrland qui parlera 
e l’origine <ic la paroisse de 
Ieauport.

A l’Hôtel-Dieu

Les réparations aux bâtisses 
municipales dans toutes les divi­
sions de la ville ont coûté «à l’ad­
ministration une somme de $17 - 
443.24, d'après des chiffres compi­
les dans une section du rapport 
préparé par M. Edouard Hanv*!. 
mgénieur-en-chef de la ville, un 
document qui résume les activités 
de ce département pour l'année 
dernière.

Ce sont les réparations aux pos­
tes de pompiers qui ont entraîne 
la dépense la plus élevée dans ce 
tableau. »oit $3,883.42. Les bâtis­
ses de l’exposition viennent en­
suite avec un montant de $2.575.- 
88 Hôtei-d‘-Ville avec $2.339.15; 
l'Hôpital Civique avec $1,672.50: 
la Halle St-Pierre avec un mon­
tant de $1.630.40.

l e dernier montant ne couvre 
pas cependant les réparations qui 
devront être faite* à la Halle St- 
Pierre, et pour lesquelles La Le­
gislature a approuvé récemment 
un emprunt de 510.000.

Los ingénieurs énumèrent com­
me suit les réparations qui de- 
vnmt être faites à cet edifi«:e pu­
blie a même ia dite somme de 
$10,000 :

Reparations à une courbe d'af- 
faissement du toit.

Réparations aux planchers qui 
ne doix-ent porter que 50 livres 
par pied carré; tandis que les 
réunions publiques les chargent à 
125 livres.

Les escaliers intérieurs et exté­
rieurs doivent êtr- renouvelés.

La base des colonnes au rez- 
de-chaussée est endommagée for­
tement, et il faut les renforcir.

Les murs de pierre et de brique 
ont des joints vides en grande par­
tie. et il faut les remplir.

Le filage électrique est à refai­
re.

Certains petits centres de chauf­
fage sont des causes prochaines 
d'incendie, et il faudra les amé­
liorer.

Les ingénieurs signalent égale-, 
ment des réparations qui devront, 
être faites a la Halle Berthelot, et 
à l'Hôpital Civique.

Un vétéran de la police provin­
ciale est décédé, jeudi soir der­
nier, dans la personne du sergent 
Eudore Bernard, qui a succomb» 
aux suites d'une longue maladie 
à l'hôpital de l'Enfant-Jésus.

l>e regetté défunt était âgé de 
65 ans et 8 mois I! avait donné 
vingt-neuf années d'excellents 
services au corps de la police 
provinciale. Admis dans ce grou­
pement de policiers le 29 mai 
1906. il avait été promu sergent 
en 1923 sous le règne du chef 
McCarthy.

1a' sergent Eudore Bernard 
laisse dans io deu;’.. cinq fils : 
MM. Joseph. Gustave. Pau!. Phi­
lippe et Georges Bernard: quatre 
filles, madame W. Mottard (A - 
ce): madame Horménégilde La- 
chance (Yvonne) do St-Jean. 
! O.: mesdemoiselles Irma et
Irène Bernard. 1! était le frère 
de madame Gustave Protean et 
de mesdemoiselles Joséphine <»: 
Avila Bernard, le beau-frère de 
madame Yv? A -Z. Gagnon.

Ses obsèques auront beu ind: 
matin, à 9 heures, en l'église de 
St-Esprit. Ia» cortège funèbre 
se formera en face de la maison 
mortuaire. 55 do la 8icmo Rue

L’,‘Action Catholique” prie la 
famille en deuil de bien vouloir 
accepter l’expression de scs plus 
sincères condoléances.

Le sous-chef Orner Bélanger succombe à ses blessures à l'hô­
pital, hier avant-midi.—Il avait été frappé par un tram­
way en traversant le Boulevard Charest.—-Agé de 59 
ans.—39 années dans la brigade.

OBSEQUES LUNDI MATIN

Décès dune 
nonagénaire 

de Warwick

Trois semaine.- après avoii «L 
frappé par un tramway, a l'heure 
ou il traversait ie Boulevard C’ha- 
rest pour se dinger à la residence 
de sen vieux pore, gravement ma­
lade, M. Orner Belanger, chef de 
district, du Service des Incendies, 
a succombé à ses blessures hic: 
avant-midi, de bonne heure, a 
l'Hôtel-Dieu du Précieux-Sang 

Le chef de district Orner Béi.«:.- 
ger était âge d«* 59 ans et 10 mois,1 
et il comptait 32 années de bons et 
loyaux services dans !e départe­
ment auquel il était attache depu - 
!o 17 septembre 1.903. 1! était -r. 
charge du dhtrict comprenant 
tout le secteur nord de la ville 

La mort de M. Orner Bélanger 
vause un g. and deuil dans le Ser­
vice des Incendies où cct excellent 
serviteur de la ville ne comptait 
«pic d<‘s amis. Elle, a été apprise 
egalement avec de vifs regrets 
dans tous les coins de la ville où 
l'on .«'était ému récemment en ap­
prenant la pénible nouvelle de 
l’accident dont il venait d’être 
victime, l^a dépouille mortelle du 
regretté disparu est exposée en sa 
résidence de la rue de la Reine ou 
des centaines de citoyens n'ont 
cessé de défiler depuis hier.

I/c chef de district Orner Belan­
ger était l'une des figures les plus 
populaires du Service des Incen­
dies. D'un caractère vif et enjoué, 
il gagnait vite la sympathie de

tous ceux qui allaient a .. et .: 
ne connaissait aucun ennemi dans 
les divisions du détachement des 
Incendies qui ont servi sous ses
ordres.

Orner Belanger, be depute Be­
langer". comme 'appelaient ses 
amis, avait été admis dans le Ser­
vice des Incendies le 17 •-ept'»ni- 
bre 1903, soit il y a 32 an» 11 n’a­
vait pas tardé a se signaler a 
l’attention de ses supérieurs qui le 
firent monter au . aug des capi­
taines de oa* inc en 1911 au No 
11. et de la au No 3.

I.e 23 juillet 1915. suit , 1 V a 
vingt-cinq ans, le capitaine Belan­
ger avait l’honneur d’è:r - choi» 
parmi le officier» supérieurs du 
département, et il obtint le grade 
de chef du district nord de la \ i1- 
le. Au cours de sa longu carrière, 
il sc signala par maints exploit, 
héroïques qu’il réalisa au pér! de 
«a vie C’était un Vaillant lutteur 
qui était toujours U premier a sc 
rapporter lorsque, sur !<• théâtre 
d’un incendie, il fallait un hom­
me prêt a risquer ».« vie pour une 
mission périlleuse et difficile. 
Ceux qui ont travaillé à m\s côtes 
nous ont signalé plusieurs faits 
du genre qui rester, nt comme le 
plus beau témoignag a l’adresse 
de ce vaillant serviteur de la vil­
le.
(Suite «à la page 15. 3e colonne)

Samedi-Saint et Jour de Pâques

M. l’nbbé Joseph Paquet, cure de, quinzaine de jour.1- 
t-Jean-Doschaliions, vient d>n-| Meus formons des vo-'ux pous 

t 1 à l'Hôtel-Dicu de Québec. I son prompt et complet rétablissc- 
1 1 ur v suivre un traitement d une ment

Warwick, 20. — Warwick 
vient dr perdre une de se* 
plus vieilles citoyennes dans 
la personne dp Mme Delphls 
IlainH. décédée à l'âge de 95 
ans. Elle «;tait la mère de MM. 
Simeon Hamel, de rette pa­
roisse. do Napoléon Hamel, de 
Lew's on. Maine el de Mme 
rtoHf'l rff si-ttemi de Ting- 
wick. Nt»* sinrères «ympntldrs 
a la famille

C e matin, a la Bxsillque, la cérémonie du Samedi-Saint a «ti* pré­
sidée par .Mgr Eugène-C. Laflamme, I*. A., curé de la paroisse Notre- 
Dame.

Ainsi le cierge pascal éveque la sortie d'Egypte, alors que les Hé­
breux étaient guidés par une nnee mystérieuse. Jadis. l'Eglise admet­
tait dans son giron, les cathécumèncs. en re jour.

Son Eminence assista à la messe qui eommeuça \erx les huit heu­
res. MM. les chanoines U. Perron et Y. Rochette l'accompagnaient ;».u 
trône.

( cite après-midi a quatre heures. Monseigneur l'Archcvique pré­
sidera les Matines de Pâques. Et dimanche. Son Eininanee off Liera 

-•»'ifiraJcmcnt à la grand'mrssr et aux Ycpres.
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»orts, sommier à câbles d'acier et 
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fait de belle laine recouvert d'un 
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SAMEDI, 20 AVRIL. 1935.

Conta do Pâquts

L’ânon de Bethphagé
Piorro l’Ermito.

Retraite du soir...
(Par M.

Premier Québec

l'abbé Lionel Boisseau) , Un bruit effroyable a secoué la La nuit s’est étendue sur la vil- 
terre, surtout du côté de la capi- le

Il s’appelait Samuel, le petit taie. Ix* bourg de Bethphagé, suri L'e,s maKasuls

Prises toute la journée, par la 
I vie implacaole, eues ne peuvent 

ont fermé leurs suivre aucune retraite spéciale. A-
hôtelier; et son nom devait lui la crête du Mont des Oliviers, en 1 PP*lC-. -- -!eL crn?,0yés ünl ,cKa-, loi> clics viennent, le soir, a la

Le triomphe de Jésus-Christ
u Les Alleluias de Pâques ”

porter chance. a frémi.
N’avait-il pas. en ce lendemain Samuel, atterré dans son étable, 

de sabbat, hébergé nombre de contemple, le coeur gros, le cada- 
voyageurs en route pour Jérusa- vre de son ànon. Sans blessure 
lem ou la fête de Pâques appelait, apparente, sans fatigue ou mala- 
riches et pauvres, vers le TempieV die connue, la pauvre béte s’est ! que la piupart ties 
El encore ce matin deux disciples, affalée presque sans braire, sans I conmiissent plus, 
du grand Prophète n’ctaicnt-ils mot dire. L homme mors quitte son
pas venus lui chercher son ànesse I.e« nxiiéranr*»* fnnHéfc nrvnr «a

igné leurs demeures i retraite de tout le monde.
Les rues sont devenues de longs' Chacun y assiste pour soi 

trous noirs, bordes de becs de ga/ pour son intime réconfort. Quand 
rar ci, par la, une voiture attar- on a faim, ^on mange le pain de i 

dec j n imporle qliel bouiungcr.
C'est la solitude le silence El ce pain est bon, même s’il 

Deux jouissances profondes, n'est pas "brioche.’ ' 
citadins ne

wmm

L’HAEC DIES PASCAL

Aux Irislcsscs ilti N’omlreili-Saint succèdent les sain­
tes joies do la Hésurreclion ; “Le C.luist ost ressuscité 
d’entre les morts. Alléluia”. (Horn. VI. I.)

I.a douce joie qui saisit toute âme chrétienne ne doit 
pas. cependant, se résumer en une manifestation plus vio­
lente des folies mondaines qui. pour un moment refrénées, violent orage a la cuisine où re- te des villageois, 
retrouvent une liberté depuis longtemps souhaitée, t'.ette gnait sa fommo La soucieuse Re- Rebecca, l’acariâtre épouse, ne 
joie du grand jour commande au catholique intelligent de bocca' indisn<* de voir partir ses manque pas d'accabler son pauvre
comprcmln- !,• sens prnf..... I cl relifjienx du mystère qui dc“x Wtcs Slni a'a"tasf pèeu- mari des plus vivantes impréca-
devra Tohliger de pratiquer un catholicisme “moins bour­
geois”. Saint l’atil en adjurait déjà les premiers chrétiens 
de (’olosses

•che?
* * *

L’homme écoute le prêtre, 
il écouté surtout Dieu.

Ce n'e.st paa l'hymne de déli- 
rame allégresse se déroulant »u 
son des trompettes triomphales 
et des eymbaies retentissantes.— 
C'est l'expression candide et dou

deux bêtes sans 
aire, avait jeté les hauts cris. lions de son répertoire.
Samuel, travaillé par la presti- ‘‘Ton prophète t’a porté mai­

son! les hautes valeurs divines qu'il faut pourstnvrt 
III, 2.)

“LWLLELUA DT CHRKTIDN’

(Col. pies, avait bénévolement laisse voisine.'’
partir scs bêtes, trop heureux de "Tu te fies trop aux extrava-.. .... . lumière des bougies d'autrefois.|1 honneur qui rejaillissait sur son gantes allures des passants ou a j] v a ^ ia p|ace partout
nom. leur ton autoritaire. Si encore tu :

Sur l'autel lointain, deux petits entre eux. en attendant que la 
i cancielabres, ou tremble 1 humble1 Mort les mette tous d’accord.

gelique expression 
intime de i'âme.

La melodic ne sort pas des li­
mites d'une sage réserve. D’a­
bord calme et sereine, elle sait 
par moments s’élever et atteindre 
peu à peu jusqu'au lyrisme le 
plus pathétique. Voyez la tin de 
Oominus et la gerbe de neumes, 
écho lidèle des transports inté­
rieurs de l'Eglise en joie, qui 
loi me à la conclusion comme une 
trainee lumineuse et s’illumine 
d'un céleste éclat.

Voici quelques conseils pour

un grand diable s’avance:" Ça, 
cost ça qu’est bon, oui, vra me­
me, cost va- mais maintenant 
tais-toi, veux-tu, je vais ie chan­
ter v*'» moiv cost entre iu uans 
cette tête que lu vois ".

Et mon gros tousse, crache et
, . , . Putscm bonheur eciate

. „ t Les espérances fondées pour sa j u descend sur le trottoir désert., ________________ ____ ^ ,
et son petit? En fallait-il plus location, ne sont plus. Sa vive al- Et, dans le vent d un soir a a- Dans la musique tie l’âme le L cjl 1 expression candide et dou- Et mon gros tousse, crac
pour rejou.r son coeur déjà bon- lure et sa robe soyeuse ne soûle- vrn qui mi mora les joues, il s’en prêtre, c'est l'accompagnement d - ce de D j01e spirituelle; cost an- oit comme moi, ueuonne,

„ ' . . i i . . . , ___ i u. ppiifim» pxiv'i^sjsinn .-m iionhfftir œlato :nete? Certes, il avait essuyé un veront plus l'admiration bmyan- va' ,üUl seuL lentement, envelop- la main gauche.
pe d ombre, vers son cgtise pu- La main droite, c’est Dieu,
roissiaie ou un prêtre inconnu pré- Et, a une façon précise, a cette
che une retraite pascale. âme qui vient a lui dans sa lan­

gue, et dans sa détresse, Dieu dit 
* # * ce qu’il faut dire.

Cette ame, elle est lasse et in- 
• Dans le calme des choses, i’égli- quiète.

, .... se est plus calme encore. Lasse de la continuelle méchan-
. . ^ ^ gieuse renommée du Christ et par heur. Cet ânon-la était plein de Les foules du jour sont partie., cote des humains qui, du matin

. i \ous êtes ressusnlcs mcc le (.hrisi, ce iPS nombreuses étapes des disci- vie avant sa promenade à la ville lyes orgues sc luisent. au soir, ne cessent de se dévorer

Mali Klapo lo pa (ter) 
tapuchauco

Mali klapa io pa (ter) 
talovo.

Et toute l'assistance enthou­
siasmée répétait en choeur, i - 
tropiani pins ou moins le "doux 
vci 02 de V rance" Mali klapo !•» 
pa etc.... J’essayai ensuite i • 
\ icux enant populaire ,>i ne ne d',- 
dee dans sa noble simplicité

Noire âme pécheresse revenue à son Dieu ne tloil plus 
s'en séparer. ICIle n suffisamment goûté aux plaisirs (lu 
monde pour savoir que le bonheur ne s*y trouve point. La 
paix que Jésus ressuscité est seul capable de lui donner 
réside dans la vie dos vertus théologales.

La vérité que nous cherchons cl que les théories d’é­
coles n’ont fuit que nous cacher, se justifie n renseigne­
ment du divin Maître qui, pour prouver sa npssion doctri­
nale. se ressuscite lui-méine au troisième jour après sa 
mort. Adhérons inébranlablement à ce dogme dans la 
fixité de la foi. Ne sentons-nous pas combien elle est glo­
rieuse ? Depuis le jour ou les sanhédrins, sc croyant sûrs 
de leur victoire comme de leur proie, ont intimé au Christ 
l’ordre de rester dans le tombeau, sous leurs seellés. mort 
à jamais, comme les autres, combien d’hérétiques, com­
bien de persécuteurs, lui on1 signifié la même consigne ! 
Mais il esl plus vivant que initia s, en corps et en âme, assis 
a la droite de Dieu son Père qui l’a lire des mains de ses 
ennemis. Ouc peuvent-ils.’ Il < sl la pierre angulaire. (Act., 
1. 11 ; I Pel.. 2). Celui qui croit en lui ne sera pas confondu. 
(Horn., 10, 111. L’homme sur qui tombera celte pierre sera 
brisé. (Mat.. 21. 11 ). Loin de nous le doute, la crainte et 
les tristesses de l’orgueil. Llevons-nous avec une foi tran­
quille au-dessus dis nuages de l’ignorance et de l'erreur.

La \ ie ressusciter do .h sus confirme notre espérance. 
L homme de la terre ne peut s'empêcher d'éprouver un 
sentiment de douleur profonde et presque de dégoût, 
quand il se rend compte combien toute chose est limitée 
et vide : limités scs projets, limités ses rêves d’avenir, li­
mitées scs chances de succès. Quand le chrétien dit : 'M'es­
père . il en va autrement. Les biens qu'il attend existent; 
cl déjà ils sont a lui, s'il appartient à .lésus-Lhrist, parce 
que Jésus-Chrisl les possède. Le C.hrist est entre dans ses 
biens. le chrétien y est entré avec Lui. (Rom. <S. 17 ). Les 
biens du Maître sont soustraits au temps ('I a la mort, 
t omme sa Personne, (’.’est lui que nous espéroifs de lui- 
même. selon l'heureuse formule du R. Pore de la Lolom- 
hiere. Pareille espérance ne saurait être déçue.

L’une do- vives joies de Jésus ressuscité est de pouvoir 
nous dire : “Me voici; de nouveau je suis avec vous”, sorti 
de Dieu par amour, il nous ramène a Dieu par rumour. 
L’amour tond de toutes ses forces à l’union. Jésus veut ne. 
faire qu’un avec nous, comme si jusque là ni l’Incarnation, 
ni la Rédemption n’eussent obtenu tout leur effet, (.’est en 
chacune de nos âmes qu'il desire infuser la sève de sa vio 
rcssusciliM .. "N ous ne porterez de fruit, déclare-t-il, que 
m vous demeure/, en moi". (Jean. lô. ô.). Demeure que Jé­
sus réalise par la grâce; mais le canal et l'instrument de 
celte grâce, ce sera le sacrement d’amour : l'Hucliaristie.

i elle est la force de la foi. de l’espérance, de l’amour. 
“Ilacc esl victoria". (1 l'.p. Jean., ô. I). La foi vivante fait 
jaillir d’en lins, du tombeau lui-méme, l'homme spirituel, 
le chrétien, cet autre Lhrist. Alléluia !

‘‘L’ALLLU IA DK LA FAMILLK Cl IRKTILNXL."

Quand les parties sont saines, le corps est on santé; 
quand les hommes vivent dans la joie de la charité, celle 
première cellule de la société, la famille, y trouve son bon­
heur (d sa force vivifiante.

La famille heureuse en ci1 monde, est celle ou règne la 
loi de Jésus-C.lirist et son Kvangile. colle que la vertu em­
baume et que cimente un amour réciproque : car ce qui 
constitue l'élément fondamental de la famille chrétienne, 
telle que son auteur l’a constituée, c’est la vivacité de cet 
amour, fruit de la grâce, (pii lui donne une douceur et une 
durée inaltérables.

L’effet immédiat «le ce pur amour que la religion met 
nu sein de ce foyer, c’est le désir «l« ne rien faire qui soit 
désagréable à aucun de ses membres, et par conséquent, 
l’application conslanle de tout bien faire par rapport aux 
personnes et aux choses.

De là résulte l’ordre parfait de ertte famille qui \ 
trouve le plus puissant soutien de sa marche vers le bon­
heur. Cet ordre •o* manifeste surtout, dit Léon Mil. dans 
l’exercice régulier d’une autorité légitime obéir par tous. 
Idle y a été déférée par Dieu au père dont il est son man­
dataire. Kn vertu de celle autorité, il parle, il veille, il

* * *

Pendant que Rébccca gardait le avais loué ces bêtes; nous aurions 
caravansérail, il avait assisté, l’a- au moins une certaine compensa- | 
près-midi, à la triomphale entree lion. C’est moi qui devrait avoir la 
dans Jérusalem. La foule bigarré-' haute main sur toute l’adminis-; 
tumultueuse, transportée soudain tration."
après une si longue attente, croy- L’orage a passé comme passent toi-même ! 
ait reconnaitre en ce Prophète, le tous les orages, comme s’en vont 
Messie promis. !>a voix des en-1 toutes les choses éphémères. 1<c pr£tl.e par!r dans une sor(,
fants surtout dominait dons les Au soir de Pâques, deux voya- de pénombre, 
acclamations frénétiques: * Ho- geurs à bout d’haleine, sont en- Il dit ce qu’il dit
sannah. au Fils de David” J '« très à l’hôtellerie qui chante là- y a deux cents personnes 
rues jonchées de feuillages et ée haut à Bethphagé. dans un décor 110 St conna'sscn* l)a‘v 
tentures disaient l’allégresse com- superbe do collines jaunâtres et '— • •
mune et la royauté du triomphe, de cimes grises

Pimpant dans sa robe gris per- Ils sont transportés. Ils racon- trois à communier aux mêmes 
le. l’ânon. recouvert d'un riche tent à Samuel ébahi, qu'fis arri-i Senuments religieux et à croire au 
manteau à houppes de lame, l'oeil ment d’Emmaus et qu’ils sont vc- Ressuscité.
vif. le jarret solide, semblait par- nus en ce détour chercher une Sur la route inclinée où pen- 
tager l'honneur avec celui qu'il monture pour filer en vitesse vers dcnt iC3 lambeaux de pourpre 
portait. L'âncsse. dans «a délica- Jérusalem. d'un couchant royal, un nuage
tesse maternelle, chevauchait là. Ils parlent des récents événe- dc poussière emporte les deux 
tout près de son rejcMon. pour le ment:- qui en ces jours boulever- disciples d’Emmaus. Sou- 1- toit 
protéger contre la malice des sent tous les esprits, l'apparition accueillant de l’hôtcllcrie de Ueh- 
hommes. du Christ sur la route, et la ma- phage, le Christ compte un disci-

Quatre jours ont passé. nifestation indéniable dans Vau- i pic d(. p]us.
\yC soir depuis longtemps s e- berge I/* coeur encore tout ardent Comme Véloilc vive qui là-haut 

panche. Les trnèbres sont venues des paroles du Maître, ils captent déjà, balance l'or d? scs rayons

Inquiète de l’avenir si sombre 
qui, cic toute pai t, monte* a 1 ho- l'exécution

n!'S dc syisse '. ..... Appuyez légèrement sur l'at­
las de chaisière . -en st pas assez du labeur do taque et enflez vos sonorités sur
l as de quête iliaque jour Pas assez de lu l'ascension mélodique. — Mar-
Aucune contingence matérielle m*duc u*. de la tuberculose, du quez dans la façon d’extérioriser mais on me tit remarquer que 
Dieu seul . Le coeur a coeur cancel, i taut en plus, envisager votre chant cette satisfaction de les nnnlr* allaiom .
O egh.se de ma paroisse, que tu éventualité dune nouvelle guci- l'àmc a la vue de son Sauveur 
douce quand tu nés plus que re possible. ressuscité. Ainsi en sera-t-il a

l ueduit me vitca ! J’en ai quam jecit sur ces do qui devront 
assez de cette vie ! s’écriait VA- sonner tiersmeru avec un accent

. de triomphe. Qu’un insensible
Que dirait-il a 1 époque des arrêt, motive par l’urgence de 

bactéries, des avions, de la T. s. respiration, ic sépare de Dumi-
F. et des gaz ! nus

Quand trois poules vont aux 
[champ.

la premiere va par devant, - ^

les poules allaient comme ça . u 
France, il n en était pas autre­
ment en Afrique. Ça prouve .ih.u 
vieux, répondis-je a l’auteur ■.< 
cette judicieuse remarque, 
l’homme est pat mut ie men.c. 
"Et ça Va colle..."

* *

Mais, en ce calme soir, voici 
lier, et la grâce agissant, ils sont Dieu repond;

Pourquoi es-tu triste et
ti oubléc?

.tenagez ensuite votre clan 
dans l'attaque pour en lancer 
toute la vigueur a mesure que la 
phrase déroulé ses neumes et exi­
ge une plus vibrante expression.

Ce Dommus, faites-lc sonner 
avec majesté. Songez que ccst

No récrimine pas sur le pas- le Souverain Maitrc, te Tout-Puis-
sc. 11 est fini , fixé. Dieu lui 
mémo ne peut pas faire que ce 
qui a été. n'ait pas ét<*

Le present, c'est Veau qui coule 
entre tes doigts 

Il te rerto 1 avenir 
Cet avenir sera ce qu'il scia.
Ne le noircis donc pas a plai­

sir; car, ainsi, d’avance, lu te fais 
une ame de vaineu.

Pourquoi epuiser tes forces sur

sant, le Vainqueur do la Mort 
que vous chantez. Doublez le re 
qui .suit le quilisma.

Appuyez, .sur Vuvatn-dernicr 
ré en le doublant, ainsi que la 
note finale de la période.

Les yeux au ciel, la joie dans' 
Vame. dites ce merveilleux c.nd- 
remu.,, s.’iupuleux traducteur de 
VsUegiv-jv générale 

Insistez sur la dixième note

en coup de vent.

un problème dont tu n as pas les clde vous lierez au si après lequel 
données ? Un problème qui ne vou* tâcherez de icspirer pour

facilement 1 'âme du petit hôte- dan3 unP arne honnête une étoile 10 scra peut-être jamais posé . pouvoir attaquer avec force le >d

C. E.

LA RADIO CATHOLIQUE

Nos lecteurs seront sans «loi., 
le heureux do lire les quelqu»., 
informations suivantes a pi up 
des "émissions catnoliques on ; 
le monde’ . Cette documentai:» 
nous est, en grande partie, tou: 
nie par "Choisir"

Aux Etats-unis, !a Cniumb < 
Broadcasting System a mis g - 
tunement son poste à la disp-n - 
lion de particuliers et d’insu: i- 
tions pour l’émission de pro­
grammes religieux 

Elle a constitue une "Egiise Ç. 
Columbia dams l'éther", qui i ■ 
ne chaque semaine, sauf V. 
des programmes correspond:! 
autant que possible aux of i k 
religieux. Le radiophile cânadu

esl la source, demeurera en permanence en eo foyer fait 
par Dieu lui-même à l'image de son auguste Trinité.

Alleluia 1

"L'ALLKH. IA DK LA SOCIKTK CHRKTIEXNK”

Naturellement ees joies de la Résurrcetion ne peu- 
v«‘nt être enfermées en vase clos. Kilos déborderont pour 
s’étendre à toutes les relations avec lo prochain, répandant 
ainsi leurs bienfaits dans la soeiélé dont nous sommes 
lotis les membres.

La \ io esl une lulle eoiiliniiéile contre la mort, ( lie/ 
les individus, elle est constamment menacée par les mala­
dies. les contagions, les excès ol les accidents. Il n'en va 
pas autrement des collectivités ; la vie et la santé du mon­
de. qui esl la prospérité, doivent sans cesse repousser di­
vers genres d'attaques. Noire grande espérance c’est qu’à 
toutes ees agressions, à buis ces assauts, les ressources di­
vines de résurrection qui sont dans l’Lglise ont toujours 
fourni une résistance efficace et victorieuse.

Les forces du mal no désarment pas. Comme nous le 
rappelle IT.ncyclique sur la Restauration sociale, “l’en­
trainement facile el désordonné des passions mauvaises, 
triste suite du péché originel, incite violemment les hom­
mes à mettre les biens périssables de ce monde au-dessus 
des biens durables de l’ordre surnaturel el amène la de- 
cbrislianisation de la vie sociale el économique, et comme 
conséquence, l’apostasie des masses laborieuses.”

Malgré ees maux, la résurrection du monde est possi­
ble et elle viendra d’aulanl plus vite que nous nous bâte­
rons plus de mettre à exécution le plan de la restauration 
de l’Kgjse.

Il s’agit tout d’abord de reconnaitre la primauté du

ardente s’est allumée. Pour le ^ g|..u.0'i 
charmant petit ânon, le Maître Donnez-nous 
payait sa rançon.

Abbé Lionel BOISSEAU.

Et. pour lequel, tu n’as pas encore suivant. Ensuite vous doublerez, qui tourne souvent la manette «

, pain d’aujourd’hui
aujourd’hui

.son radio .sur les postes ame

Petites Notes
* # >!<

^Effrontément catholiques".

JEC. organe jéclste publié a 
.Montréal, rappelle une parole pro­
noncée en 1934 par S. Em. le rar-

suis là, tout près de toi, dans l ln- 
visiblc

Tout près de toi aussi, ceux
dînai Villeneuve: ’’N’est-tl point «>nt fait la France qui sont

morts pour elle et qui la gar-

ic.s doux do (uo, la, do, si.) en les ................... tIIIlvl
]e dotan. d un léger crescendo. Vous ! vains sait par expérience que : 

vous an clorez avec complaisan- émissions sont ouvertes a rn. 
ce sut ce instropha qui orne lo les cultes, et. c cst ainsi qu'a i>. 
milieu de laetcmur,comme .si vous Etats-Unis, il y a des program 
quittiez à i eg; et le plaisir de ma- mes protestants, Israelites, mu 

Dieu verse, en cette âme, master voire joie. Vous lui i mons. de la Christian Science au- 
des pensées de foi: donnerez toute son explosion au ; si bien que de 1 Eglise catho

Ne t'étonne pas de la ba- PoirT culminant du neume (mi, que. 
taille incessante; c'est la formule 1°. rr. s*, do).Puis sur les sept un Angleterre, deux nouvel 
même de lu vie dernières notes vous rallentirez et importantes séries de eau

Fais face à ton secteur graduellement, pour donner a la ries religieuses ont oie organ is* 
Souviens-toi surtout que je îorrninaison 1 ampleur qu’elle exi- à la Radio. Elles .sont dome

Puis

trafique de penser qu'il y a, a 
notre âne. une religion de l'enfer 
organisée (religion des sa ns- 
Dieu ) avec une puissance incon­
cevable? En face d'une telle réa­
lité, il faut que nous devenions 
des chrétiens pour ainsi dire fa­
natisée. des chrétiens chrlstlfirs 
par l'amour de Dieu, oomme no­
tre baptême nous y a. d'ailleurs, 
préparés."

défont toujours
Tous les cheveux de ta tête sont 

comptés
11 ost nécessaire que le scanda­

le arrive. Mais malheur a ceux 
par qui il arrive !

Toute souffrance aura, un jour, 
son explication el sa recompen.e

* * *

Et la voix intérieure conclut:

fie-

P CHASSANG 
(Revue Ste-Cêcile)

I/O CRUX AVE DE PALES­
TRINA

Au sujet de cct admirable mo-

par des représentaqts de l'Egl:
< atholique Romaine, et par des n- 
présentants de l'Eglisa anglica:. 
et des autres églises protestant 
non officielles oc la Grande-Br« 
lagno

En Tchécoslovaquie, l'archev» 
que de Prague s’est adresse

. , . , , , . ,, , Saint-Siège,pour demander q ,
tôt publie dans la collection de est le point de vue d»* i F ■
M. Henry Expert, Félix Itaugel 
écrit :

"Coi O Crux Arc, tiré du Ycxilla 
Regis de Palestrina, fut execute 
le Ji septembre lb86 dans ia

relativement aux émissions ra.im- 
phoniques de service religieux 

Rome a répondu qu'il ny h ;> 
d’objections a l'émission oc- . 
vices religieux, mais que c«

circonstance solennelle de lerec- émissions no peuvent 
tion, sur la place Saint-Pierre de '
Rome, de l'obélisque g.gantesqucVa chercher la force la où

Et JEC. au nom de la jeunesse est la force. jadis tue d Egypte par Caligula
étudiante catholique, invite ses • Confesse-toi Fais tes Pà-
iectours à devenir effrontément rlu*’s 

.. .. Qu i
°a qU”.’ , , baptisés qui se dérobent au grand

’’Effrontément catholique . vol- devoir pascal ! . Les chefs de
là une expression qui surprend, famille qui devraient donner l'ex- 
On est plus familier avec ce mo'. cmplc, et qui le refusent ! 
d'ordre lâche et stupide: “lir ne ' ' ' n os* Pas ton ca5, P11'5*

Le monument symbolise, comme 
on ne sait, la victoire de la reli-

Qu îls sont donc à plaindre, les'f^0 chrclienn:! ^ pagams-

, . .. , .... que tu es ici ce soirfaut pas elre plus catholique que j. t
le Pape."

LerJne et Staline.
(:annahal sont bien effrontément

liques hésiteraient-ils a se mon- CUXi inoi< qili jcs ai tant animé.é
trer effrontément ratholliiuos?

Est-ll convenable qur ï? mal 
puisse s'accomplir avec effronte­
rie et que le bien doive se cacher?

Si Pâques marquait la résurrec­
tion de notre fierté catholique, 
beaucoup de choses seraient vite douce, 
transformée en nous et autour de 
nous.

spirituel. “L’ordre m* peut être vraiment salutaire, dit IMc antichrétiens. Pourquoi les eatho- 
XI. «pie s'il « si lotal. achevé. Kl il demeure falalemenl ina- 
elx vé quand on prélend déterminer ses exigences d’après 
les seules données de la leehnique «les affaires. I ne orga­
nisation du monde «pii ne lient compte ni tluMiriqucmenl, 
ni en pralique. de la hiérarchie «les fins humaines, y in­
troduit nécessairement une grande lacune, qui amènera 
t<jt ou tard le désordre."

I ne fois cette suprématie du surnaturel reconnue et 
admise, il reste a l’homme de \i\rc sur cette terre et «les 
biens de cette terre.

Or. c’est l’esprit de modération et d’un i verse l!e cha­
rité qui accomplira la restauration de l’équilibre. “A l’é- 
goisme sans frein qui est la honte et le grand péché de no­
tre siècle, il faut opposer, ajoute le Pape, la règle à la fois 
«louer* et forte «le la modération chrétienne", “(irâce a cet­
te disposition les riches et les dirigeants, depuis trop long­
temps indifférents au bonheur de leurs frères, leur don­
neront des preuves d'une charité effective, accueilleront 
avec une bienveillance sympathique leurs justes revendi-

Dans son compte rendu de oc 
jour fameux, l'architecte Douu- 
mco Fontana
i exécution du Vexilla Regts di 
r;géc* par Palestrina avec d:x-
luiit chanteurs : "eseqmto dal .......r
Palestrina coi suoi dtciotto can- gàtia 

ni. . jam • „ , . „ ton". Souvenir précieux pour les( ailes et (ai me. deU(rs. a moi. c est musiciens lorsqu’ils auront a exé-
rrontément do!lf' compris par les enfants des <;Uter cet Ü Crux Ave, page m-

r™!11?5 comparable d'une sonorité si
( est mu out d cire aime par pleine et d'une écriture si parfai­

te. Avec l’inoubliable mélodie

gré
que je t'en sais

remplacer
ia présence aux offices dm. 
églises.

En conséquence, la Tel.* n- 
vaquie organisera certaine, cm: - 
sions catholiques.

Au Japon, seion "agence F. ic . 
reproduite par le Bureau catim- 
lique international de radiodif- 

. fusion, la station radiophonie e
n a garde d oublier de Hakoda a diffuse il y a qm - 

Vexilla Reeis di- qUe temps plusieurs choeu.
chantés aepuis le couvent Uc 
Religieuses iTappistines de Yo. -

EN FRANCE

* * *

Le prêtre a fini de parler. 
Mai . pas encore Dieu 
L'église devient de plu:

de Venantius Fortunat, c'est le 
plus beau salut à la croix qui 
existe en musique.

Vexilla Rt-g.s fait partie du 
grand recueil d hymnes paru à

Nas lecteurs savent que dc;> ■ • 
plusieurs années déjà, le R. P. 
Lhandc donnait chaque .lima - 
che. par T. E. F., des chus-' i 
religieuses : "L’Evangile pa - 
dessus les toits". Elles fu;< 
prohibées l’an dernier. Dome • 
ment. Radio-Lyon a institué i

plus silencieuse. Son atmosphère Sixuf V" ai1 ^ aPc demi-heure catholique 1

On vit ici, ce soir, comme 
une sorte d’au-delà.

Un humble ciboire vient d’être TRANSPOSITION 
Et avec la fierté rathnlique. placé sur l'autel.

R. S. C.

rest un peu la fierté nationale
qui se réveillerait en nous.

N’est-il pas vrai que toutes l-i 
fiertés se tiennent un peu?

F. L

commande, unissant lu fennofr <|tii n exclut pas la tendres-;eathms, excuseront et pardonneront à l’occasion leurs cr- 
II est le roi «le ce polit royauim* donl la reine se nom- peurs et leurs fautes.”

Seule cette charité du C.hrist ressuscité (pii pardonne 
à tous ses ennemis, sera capable d’apaiser les rancunes so­
ciales et de réaliser l'ordre de la paix (pie le monde ap­
pelle a grands cris. Pour que c<* bonheur règne parmi les 
hommes, “que tous soient un, dit Jésus, comme vous mon 
Père, vous êtes en moi, et moi en vous”. (Jean. 17, 22.). 

Alléluia !
* * *

se
me la mère, el dont les heureux sujets sont les enfants.

Le second élément de cette vie familiale, le plus né­
cessaire pour (pie sa félicité soit complète, consiste dans 
l'amour de Dieu manifesté par l'exercice des obligations 
qu’il impose.

(.et esprit de religion qui lend a s’éteindre en maints 
de nos foyers, esl la pierre d’angle sur laquelle doit être 
construit bml l’édifice familial. Il faut «pu* la grâce de Jé­
sus ressuscité, la lumière de ses enseignements, el (pie la
vie de ses préceptes unifient chacun des membres du foyer. Tous à la joie de la Résurrection, saluons avec espé- 
Peri-il commander sans crainte à ses subordonnés, ce chef rance et respect le travail de fermentation «pii se fait en 
de famille (fui n’obéi! pas lui-même à son divin supérieur? ce moment dans les flancs de la soeiélé chrétienne. “Ce «pii 
Kl cette mère serait-elle maîtresse de Pâme de scs enfants germe, c’est un nouveau printemps cathoiique”. 
qui indignement se soustrait aux exigences de la morale. Heureux sommes-nous do posséder un tel bien. A 
(I «lu devoir sacré (!«■ la religion ? nous do le conserver par une vie chrétienne débonlanto

pour que les joies de ia Résurrection prennent raci- de foi et d’amour on Jésus ressusoilé pour avoir droit «le 
ne en celle demeure chrétienne, il faut «pie tous sachent chanter à jamais: “Ko Lhrist esl ressuscité d’entre les 
prier avec amour le Vainqueur de la mort <1 le servir avec morts. Alléluia !”
empressement. Alors, cette paix faut désirée, donl Jésus seul Guillaume M.-PELHLNK, pire.

manche. S. Em. le carde 
Maurin, archevêque de Lyon, p - 
mat des Gaules, a désigné tout 
spécialement a cet effet, R* cr - 
nome Cristiam, doyen ae la i**- 

n , culté catholique nc> lettre.*-.
qUe l0,PlanCjaitx alt Ly°n* !e Choix do C~S OiC;.,. 

entendre aux «oreilles du Noir étant d’un grand intérêt ,.u 
'. es refrains chantants il peut bien du point de vu • moral ou. 
cire sur d être aussitôt mute, co- musical
pié. corrigé. L’air "négrifié" rcs- Au Canada. Montréal po^eJo 
-e.a :econnaissable mais pour ce son heure catholique depuis qua-
nn £ mC'S m0tS 11 ,aul °n fairo ,ro ans: a Québec nous avons eu

en 1931-1932, quatorze émi:ision> 
C e.st un missionnaire (le R. P. sous le natrnnae-* PA-finn -

.1 est calme et rcviKoré. p^rVâire1 p!ais?rUà^-herVno^ri , îiThoUqu^cômp’cri 'ave-c h’ïm 
Sans peur maintenant, il regar- leu** chante • i . ‘-"niP ci •«. aya la mi

L..V , ‘ . d avril, trois ans d existence.Marie trempe ton pam (ter) ■ Chicoutimi, depuis l'an derme:, 
. i.. „ a 5011 heure catholique, le dou-

vt ♦ *sauce , , xième dimanche de chaque moisMane trompe ton pam (ter) Ces quelques renseignements
û r „ n suffiront, croyons-nous, a fac-nom TÏÎAutJ ? n!gU?S s lUunn- voir au lecteur où en est rendu 

ît’nV a lcs ,bo,uchc‘*s l'organisation de la "Radio-Ca-
f-l U m i nn ? . d^UXdenhC,n dans le monde.
.it, mais on rit qu on en trepi-

ménir endroit, on aurait une ri- rorîtTI* , , ^n.c* £iu °.n cn ^c^a,e t è>n me n j
, , , ,, A la terrasse d un bar, quelques1 crie : bis, ter! Ailons-v' ca meeanteque omeiette qui vaudra,, COUp,f.s boivent im cuclconV,un chatouillait, dites-donc ' \!o" • N.,.. „v, , ... ,

S30.000.000. et qui serait suffisan- alcool i» — ..... ..... », .u.r. "L _.mo1, • Nous extrayons des "Annalrr.

Quelle omelette

Autour de lui. quelques voix 
chantent des voix qui ne sont 
pas payées.

Elles .sont ce qu’elles sont.
Dieu les aime
Tout ost là

* * *

Et quand l'homme 
filise.

Lex statistique* nous apprennent rip raVenir, comme il regarde la 
que les Canadiens ont consommé nuit.
3.600.000.000 oeufs cn 1934. soit Dieu voit tout
258 par tête ’. Si on mettait tous 
ces oeufs bout à bout, on ferait 
quatre fois le tour de la terre.a- 
joute le document.

Alors, sois en paix, ô mon li­
me Sois toujours cn paix 
11 n’arrivera que ce qu'il voudra 
ou permettra.

Des noctambules passent, fre-
Et si on cassait tous ees oeufs au donnant un vague refrain de café-

te pour nourrir toute la population Des sergents de ville déambu- 
du pays durant 60 jours, à raison ^opb mornes

Au-dessus de tous, les étoilesde six oeufs par jour pour cha­
cun... pourrait-on ajouter !

Il ne faut pas s’étonner de la 
vogue des oeufs. C’est un aliment 
très digestible. Il renferme des 
vitamines A. B. D. (». et contient 
aussi du soufre, du phosphore, du 
fer, du calcium et du maenê*ium.

Voilà des ’ roms" qui ne sont 
pas vides !

I..-P. TL

piquent leur clou de diamant dan.* 
je ciel immense.

» , , , . Nous extrayons
•éoèm m?.,tPriS foîbUU<! “ rÇa’ Jii ,a Bon"é Sainte-Anne" la 
né s!* ir^0,Vi"q!f0,T °n »ouv<-'lle suivante : “Beaucoup 

p . , ^t out a coup de chers abonnés apprendront 
— sans doute avec plaisir qu'ils au-

* * *

, . . pf>nt le bonheur encore cette an-
cieux qui les croise née d'entendre dans leurs mm-

. cet homme qui leur ressem- son, 1? message <lr* la B »n: e
o.c el ement, et qui. apres son Sainte Anne. Des arrangement 

,, collogue avec Dieu, est devenu si I ont déjà été fa ils avec les nostc
Mais ces gens ne voient pas ce différent . C K AT ( Mon ,t rHUr

ciel qui les domine. ^ °,
Es ne voient pas le*. ^ étoiles Bienheureux ceux qui, dans de Nf-uvaine'1., la 1 Bon ne Sa:: il 

brillant/*^, pas plus rpi ils nr leur détresse hurnalno, * 1 *
voient l’église encore ouverte mettre ainsi, chaque année, la p|u, ta..d

pa*: plus nu'il.s^ne ^oupcon- douceur et la .force d'une simple La 
ornt li force divine qu'emporte, retraite !

peuvent Anne. Tous les détails un peu

en son roeur, «*ei homme tin l’icrrr L'ERMITE.
Bonne Sainte Anne vous 

réserve une autre agréable nou­
velle... bientôt.
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M. et madame Charles Taschc-' 
reau, de Montréal, sont arrivés! 
dans notre ville, hier. Ils passeront 
!a fête de Pâques avec l’honorable 
Premier Ministre et madame L.- 
A. Taschereau.

M. Edgar Rochette. M.P.P., et 
madame Rochette sont partis jeu­
di pour Montréal où ils passeront 
la fête d? Pâques.

M. le docteur Georges Dumont 
rt madame Dumont, de Campbell- 
ton. sont d** retour d’un séjour de 
six semaines à New-York pendant 
lequel le docteur Dumont a suivi 
les cours de perfectionnement du 
Post-Graduate et autres célèbres 
cliniques.

M. et madame Roddy Choquet­
te passeront la fête de Pâques à 
Quebec, les invités de l’honorable 
juge et madame P.-A. Choquette.

Me Jean-Robert Beaudoin pas­
se la fin de semaine dans sa fa-! 
mille, à Thetford-les-Mines.

iTMidPDÇJlT

(Affiliés à la Société Canadienne d’Histoire Naturelle)
CHEFS DE SERVICES

M. le notaire Gérard Tardif, de 
St-Proaper, est paiti jeudi pour 
Montréal où il passera la fête de 
Pâques.

Madame Gustave Hamel, made­
moiselle Jeanne Hamel et M. 
Jean Hamel, passeront la fête de 
Pâques à Montréal, les invités du 
colonel et madame Henri DesRo- 
siers.

four U région do québec :
Rotanlqur : >1. Orner Caron, botaniste provtnriat; M. l'abbé Arthur RoblUill*.

Séminaire de Québer; M. Robert Bellefeullle. I. F. (pour le* me*ure*;. 
Entomologie : M. George» Mafieux. rntomologlMr provincial; R. F. «iermain, 

Directeur de l'Académie Commerciale de Québec.
Minéralogie ; M. Cari Faexaler. protecteur a l'Ecole de Chimie ; M. l'abbé W. 

I.averdtére. profeateur k l'Ecole de Chimie: Rév. Fr Joachim, profe»*eur 
o- scieniea a l’Académie Commerciale.

^«c M. le Dr Armand Brassard, directeur du Jardin itoologlque de Qué­
bec.

t’nl R Fr Stanlslaa. E. C.. Académie Commerciale, Québec.
lis spécialiste* s'occupent d’Üentlfler Ira plantes, le* Insectes et le* miné­

raux qui leur sont envoyés par le» Jeunes Naturalistes ou tout autre personne.

M. le notaire N.-Henri Taidif . , .. «. ni r,.. «mi„ 'atoc^ni Mademoiselle Marie-Paule Dro-
' Tardif sont partis pour un ,ct rst actuellement à New-York, voyow de aüî ^ 'nn<ien,oi.sene Bulh

-unis.
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Madame Charles Delagrave re­
cevra. aujourd’hui, en l’honneur 
dr mademoiselle P.renda Davie et 
de M. André Delagrave dont le 
mariage aura lieu le 27 avril.

Mademoiselle Yvonne Côté et 
son f.ère, M. Joseph Côté, passe­
ront le dimanche d? Pâques, à Sto- 
Pétronille, I.O., les invités de leur 
beau-frère. M. Joseph Rousseau.

Mademoiselle Frances Drouin 
passe la fin de semaine a Mont­
real, l’invitée de mademoiselle 
Mariette Paré.

M. et madame O.-A Bcrinu et 
leurs jeunes filles, m-'sdcrnni.spllo.s 
Jeanne et Rénée. passent la fin de 
semaine à New-Yoïk.

4o eauterio sur l’tntomologie.

Nuisibilité des insectes
Ennuis que nous causent les insectes

M. et madame Jean Carrière, de 
Rimouski. sont actuellement en 
notre ville, les invités de M. et 
madame J.-F. Ross.

ENTREPOSAGE. _
VoT fou.rure:; reront net­
toyées et assurées contre le 
feu et le vol, si vous les pla­
ce/. dans notre voûte à l’o- 
preuve des mites.

J.-O. NADEAU
IM, COTE D’ABRAHAM

Tri. : 3-124J

Madame Henri des Rivières est 
partie pour New-York en compa­
gnie de ses jeunes filles, mesde­
moiselles Louise et Marie des Ri­
vières.

POUR PAQUES
Fleurs natu­
relles ou 
artificielles.
AU SALON 
FLEURI, Enr.
362. St-Josrph 

Tél.: 3068

Saint-Sauveur
< ONT K.SSIONS. — A 7 :«) rc* s 'Il

il > aura un»* séance de confession* 
spécialement pour le., méssieu $

N I NTE DI Kl El US. — l.n vente de 
fleur», organixi'e p.t île* Daines chan- 
'ablts de St-Antoine. au protn de.*- en­
fants pauvres. *.• continuera toute la 
'•rma.iie prochain à la --aUr d'oeuvre. 
N > -1 rue Boisseau. 11 y aura aussi Jeu 
de Hinco dans le même local, tous les 
,ouis l'apri s-mldl et le aotr 

C'est une bonne occasion pour les a- 
mateurs du Bintto de s'amuser en fai- 
*ant une bonne oeuvre

CONSTIPATION !
Pour régulariser les intestins, 
prend e deux cuillerées à mu- 
pe dHuile d’Olivc Vierge i’ure 
Paul-Emile Chartier tous les 
matins Cette huile d’olive 
pure et douce est digérée f;i< i!c- 
ment par les estomacs le jtlus 
délicats Se tiouvc dans les 
pharmacies et chez \V. P. La- 
Rochc. 270. rue St-Jean.

A St-Romuald
RECONNAISSANCE. Ce ‘oral» 

'inc Ire’.Ie marque de reronnaivancc a 
donner aux membres de notre Fanfaie 
nue d'assister nombreux au euchre 
out -ri » donne à leur profit lundi «ot 
P'ocham. 22 avril, a ta salle de I'Fn- 
ncsitton Fn effet nous leur devons 
b'vtucoup pout leur cenércslté et lem 
empressement A se rendre aux nom- 
lueu.'-e demande* qui leurs sont fai­
tes et toujours sans exiger aucune re­

muneration pour leurs service* 
Soncoom-y bien et ncii.ion; en con- 

séqucnce

EEi; ACIItl I.E I.A.fOIE — l.undi > 
JS courant ont evi heu le* funérailles 
de Sieur Achille I^ijoie epoux de 
Dame Kva t..ifranc'*. decéde la «emaine 
dernlen» de- suite* d'un accident 1.0 
défunt était âpé d,‘ 51 an* et4 mois 

F E f DAME .1 FRECHETTE. — Cer-t 
avec un profond recret que nous avons 

opris lamort subite de Dame ta’a 
Tremblay épotr.e rie Sieur .Tlmm'r Fir- 
chctte survenue dimanche matin. A 
faite de 65 ans et 6 mois.

I.o service funèbre h été chanté mer- 
errdi matin et l'inhumation a été faite 
au eime'iere paroissial.

A M. Fréchette et aux membres de 
sa famille, nous désirons offrir nos plus

Meublier-Ebénlste
f.-R. CRICNON. Enr*.
Confection et Réparation

Prix modéré — travail garanti
«8. me HENDERSON Tel. : 4-42H

f/ARCnt STE-MARGUERITE
VIANDES DE CHOIX

f?n Vie-Margurrit* Tél. : 3t42

BOIS UE CHAUFFAGE
de toutes sortes à bas prix
COURS A BOIS

ECONOMIQUE
4. 1ère Rue
T.imnilou Tél. : 4-2310

Four nt pat éire Irnp long nous 
n'avons parlé, dan» noire 3e causerie, 
nue de futilité des Insecte». Nous essaie- 
ron» aujourd'hui d'rsposer brièvement 
les méfait» de quelquet-un* d'entre eus, 
qui se montrent parfois dr véritables 
ennemis pour l'homme, les animaux et 
même les plantes.

Dan* un appendice nous Indiquerons 
quelques livres, brorhiirrs et faselrples 
que pourront rnnsulter avantageusement 
ceux qui désirent de plus amples rentel-. 
forment» sur le sujet. Il serait k propos 
de répandre ce» pqblirations pour le 
plu» grand benefice # dr nos agriculteur».

TORTS Hinr.CT* FAITS A l.'IfOMME

• •es Insectes attaquent l'homme dan» 
ton corps par leur» piqûre» et le paraal- 
ll»me. I»e ce dernier ca». Je ne rltrral 
que le» douloureuses démangeaisons 
qu'occasionnent les poux, lex punaises et 
les pores Quant aux piqurrs. nombreux 
sont le» intrete» qui se le» permettent 
a l'égard de l'homme. Il y a le» brûlots 
.1 peine visible» qui voux font «nblr un 
vrai martyre, rar Ils ••nt Innombrable» 
Fui» viennent lex moustiques de toutes 
sorte», et les moiirhes qui bien qua ne 
plqusnt pi», n'en sont pas moins aga­
çante» J.es taons enfin poursuivent les 
baigneurs avec acharnement Tou» ce» 
inserte» se rendent Insupportables a 
l’homme. \ ou» e»t-ll déjà arrivé de ''tom­
ber dans un nid de guêpes nu encore 
de n avnlr pas elé asser enmplaiiant pour 
le» abeilles d'un rucher voisin ? Vous 
a\rr du vous repentir de votre méprise. 
Cependant ce» piqûres quoique bien dou-. 
Iniireusr» ne sont rien en romparalaon 
de» maladies, dont les Inserte* sont le» 
propagateurs: fièvre Jaune, typhoïde, ma­
ladie du Aommell et combien d'autre» 
qu'il »rralt trop long d'rnumérer.

TORTS FAITS \ I. HOMME 
DANS SES RIENS

I e» inserte» ne nuisent pa» à l'homme 
seulement dan» sa personne mal» encore 
Han* •e» biens. Sa nourriture r*t gâtée 
par certain» d'entre eu». I.e* roquerrllr», 
ce* vilaines n,querelles qui »e multi­
plient si rapidement, s'introduisent dan» 
le» dépense», garde-manger, etc. Ile» rur- 
rullnns as*e» mentis pour »c loger dan» 
un grain de blé oq de rli, que sais-Je 
rneore ? de» bruche» coulent leur paisi­
ble existence dans un po|», une frve, »e 
nourrissent de la inrillrtire partir, ne 
laissant que de» débri» inutilisables. I.e» 
mouche» à ver» dépotent leur» oruf» 
»ur la iiande. En quelque» heure» ce» 
oeuf» donnent naissance a de ver» nom- 
breux et la viande est gâtée.

Avec quelle amertume 1rs ménagères 
se plaignent dr» mite» qui dévorent tans 
pillé, fourrure», merceries, lainages, etr. 
I.e» lapis, le» revêtements de* fauteuil», 
n échappent pa» aux mandibule» de» at- 
lagène». de» anthrènex. etc I.e» mur» 
de no» malton» en planches sont quel­
quefois perforés en tous »cns par le»

CLOTURES FROST
i/Pi nuy-; '»

pour EGLISES, ÉCOLES 
COUVENTS, CIMETIERES

Protégez et Embellissez
votre propriété

Le point final d'une
• maison ou autre pro-
iütr^î-’.u.v priété, est une bonne
clôture ... un aimable avertissement aux passants de se tenir à l’écart. 
Les mailles d’une chaîne de clôture Frost protège des édifices dans 
toutes les parties du Canada.

Faites en hauteur à partir de 3V2 pieds, elle peut entourer aussi 
bien un petit jardin que de grandes propriétés. Des poteaux d’acier 
avec rainures, lui donne une apparence distinguée. Toutes les parties 
sont fortement galvanisées après fabrication, ce qui est une garantie 
de résistance contre la rouille pour une longue période de temps.

F.nrouragFZ 
ti- fonds con­
tre lr r.xnrer 

du Jubilé 
(VArernl d c 
R. JM. le H«’l 
t.corRP V, en 
envoyant vo­
tre contribu­
tion k S. E. 
1» comtêxso d 
la comtesse de 
Ilesshorouth.

CLOTURE DE FER 
ORNEMENTAL 

FROST
Dans un choix éten­
du de dessins cou- 
rants on selon vos 
propres spécifica­
tion*.

Iternundev le» dé­
pliant* Illustrée* et 
les prix a xotre 
vendeur Frost. ou 
écrivPT.-noux dire»- 
tentent.

FROST STEEL & WIRE Co. Limited
HAMILTON, ONTARIO 

MONTREAL WINNIPEG

fourmis gûlv-bols et le» vrilles I.e cher 
Frère Germain, directeur de l'Académie 
( ommerriale, entnmnlogiate réputé, el­
le le ras d'une maison qui s'est ecrou- 
lée quelque» Jour» âpre» qu'on l'eût éva­
cuée sur les conseil» d'un entomologiste. 
Il possédé même quelques planrhettea 
venant de ces murs. Perforées d'une in­
finite de petits trous elle» sont plus légè­
re» que du liège. SI vous les secourt il 
en tombe une fine pousklère. I.et hétex 
a rlgarette» et à pharmacie orraslonnent 
au»»l de» perte*. Ce» Intrete» dévorent 
tabae et drogues No» bibliothèques ont 
rominr ennemi*, le» miles, le» termite* 
ou fourmi* blanche» qui »e font rongeur* 
de papier.

DOMMAGES OCCASIONNE)»
At’X ANIMAUX

f.e» ennui» que le* in«erles parasite* 
causent à l'homme. Ils le» infligent aussi 
au» animaux. Ce» derniers ont au«»l a 
souffrir de leurs piqûre» Qurlques-un» 
tels le. oekires, logent leurs oeuf» tous 
la peau ou même dan» l'estomac de nos 
hèle» de somme.

DOM.MAC K s l:\EBCES si R 
I.F.S Fl.ANTES

f es plantes »ont probablement celle» 
qui ont le plu» a souffrir dr. Insectes. 
I.e» rérnltes en général sont la proie de» 
sauterelle* (non rnme.uhlr. rrllet-là). 
I.e» céréales sont attaquée» par de» cha­
rançon» de centaine» de variété». I.eur» 
rarlne» *ont dévorées par lr» gros ver» 
hlanr. I.r* patates trouvent leur» enne­
mis mortel» dan* le» doryphores ou hetrs 
k patates. I,e ma’s, les choux souffrent 
considérablement dr* pyralr* ou larve» 
dr papillon*

Aux arhrn fruitiers t'attaquent le* xa- 
perdr». mouche*, chenille* processionnai­
re», etr 1 r, hoi» utilise* par I ébéniste 
»ont lâboiirp. en tou* sen. par les rava­
geur* longlcorne». bupreste*, mouches à 
scie, ete.

I.e* Inserte» dont nous avons parlé «ont 
d autant plu» nuisible.» que leur nombre, 
est plut considérable et leur multipllra- 
tlon plu* rapldr. » nmmr exemplr. Je 
citerai quelques chiffres recueillis dau* 
un entrefilet d» I 'Artiou < athnlique 
Deux mourhes et leur» descendant» pro 
dnlsent en un seul été (»l toute» 1rs 
mnurhr» vivent) la bagatelle de 6,308 
720,000 mourhes pr*anl 60.KH.‘> tonne. »oit 
le poids de 701 wagon» de blé, formant 
un ronvni de plu» de six mille» de lon­
gueur Qu on juge par U que peut cau­
ser une tell* armee do malfaisant* insec­
tes.

niDI IOGRAPIIIE

Inserte» nuisible» de la provinre de 
Québec, par Mabeu rl Reaulleu

le» Ravageur* et lex Auxllialrn. de 
.1 -Il tahre

l.ex t nléoptère» du Queber. par (.
( hxgnon. imprimé à l’Action Catholique.

Etude sur le doryphore dan* l’Alma­
nach neaurhemm.

Fubliratlon» du departement de l'hor­
ticulture ton» la direction dr M. (i. 
Mihrux. cntoniotogitte provincial rt pu­
blication» du gouvernement fédéralT In 
• eetrs nuisible» aux plantes, aux fleur» rl 
aux habitation»

Frere SIMEON.
Cercle l.nul»-llebrrt.

VARIATIONS DEFENDANT III 
Ml U El)

I.e» principale» variation» dependant 
du mtllru sont : la lumière. 1rs saison», 
le* rondltlnns topographique», l'rlrrtri- 
rlté. la ronxtitutlon minéralogique du sol 
rl la culture.

Les enfants parce qu avec l’ln*ou- 
elanrr, qui est l'un des privilège» de 
leur Age rt la gourmandise qui en e»l 
I un dr» vire», fournissent le plu» fort 
contingent de ceux qui te laissent sé­
duire par la bonté apparente rie «■»» 
fruit». Il» touchent à tout re qu'il» irn- 
ronlrenl. cueillent rl mangent toute* 
sorte» d» fruit». particulièrement lr* 
hâte» qui lr» Irnlent par leur» hellrs 
roulruis louge* ou nolrrs-bleuàtre*.

REMARQUES M R Ql’El.Qt.rS 
PLANTES VENENEUSES

M'MAC VENENEUX - N'en appro- 
rhe» p*» rar un homme assit à l'ombre
de rp végétal malf.ilx.xnt éprouvé bien- 
161 de* démangeaison» violente». »* 
peau rougit *e gonfle et se rouvre de 
pustules qui ne »e dl*»lpent que par la 
desquamation.

ACONIT — Le» Aconit* «ont tou» de» 
plante» vénéneuse», dont le* propriété» 
nocive» ont été connue» dé» la plu* hau­
te antiquité. F.n IKM on administra. a 
Prague, k un larron condamné k la po­
tence, une décorllon de racine d'aronit. 
quelque* heure» aprè» le malheureux 
fut prit de ronvulsion» et de sueur* 
froide» et ne tarda pa» à mourir.

FOUGERE. D’AIGUE — I.'lngesllon de 
faugere séchée cause cher le* chevaux 
une maladie que l'on appelle le vertige 
ou rncéphalüc.

CLEMATITE DES HAIES — Le »uc 
qu'on exprime de «es feuille» a la pro­
priété de determiner sur la peau de* 
plaie» semblable* k celle» que produirait 
tin véslcatolrt* la-* nicndlùus *Vn ser­
vaient autrefois, dr là son nom signifi­
catif (l'herbr aux gueux.

CRELIDOINK — lout* la plante est 
remplie d'un suc jaune abondant sur­
tout dans la racine rt la tigr, qui * e 
coule par la moindre plaie rl qui tarhr 
la peau k peu pré» comme l'acldc ni­
trique. Pline apporte sérieusement que 
, homme a rnmiu le* propriété» de ce 
»ur par l'exemple des hirondelle* qui 
»rii *ervent pour guérir le* yeux dr 
h ur» petit», t'hélidoine *rut dire "III- 
rtndelle".

DIGITALE — FU oxllallc A l'état 
trxlx une odeur vlrrusr. Cette plant* 
rinferme plu»l*ur* principe* actifs dont 
le principal est la digitaline. pnl«on ex­
trêmement violent.

SOI ANEES — Cette famille renferme, 
a rote de* poUons violent» et narcoti­
que» un* plant* allmcntairr de loule 
première Impnrtanrc 1* Mnrelle lubc 
reuse ou pomme de terre la Jusquia- 

ma. U Mor*ll* douer «mère. U llcllado

B&UËt
8-1 NAITCC.

Souhaite Joyeuses Pâques 
à sa nombreuse clientèle et Vinvite 

à profiter des valeurs ci-après.

BLOUSES
— Kllrs sont toujours

populaire!» —
Tailles pour accommoder les 

statures fortes —
42 - 44 - 46 - 48.

Aussi un choix immense pour 
les pet tes tailles.

TAFFETAS — CREPES - 
SATIN et autres tissus.

Très beau choix de teintes. 
Prix â la portée de toutes les 

bourses.

GRAND SPECIAL
Un nouveau groupe de blou­

ses en crêpe, dans une belle 
variété de teintes et tailles.

$1.59

LE CHIFFON DE SOIE
Pour les Agréables 

Soirées d}Avril

PRIX TRES MODERES

Toilettes de chiffon de soie uni ou imprime pour 

les charmants soirs d’avril — Les fêtes champêtres, etc. 

Chiffon de soie léger flottant des épaules jusqu’à

la taille — Idéales pour le soir ou l’après-midi.

Belle variété de teintes pâles ou foncées.

Nous sollicitons l'honneur de votre visite.

MANTEAUX
______  '-Trois jolis groupes-

Modèles sport ou toilette - Belle variété de styles, tissus, teintes, 
etc Non dans toutes les tailles.
EXTRA SPECIAL

$9.95 $14.’8
95$19

CCSTUMES
— Nouvel Arrivage —

Modèles tailleurs — longs — en tweed de qua 
litc extra belle — Beau choix de couleurs

Tailles : 16 à 481 2.

$28.50

.' ’••■'Ll*
VH

m /V-

VOS FOURRURES SOS’T 
EN SURETE SOUS 

NOS SOINS 
Confiez-nous vo* fottr- 

rtiros pour la Naisun tl’E- 
té. — Elles seront à l’a­
bri des mitcd, du fou et 
des voleurs, dans nos 
voûtes spéciales.

Prix 1res modérés — 
APPELEZ 8131 — Salon 
tlex Fourrures, pour plu» 
de détails.

-AU M I S-M I D’ECCNC/UIES-
CIRE “OLD ENGLISH" POUR PLANCHERS ESCABEAUX

I

SOLIDE, boite 
d'une livre, et 
une bouteille de 
4 oz. de poli ;T 
meubles GRA­
TIS.

LIQUIDE -—
I chopme 59c.
1 pinte 95c.

LIQUIDE. ne demandant 
pas de frottage —
1 chopine 59c.
1 pinte 95c.

SACS fl L’EPREUVE DES MITES POUR VETEMENTS
’’STORE-A EE”.

27 x 3 x 60 
“PROTECTOR”

27 x 4 x 60 
“DUSTEX" pour complet' 

d'hommes, pardessus, ZQ-' 
ou robes sJ/v-,

“SUPREME’’,
27 x 4 x 60

39c.
39c.

59c.

“MOTHEX”.
26 x 4 x 60 

SEL A MITES en flocon- ou 

boules.
Ea livre

ou 15c
” livres pour l>'V.

SI.19
IS ou

8c.

“SPECÏ.M PAQUET"

Avec tablette pour chau­
dière ..-

4 pied» . . . 
f) pieds . . .
6 pieds . . .
7 pieds . . . 
No 2, 4 pieds 
No 2. 5 pieds . 
No 2, 6 pieds

04c. 
SI.19 
$1.49 
SEfiî) 

$1.29 
SI.59 
SI.89

n* »onl dr» plxnlr» *énéneii»e» dr la 
famille dr» »ol.»nrr*.

T Alt ,\ t ' — t r*t d'AmérIqur qur nous 
rst vrnur l'hxhitudr xujour’dhut unlvtr- 
srllrmcnt rrpxndur d aspirer par la bou­
rbe la fumrr du t*bAC rt d’rn Inlrodul- 
rr I* poudrr dan» lr nrr. I.r txhar fut 
apporlr rn f uriipr par Jran Nient ("rst 
lui qui offrit la prrmlrrr prise à la rel­
ue t'alhrrlnr dr Médtnlx. I.* tabae ron- 
tient un poison très violent, la nlrotlnr. 
La plupart dr» hnmmr* sont devenu» 
fumrut» dé* leur adolr»rrnrr non pour 
*r donner un plaisir, rar lr* premier» 
r*»al« sont puni* par un narculUm* 
xiuvrnt douloureux 1. Imberbe lumr un 
cigare pour la même raison qu'il racle 
-r» Jours glabre* aver un ratolr

CIGUK — On sait que lr* Athénien» 
faisaient boire aux rondamne» k mort 
il* la rlgue. I empoisonnement légal de 
voerate. le plu» »age de* homme», est 
demeuré historique.

Ut d* sa lèvre avide approchant le 
■ breuvage,

I.e vida lentement *an» rhanger de 
• visage.

Fui», »ur »nn lit d» mort doueement 
' étendu

L'Apocyt». la sanguinaire. I* Kalmla 
ITrralr. le Gourt. le /igadenu». I Artée. 
I Andromède le Favot. I* teràlre. »nnt 
au»«l de» plante* plu» nu moins ven*. 
neu*f «.

I RLRF A! t RI D.
Résumé de la causerie doni'po au cer­

cle Champlmn par le chef Frère Alfred, 
en charce de la «ectlon botanique.

Ues végétaux supérieurs. par le fait 
mémo de l'exécution de leurs fonctions 
vitale», puisent dans le milieu amBlant 
des éléments simples qu'ils font entrer 
dans de nouvelles combinaisons et dont 
Ils constituent des corps plus complexes. 
Mats, dan» leur fonctionnement les cellu­
le» végétales ne fabriquent pas seulement 
des matières utile», mais aussi des ma­
tières toxique*.

Les poisons d'origines végétales peu­
vent se former dr quatre manières :

Pour le Bain du Bébé
Ou ne doit pas courir le risque 
d’un savon inconnu. Cinq géné­
rations de mamans canadiennes 
ont fait usage du Savon Baby's 
Own dont la mousse abondante 
adoucit la peau, prévient les 
échaufTaisons et laisse à U peau 
un arôme de roses.

i» «•
Se vend 10c

E* mrtlltur pour lliki d peur I eut''

a La substance toxique peu» exister 
dims !a graine.

b II arrhr que le poison ne se trouve 
nt danu la gratnc ni dan* le* jeunes 
plant*, mat» seulement a une certaine 
époque de la croissance. Dan* le tabac la 
giame et le Jeune plant ne sont pu* vé­
néneux; mms quand le foliaire .({iparutt 
on a une plante vénéneuse.

c 1.4 (traîne peut être vénéneuse »ans 
que la plante le soit immédiatement 

d Quelquefois le poison existe dan* 
de* ttsvus séparés et 11 faut que les par­
ties soient mi.-r* en contact pour causer 
le poison.

VARIATIONS INHF.RI NTI.S Al?
VKOFTAI DANS LA FORM \ LION 

DLS FOISONS

Si en général on peut dire que 1 activi­
té dr» tissus atteint son maximum au 
début de la végétation, on ne peut et:, 
bltr 1* regie générale que le» Jeune» 
pousse» contiennrnt les matières toxique* 
au degré maximum On sait que plu- 
stem . plante* n acquièrent leur principe 
vénéneux que dans la vieillansr. et que 
pendant qu elle* «ont Jeunes elles sont 
même bonnes comme le Favot. le Ta­
bac

J v par'.e souterraine es* quelquefnl* 
• r île vénéneuse

( «rtalne» plante* «ont vénéneuse* dan» 
toute-- leur, partir'- VérAtrc, Sanguinaire, 

; Lbélldoinc. Aconit. Clgpr
I! faut irmarqucr qua dan* le -Sumac 

vénéneux le fruit n'e»t pas vénéneux 
I mai», attention lr* autres partir» coin- 
jirnsert.

A Rimouski

1 OL'R DF. MAGISTRAT. — Antoine 
D.imais vs Georges l^evesquc.

Dan» la cause cl-dessus, le deman­
deur a loué au défendeur, par bail jmus 
seing prive, an lojrcoicr.t situé dans 
la ville de Rtmouakl. à raison de 
$15 00 par mol.*, payable d'avance» b 
premier de chaque mots, le dit Ivail 
renouvelant ainsi de suite automatique­
ment pour un autrernoi*. sauf avt» 
contraire d'un rnot*. A la dat* où 1» 
dit bail fut signé, le défendeur 
en possession de la maison présente­
ment louee et l'occupai! i r: vertu d'un 
bail que lut avait consenti Krnest Du- 
mai.x alors propriétaire de la d'.lle mai­
llon que ce dernier a vendue au j»re- 
*ent demandeur le n novembre. 1954 
r i •• mentionné au dit acte de ven­
ir que le demandeur devra toucher 
le loyer dû par le défendeur depuis le

le h 
1935

Ju!?>4.. 1934. et comme question 
alu*, le défendeur, mis au courant 

t I'-'ictlon, n pn\é au demsn- 
lo • rr des mois de Juillet, août. 

>mbrc et octobre de l'année. 1934. 
êfendeur doit uno somme do $75.00 
loyc échu te 1er novembre e t 

•r Janvier, ter février et 1er marq 
e du loyer échu, le de-Kn

leur

jusqu a 
dominai

< ame une somrp,? additlon- 
oo pour tenir lieu de loyer 

atlon des lieux et pour 
•4défendi ayant

Ijc J
ment
telle
olarc
ble.

payé
somme de $85.00 au demandeur, 
ige Antonio Couillard rend Juge- 
P' • 5'90 et les frais de l’actlor» 

qu’intentée, annule le bail et dé- 
le bonne et va la-la

Les Conférences de l'Amicale don­
nées «ou» le patronage de l'Asoscla- 
Mon ae.» ancien.* élèves du Séminaire, 
commenceront bientôt leur deuxième 
saison.

t.,i deuxième série «’ouvrira dé* que 
.e.- routes seront livrées aux voitures 
d'été

Le nouveau calendrier de la «ai­
de-* cornutuivc» i.........«...ra ue recevoir
plus d'auditeurs et donnera aux sous­
cripteurs de la region de Rimouski 
l'occasion de montrer l'intérêt qu'il» 
portent aux chose* de l'esprit.

—Ure importante réunion de* Di- 
rccteurs de la Coopérative agricole de 
Rimouski et auquelle a j>ils paît le ge­
rant general de la Société Coojyeia- 
tive, .Monsieur F -X Desmarals. a été 
tenue !e.* B et 10 courant au bureau 
de l'agronome régional. les délibéra­
tions étalent »ous '.a direction de l'ac­
tif président de la Société Coopérative 
locale. M Joseph Parent.

la’s modalités de réorganisation de 
la Société coopérative de Rimouski 
ont été discutée», et une entente a 
été conclue ave-' la Coopérative Fé­
rié! r-r k «quelle >a Société de Rimouski 
est affiliée, afin rie consolider la si­
tuation de cette dernière de même 
que pour :eier le* ha.*"* nécessaire* au 
développement du commerce agrlco-1 
r .ync 'x • rçivn et avec la Côte Nord 1

Style

POUR
LUNETTES
ET
MONTURES

Dans les lunettes co 
toute autre chose. 
STYLE ... et dans 
tes et accessoires que 
offrons, il y a BEAU 
STYLE.

mme dans 
il y a du 
les lunet- 
nous vous 
COUP DE

timenl vous en convaincra, 
c’est pourquoi nous vous sug­
gérons de ne pas manquer de 
venir nous voir.
En ce qui concerne l’examen, de 
la vue, notre expert saura vous 
donner satisfaction.
Pour tout ce qui concerne LA 
VUE, voyez

DANIEL FICHE, ENR’G.
J -R. MARCHAND. Prop. 

OPTICIEN-OPTOMETRISTE

325'j, Rue SUoseph Tél.: 3 0043
— I.e soir par appointcmrnt —

QUFBFC



PAGE SIX L’ACTION CATHOLIQUE, QUEBEC. SAMEDI 20 AVRIL 1935

LES ANNONCES CLASSIFIEES 27 A—CAMIONNAGE

ASSURENT UN RESULTAT IMMEDIAT
Servez-Vous en..............Téléphonez 2-4771

DB L—ACTI >.V CATHOLIQUE"

TARIF

A BARBEAlî—Di>n)én-»|fements d* tou» 
Renies. Spécialités pianos, ladios et 
réfrigérateur».

36A — EXTERMINATION

COQUERELLES, PONAISES
49—MACHINERIES

Machinerie bargain
57—ON DEMANDE A ACHET.

POURQUOI ne paa profiter de nos »er* 
vice»? Nous somme» en position de re-

Soriélé-Prêts-Placemcnts
L'ACTION CATHOLIQUE

a ^ Airrn>~s INSECTES domestiques. DE MACHINERIES iteuvea et revoir vos consignations d oeufs, pa- 01, rue ST-PIhRRE. QUEBEC Tél Z-I3(?
ft la campagne. \olUires et camlona —Vous pou\-ez vous en faire débarras- de accoude main pour moulins A acie. et «utre, legumes aux meilleur» PROPRIETES A VENDRE — TERRES

til. P ARTEMIS T DES PETITES ANNONCE* DB
couvert». Ouvrage garanti. S'adresaer 
A «. RUE NEI.SON. Tél.: 3-1489 
1-4 (26 fols) 27A

ser. en vous adressant A J -H.-J. GosI prix du marché. J.-U POUUOT A Ml-S A V’ENDRE - ARGENT A PRETER imprimé par U «..ni
s<*Un' 1ÎLLue-S!<''Vt*lil<‘ 9urh«N:- P. Q . r n «‘, ,*.1t(.1Tarlr X,.-,^ ^eS o*1*0' 2-7 rue St-Paul. Québec. ------------------- L'ACTION HOC
tél.. 2-4902 Depuis ift nns A votre sec- tVï, turbine*, une machine Bour- î,um jci, san, RU 21-3 (37) •«•*. rue Ktr-Annr.
vice. Nous entreprenons du plu.» gros n '*!!• •*** courroies, shaft», marches. LOGEMENTS T**<: Eshsnte privé

EIANCAILLES. PROCHAINS MAHIAGES. MARIAGES, NAISSANCES 
AVIS DE DECES. REMERCIEMENTS POCB SYMPATHIES. 

SERVICES ANNIVERSAIRES, etc. — Me. Elnsertlao.

E IA NC AILLES. PROCHAINS MARIAGES. MARIAGES ET NAISSANCES 
DANS LE CARNET SOCIAL, *1.00 L'INSERTION.

Taala autre annonre eia»»IM*c. .Ole. du mot, minimum de 2.V. par Interllaa. 
* laaertlon» eonrératlvei pour U prl» do quotre.

En-TIte en noir, tOe. additionnel pour ehaqao Imertlon.
Le* ANNONCES devant paraître LE JOUR MEME «eront reçue» Joiqa'k 
.t h. o.m.. POUR LE SAMEDI, jutqu’a 3 h. p.m.. la veillo.
NOIS ACCEPTONS aueua art* de nat*»ance. ftançallloo eu mariage, com­

muniqué. pur la pa»la au le léléphune. Il en e»t de mémo pour let avis 
*«n» nam rotpentabla.

Le* anaeaeea prorunaut du UEHOES DE LA VILLE ■•ut •trtctemoul para- 
kio* d'avance.

28 - SUCCURSALES - 28
A Ot'FBEC. o* von* pauvev dannar 
va* annonce* au mêtnt prl» qu'au 
bureau.
«T-ROCH ET JACQUES-CARTIER 
I.-E. GIGL'ERE. AST. to* St-Jutepb 

Tél.: «-0M2
i -E GIQUERE. 2». ru* Sb-Jotepb 

. Tél.: a-07*»
«I DELI6LE. 117. de la Couronn* 

Tél.: I-WM
Suerurvale» de Ju*. COTE. Liée 

Gcuriale» : Téléphaae*
Nu. I. M. rue de U Couronne » «4a 
N* t. t», rue Bt-Jrun 4-0414
• o *. *3*. rue St-J«an t-Oïu.i
No. 4. IA. rue Duadr. publie î-OtUH 
Na. 8. 459. rue Sl-Jovepb 4-0493
Na. 6 SSI. St-J*»eph. publie «-(ni»*
Nu. 7. 4M. ru* St-Jean 4-»4ai
Na. ». 103. rue St-Ja»epb 4-0481
N* 10. 9, rue St-Panl 
Na. il, il*. Oième Avenue 
N*, t!. t*. St-Jo»eph. publie 
N* U. 18, Chemin Sle-Eor.

publie 4-03AI 
Na. 14. 888 ru* St-Paul S-ullJ

3-0X41 
4 -«iïX 
X-0898

ST-JE AN-BAPTISTE 
Charles Clautler. 174. d'Algullluu. 

Tél.: <310
Pharmacia Ürmrr*. 4X0, Ot-Jran.

TéL: 3-0106 
. LIMOILOU
J--A. K.reuar et Ctr. HI. S* Ru* 

Tél : 4-0.1411)
6T-FRANÇOIS D’ASSISB 

J.-B. Oingra*. 11V*. 13a Ra* 
«T-KAUVFVR ET NT-MALO 

Tél.: 4-»as?
I—-P. Garnrau. 470, St-Frangal* 

Tél.: S-0AS2
René Dion. 7M. Sl-Valllov 

Tél.: 4-0S7X
X -E. Gagnon. St-Valller

Tél.: 4-043S
Mlle Y. C. Hlgiiouettr 1251 «l-

VaJlIer. Tél.: 4-0421 
bille R--A. Cloutier. 11X1, M-ValUer 

Tél.: 7»40
ni;Ai:poRT 

EUGENE PARENT
Té..: é.«:3Ve,,"e dU t0"'L' 

_______ Brauport

SI-SACREMENT 
I^OGEMENTS de 3-4-3-0-7 ebimbre», 

lu» chambre» de bain, chauffé».

CH A nnriv A/-*- cPV'trnai . \ ni-. ,vwiis i-m n-piviron» au plus gros ’ u ‘ eirurrurrs mimiis.C HARRÛ5 AC,t GENERAL. — Dénié- pdlfice »u plus petit et eaiantiv«r,n« P°U,,M. cou*«mcts et founiiture». Au_________ _ _njigement pmu a ville et l« rampagne; Nnu» vendons aussi' lev produits cun* offro r<,ls°i>nablc refugee Adre»- -o- urMQTiriI
coffre-fort et'"p'lano1 U^MARTVII c'*‘, vcrTrllne» ft livrons A domicile Â^nieïme^ ^aVion S DorchéatarLSt" — - _________  - ■ ■ — ■ ■■ ------------ plu* chambre* de bain, chauffé*.
Æ N. ■». S;nt,,y?™U.MABRS •' N' ° IMA' .t' m™ G -f rORnKR. RR.- [«GJMRNT <!«,» ch.n,b?,. Rio, blum-
et Re». tél. 3-028Ô. ....................................... ...................... sage, boutons couverts. Satisfaction ga- bre de bain, non tnauife
4-4 (28 fois» 27A SR—ELFVFQ TlKM Avrive MACHINES ARATOIRES- Herses 12 rantle. attenUon spéciale aux comman. rue ARTIIJ FRIE üchanibree.

— — 38—ELEVES DEMANDES disque* $45 00. Herses ft ressort 12 dent* de* rt^uw' Par '» «««Hc- 225 Ste-Mar- ‘Vi. kll ahiujt.kil. 0 cnanibree.
DEMENAGEMENT • Charrovage e*- , —TV--------------- Slooo. io dents $19 00 Hers. » A <evier» onfrlte. Tél.: 8947. i*'115 rh*n °re b‘1,1
néral. déménagements Spécialité ex- P'STITLT J THOMAS. 23. St-Stanis- 9 dent* $16 0». 17 dents $28 00 henses tto Mar- Jeu Son'- au l6‘fl i38A,
cavations de tous genres. Ouvrage fia- *?*;.'* ‘ ""PJ? d* la n‘* St-Jean) tel. dents droites à leviers $19.00. charrue*
ranti. soit a la ville ou A la campagne --7*30 français, sténographié. No. 3N 510 00 Pelles A chevaux 5 ods------------------------------------------------------
Adressez-vous a J.-L-P BRETON, -n comptabilité, cours commercial a.uflais t-„bes $1100 semoli* .1 chaux cngtaK 59A—PROFESSIONNE1.S
Hennlne. tel 7776. bilingue, baccalaureat, brevet et chimique 2 ch $«3 00 Foandem s RI ----------------------------------------------------------------
6-4 (26 fs) 27A toupies examen» de la province. Cours MOODY S 125.00, piétés de rechange Dr GEORG FIS ST-AM AND. des Hôpl- 152-136-160-162."" VEN UE. loge-

bres. plus chambre de bain.
BERGER VILL£

RUE MAXFIELD. maison de B cham­
bre».

LIMOILOU
d'été

CHARROVAGE GENERAL, en ville et ,a-4 ( ^ 30 Avr) 38 
campagne, prix modérés, camions et ~ '--------------- —

charbon. 90. rue LatourelleAel.. * 55W* Gratis pour Guitares Haw.
15-4 (12 fols) 27A GRATIS un morceau chiffré, une copte

TARIF
bec. Tél.: 4-4571 
18-4 (26 fois» 49

— Magazine Hawaïen Guitares Hawaïen
DEMENAGEMENTS piano», r 
coffrev-forts. ville ou campagne 
ser-vous A une maison de cc._
Téléphone/ 3-0760 pour obtenir prix ment» 
modère» et appointements pour esti- gnon, 
més GENERAL TRANSPORT. Enrg. MB Ave Parent. Quebec 
Donat Simard 4.i|. Arago 20-4 ( 1 fois) 33
17-4 (6 foi# i 27A

48a—LOGEMENTS A LOUER
bon logement A louer 

motleme. dans la pa-
ms. meuble*, nés "OAHU" Leçon» à deux et trois t rvtVxTvw it„
Pagne. Adres- guitare* Soyez poisuadé de vos lésul- 7 rhamhTZ.
de confiance aussi leçons A domicile. In»tru- rn(«e ' rte ^ *—*• - - -------j, fournis sur demande T-W G;,- fi5 55nv,C ^•■Gominlque. SAdiesser A

. professeur. U! 4-2802 Studio .'l4 ,a.
Ave Parent. Québec. 15 1 n“!s) 48A

61—POS. DEMANDEES FEM.
NAISSANCE

NOUS SOI .U CI TONS voü> encoura­
gement pour charroyage general, et - 
déménagements de tou» genre» A a 
ville ou A la campagne. Bon truck 
Adressez-vous A 7. BLOU1N 84 Vie- En me confiant vos travaux vous vous 
torta Téd. 3-0579

39—ENTREPRENEURS

PBOMBIER-EIECTRICIEN

ANNIVERSAIRE. GRAND MESSE Rg 
CONNAISSANCE. RRMERCIEMEM'H 

chambre*, plus chambre de bain. 30 cr.ntmi par nnertion «ulvaiit U for-
ST-PASCAL-BAYLON mule r<r(iioaltr chaque mol additionnel

59. RUE CHAMPFLEURI. maison de 3 1 «rntln Dan* Carnet Social. Xl.uc pu 
chambici, plus chumbie de bain. m»ertion.
364. DE LA RONDE, logement de 6 ---------- •>-----------

______ . .. - - chainbte*. plus chambre de bain.
,VmEa 'rtéVA’ ^.ta.'lfo Han» °' RtJt MONTMAGNY. logement de
ijitl a uvjâ t» av Aille uBnA vint? rnAisori r «■••x «* » », »»

HAUTE-VILLE—Logement* A louer. 6. de Prêtre, Religieux, très bonnes te- ]81 FUTE LAFAYETTE 3 logements de n nu îï NJ nér'.MJ .^nnoi ranTi nAlfoni ,1*
cl 2 chambre» fini* a neuf et chauf- fétence». demande position dans un 4 chambreT logements de Pantin. . u. , »

les S'adresser A tél 2-C480. ptesbvterc de campagne. Ecrite à Ca- ST-JOSEPH a leurs parents et ami* de i* mns m.
17-4 (6 fols) 48A »ii*r 281. L'Acticn Catholique, Quebec 041. NAPOLEON, logement de t

13-4 (6 fs t 61. vhai'.bres.
LOGEMENTS CHAUFFES A louer 254 , , 241. RUL NAPOLEON, salle ou boutl-
Marguerite-Bourgeoys 4 chambres plu» Fil JA sérieuse et honnête, ajatit ex- que.
chambre de bain; 14 Bourlnmaque. 3 pérlence. demande position comme fil- ;ilfi-316L .118. RUE MORIN. 3 logement#

A\Tll 6-13-20-27 (27Ai
S<1!V,CC pC?rnpt.et courtois chambre» plus chambre de batn:; 23fic Rcnérale dans tainlllc de grandes de 3-4-5' chambre* 
- .;cpaiaUun do c,uuM»*e D'Aiguillon. 5 chambre.» plu» châmbte octsot

28—CHAMBRES A LOUER

î—ACCESSOIRES D'AUTOS 19—A VENDRE (Diver*)
pour cu,-

A LOUER--Chambre en avant, meubler 
ou non. . tage du batn et téléphone 
eau chaude a l'année Famille priver 
sans e man's. Préférence dame ou de- 
moKelle Tel 3-2671. 19». St-CyrLlc 
18-4 (6 foi# 1 23
30—CHAMBRES ET PENSIONS

de tous genre»
URANCOIS-n. Rt'NAUn 

Plombier. Electi teieu. Couvreur, 
rue lartourellc. Tél.: 4-2Ô04.
5-4 (2(3 fotsi 39

SABLAGE SAKS POUSSIERE

nonnes ou couple sans nifant». 
de bain; 236d, D'Aiguillon. 8 enumbre# 20-4 (2 fol» 1 61
plu# chambre de bain Aussi, plusieurs 

148 autre# logements non chauffes. adres­
ser A PIERRE PARADIS. 23(1 rue D'Ai­
guillon. Québec. P. Q 
Mar». 23-26-20-30.
Avril. 2-4-6-9-11-13-13-18-20-24-27 ( 4SA ,

62—PROPRIETES A VENDRE

STAOACONA 
103-107 RUE DEMEUL.ES. .aeement* de 
5 chanibie* plus chambre# de batn.
3:i DE LA MARTINIERE logement üi 
b chambre# i/lé* chambre d bu.11 

BASSE-VH ' L

LUDGER FERJ-AND Parties usagées tivateur A i*-nrtr- a w
pour toute marque de char, aussi pm- T<,L]r ^ \.....
sieurs moteur» avec d’-fferente force, 
pouvant servir pour bateau et chaloupe 
gazoilne en bon ordre et prêt» n servir.
S adresser 105. 1ère Ave te!. ♦-29'.fi.
13-4 (26 fol») 2

PLANCHER en bots dur posé et sabU 
par un expert Application du meilleur 
piodult au monde pour la conservation 
permanente de# planchtrs. E. DU­
FOUR 99 3-4 d'Al.tlllUotl. tél. 3-3237.

RUE CHAMPLAIN No Joa. maison seu-

con-

5—AGENTS DEMANDES

BELLE GRANDE PROPRIETE, feu *£• E^AUER CHAMPLAIN. 3 loge. 
Napoléon Lavoie, village ITslet. grand J t',ia,"^,es l1lus ChainJïe <J«
terrain, dépendances, tennis. beaux 0,4 n . p.ric

. ----------- ; , ..............  “— arbres, maison bien construite, sel/.f nrtP nrvi vt 1 1, A.____ .
e. •> chambres et chambie bain loyer "chambres, grande» éclairée*, chambre hiV» 

bien raisonna .-île. Le. ripai a; ion» né- "de bain, aqueduc Conviendrai! putt-
*.s?lr^_.f ..'.'‘’Jl*. L’',u.r informa- "culltr. h'•pliai. Institution, hôtel pen- d,tion " * 1 * 1 bonne

S^t CHAMBRES A LOUER-Ver» le ! rT m" r’ “j eu ^ S., to u‘ L'-« ' | !i91 3':<2a7
a 51 rue Torn k b<^ ordre S adresser «u No 30 Co-0 du Palais, cham- - .' l! ....... .

No. 963i.QUCbW- °U lc* eau* cotfrante!*usag/'dù batn Wu té^ «“FEMMES. FILLES. DEM.
! lephone à^ga* ^ dés^PiécM ON DEMANDE menacé: es. pour près- î 1- prlvéêr'planch'-V bo^T du7.'esu Tïm.-' —

sirens locataires paisibles ■ ca*npa^nc. Conna.ssançes pe- de. Kaîerit, prix modéré, bonne c»cea-
ndables S’adresse! a . L# fraies su: la eu .sine, et !o travail au sien. S'adosse 30 Hermine, te) K194 __:

- , . ditiou.^i-wwia aiwiiv. i»j sion sous-so! cltjvi' peut êtie conve.- Mir'iciw
2-232D. "t, glandes chambrés. st-Vt vî O
h -4 (13-20-2.7-23-27.39 43A_ ^.,.^6. Québec. IX ,91. AVE DES OEi^nagann chauf-

RUE HERMINE, logement chauffé de 8 13*4 (6 fs, 62 • BASSE-VIIJ.F

BALANCE TOLEDO
B A LA NC ES TO IÆDO

pour personnes 
modère# Dr# 
e, rpcommar

65—REPAR AT Dl\ ERR
^ honnête ncmës^ P*' 1*2 2^m<' AvenuC' ™

HONfMES DEMANDES- Nous pout- 
,ion.» employer deux jeunes hommes, 
bonne appatvnce. bonne education l’ro- 
positton dr vente dans articles de pre­
miere nécessité, universellement con­
nu». orfi-ntacs en ville depuis 25 ans 
Bureau 2 Côte d'Abraham. Chambre 
1* S'adresseï de 7 ft 9 tir# te soir 
Avril 17-18-20 i-v

e !ej»e â Jambon, liache-viande blix: 
de boucher. noii».o..»,,^i*„ w:.uloc

ran- 30-4 (JNOi
fo>e: Référence» exigée». S'adresser A IR-4 <8 fois) 
CASIER 282 I."ACTION CATHOLI­
QUE". Québec. P Q 
16-4 (6 fotM 41

48 A

IT AT TRES MODERNE, fi
Réparations Matelas

/hamb:es. MATELAS FRONTENAC MATPRESS
l>lits chambre batn avec douche, chauf- Enrg.» Manufacturiers matelas Specta- ST-PfT'RRE. Te

nrea, matelas 'aift" .leu Sam J NO)

43—FOURRURES

N mu
BOTTES DE PECHE

HENKI POITRAS

de
SHOW ( AJsES 
rrenls de maga 
Comptoir# pour 
neuf# ou usage 
ART SHOW C ASF Hefi 
•eph. Te. 3-2920 
29-4 (26 foi.#) 7A

ie». Ameuble-
fiardon» un grand assortiment 

eau. Aussi chaussures

31a—COMMERCE
epreuve de 

pour la feiTrw»nrant# etc . e'c . r,our ia ,itTn<» et moulin* de papier 
• ... bon marché. avops :.t botte "John Palmer"'
flcc d. 2.59 Sl-Jo- MfjR BUDLTN. Spécialiste en botte*.

Anne'. Q.'/rboo ^ !a Sa:C ^ St,‘-

ENTREPOSAGE — Garantie contre le 
feu. !« voi. h» mite#. 1 . Le public est 
cordialement invité A visiter notre voû­
te. Profitez de no# p.l\ d'été pour l'en­
treposage > *. la réparation de votre 
manteau .70 rue Dolbcau. Pré» des Pc- 

c-r- .t - tes Franciscains Tel . 6594.Sl-JEAN. tel.. 2-62* i Nouveautés 12.4 al| 30 avril 4.!

lé. eau Chaude a l'antu c. planchers itois Uté Réparatton# tous genres, _____
dur# très ensoleillé. 104 Avomte Mal- a itssorU. crin, laine échlffée. lit plu- 
- nneuve A)>p: l. ni. 7313 me Reparations sommiers. Hembour-
13-4 16 foi», ISA Tftge meuble». Attention spéciale aux

communautés 43 1-2 St-Ignace. tel. 
A I/OUER -Logement très propre a 5247. Ulrlc Poullot, prop 
iouer. 7 appartement*, plus chambre “*4 fof*l 65 
de b.tin A 27 Avenue Mnuftls. S'adre#-

12. ESCALIER CHAMPLAIN 
28-30, MARCHE CHAMPLAIN 

SC 'S-LF-FORT 
2V RÎT STrPIFFtRE

S'AI)*,*'S«;i'r’ 5 ! \ SO'JETK UE 
PRETS ET PL'é’E'lENTs DE 

QUEBEC
Tel 2-1.107 

62

Il 1.1.AN (> Ut. — A Québec, le 19 » ■ l 
a lûg.' (Il 69 an.-. •• t décédé On e H.,
lai gee. députe-chef du daparteme .' 
feu, époux de Dame Blanche L'Here.v 

l.ek Hinérallle auront Heu lundi nia' . 
A 10 heure#.Depart de t» ma non moi tuait e No 75» 
rue de la Renie, a 9 1». 4... tmur . eg. , 
St-Rix it cl de tj au clnictlfcrc St-Charle 1

VENTE A L’ENCAN

IIERNAUD. -- J»udl, le 18 avH 
a I âge de 65 tm# et 9 moi». e*l de > •( 
J E u,ore Ber,tard, sergent de 'a :v <1 
pi «n Inc.ale. époux de feu Alice î.hfi ef 

Le# funei a.f'e-, auront lieu mnoi * 
tin, A 9 heures

lA’puti Or ia maison mortuaire No 
v He Une à 8 b. 50. pour l'eglue rtr *•, 
E prit et de 15 au cimetière M Uim ■

fieshro & Frère
«r rt FLORENT LEMAY. Ste-Fov.
par tél. 5 4-5032
Avril 4-5-3-10-12-20 ( 48A)

6S—REPARAT. DIVERS

S—ANIMAUX
JE VIENS DE RECEVOIR

20-4 (6_J
A V EN D K r^-— P oé le

H- PICARD FOURRURES

chars de

waterfront et Instalaltlïn au buckxvïck
^en Ahven.Pe ri,'^°tS durtnt d''m.-».u- 

m v ic.o>o ixa.v t j ^ *c* 1er mal. {>our eau-
magnifiques chevaux, proxenant des oomenagerrent S'adresser a 219'
fermes d Ontario, tré# bons pour cul- -‘^«Avenue, t i. *-2?'’.
«valeurs. Prix de* plus Intere.ssant» :•> '19>
Tou* ce.# chevaux sont vendu» garantis LJNGE MIÜTÂIRF A vendre 1 
Pesant 1.200 A V^.'e dea » M ^ 1 - livre» au prb
vous convaincra F -M BtRiSir-i\ iuj. Ci.< .a livre. comprenant m 
St-ValHcr. ï!olr* < cloaks, et pantalons

du printemps pour dame» Jobs man­
teaux swagger, couleurs nouvelles P.tx 
ties attrayanu 50 p. c. sur nos min- .. . ,w.

* teaux d'automne pour faire place a la l-v nrc^tvvmro avec marchandise do printemps. Grand a*- Ea-DESSINA rT.UR de Holt Renfrew 
iorttment de robes à prix réduit 
8 mars au 20-4 (31 Ai

1er mal. pour eau-

MOTEURS ELECTRIQUES
THOMASSIN.—Electricien Ref liage

de cfisini

PI-AIN-PIED A LOUER. C chambre- et
chambre de bain troisième 1 tage plan- _

u- bols dur. chauffé. Prix $4:1.00 Sa- de rnôîVj.'^etrinsuîUation électrique
1 e-srr 12 1-2 Bougainville, téléphene Réparation et ftiage de tous moteurs

. , .0 - générateurs Ouvrage garanti Nous
* '■’ 11 *0,*1 “A achetons les moteuts usage». 41

-------  __ . 1-tvtgueur, Québec, Tel 3-1525
loi-matlons faites a-.ec soin et A prix LOGEMENTS CHAUFFES A louer 254 12-4 i26 fols) 65 
tcduils durant l’été Tour» de cou et Marguerite-Bourgeoys. 4 chambres plus

Mardi, le 23 avril 1935 b 1.30 
P.M.. à la residence de Mlle 
W.-T. Walker, 134, Aber­
deen, Québec.

ENTREPOSAGE. Réparations et tranx-

Nous avons inst-uctlnn de vcndie .1 
rué l'enchère publlqu* tou* les meuble» 

de ménaçc. te'* que 
Set de chambre A coucher en muer, 

une grande valeur «et de

ROItlON. — A Llmottou, !»• -*0 - u.' 
193.'>. a t'àfie de 55 an*, r*'. deci-dc M L, 
J.-IHtaile Dur.on. autreioi* *lu UhAt-. 
nicltet

l i - funérailles auront lieu marn , t 
h< ures r- réj I du t'bateau Rb 
au■ i lieu l'Inhumation,

Depait ........................ •" 'nurttian •
104. .e Avenue, a 7 h. 30. pour > <-, m 
in ChMeau-RIcher.

t.r défunt liait (le l'Union dr I' t 
ri du Tiers-Ordre.
A\rtl -1,-2

PRELASITS
au bal- 
X de

St
6-4 126 fols) 8

19
CHEVAUX Deux bons chevaux, ga- ii0ri Québec, Tél 2-7116 
rantis pour tout ouvrage. A vendre a 20-4 i20-26-27 A %’ri’ i * 
bru marché. S'adresser A Jos Bcdard.
12 rue St-Ar.selmc. Quebec 
20-4 16 foist 8

Vos piiiart». ocheu aux deux ma- 
gasitvs I AMY I IM1TF E Savez-vous que 
nous somme* les plu- forts spécialiste» 

parctessus ae couvré-plancher» au Canada’ Voyez 
Commandes remp!iés-'pa"r7a’mqv noa carpetu-i legè'eintnt imparfaite-
................. M GILBERT »n C v«ndues k .a niol*w de leur# prix ot-£ mil Vil;-88 rue St-Val- dmutxs Profl:e/-an

cultures de manteaux, prix modère# ' hambre de bain. 5 chambre* plus AV’IS—MATELAS—Réparation comple- ifer, «g1' de cbes'crfield. tant- drape- 
I-A RUE. ST-JEAN. en face de l'è- chambre de liain. 2.76d. D'Aiguillon. H te de vieux matelas A drs prix modé- ries. blbMofiiéque mlroit. meuble de 

• «'j1* ?.*in~Baptiste. Ici. 3-^3^0. chambrer plus chambre d* bain Garage rts fait par des experts Ans- pass.nrr, ornements de fantaisie, pnr-
; -4 t «t» foi,. 43 t'ïaufff *J« 236 d Aiguillon AusM. plu- <t ctanls pour punaUe.s et co- cclalr.e*. verrerie^, coutelier V?. poA’e A

,, - Z"~ e.irs autres logements non chauffe*, querelles A vendre JOS. BERROUARIï sa/ et une quantité d'a-.itre# article»Cfl^ N [MONO Enr Entreon^?? s adresser A PIERRE PARADIS. 2wu 14 1-2 n*: St-Benolt. Tél 3-4055 inm loue à énumérerUilO n. Lmunu, Uil. UlllCJJUid&C nie D Aiguillon. Québec. P. Q 17-4 (12 fois) 65 Visible lundi. > 22 avril 19X5. de 2 h.
Prenons les fourrures en garde. Avril 20-24-27 |48A) à 5 h p.m

l.r.CM.KC. — A St-Jean-Por 
1H a v rit 19i;>. (■«' détecté .» ta

Et m. t • v'.on .
aile n tnatt- C'Iéinenttnc Maunier

1. vfaii le prie de t'atibé F.
A Sl-Mnlo. Qiiel^v.

I funérailles auront lieu lund 
Un, le 22 avril, a 9 htm,-. - 
i oit-joll.

ta i

PIANO AUTOMATIQUE A VENDRE 
automatique avec cabinet et re-

pds pat 9 pds *2 95.
9 pds par '.) pds $«.95 
9 pd# pur 12 pds 56 93 

Nous ..von# au#, t p' elarts et linoléum

Prc.fitc.’ oo.-. prix d'été pour
vos transformation*. ieparalions. AVE LAURENT!DE. 75 App 2. 3 cham-
vonfeclions. Nouveautés pour le bres et bain chauffé, eau chaude A l'an- 
. rintcmps tel que Martre du Nord. me. fitgidalrc.

68—SALONS DE COIFFURE
Vente sans réserve, tnatdl le 2.1 avril 

A I h 30 p.m.
!'• Roche. Ecureuil. Renards, assorti*. AVE BELVEDERE 13 App 3. 6 cham- S®ï®b€rry

■ :tch. Kolinsky. Collerettes et man- btes et bain chauffé, eau chaude A l'an- **“r,Jr’aner'£' élnsl que 'ou* Genres de
Les Enchères Marceau Enrg.

11—ARGENT A PRETER

cord*, marque HANDEL, avec banc en Jusqu’à 12 :>Lds do .argeur. Ecrivez vu- :c.tux courts Faites transformer votre n*-e. frigidaire. No 5 App 1. 5 cham- rtwSr,a-AÎ—-tr
parfait ordre S'adresser a 156 rue Ma- ,tc comrnende d l^kMY. LIMITEE, w; n unteau durant l'eté avant la hausM- !■:rs et bain, chauffé eau chaude ft ?.tï-anexp,'r,ence St-Jean Tel
ne-Louise * rn* ^t-Toc.nK IT, i /5 h ,1r» Vftiitnirmn /*? nv»/'/» un 1r*i>é»- anr»mnt<* Vir»r»..a* r. i i-«v •i»‘*#oU

19

Paul Grenier, Notaire
A prêter sur premiere hypothè* p

:‘,-4 i l fois,

22—AVIS (Divers)

tre Lomtnpnde ft LAMY 
•ue St-Josvph. Quebec 
26-3 (26 lois) 31A

u; manteau durant l'eté avant la hausse 
Tautomne et avec un léger acompte

JuTen lapcrttêLde Qucbw Bureau 323 uolleûe des “HüKLuüEHS ' Graines et engrais chimique LOUIS XHiiBoulevard Charfst. te.ephone 3-1. JL y a.^,, un horlocer dans votre tr, vniTC avovQ * ■ MAISON FONDER E."
16-4 Mar Jeu. Sam au la-6 (Ui caîité? Pourquoi ne l- rtî?,. V t lo* N.ol s AVONS un assortiment comp.et sf,-e voûtfi modeme
.............. .............. ........ .... - —  P*o SI .^-^^«f-vous et graines de Mtnence A:p.m tm;- ..» fr,, et rie# mites a«V,

et bain, chauffé 
innee. frigidaire.

m ti> vous le -aidons ju*(; c votre de- RUE LATOURELIE. 187 et 187 1-2. 4 et 
mande 3Ô3 Slvd CH A REST Coin de 5 chambres, non chauffé. S'adresser 
la Couronne. Tel 6741 Québec Chrysanthe Jobin, tél 5X38. Soir «685

XKiVIERGE 20-4 ,G foist 48A 
EN 1921. Entrepo- LOGEMENTS

coiffures Prix très 
se»
3-4780 
11-4 (26 fois) 68

STUDIO CHARRIER
ARTHUR CLOUTIER

I* VQt ET. la- 19 avri. a l az- c) 
ans H 4 mol*, t st décédé, ‘leur Na 
Paquet, époux (le feu Dame Marfi 
f'ook.

!.«•» funératllo auront lieu amco 
20 (ouraitt. A 3 lieure# P.M

Départ de la maison inortua. ' 
rue Richelieu, a 2 45 heures, pour .• 
tnrtlére St-Cliarles.

la- service #era chanté mercredi 
chain, .. « hr* VM. (tier le# Soeui 
la Charité.

Il Hait le pere «te John Paquet ■ ' 
ti\e dr# nui (hands ilct.alllant'v 
;n-4 ' l fs

rermanents garanti» pour 6 mrfs et 
p)ua $1.00 à $7.00. Croquignol, Spiral

U'rccteur de Ftinérallle* 
Service d’Ambulance

13—ART. DE MENAGE et B.
Pa*1 Si vou* 
que. si 
et se

...................... A LOUER— 2 logements DuÇhÇM. Hollywood. Aussi Marcel. Ko-
A 1 épreuve du A loimr chemin de n Canardlère. lcr rtî,°L,,?.nA l'e»U- Traitements

AGENT-Vendons et échangeons machl- un peu

radies Falsonabemstich. boutons c#ou- ____
sert». Spécialité icparation marhtnes ‘"-dan* peu de temps vous vous tere- 
a coudre Pieces de rechange. huf:e ai- une pn.r*v,mn enviable

' - Cherchez-vous un endroi

si von* r.-?'**'.. '' mecani- chimiques. Accc»* tires pour ,ardina.-'c eu”cou ^du nrlnfernD*0 dà^mi'tes^v ® chambres, plus enam- Mi)e. n Chartler Vt ï:—MaiTu”''" aT"
^11‘uv s!. on pi u* "» loa*r’ pameder ^N  ̂ St te.° Sp*^11*00* dan* ia ‘transformation' et p^lr^ilûmi hn“?8*u.r.a pa.^lei^* d,9 CHARRIER. -
>eu d inatructton n hésiie^ nTT^ , -«s-» ^ cc-o. aoa îst-\ai..er. .ci i-parntion. Vendons sur ordre man-"p~ lîf« ,„U, 4,* ï'™" - »1'*ne» à coudre, laveuses électrique* poêle» a ssu rer vot re a v'- -*'-* ',t''snet P" a 7121

LANDRY & JACOT, LTEE
• Ambroise. Québec Tel 

23-3 (au 1er mal) 43
3-4255.

Fuurnal.se à air chaud au 1er euge Tel • •»
Prix modéré S'adresser a 8.3 de la 3.4 (J2LO.')

cham- ?.U,. ciJeve,u *ur machine sp«.-clale
Cham Mile, n r-u.-,..- et c. Mathieu Stu-

259. rue St-Joaepb

Tél,: 6070
25} d’AimtUlon Qutbtçl

Uanardierc Tel 4- 
20-4 (6 fols) 48A

68

ROnrilT. — A Beiuiporl !»• I» - !
I ftgr rie 74 an.* et 5 moi*. «'»t rtf r 
Mme Vve Edmond Rol'ert, i.cn I 
Ifébert dit Lacorn)>c,

I-c* funérallle» auront : c 1 
aprcs-mldt. A 3 heure*.

Départ de In maison mortuaire 
Boutet, à 2 h 45. pour l ég'l*»- Ci Me. 
port et de là au cimetière de la pro
ce.

69b—TEINTURIERS50—MAGASINS A LOUER«utiles et accessoire» Piompt service, 
satisfaction garantie. Magasin 135 1-2 VOU.s TEINTURERIE MATHIEU, Liée

telnturs, pressage 
.•élément» pour dame* *i 

prompt dans tout* 'a 
commande par la mal- 

Quebec. téléphona

F.lle cl;,il (tr 
I.* >cr\iee ;

Dame- de Stc Ai ne 
n chAott lundi a t.

«Ile

BUlck Coupe 
Buick Sedan. 5 Par»
Chevrolet Coupc,
Dodge Sedan 
Dodge Sedan 
Essex Sedan 
Ford Sedan *1933'
Hudson Sedan 5 Pas- 
Old'inobl'e Sedan 
Pontiac Conv.
Studebsker ôeri • 19J2 

1 ou* ce# char* sont en parlait ordre— 
Ternie» facile*.
466. St-valller I'» : 2*1208
1-4 :26 fols) 17

.350 00
450.00
150.00
400.00 
500 00
150.00
590.00 
400 nn
225.00 
225 fej 
550 03

'J" cha-oAsures. de 
d Aree™ i»u, 50 rue Machinerie

,K,  ̂"1 ri)e St-Josephi donnent a’ 
occiijk^ présentement par AdeUrd cu’ees ave<

HARRY A

CUIRS DE TOUS GENRES

=ua.>; Knr à k,uer. S'adresser A FERD 
o î47 Houlex ard Lange-ler, Québec Tél . 3-3378

-4 ■' 2fi fois, 22
Quebec. I’ Q 
18-4 (26 foi#, 31A

et fournitures pour cor- 
*ei!erle Commande* exe- 
'otn et promptitude. J -R 

"REP,K. 437. rue St-Vallle:

OLBERT Québec 
bu 1 eau. 8246 
9-4 (28 fois! 4.7

45. 18-4 (12 foi*) TîT)

52—MAISONS A VENDRE

nom or tiui
Ituiran du Tre*orter dr U

Québec, le (fl *\ rit I».T> 
AVIS F-Sf PAR I.F PRESENT DON 

FRANÇAISE LTEE NE. que tou* le* MARCHANDS qui ont 
4-4630 teinture*, pre»- rrd lie» ordre* de I., Cite et qui n'ont 

*age nettoyage Notre spécialité la P** encore transmis leu,* furtinr. nu 
"Teinture" Departement «.peclai pour Département du Comntnhtc le !, Cité, 
commandes de campagne. Nous »ol- Hêt«l-de-ViIJe. devront l«> 'aire d'hu, au

SIMON, M A St r*ir• • e de M
mafin'. le ,7 a\ri) à 1 Age rir R[i
e' (i rniXf. e*t décédé Mme V*.e 0( ci 
Stmone.-m née Ol.vinpiade Couhtara i 
puis.

Le* funérattU » auront lieu lundi. r 
cOtiran*. A rit* heures

Dép-irl rie t.« n.a.-j -, mortuaire' s t 
hr: .tu pour ,’écitse St-Pierre, et rie I, 
au eimet'err rie ta paroPue 
1H 4 2 f.*l

.V.

G. LECLERC, Entreposage .MAISON A vendre. 8 chambre ptu» 
chambre de bain. ca\e en ciment, cour, 
conditions facile». S'adrcxscr à 236 des 

6016.

Jiettons une commande d'essai. 
«-4 (26 folxi 69H

avril 18.35.
r n t riM.i

T r»»orte,.

REMERCIEMENTS
POUR SYMPATHIES

LISTE DE CHARS USAGES

DEVENEZ DETECTIVES
Il ° M MF s ambitieux de 18 an» ou plus 
dridéntem,ve0'•af>?--dre le rr'^1*’r

VOUTE CONTRE FEU vol mites Rc
parution ou transformation durant l'eté franciscain* T<-1 
a prix réduit. Assortiment de four- 18-4 (fi foisi .32

CHEZ MLLE LAVERDIEDE. 302 St- rures et garnitures du printemps G —— -------- ------- ---------------- -----
Jean Vous prendre* un excellent re. LECLERC. 30 ans d'expenence 47 rue E\ r.RELL—Vingt seconde» de* chars »er Montcalm laind Co.. 76 rue St-Pier 
pa» A prix'modéré menu v, if Pour Scott. Tél. 4-3113 ,arr^* 1/!v Enlair.csi maison seule de 9 re. Québec

70—TERRAINS A VENDRE
A vendre, plusieurs beaux terrain» 
à bAtlr A proximité de l*egll*e St-Siere. 
ment Conditions très facile*. S'adre*.

Chrysler Coach 1333 
Plymouth Sedan 1933 
Ford Coach 1P-32 
Pontiac Se*lan 1931
Dodge Sedan 1931 __
De Soto ( abrio'.et 1930 
Pivin .juth Sedan 19’J)
■I ijimobi’a Sedan 1929

_ - ...itier
non sa.alre, recornpen- 

*on cc>ur5 d *-'4d^ A la rnaf-
> **, H^nseignemenL n atuits Ecrive/ 

MauMce-L Ju.:er.. Boite 42. St-Roeh

Information» té! 2-2610 
20-4 (6 fot# * 31A

20-3 ( 26 fols, 43 70

QUEBEC 
1.7-20-27 avril

32—COMMERCE A VENDRE

BEURRERIE A VENDRE

43A—GLACE

24—BOIS ET CHARBON

St-Paul du Buton Co Montmagnv 
beurrene A vendre équipement mo- 
deme avec pasteurtsateur Reel le rxx:a- 64 (26 b

GI^ACE PAQUET, glace propre, hygle- ^r,îcl 
nique. Donnez votre ordi«» au plus tôt “0*4 fo•s, 
afin d’avoir notre service Télépho­
né PIIIIJAS PAQUET, marchand de 
glace. 3-1080, 53 Blvd Charest. Que-

chambres chambre de bain. Garage 27-4 ,2fi fols) 
et grand terrain. Sj'stème de chauffage - --------------
A l'eau Chaude Conditions av mtageu- A GIFFARD—A vendre 4 terrains Su- 
v# S'adresser à J.-Arthur Joh n. 182 perfide 4641 pieds, encoignure de nie 
rue La tourelle Tel 5333. le soir A en face de M John Légarc S'adresse!

Itt 'OIRO — MM William «•, A r.e*ero 
lie ne*‘iro A Frcre. aie#' que le- «>it »: 
membre* dr Irui famille. remeicten’ 
sincèrement (ou# leur* parent# et an 1 
qui lent ont témoigné rie* sympathie* ■ 
l'occasion de la mort de leur frère, f* 
II Ella .--Joseph Br hro. rtr Stc Mane-rir 
Beaure soit par offrande» dr me**-<
sympathies, télégramme*, carte* mortu- 
airr* ou as*l*tonce aux fimérsillc*.

A tou* un cordial merci.

Dr A -E Bêdard, 222. rue Marte Rollet. 
Tél 7.361. CORPORATION DK QUEBF.C 

m K».A( 1)1 (jRLFFIt.'K 111: LA CITE
Nauniii»luiis pour appareil* rl raiturei 

a inrnulir.

sion p«>ur acheteur sérieux S adres-a«>r a
cham-

43A
Tnces cr.aV* sont reconditionn*a BOIS DE CHAUFFAGE A VENDRr WILBROD BHERER. avocat,

a neuf MORISSET ET FRERE 337 Bonne quartte Merisier, trahie 2 3^1 • Edifice Québec Power
-1 run ; Què- et 1J-2 pleda . • <ie memi«r. 20*4 (3 foU> 32

46—HOTELS-VOYAGEURS

bec.
l'.!-4

TcL* 7158 et 
ifi fois) 1

a VENDRE OU ECHANGER—Cadillac 
,2 c*-:. Sedan. 7 pav-agers Modela re­
cent C'a -osserie Fleetwood Comme 
n«n S'adresser ur J.-C MILLER B P 
Mastal Québec Tél. 4-1223 
l >-4 (6 foii) 17

AUTOMOBILES. INC.
enars usag'* tous en pa"tai 

d-c et bic'. propre* Plusieurs c: a 
9130.00 et oius. Venez voir nos aubaines 
trr* spéciales

!.a Salle 7 passage:

SS STATION DE GAZOLINB « p. 
29-3 (26 fols) 24 ' 4 ZU2Ü commerce k vendre, situe sur le <
----------------- -------- --- ------ ------------- du I-ac St-JfM><rph (St-Augustln).
PRIX EXCEPTIONNELLE M rvr rTc ^ '".aison et garage. Sadtessci à 
*• able et mensier bien *«•;• ét de nié' •'a,i*’ètte. Té: 3-0301
mleie quaiitt dix pouce» corde Mars 30 Avril 6-13-20-27 (32)
I. pouces $2 65; 15 pouces *3.00; 24 pou-

STE-ANNE DE BEAUPRE. l’Hêtcl Co­
lumbus. 70 chambre.* pratiquement

13-17-20 avril. (70).
56—VOLAILLES

-------  - — ------- ILE DORJ.EANS—3 terrain# ft vendre
VOLAILLES — 23 "Leghorn»" blanches -5000 en superficie.A 40 arpenes du 
et un coq deuxième anneé. Coq de RUfti'* sur la route SNLnurent. en face 
reproduction avec "pedigree". Poules, “e la Croix. A 5 ou H nrpents de 1s
bonne ügnee de pondeuses, 2G0 A 280 foute nationale S'adresser au Dr A -E el endossée» "SOUMISSIONS POUR l
oeufs. le tout pour $22 coq seul. $5 00 RED.ARD. 212 Marie Rollet Tél 7361 VOITURE A ECHELLES DE A K Kl
Autre lot de poulettes. 20 ft 50 chaque Avril 8-13-15-20-22-27-29 Mat 4 (70) J m pkhi \ t'y ’° U N L f'IPV R[ TF R SA T U ' ’ï '

2 CAMIONS REMORQUEURS 1 EQl 1- 
PEMENT DI' FEU .STANOAT'OJ” .t

Avis public, c#t par le pi('*en( donné 5,nr • df '
uc des Koumisslon* caehetét-», scelle*-» bouquet» «olrltiirl# visite

lt( lire . — M et Mme Jn* Dub 1 
Vu* famille d- Sacré-Cœur de Jf 
Québec, remercient bien #'ncérement 
cnmibunauté» rellgle,i*e*. tous ieui- 
rents et amJs. qui '«tir ont té-nnlfinè 
maïquc* ri'- -ympathle w l'nccaslon de 
mort <tr Mademoiselle Cécile Dub' 

Iribul* Fc 
ou »**!

funérailles.
A tou* un cordial merci

el

*>,\NSI \ço\ — la famll'e rie M l’-' 
léa* S'ii:*fn:'r>ri ren-rcV b-en #i- • - 
n-ent loue le* parent- et nmi* qu

US. St-Domlninue. Quclrcc 
17-4 (6 fol») 46

Hupm 
Buick 
Pontia' 
Oldamob 
Chevrolet 
Dodge 
Fotd

Te. mes faC: >
I-:2r*s
1-4 .28 foi.*! 1

rc

S10.50 la tonne. 3 
> . S 1.00. 5 saeü bol
j!,. prompi*- t^tisfactlon garantie S atires 

ser Aurelius Blouln. magasin Ti4 Ara-
4rt)175 UI- ^ kKïl, U rUt> B',‘ard Tél 
Mar Jeu Sam a

36—DIVERS
es Ï4 73 30 pouces $3 50 Stove t

Slé 50 la tonne 73c le .*ac. Co
" e, 3 gros sacs pour----------- • - ........... ■ ■ — —'■■■

lon^a^n^eH'aâ^ Hémorroïdes - Varices

S'adresser A EMILE GAUMOND, û.i
chèmTn meubiees en tre» bonen condition r.e à DI’' LEVIS. P Q a 7 ------i"” -Grau- louer S'adre -er EL/ FORTIER. LTEE ?1* (J NQ ) 5fl ____ val P^bm* rte ^«nté® n ^irta'T à* ■drea»ée* au Grefiu-r rie L CUc-."dc gui.-- ' témoigné d< ma- ,Je -vr j

’ “ ON DEMANDE ft ftCUFTEn mTT rtfi ? «R** Ideal. Au»*! bec. Hétel-dc-ViIle. seront reçu.» d'hu. 4 * 1 occasl'-n de la • <»rt d- M FirieU- 1
.'U a» A A<-HETER. — Mai- une grande Ue boisée, endroit Incom- n-.airii le .30 avril courimt. à < heures p façon. *oit par o'fr.mrie* rie mr* > •
son de t.impa^ne avec que loues ar- parable soit pour résidence privée ou m. heure tt\anc4e
fient» de terre, bonne a la culture ou sanatorhim. Conviendrait tre* bien
non. Ou 16t en partie défdlché. Ecriie pour cierge comme place letlrée S a-
?..-a*l,<-r L'athoUque" 103 dresser a J-W MALOUIN. 36 Vue

Victoria. Quebec 
20-4 (6 fols) 70

• INFORMATIONS
rue Ste-Amte. Québec 
6-4 (26 fois) 57

30-4 (24,

' HAUFFEZ AU BOIS, c e» 1 ancienne Taritement de 
•uethod,, et aussi la rnetileuic et :a piu^ --bl» et '.noffen■ t^ il,. ... *____économique. Bot.* franc débité et’ a i‘-a. se.«i*e. Aiuud f 
brî 47 et $3.00: »pi-cial 12 sacs de rr
bois d'allumag*

t-Va..,er,

sacs de rectum. Iiydn-i 
tl.OO Spécial pour fin Di Perrir,. 

emps limite 2./J vo> âge.* de bot» me- »>éc tel. 4-4371 
lange $, vi Je voyage livré Jos LE- 9*4 (26 foist

DE PREFERENCE car ancien» rebel 
le* Effacement laptdc complet défi- •*3 UNO) 47 
nitîf sans douleur- ni danger par trai­
tement de bureau court »erleux. n’en- 
tr avant nullement le* occupations 

arice» maintenant pos- 
f mémo pendant gro*- 
urc anale, chute du

NOTEZ Bihr*. •• o, ,-.us avez des d!i- 
cour, conférence*, adresses a compo­
ser. (crlvez à Simon Lord. Casier l'oatal CULTIVATEURS*>a£‘ • • T • A — « i . »*. ie%< /'Y* . 4-. ne- L» » » __ « .386 "L'Action Catholique". Quebec PQ Consignez-nout

Pour plu» ample* information:, c 
titanes de soumission, le: soumissionnai­
re» de\ront l'adce-i.-cr au Bureau du edict 
du Sendee de» Incendies.

i -x ( Moi ,.N \,:i>. 
(«reffier rtf la ( Ue.

quet» sriirituel». tribut* floiau». 
assIst'ilKH- aUx luiiérAlllc 

A tou» un cordial merci

Du Ifl «u 30 ai ni.

48A—LOGEMENTS A LOUER

vos oeufs, veaux, lards et patate* Nous 
aommrx en position de vous payer les 
plus haut* prix du marche J.-L POU* 
LIOT A- FILS. 227 rue St-Paul. Quebec. 
Lun. Jeu. »am au 21-5 (57,

71—TERRES A VENDRE

LOGEMENTS A LOUER—A Llmolto',. 
et 9 1-2 Blême me « chambres plu* POUSSINS

v«

Enquête ajournée
therlne. f-oœue. f harl esboû rp' ' Be a upor t OTTAWA 2U
Chateau-Rtchcc. St.c-Anne, St-Gerard a,,i,*t ri. i-,

des StaDavid, St-Jean. St-lrtiurent. Plntee.dre o'jJ ' ' ' n rnor'

FRANÇOIS. Pont Drouin. Tél. 4-2821
• 4-3 (Mar. Jeu Sam. au 14-6, 24

19—A VENDRE (Divers!

BALANCES DAYTON
NEUVES ET USAGEES, quelque* be.- 

occastona en main actuellement. Ré.

A -B fORTIN. de St-Côme. Beaucc 
maintenant A Quebec Bon bol» de u 
Beauce. erable ci merisier. 2 pds $4 50 
acie 83.0° livre Cour 59 St-Benoit. 
résidence 85 1-2 St-Mathlaa tel : 9481. 
^ar Jeu. Sam au 20-4 (24#

36 A — EXTERMINATION

L.iatlons et partie de rechange prix ~T~ 1,^ ~ ~.......... ........................
modérés. Téléphone 2-5404 LOUIS-J 24A—BOIS DE CONSTRUCTION
PLAMONDON. agent, coin Abraham et ------ —------------------------------------
fet-Vallier. Québec. BOIS DE CONST RUCTTOM Merisier de
J9-Î (12 mol») 19 plancher (BC. Firj, bols d« Colombie,

—-------—------—------------------------- -------— P'h, ép! net tea de toute* sor- —
8 rayons de blbtlotne- Demande/ nos prix. Lia voua inte- ‘

TERRES A VENiiRE, pre* de Qué. 
bec ft Ste-Foy. St-Auguatin. Ste-Ca-

L/enqucle au
occ.e, tache» de chambre de batn. plancher* en b"i* J'OUSSINS -, 'cla paye d'acheter de* St-Davld, St-Jean. St-Laurent. Plntendre q ' u ,u. I,,u‘' d<1 HaucR'.*,

me du Pont. Que- durs, installation d'eau chaude Au»#). pous*ln.' eclo* de gru oeut* la’» con- Lauzon Beaumvit St-MIchrl. St-An- art5. put a éî(- bip?»*.’ morti'llc-
petlta logement* de 3 a a pièce*, mo- cour» d<- |>on:e d'Ottawa démontrent »*hne, etc., avec ou *ans roulant située# ment icudi rit, tour» de l'iMconrh.»
deme*. S'adresser a 424. lore Avenue, que tes g*o» neuf.* «ont presque tou- i?r' s ,d#,s ^olcs. à 3 minute» rt,, l’anéien i.Atoi c«, ,,
Tel - 4-4314 jour* pondu, par le- poules tes mieux d?' belle vue sur le S. Laurent. » » ancien hot 1 Savoy, ri,f Hi-
16-4 (12 foi*) 4RA développée# et le* plu# productives d aucune* avec 3.000 érablv*. quel- doatl, a (*te il journée sine die ..

rochet* provenant de tel» œufs J*110* ‘T'I13, Pommier.v culture de cause de l'état encore erav-. H:.
RUE ST-VALUER. logement .7 piece*, léritent :1e la c rot## an ce et de ta gros- iî11 vTn(l]‘A hfl ^ fent rr,ITmaf,nr„, . U '
r ;f SteGcrniüin r*. Montcalm, coin fî»' M*ur rir leur* m^rrs J'k font de mon- J,è'PT/J? prix v'a- T,, ^ ^ ^*1 ^ Arthur

leur ** **’ ^
groa 
mar 
mer
veîopp^. pondant bonne heure rt

iNFO^iYlfmON
pEUaiKUSK Kl
IsJi^riROÏSSinKK

ru

agements 5 pieces bien claiCOQUERELLES, UERMINE
EXTERMINEES au moyen de a Poudre <‘n 1,0,1 ordre pnv avantageux >• : 
Myatérieuae ^connue depuU 1917, au- dpra«er «78 ST-VALLIF.R. tâ 3-2254

V*i*on Noire-llanir (iu-Cénacl* »*
tv« S*-Cjrlli**. Waetwr 

Du 8 au ,1 .uni. pour Jeune* t ’>» 
Du 12 au 15 a1, r i. pour Jeune* fill”» 
Pour trnwtfinerrentr. « *i!rc**»,r *•4 

Mi*»tonna(rej de ITmiiiatuice Ccnce^i.a • 
Tél Oîlft

Ki.KwtiU.* IL H.Ml I * A la Ville .\e-

cun paiement avant a alls fact Ion Pu- 17‘4 ,H 4aA
naines exterminée» par méthode* sclen-

ir rie leur* mères P* font rie me||. "'"p ^ «omictie. la-# pnx va- *iciimc. Arimtr ttr-Dar.ie du Tr.:» Saint Sacrement. I
ir* poulrt* pour rôtir, et sont plu* r t r»»* JTtv ,a S adie*#er a rwlcmm. 2i an* L’cnqtuHp a éîé fc'*' R' devue, sherbrooKe. P q.:
os que lu moyenne do* poulets du U,. 114 dps Flailciscalna. Qué- oUVPrtp tard hier ftnré*-r»»irtî , ü‘ *u ls rd. pour Jt-LNES F’-b-
irché ri’autoinne. Les poulettes for- lT*' , J* l'HAn(«-,i .a. ; i '"lnl(>t, <T ‘-^S
vit r,r# troupeaux au corps bien de- 20'4 11 f01*' hôpital général FU P Water, par le ^Oêre ri envoyer son nom d'ava.vr

DORE. Er.r.que' enDchéne dor’éTVn parfaite'condi ^^Ipau?1 TéP^S 
* ion- Aussi vieux volumes, b adresser LTL ?\V. T,i * 2-5033 

avenue ' <M*A
_____ la __________ BUICK A VENDRE
GRAINES ET PLANTES *

coroner R.-M. Cairns.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRE!

non- Aussi 
» 332 1-2. 3è 
$-4 J. N. O.

26 foi*i .o>/\ . s'adresser A 185, Slc-Margueilte. Tel.
cv_rn..lkJ 3-3152 ou 411. Boulevard Chareat, TelEXTERMINATION VERMINE J(14

Runaiw» coQuerellet. vermines et au- N ° _______________________ ___ _
IV.l*.„0,ï1Cî-.t?i,.î.,' complètement rue DAULAC. No 32. bas. 4 r ham-

venue. St l'athertne*. Ontario, ou té­
léphone/ ft BRAY HATCHERY. Sher­
brooke Québec.
Avili 17-?(I (56i

___ i _ r, . * , i\ sj r * o iak/EVe( iv lj . , ijci n . t i narri-
■es. modèle 1929 en au moyen de brefl. 2éme et 3ême. 7 chambrer, tt
licence de 1935 Mil- . Par fumigateurs ex- ^4 ,,as 4 chambres; 2nne « t___a..<,___ ,jerts autorises, entlèisyment assurés, ____________  - ... __ ,___ ,_... »

57—ON DEMANDE A ACHET.

MOUTONS, VOLAILLES
volailles, veaux, mou- 

produits de la ferme 
\RTIN. 42 rue Caron, 

cuts prix payes et

BIIXJDFAU et DORE. Enrcime» bleues Jÿilox *— -- -- --- -- rc.>v-0.
ves : Pivoines odorantes Glateds aux iL>vc^' 
tons loveux Dahlias gros et peu:* - 2-0035.
Arbustes d'ornementations; Etc Aus>1 20*4 <26 fols» 24A
Miel de Charlesbourg.
xt a OA kl N DE GRAINES DE VERRET
magasin ciiarlekbuurg. p^hec. 27—BUREAUX A LOUER
1-2 UNO) 19

Coquerelles- Punaises
ET AUTRES INSECTES domestique^. 
Vous pouvez vous en débarrasser en : 
heures en vous adressant A E CAM- 
PAGNA. 177 rue De Beaujcu. Limoi- 
lou té! 4-3669. Deput» 20 an* au .scr

bres. avec bain iournalsc.
RUE STE-MADE1XINE - 3 Chambres 
bain. S’adresser A 85 d'Algullion. Tel 
2-0011.
5-4 ,26 foin 48A

.r, ^..n ... OC- DE LA RONDE. 164. ba- K Chambre» 12-4 126 foi*
- vice du public. Nous entreprenons du 4.t ba|n; JM. 2ème 5 chambre# et haïr,

ON DEMANDE A ACHETER — Terre 
à buis ou (b r tic en culture, rie 5o a 1 
arpenta, .0 roulant, près d'une sta­
tion, Ecrire à ('.aa.er 272. No 103, rue 
Str-Anne Québec

TEL. Bnr. : 3-4(«»

E.-GEO. ROUSSEAU
ARCHITECTE-EVALUATEUR 

1, RUE FERLAND
(Près rue Des Remparts — Haute Ville)

TEL. Rés.: 2-4583

QUEBEC

PHARMACIE COUTURE
51. Rue St-Joseph 29i4. Chemin Ste-Foy

Tél. : 4-4031 Tél. : 7960

RETRAITES FERMEES ft la \ V 
Notre Dame du Très Saint ïaetervr* 
10 ave. Bellevue. Sherbroo'-e. P Q 

Du lo au 1.3 mal pour Jeunes il...» 
Du 23 au 26 mai, pour filles Agora 
Du 7 au 10 Juin, pour Dames.
Du 29 juin au 2 Juillet, pour jeu-.i 

filles.
Prlcre d’envoyer *011 nom d'avar.>«

57

A VENDRE- 
Gominc neuf 
isage d** trois 

Te! 4-1362 
IÛ-4 -• >e

- - - a LOUER Partie dr bureau avec les plua gios édifie*, au plus petit avec ga- iftr, 1-2 Xénie 4 chambres »t h. - 1.1V \viq p'„,,r V“ .... ,,,,Typewriter nemlncton 11 service» d'une «ténographe et du trie- rantb- approuvée Nous vendons au»-, b.a* « eiiambre* ét batn: 170 2emc ° 5 mandij’ èxpedte/ voî l?ufa volaille*
*35. Poêle bois et charbon, phone s adresser k S HOUDE. En.-'g. les produit» pour ces véiminea et -t- chambre» « bain; 1701-2. 3èmé 4 cham- beu e . la Saguenaj' rTsh A V diM
'•* mo,s x-«« bo" mûrchc Assurance* gène ale*. 251 rue St-Jo- vtouk é ri-mtcllr N •-ut..le/ pa* d ap- brn b*in SUC'C A PLAMONDON Inr . 115 rue ifalhoiurie Vous obtleii-

seph Quebec Pel m y.»*0 tél --.t:!*." 3-3826 -2-2977 ,;!Ty oc prompts te tour.
l«-4 ,« foi»! 71 a-4 (26 foi*. prompt' 

nn («(»• i*

C.-A. GAUCHER
a pi .11 «•u» pour illff i- 
m Ces. relntitrcs ahrio- 
inlnales. rtc.

AUSSI
Les derniers mod les 
do Janibe* artificiel 01

"NATURE RIVAIS 
8). rue Sl-Yall c 

Tél. .*-.’817

PRUNEAU
MATERIAUX DE CONSTRUCTION

Tél.: 4-4636
203, Rue du PonT Québec

J.-E. Lefebvre
FI.FL’RLSTE

fleurs pour luuies ociasions 
54 rOTH nu P M. MS 

Tél.: 2-2180 — ,:..* ; 4-1!»'»

JOURNAL Ql'OTIOtrN 
Propriété é*

L'ACTION SOCIALE CATROLlq, | 
f(V5 rue Rlr-Ann*. Québec

ip.cn,c de pub,irai,«, 
31 Al.K. t Limité»)

Qi'éb»)
Aimé DKRY. A.-P. MKRC'IK*

Pi éafdent. Oér.nl-Ctnti ti
ARONNBMr.VT

Québec : Sft.tfU par année : &Ur. par m(l| 
Campagne 1 14.00 par anné,
eu,«-I nia : (6 (Kl par ennii

Unp messe est dite chaque joui 
3r°RUÊ LACHEVROTIERE. 5 cham- PORf tous Iqs abonnes à "L’Actios

Catholique" et leurs pnrents dc> 
Tunis.

—----------

machines MOODY elc. Agence M. MOO- i*1** deJ"yorl.et, ment* de 8 et 7 chambie*. plus cham-
DY & SONS Co.. 65. rue St-Koch, Que- St-Joseph- Québec. Maladie* \ énérlen- brea de bain. NAISSANCES FIANÇAILLES m.

....................... »'«• d? du cuir chevelu, irai- jso. la COLOMBIERS. 3ètr.e étage. U CHAIN MAWAgE. DECES SERVici
(r men La électriques, médeclrvo généra- chambres, plu* chambre de main. -------------- -------- ---------- --------
le. maternité privée, clinique pnvea 56, 2ème RUE. 3 logements de 4 chain*
Tél.: 4-3622; Ré».: d-1431.
23-3 (26 foil) S9A

d'un fil* lie Je 17 avril et baptl*e l» 1, 
courant eou* le* prénom» de Jose.ph .S 
Iteynald.

l’arniln et rnartalne. M. et '.lire Ar­
thur l.apom'e. oncle e, tante de l'euf* t 

Portrine. Mme Jo-eph neriaud. fii.nft' 
mère de l'enfant.

2 f* sam. et lundi

DECES
èare,n.* el anus simi prie» d'assl». 

v«t aux tunrraillos sait* auir* 
invttalinn.

1 I
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Le club de baseball Canadien va construire sous peu une vaste estrade sur son terrain
Une commission de balle molle sera organisée en notre ville

Par MM. Gtorgas Pouliot at Fernand Quay, du Palais des r •
Sports.— On veut obtenir une plus étroite oollabora* 1,3 SBISOfl 
tien entre les dirigeants et les officiels des équipes de; 
tous nos elreuits.— Les parrains du projet ne dédai» (Jgg COUfSCS

LAÇASSE A MONTREAL

Gcne Letourneau, le rérant de 
Kid Laçasse, nous a appeté. hier 
aprrs-midi. pour nous annoncer 
que son proféré fleurera sur la 
carte du Canadien, mercredi soir 
prochain, au Forum. Laçasse sera 
en lice contre Don Pétrin, de New- 
York. I,étourneau a aussi signé la 
rencontre de Hénalre contre K. O. 
I.ahhé. qui aura lieu ce soir, à 
Sherbrooke. Letourneau a deux 
bons hommes sous son observa­
tion. Si Laçasse veut conserver sa 
performance, il pourra donner des 
chaleurs à Geggerson qu'il vient 
de battre. On sait qu’un combat 
pour le championnat poids-mou­
che du pays aura Heu en juin pro­
chain entre Laçasse et Geggerson.

LE CANADIEN

Nos lecteurs liront avec Inté­
rêt aujourd'hui notre nouvelle con­
cernant la construction d'une es­
trade sur le terrain du Canadien. 
Voilà des sportifs qui veulent 
prendre les moyens pour attirer 
tes amateurs, ("est bien là. en ef­
fet. la meilleure politique à adop­
ter. Les amateurs sont Intéressés 
aux differents sports en autant 
qu'on s’applique a leur donner du 
confort. Cette initiative des direc­
teurs du Canadien mérite de cha­
leureuses félicitations.

LE ST-LOUIS

Dur de prédictions ont été fai­
tes au cours de l'hiver concernant 
des Aigles de St-Louis ! Elles de­
viendront sou* peu une réalité. En 
fait, le St-Loi(js aura connu une 
existence, phémère. I/e président 
Ouain vient d’annoncer qu'il veut 
vendre sa franchise, se* joueurs et 
tous Ica interets du St-Louis. Sans 
doute que Cleveland aéra intéres­
sé. A cet endroit, on réefame un 
club de la ces pourparlers. Tout 
rsl possible présentement. La tran­
si ion du hockey au baseball de- 
vient une période de ré-ajuste- 
iriénl. La N. H. L., restera avec 
huit équipes. On conviendra que 
personne n'y perdra.

LES CASTORS

l.a nouvelle du retrait du Que­
bec. dans le circuit Dooley est à 
l'crnie du jour dans les milieux 
f porliis. Les sceptiques disent que 
ce n'csl là qu'un canard et que les 
( ho: es s'arrangeront. Les pondè­
res. ceux qui jugent de* événe- 
m*., t>; avant de se prononcer, n’he- 
sitc .1 pas a dire que la situation 
e t très difficile pour Quebec. En- 
f.n, l',s nerveux regrettent que fa 
qmsltou soit si corsée. De passage 
au .'urrau de Lucien Cîarneau, le 
\ icc-prcsi lent des Castors, nous 
jvous raillé de la situation, hier 
aprcj-midi. Il est évident que le 
uernlcr met n'a pas été dit. Mais, 
pourquoi hésiter a croire que les 
iquipes américaines ne sont pas 
< chantres de venir a Québec ? 
Nous avons le malheur d’habiter 
une ville trop éloignée du centre. 
Garnpau prepare actuellement ses 
argumen s pour la prochaine réu- 
nion. Evidemment, il insistera sur 
l'attraction du Quebec. No* Cas­
io; s sont populaires a l'étranger 
4>t ;•* clubs n'y perdent pas. F.s- 
prrnns que le tout s'arrangera à 
la •i'.tisfaction des sportifs de Qué- 
brr.

CM; FETE

( 'rst <c soir que l'on fêlera le 
Jrui c Lauréat Lamontagne, gar­
dien des buts de l’équipe de l'E- 
ro J.icque*-( arller. titulaire de 
la < oupe de l'"Action Catholique", 
ilecrrnec ru meilleur cerbère de 
la I igue In'ersrolaire. Il est prn- 
ImIiIp que tous les amis de I,amnn- 
(agnr s- tendront fe féliciter.

t N CHAMPIONNAT

( 'nkt le avril prochain qii'au- 
t • h'Mi ru liiirhrc Winter Club les 
«•rurottrs de nage pour le cham- 
tiiornat de Québec et du District. 
' nr centa’rc de concurrents pren- 
(Po-t pari a ce (oncours.

'ih^rlos Miville-Desçhéni»

Rétullat des joutes

|n»nf pat la pratta.— Las rédacteurs spertifs tarant 
approchés.

UNE SERIE DE CHAMPIONNAT

Bourgault 
! devient 

à Montréal Québécois
I/O* proprietaires du Ta- 

l»i* des Sports, MM. GqWrges 
Pouliot et Fernand Guay, ont 
actueflemsnt un projet en tête 
qu’ils veulent réaliser au 
cours de la saison de balle 
molle. On veut donner une 
commission de ce sport pour 
le district de Québec. Ce pro­
jet avait été effleuré Pan 
dernier, mais l’on avait crû 
bon d'attendre à cette an­
née. Le but de cette commis­
sion eat d’obtenir une plus é- 
trotte collaboration entre les 
dirigeants et le* offlcle.'s des 
équipes de toute* nos ligue*.

MM. Pouliot et Guay sont 
convaincus que s’ils n'ont pas 
l'appui des journalistes, ils ne 
pourront mener à bien leur 
entreprise. Us ont probable­
ment raison, car la presse est 
un facteur puissant dans la 
vie sportive comme dans tout

autre domaine. C'est pour­
quoi, une assemblée à laquel­
le seront convoqués tous les 
rédacteurs sportif», sera te­
nue au début de la semaine 
prochaine. On discutera fe 
projet et Pon en viendra à 
des conclusions pratiques.

Ce que l'on veut, c'est d'or­
ganiser chaque saison une sé­
rie pour le championnat de la 
vill* et du district. Cette série 
réunira tous les champions de 
nos circuits. I.a maison Dal- 
gneault et Rolland, de Mont­
réal, a offert un superbe tro­
phée qui sera présenté par 
l'entremise du Palais des 
Sport*.

Voilà un projet qui sera 
connu avec beaucoup de joie 
dans le* milieux où la bafle 
molle est à l’honneur. MM. 
Pouliot et Guay ont là une 
excellente idée.

Trois importants combats 
retiennent (’attention

----—■ wg> ■ — — ^ _

Amélioration 
au club de 
la Voirie
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On songe à installer un système 
électrique sur les "couris’ de 
tennis. — Les elections se pré­
parent.

17 CANDIDATS

Le 12 avril courant les mem- 
bics actifs du Club .Sportif de la 
Voine tinrent leur assemblée an­
nuelle aux salles du club, 1 ave­
nue Laurier,

Apres avoir fait une revue des 
activités de l’aunee, on procéda 
a la mise en nomination des can­
didats comme président ou com­
me directeurs du club pour une 
autre année.

V Louis Lafcrricrc, président 
sortant de charge, fut réélu par 
acclamation pour 1935-38

L'élection des directeurs du club 
se fera le 30 avril prochain. Il y a 
dix-sept candidats sur les rangs:

MM. L.-A Dupui-, trésorier 
depuis deux ans, Mate Boyer, du 
Service des Mines; Léopold 
Lortier, de la Comptabilité; J.-E- 
milc Pelletier, de la Circulation; 
Frederic Lomeliu, des Atclieis 
mécaniques; Jules Biuneau, de 
l'Officier *n loi; Rodolphe Berge­
ron, du Rcgistraire du comptable, 
Edouaid Dubuc. représentant le 
Comité de Montie*!; Sylvanus 
Perrault, korvice des outillagi s; 
René ‘ outurc, de la Comptabilité; 
Fernand Cauehon, des Arpenta­
ges; C.-K. Lamarche, du District 
No 2; Klph. Martel, du District No 
2; Elph. Mattel, du District No 5; 
Gérard Martineau d4- la Compta­
bilité; Lionel Groleau, du Hegis- 
traire du comptable; Louis Gml- 
let, du Registiairc de la Voirie; 
Renaud Giiouard, de la Compta­
bilité.

Sur cos 17 candidats, 10 seule- 
ment seront élus pour former le 
prochain bureau de direction ay­
ant comme président M. l«s La- 
ferrièrr.

Bientôt le Club Sportif de la 
Voirie commencera -es activités 
au teniu. Poui ceux que la chose 
intéresse nous fomtnes en mesure 
de dire que le club fera probable­
ment installer la lumière sur ses 
tennis.

I,c “Snooker”
Re-.iiltat des parlies du eoii- 

rours de Snooker jouées |e 15 et 
18 4'ouranl. à la Salle Olympic. 
ti«J. rue St-.lean.

Les rencontres son! de 2 dans 
3.

l-.ug. Brochu 2 \ s n. Sylvain t*. 
o. Sylvain 2 vs H. Labrecque 
A. ilVmers 2 vs B. Boivtn U; il. 
Duchénc 2 's Eu. Brochu t»; Hug. 
Ilrochii 2 vs M. Lointaine 1; )!. 
Dti' hèm 2 \s B. Boivin 1; B. jlni- 
vin 2 vs L. Verrel U; B. Boivin 2 
vs H. Labrecque h; 'i. Vnllcc 2 
\s L. Verrel I; B. Boivin 2 \ s II. 
Higgins I; H. Labrecque 2 vs M. 
itolnhiillc U, B Boivin 2 vs I,. 
Humas I. H. Higgins 2 vs I. 
Bross h.

Brooklyn
Boston ..............
Brooklyn . ....
B<v ton
Ncu-Ymk .. .
Phüarielplne ....
t'mcinnatl ...
Chi', ago

I.’INTERSATlttNAI.R :
ttocheiiei .. .
Newark
Bnffslo
Albany
Montreal
naltlmu'e .........................
Toronto ....
Syracuse

ASROt IATION AM MU < A1N1'.
Loulcvllle.
Columbus 
Kansas City.
Minneapolis
Indianapolis
"1 olertn . .
Mtlwavjkee
s;-Paut
i/)ut3vr>
columbua

Du monde pueilistique.— Max 
Baer vs Jimmy Braddeek i 
Jimmy MeLarnin vs Barney 
Ross et Primo Garnira vs 
Jot. Louis.— Trois com­
bats de la plus hauts Impor­
tance.

A L'ENTRAINEMENT.
New-York, 20. — Le sport de 

la boxe a reçu un nouveau stimu­
lant qui promet de lui faire con­
naître l’un des plu* actifs moi* 
qui soient, trois batailles des plus 
importantes, dont l'une opposant 
le champion du monde Max Baer 
au vétéran Jimmy Braçidock, tin 
aspirant au » '••* «tant eédulées 
du 28 mai au 25 juin.

Alors que risquera son ti­
tre le 13 juin contre son ad­
versaire, qui a défait Art. I^sky, 
récemment deux autres combats 
promettent d'attirer tout autant 
l’attention.

Tout d'abord, le promoteur Mi­
ke Jacobi, du 20th Century Spor­
ting Club, veut bâcler immédiate­
ment une autre bataille entre les 
deux éternels rivaux Jimmy Mc- 
Larnin et Barney Ross. Cette ba­
taille aurait lieu le 28 mai.

la troisième bataille sera celle 
opposant le colosse italien Primo 
Camera, qui a récemment éliminé 
le géant Ray Impclletière, Came­
ra devant cette fois affronter le 
negre Joe Louis, a qui on donne 
enlm une chance de se faire va 
loir, apiès avoir obtenu une série 
de victoires qui l'ont imposé a 
l'attention du public et des pro-1 
moteurs. Ce combat aura lieu le 
25 juin au Stade des Yankees. La 
nmoontiv RossyMcLarnin aurait 
Imu a Polo G'ound.*. et celle entre 
Baer et B-addock au Madison 
Bowi Garden Cette dernière ba­
taille n'a cependant été bâclée 
qu après une longue discussion, 
les organisateurs devant céder 
•12'2 pour cent des recettes à Baer 
qui s’appropriera en plus les droits 
de radiodiffusion. Si Baer gagne, 
'e Madison Garden cessera, du 
moins temporairement de gérer 

. les affaires ries poids lourds et 
des rencontres de champ.oimat 
pour la premiere fois depuis la 
disparition de Tex Rickard. Baer 
n'etant plus lie par son contrat 
après ce combat. Si, par contre, 
Braddock est vainqueur, il a ac­
cepte de défendre son hire au Ma­
dison Garden.

Quant a une bataille R os*-Me­
Larnin, ce serait de nouveau une 
mine d'or p4iur le promoteur. On 
se souvient que Ross gagna en 
mai dernier, contre l'Irlandais de 
Vancouver, puis fut battu par Me­
Larnin en septembre pour repren­
dre son tjtre de champion mon­
dial poids “welter."

Ayant abandonne son titre de 
champion du monde poids-léger. 
Ross veut ne plus s'affaiblir a fai­
re le poids. 11 devait rencontrer 
prochainement Lou Ambers qui 
depuis longtemps réclame à grands 
cris une chance de s'attaquer à 
Rosy La Commission Athlétique 
a décidé, pour trouver un succes- 
•eur à Ross de nommer champion 
mondial poids léger le vainqueur 
d'une bataille opposant l’ex-cham- 
pion Tony Can/oneri à l'aspirant 
au title, Lou Ambers II semble 
que Ross ne tenait aucunement à 
sc battre contre Ambers Un autre 
combat contre MoLarnin sera 
beaucoup plus payant.

Quaht au combat Joe Louis con­
tre Cornera, il est certain que cet 
engagement sera des plus intéres­
sants Co sera la réelle opportu­
nité pour le nègre de se classer au 
premier rang. Une victoire lui 
vaudrait peut-être mémo une ba­
taille de championnat.

Le champion Max Baer se met­
tra a l'entrainement le premier 
mai. Braddock commencera envi­
ron une semaine plus tard. La 
part de 15 pour cent accordée a 
Braddock c-t la plus généreuse 
accordée a un aspirant depuis 
nombre d’années.

S’ouvrir» le 24 mai prochain. — 
Tommy Gorman démissionne 
comme secrétaire de la P. Q. R. 
.A. — Calt&rinioh est réélu pré­
sident.

ASSEMBLEE ANNUELLE

'Montréal, 20. — La saison des 
courses a Montréal s'ouvrira le 
24 mai, à Blue Bonnets. L'assem­
blée anuelle de la "Province of 
Quebec Racing Association” a eu 
heu jeudi et on a accorde des da­
tes à trois des pistes locales.

On a aus»i annoncé que la pis­
te de Connaught Park serait peut- 
être encore en opérations cette 
année .mais aucune date n'a été 
allouée, à cette organisation. On 
ne saura qu'à la fin du mois si 
Connaught Park doit tenir une 
réunion.

La démission de Tommy Gorman 
comme secrétaire de la P. Q. R. 
A. a été acceptée à regret. M. 
Gorman fit remarquer que ses 
fonctions au Forum ne lui per­
mettent plus de consacrer son 
temps aux courses.

Jules Dugal a été choisi pour 
le remplacer. Les autres officiers 

; réélus pour l'année sont: Joseph 
; Jattarinich, préaident; le colonel 
George-P. Murphy, d'Ottawa, vi­
ce-président; Xiste Narbonne, 
trésorier. Le bureau des direc­
teurs comprend un représemant 
de -haque club affilié.

La Raison s'ouvrira à Blue 
Bonnets le 24 mai. un vendredi, et 
s< continuera durant 14 jouis. L? 
réunion de Blue Bonnets sera sui­
vie de celle de Mont-Royal où o- 
père le Beck Rivirr Jockey Club 
Ce meeting s'ouvrira samedi, le 
8 juin, et dynera également 14 
Jours. Ensuite viendra la réunion 
de King's Park.

Il signe son contrat avec le Na­
tional et s'établit définitivement 
a Québec. — Nous lui sou h ai - 
Ums la bienvenue.

SPORTIF POPULAIRE

Léo Bourgault. le si populaire 
joueur de défense des Castors, 
restera à Québec. Voilà une nou­
velle qui n’est pas très nouvelle, 
mais qui devient officielle. En ef- 
fe:. nous avions déjà parlé de cet 
événement au cours de l’hiver. 
Nous rapportions, dans le temps, 
une conversation que nous avions 
eue avec Bourgault au cours d’u­
ne seance de boxe au Gymnase 
National. Ce n'était pas un secret 
pour personne que Bourgault dé­
sirait demeurer définitivement à 
Québec. La nouvelle est mainte­
nant un fait se lance dans 
les affaires. Bourgault fera partie 
du club de baseball National du­
rant la prochaine saison et brille­
ra dans ce sport comme dans tant 
d'autres. Il est bien probable que 
notre ami s'adonnera a un club de 
golf afin de se tenir en forme.

L'équipe du National a certes 
fait un bon coup en engageant 
Bourgault pour la saison. Ên plus 
de posséder un bon joueur, les di­
recteurs du club aligneront un 
Joueur populaire avec une certai­
ne puissante d'attraction. Ce sera 
<■ >mmo Babe Ruth chez les Bra­
ves !

Nous souhaitons la bienvenue à 
Bourgault et nous le félicitons de 
l'heureuse Idée qu'tl a eue de de­
meurer parmi les Québécois.

Tous les officiels en charge des 
courses l’an dernier reprendront 
ears fonetnon* Le commissaire- 

cn-chef sera Julius Reeder.

Les parties d’hier dans le baseball
A PITTSBURG

Darrel Blanton a affiché une 
belle tenue devant les Cardinals 
de St-Louis, hier apés-midi, en 
ne permettant à ces derniers de 
ne frapper qu'une fois en lieu eùr. 
Il conduisit ainsi les Pirates de 
Pittsburg à un triomphe de 3-0 
sur les champions du monde 
St-Louis . . 000 000 000— 0 1 0
Pittsburg . 003 000 OOx— 3 12 2

Hallahnn, Haines, Trinning et. 
Davis; Blanton et Padden.

A PH ILADELP'HJE 
Les Philhes ont cogné les bai- 

les de quatre lanceurs des Giant* 
pour enregistrer le plus de poin­
tage de la nouvelle saison sur les 
New-Yorkais, soit 18-7.
N -York . . 002 020 030— 7 12 3
Phtl............ 402 700 23x—18 23 2

Fitzsimmons. Castleman, Ga­
bier. Smith et Mancuso; E. Moore,; 
Jorgens et Wilson.

A BOSTON
Les Dodgers de Brooklyn ont! 

défait les Boston Braves à deux 
reprises, hier, au score identique ! 
de 4-2 Taylor cogna un circuit, 
«lorsque les buts étaient rempli.» 
dans la première manche de la 
seconde partie pour faire score! 
leg points de son club.
Brooklyn 031 000 000 - 4 11 2 
Boston 100 010 000 - 2 0 4

Clark et Lopez; Betts, R. Smith 
et Hogan.
Brooklyn 400 000 000 - 4 6 0:
Boston 000 000 020 - 2 8 3;

Babich et Phelps; Rhcrn, Frank- 
house et Spohrer.

A CHICAGO
Les Reds de Cincinnati ont 

remporté leur troisième victoire 
consécutive en blanchissant les 
Cubs de Chicago bu score de 4-0. 
Johnson n'alloua que 8 coups srs 
auûx gars de Chicago, cependant 
que Bottomley faisait scorer deux 
des trots premiers points et enre­
gistrait l'autre.
Cincinnati 000 200 011 - 4 7 0
Chicago 000 000 000 0 R 0

Johnston et Campbell; I,ee. Rott 
et Hartnett.

A B AIT IM ORE
Lex Royals de Montreal ont 

battu les Orioles de Baltimore 
dans une partie qui produisit 28 
coups sûrs et 1 circuits. Ils ont 
remporté la palme au score do 7- 
6 C est leur seconde victoire con­
sécutive.
Montréal 001 001 302 - 7 14 0 
Baltimorde 001 001 040 - 6 14 0 

Fritz, Kimsey et Stack, Dugan,' 
Granger et Spencer.

A SYRACUSE
Les Leals de Toronto ont rem­

porté une belle victoire, hier, en 
battant les Chiefs au score de 3- 
2 Hilsher n'alloua que 5 coups 
sûrs aux locaux en six manches 
Coleman, son successeur, n'en 
permit aucun.
Toronto 010 200 001) - 3 7 1 :
Syracuse 100 010 U00 - 2 5 L

Hilcher, Coleman et Crouch; 
Vandelberg et Hinkle.

A ALBANY
Les Bisons de Buffalo ont 'em­

porte deux victoires consécutives! 
sur les Senators d'Albany, en ga­
gnant de nouveau, hier au score 
de 3-2, dans une partie de dix 
manches.
Bu.'falo 000 000 101 1 - 3 6 0 
Albany 100 000 000 0 - 2 3 t 

Harris et Hayes; Carither- e: 
Phillips.

A NEWARK
C'est Dick Porter qui a donné 

la victoire au Bears de Newark en 
cognant un simple à la dixième 
manche pour faire scorer Richard­
son. L'»s Bear* remportèrent sur 
le? R"ds Wing- de Rochester par 
3-2.

Rochester 000 010 010 0—2 8 0
Newark 001 000 001 1—3 8 1

Fisher et West; Makowsky, Mel­
ton, Suittler et Hersehberger.

A NEW-YORK
Ijcs Yankees ont essuyé un au­

tre échec aux mains des Athletics 
de Philadelphie, hier, au score de 
8-5. Pat Malone n’a pas été chan­
ceux.

R H E1
Phi'ad 100 040 001 -6 9 1
New-York 000 130 001—5 11 1

Benton. Mahaffey, Lieber et 
Fox; Malone. Murphy, Tamulis et 
Diekev

A WASHINGTON
Les Sénateurs de Washington 

ont Imposé un score de 10-4 sur 
les Red Sox de Boston. Les gars . 
de Washington ont effectué un 
beau ralliment.

R H E
Boston 200 100 601- 10 14 0
Washing 001 300 000- 4 10 2

Grove. Walberg et R Ferrell; 
Burke. Thomas, Coppola et Bol- 
ton

A DETROIT
John Whitehead a remporté un 

beau succès en menant son équi­
pe à la victoire au score de 3-2. 
Les White Sox ont prouvé au Ti­
gers de Détroit qu’ils sont de soli­
des concurrents.

RHF
Chicago 100 002 000—3 8 0
Détroit 200 000 000 —2 6 1

Whitehead et Sewell; Marberry 
et Ctzchrane.

Le 3 milles
de TA. S. Q.

Raoul Maccoux. coureur inde 
pendant, est une nouvelle entrée 
pour le trois milles annuel de 
l'Association Sportive de Québe 
qui sera couru le 5 mai prochain

La date avance tranquillement 
pour cette classique et les en­
trees devront se faire de plus en 
plus nombreuse'.

Léo Charland entend bien faire 
de cette oiganisation un succè* 
formidable, car les choses s an­
noncent sou* de meilleurs r. uspi- 
ces que l’an dernier. Le nombre 
des coureurs devraient doubler 
celui de l'an dernier.

Le treizième coureur inscrit se­
rait-il le vainqueur de la course 
du 5 prochain. Mareoux dit q'u'il 
n'en a pas jieur et que même il 
est content d'avoii ajoute*' son 
nom à la suite des 12 premiers

Nor. Gagné 
se rendra 

en Allemagne
Pour les Jeux Olympiques. — 11 

fera partie d'une équipé de 8 
skieurs canadiens choisis par le 
comité olympique.

BEAU RECORD

Montreal, 20. Huit des meil­
leurs skieurs du Canada ont reçu 
l’avis qu’lis »-• • été choisis
pour Taire parti ^ /équipé qui 
se rendra aux Ou.... .udes de 1936. 
à Gamish-Partenkirchen, en Alle,- 
magne. De ces skieurs trois sont 
de Montréal et les autres ont été 
recrutés à Ottawa. Toronto et 
Vancouver Pour la premiere fois 
dans les annales du ski au Cana­
da. un club canadiiMi-françaifi se­
ra représenté par un Canadien 
Français aux Jeux Olympiques. 
Le choix de Nonnan Gagné, le 
meilleur sauteur de la province de 
Québec s'in ut et le comité a 
rendu justi F Gagné en le choi­
sissant. Gagm représente le club 
Ski-To.

I^s autres membres de l’équipe 
seront les suivants: Peter et Lukin 
Robinson, du Toronto Ski Club; 
W -G. "Bud" Clark, du S Pa­
trick's College Outing Club, Otta­
wa; Hans Gunnarson, de Revels- 
toke, CB.; Tom Mobraeton, du 
Vancouver Ski Club; Karl Baads-i 
vick, du Montréal Ski Club et 
W.-L. Bail, du Red Birds Ski Club 

Les frères Robinson, actuelle­
ment en Europe, Peter à L«ondre« 
et Lukin à 1 Université de Genè­
ve ont une grande expérience du 
ski en Europe et ils prendront 
part auà (concours de sauts, au sa- 
lom et aux épreuves sur descen­
te Peter Robinson a déjà gagné 
le Kandahar à Arlberg, une des 
plus dures épreuves européennec 

Norman Gagné est champion 
du club de la Scigneurerie; de la 
zone des Laurent ides et il s’est 
classé troisième au championnat 
canadien et quatrième aux épreu­
ves des provinces de Quebec et 
d'Ontario.

Succès de Rainville 
et de Laird Watt

Pinehurst. N -C., 20. - Marcel 
Rainville et Laird Watt, de Mont­
réal, se sont qualifu!*? hier, pour 
la finale du tournoi pour le cham­
pionnat du Nord et du Sud des E- 
tats-Unis. en double, en dispo­
sant de Hal Surface, de Kansas 
City, et de Barney Welsh, de 
Washington, à 7-5, 6-3 En finale, 
aujourd hui, ils rencontreront 
Wilmer Allison, du Texas, el J.- 
Gilbert Hall, d’Orange, N.-J. 

---------*---------

Succès du Madden
Le Madden Liée s'est assure le 

championnat de In classe "C" de 
la Ligue Intérieure d'anneaux de 
Québec, lorsqu’il élimina le Léveil- 
1- dans la finale pour le champion­
nat de cette classe qui fut dispu­
tée mercredi et jeudi soir der­
niers. I/e manque d'espace nous 
force à remettre à la semaine pro­
chaine le rapport de ces parties 
qui attirèrent une foule des plus 
considérables.

Les directeurs prsnnent cette décision pour amélioror lo ter­
rain de la rue St-Ambroise.— Les sportifs approndront 
eetts nouvelle avec grand intérêt.—On verra éfalamant 
au nivellement du losange.— Plusieurs joueurs sont 
embauchés.— La lista dans quelques jours.— M. Eugène 
Samson ei^noors gérant.

UNE BELLETNmÂTIVE
Dan* le but de donner plu* d’expansion au sport du baseball en no­

tre ville et susciter l'intérêt de tous le* sportifs, les directeur* du elub 
‘‘Canadien" viennent de prendre une décision de Is plu* haute impor­
tance. Qn en est venu à la conclusion que pour attirer tous les amateurs 
de baseball, il fallait améliorer le terrain, situé au bas de la rne St- 
Ambroise. La principale amélioration consiste en l’érection d’une vaste 
estrade afin d'accommoder les habitués des Joute* du dimanche après- 
midi. Voilà une nouvelle de la plus haute portée en autant que l'a­
venir du baseball local est concerné.

Cette estrade que l’on construira dans quelques jours pourra ae- 
commodrr environ 1,300 personnes «t aura la forme d’un fer à cheval. 
Cette construction s'étendra du premier but au troisième but et dispo­
sée de façon à donner une visibilité épatante. On effectuera également 
le nivellement du terrain afin de préparer un losange parfait. Les di­
recteurs du Canadien méritent des félicitations pour cette Initiative. 
Il n’y a pa sde doute, que les amateurs ne négligeront rien pour encou­
rager une équipe qui se préoccupe à un tel point du comfort du pu­
blic sportif.

I.'organisation du Canadien va ben train. On en est présentement 
au stage de l'engagement des joueurs. Actuellement .sept ou huit 
joueurs ont signé leur contrat. Nous pourrons, dans quelques Jours, 
donner la liste de l’équipe au complet. Il appert que l'on aura des 
surprises. I.a direction ne veut rien ménager pour former une équipe 
de première qualité.

Lors d’une récente assemblée, il a été décidé de confier la charge 
du terrain à M. Eugène Samsen. M. Samson aura la gérance de l'équipe. 
Il entend bien mener son elub au rhampionnat cette année et décro­
cher la fameuse coupe Lessard, emblème du championnat du circuit 
Québec-District.

C. M.-D.

Pilotte devra faire ses
preuves au préalable
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Que vous désiriex 
une chemise de 
couleur ou une che­
mise blanche, il 
y a une

CHEMISE
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à votre goût 
chez votre 
marchand.

O" ‘e<-"">)ii«y na d..; tissu* rie 
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toilette

Fabriquée a 
Quebec par

MORENCY, MORIN & CIE
Limiter

172. ST-VALUER 
TEL. : 3-0391

Avant d'aspirer à un combat 
de championnat du monde 
des boxeurs poids»léger.— 
Ainsi décide ia Commission 
de Boxe de New*York.— Il 
rencontrera Carlton.

UN BON BOXEUR
Montréal, 20. Henri Pilotlc 

devra faire ses preuves et établir 
ses titre? à ses prétentions avant 
de pouvoir aspirer à Un combat de 
championnat du monde des bo­
xeurs poids-légers, et son match 
avec le fougueux Henry Carton, 
le boxeur d'expérience qu’il ren- 
ronttera dans un combat de dix 
rondes, au Forum, mercredi soir 
prochain, marquera son premier 
pas vers la réalisation de ses am­
bitions.

Quelques heures seulement a- 
près que la Commission Athléti­
que eût consenti à nommer Pilotti' 
comme représentant officiel de 
Montréal dans le tournoi des poids 
légers, à New-York, qui devait a- 
voir lieu en vue de choisir un suc­
cesseur nu trône que la Commis- 
cesseur au trône laissé vacant 
par Barney Ross, a annoncé qu’el­
le avait décidé de nommer cham­
pion, le vainqueur du match Can- 
zoneri-Lou Ambers. Cette deci­
sion annule donc toute possibilité 
d’un tournoi et le geste des corn- 
missaiv°s de New-York sera vive- 
vcment critiqué dans le monde de 
la boxe, comme il éloigne arbi­
trairement tous les meilleurs poids 
légers de l'univers. "J'ai boxé 
plusieurs foi avec Ambers pen­
dant mon entrainement à New- 
York”, a déclaré Pilotte, hier a- 
près-midi, lorsqu'il apprit cette 
nouvelle. “Je pourrais facilement 
tenir mon bout contre lui, et j'es- 
pérwls vivement prendre part au 
tournoi projeté."

F.n se battant méthodiquement 
et avec discernement. Pilotte arri­
vera tout de même au même but 
Il a eu environ dix combats pro­
fessionnel»; et les a tous gagnés, 
la majorité par mise hors rie

Rankine vainqueur
Toronto, 20. — Stockey Bob 

Rankine. de Preston, reconnu 
comme le 2e coureur du Canada, 
après Dave Komonen, a rempor­
te une victoire decisive, hier a- 
près-midi, dans le matrathon an­
nuel de quinze milles de Toronto

Rankine l'emporta sur un 
champ de 36 coureurs et prit une 
forte avance dans le dernier mil­
le et termina près de 250 verges 
en avant de Walter Homby, de 
Hamilton. 11 couvrit la distance en 
1 heure. 26 minutes et 29 secon­
des. Hornby prit 1 heure. 27 mi­
nutes et 6 secondes, tandis qu’A- 
lec Burnside, de Toronto, prit 1 
heure. 30 minutes et 35 seconde';

combat, dont quatre consécutifs à 
New-York contre des vedettes 
du New-Jersey et de l’Etat de 
New-York On le considère beau­
coup dans la métropole américai­
ne et il se peut qu'il s'y rende 
pour un combat sous peu Pilotte 
s'est entraîné avec beaucoup d ■* 
brio, hier après-midi: il a frappe 
très durement. En rencontrant un 
type du calibre de Carlton. Pilotlc 
au»"’ ''occasion de. légitimer ses
r.ipirultonç.
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EXCURSIONS
Alter et retour de Québec

SAMEDI
le» train» ordinaire» 27-28 Avril DIMANCHE 

le» train» du matin 
l« ou II» circulent

MONTMAGNY • 80e RIVIERE-DU-LOUP • $240
Armagh - - - 51.45 Monh - 52.41)

SHERBROOKE - S250 ST HYACINTHE • 260
Drummond ville - 52.10 Vlctorlavillo - 5L40 Island Pond - $3.45

MIETTE • s2«o SHAWINIGAN FALLS - sl80
Grand'Mor» - 51.65 La Malbate - SL73 Polnte-au-Pic - $1.85

RETOUR jusqu'à lundi. 29 avril, excepte Armagh et Monk, 
 Mardi, 30 avril. 
Réductions proportionnsilas des points Intormàdiaires

r..,,e plu» ample. cene*tgnen*«nl» t-nnaullea l'agent du m »»
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POUR VOUS, MESDAMES
Ces modèles allient le charme, le chic et l’élégance

tenvu >wgâ». , «v...,
Par Marie MA ROT

«

X

H th avec pointe médiêva.V obliquant en arriére et fait de taffetasAU-DESSt S, A GM t HI 
que.

ChiVlIlh ; '",*ailor de paille taffeta*, ratée, a rebords arrondis 
KN BAS. A GAUCHE . Bonnet de paille aver pointe en coeur orne 

ruban ciré.
Al.-DKSSIS, A DROill : ( uc turban avec rebord rni > pissé et 
EN BAS, A l’ROÏTE Modèle “paysan” avec quatre poin es cornée*

Pi-
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natcnels, (jui leur donnent la

df

io»
du

reu-

Jt a \<

J«inuliale. la vit paroissiale ; 
'-•u1 celj Ii*ur est inconnue, la 
plupart n \ ont j imais songé ’

1»= la. elles V(MKNT l-'s bién- 
faiÏN reçus de Dieu pap rinler* 
média ire du prttehain. le pour- 
qu i de la diversift tjev chfc.rs;

ivail, talents, intelli; îencc ri-

Moyen Plus Prompt 
de Calmer le .Mal de Tête

La Douleur, Maintenant, Est Souvent 
Soulagée en Quelques Minutes!

' ’"'nié ferme et persévérante 
so meltre au service rf,. j;, j, q. 
' ■ rl d'en rlevenir les propa- 
fi.nidistcs apôtres, j.a .J. f). (*,. p . 
oomjile dé, i une élite d'apôtres! 
mais il f,,u| que ces apôtres se 
mulliplic al, s'enhardissent 

que leur rôle est 
)<>"<. d- uénélrer la masse 
do la fiAR|)EM M' CHRIST.

Coltt elite vivant de l’Kvan- 
« lo en pleine vie ries Iravaillcti- 
scs est el sera do plus en plus la 
pierre d ans e sur laquelle s’édi- 
iicra lou’e l'action jociste.

/. \nmdiii, r <!r In J. f). f;

et
do
et

/ .

Deux deuils pour 
M. Philib. Nadeau

rtc

otitz-'.rxn

S^x-.^rr 
q Prt:

nt.
j'Jc

ont
ROIJ-

même

t’imagc fi<lcs%ous 
: prr.mpt soulageai?
Kf - - ç >«t la méthe 

; les médecins.
* de fxrsonnt 

consuté que VA spiring calme 
vent en quelques minutes! 
le pire mal de i été et les douleurs 
névritiques ou rhumatismales.

t>ans I estomac, comme dans le 
'errp nous v'oyons ici, un com- 
primé d’/lsfnring commence it ^ 
désagréger presque au moment où il 
entre en contact avec l'humidité, 
f est dire qu il agit presque aussitôt 
avalé.

important!) il 
démontré que 
dtinggr pour

Enfin ïet c’est fort 
est scientifiquement
l'Asptrtnc est sans ___
I orgiinismeet, notamment, pour le urur.

Voilà les deux points qu’il sied de 
ne pas oublier — Efet rapide et A ulle 
( o/iséquenre d Rr,louter. Exigez P 
ASPIRINE fabriquée au Canada et 
vendue dans toutes les pharmacies, 
veillez à ce que chaque comprimé 

Aspirine jxjrtr, en forme de croix, 
le nom BAYER.

et
Mlle

rhetford - les - Minrv Meçantlc 
'•ux deulîr consécutif* viennent 
rapper unebrave forntîte de St-AI- 

shops.- rie Thetford Xf Philibert Na- 
lean vient de perdre sa fille a!n*«* 
s «n épouse nee l>ontlne Le-r.sird 
Marie-Jeanne Nadeau. Ag** de 16 ans. 
-s: deeedée des suites d'une operation 
et -a n‘.*-re l a suivie dans la tombe, 
deux Jours plus tard, après quelques 
heures de maladie seulement I-e* fu­
neral.le» ont eu lieu ces Jours derniers. 
Toute U population n tenu A donner 
A M. Nadeau une marque de ••Vfyjpa- 
thie dans la grande épreuve qui 
frappé

snap

Madame A. Graven

I lés" petits secrets du

\ux amicalistes 
du couvent de St- 

Roch de Québec
L’achat des conserves

Les promoteurs «le ‘T icluit gunie.s doivcul êlre de bonne qu;i-

Ecs anciennes élèves du coli- 
vent de St-Roch et les amies de 
l'institution voudront bien se ra j- 

peler la conférence que donn ra à 
leur intention le R. P. S.nelpc. 
S.J.. mardi prochain, le 23 cou­
rant. à 8 h. 15 p.m.. dans la sa le 
dQ réception du couvent.

Par la voix de la pag f.'mimre 
de r“Actîon Catholique’, nous c - 
pérons que cet appel chaieureu 
et pressant atteindra t utes les in­
téressées.

L'on voudra bien porter l'in-i- 
gne autant que po s.ble.

Une Seule capsule

ANTALGINE fi
SoJ«ge Toujoun

Maux de Tête. 
dt Dents .«.mat

tpiéi l'cnt(«<lion —
Rhumes.

La Grippe,
Douleurs Périodiques.

A n I • I q I n • • «lit ut

ANTALGINE
MAITRISE

DOULEURS

du / nnûs" dt ninndenl mix (’.ana 
diens-ErtPcuis d’i'ncour.-'gcr nos 
produclcnrs. Pourquoi pas ? 
Nous avons de nombreu es con- 
sei'vcries dans noire province 
comme dans les provinces voisi­
nes; elles foui un commerce in- 
lei provincial ou d’ixporlaiion el 
son! siirveiIle -s au poini île vue 
•■'ii l • r par de'. iii*pecleurs 
nui soccupenl dt la qualilc. r-;- 
las! i lies ne I - su-'i jes mi point 
de vue de la quantité: l’enquête 
''•'"Vins nous l’a clairement prou­
vé.

Si! n’cs' pis nécessaire que 
noils vaebinU'- Ionics combien il 
v a acUielb ment dans le com­
merce /|e dimensions rie boiles. 
nous ne devons pas ignorer qu’il 
v a îles diht usions stnndardi 
sees. Tous les eontermnl', de 

i mensions no-t régulière . dui- 
vnî m»"|*-r dairein*. n| indintiés 
ur l’élitiiielte le poids ncl et le 
o::|s tgo'i'i'- des mati -rcs soli- 

'••s. I.’e* Mie'li |) trie égal
nient le degré de l.i qualité du 
■ror'uil. Il v en a qnat r<.

L » meill nr • c I-goric est la 
miali'é de luxe, (l’uney)?' Elle 

1 eomp ee de fruits t-| de léatl- 
i. s sains. proiires. parfailc- 

nent mûrs el sans lares, de bon- 
i couleur et de grosseur uni- 

i in". La prénara'ii n doit è'.rc 
ta n faiîe el le l'qiiid.* clair. 1) ms 

qualité de choix (choice* on 
-icrc une légère variation dans 

çoiiliur. la grosseur cl la ma- 
i ite, el le Equide est assez 

• ir. La qiialib’- la plus ven-

il
•ur

(•• t la qua ité régit!icrc 
d». Tous les fruits et

(Stac­
ie % lé

lile et bien mûrs, mais il n’es! 
pas indispcnsublv (;u*ils soic-nl 
nnilornies en eouletir el en gros­
seur. Liquide ust / c'air. En 
fin le> produ is de d uxième qun- 
lilé sont sains e propres, niais 
non nécessairement uniformes 
au point de vur dt la maturité, 
de la couleur cl de la grosseur.

Les conserves d • fruils sonl 
aussi elas é“. -n ealêgo ies pour 
le sirop. S r p énais, clair, non 
sucré, eonîcnanl H de sucre. 
Il est donc imp '••! mt de lire !"•- 
Iqiit Hc a va ni d'adiclcr. Scion 
l’cmnloi /pi'im v:i<t en f-dr-. 
adielons la entégor» qui c<m- 
vienl le inkiix; son vent une «nia 
lité inférii . • peut être cm 
plovee avan.agetls'ment car 

fau' pas oti'd; r (pie la val 
alimentaire m varie pas nv |;, 
c i'cgorie. Lo * qu'on p od l'n- 
1 I '‘ r. il es' p: ér'’'rahle d’acheter 
In boite la p us gros‘c possibh'.

(, rtainc* ménag’rcs se dematt- 
dt nt si I’ au on |c us eoMlec'i 
da is 1rs bu'Ies prul è'r- rtib- à 
quelque chose. Ce liquide e in­
to ni des •t-ls minéraux pr.ei'iix 
et p ml servir à faire des sauces 
on de.1 soumis si c,n ne vaut tins 
I - servir avec les légumes mê­
mes.

; ennui naonil un i uir de l'u- 
nifnnu:!■•. N" l'oublions pas en 
nous servanl d •* conserves, l-’lb-v 
peuvenl apporter d- la vnrié'é 
da is l’aiime- la'ion sprlonl si ta 
mmagéri sait les apprêter de di 
\t rs(" façons, les combiner avec 
d’autres aliments.

Evangrline /AIM’A.

(Suite de I» page U)
s'ouvraiM le coeur s'élevait ! 
Elle .savait <*01011 le précepte di­
vin four à lour se réjouir avec 
ceux qui se réjouissent, et pleurer 
avec ceux qui pleurent.

Dans sa longue carrière, .Mme 
Craven a mené la vie du monde, 
la vie des lellrex el la vie ehré- 
lienne. cl dans scs Irois vies si 
différentes elle a, pareillement 
excellé; rare exemple et pcul- 
êlre inimitable, d’une harmonie 
Mirnalurelle, ealre la beauté du 
corps, la b»/»nlé de l'espril cl la 
beauté de l'êmc.

Rlus lard, quand on comptera 
les apologistes chréliens de ce 
temps, on ileeouvrira ce •((ne fn!, 
(inc simple femme, sans prélen- 
lion à la science théologi(|ite. qi:‘ 
Mil inieux que personm, élève 
un imuérissablc monument à sc 
foi, avec les matériaux fugitif' 
c • délirais, /les sourires, des bai­
sers cl des larmes.

Rayonnements et 
Cercles d’études

Sous le titre '‘Rayonnements Pt 
Cercles d’études" le R. P. H. Schel- 
pe, S J., donnera une conférence 
aux membres de l’A. C. J. F. , 
•ous les auspices du cercle "Ma. 
rin" mercredi le 24 avril, à R heu­
res précises à la salle parois-iaie 
de St-Coeur de Marie.

Un programme artistique suivra 
la conférence. Toutes les acéj ;iP; 
sont cordialement pr.ées d’y as . ;- 
ter.

few Jll.'lô.
r/e II

Alice COTE, 
(/c (Ihumplnin

de .jeunes”. In-16. 24f) pages. Li 
brairie de l’Arc. 8 francs.

La mode pi

Avez-vous visité un 
tissus à la verge ? Ces 
tirantes pour les yeux 
trop compromettantes

rayon d 2 
pi^es at- 
xans être 
pour les

bourses sont un enchantement si 
nous nous donnons la peine de L*s 
approcher et si nous prenons le 
sans-gêne de les palper

J'ai fait une intéressante pro­
menade a travers ce* allées bor­
dées de fleurs comme dans un 
parterre, - mais oui. je me croy­
ais dans un joli jard n tant loin 
était frais et gai et pimpant cl 
"sentait" la belle saison !

Les tissus pour le* robes lége:es 
ont surtout retenu mon attention 
n'est-ce pas ce que nous cherchon ; 
pour habiller nos fillettes et nru> 
confectionner de petites robes fraî­
ches et jolies.

(«* couture à la maison e>t. c 
restera toujours en honneur à nos 
foyers, je l’espère et je vous E- 
souhaite, soeurs canadiennes; heu­
reuse la maison où la mère sait 
coudre et ne faisons pas mentir I 
dicton flatteur "la femme a d 
1 esprit jusqu'au bout des doigts" 
Dans l’art de la couture nous ap-

luerons cet c.spr.t pour créer 
(r jolies chose, qui parer ont no* 
• if 'its. notre ma «•on et nous-m •- 
t" . malgré les "occasions ' et le 
'bons marchés" de tous les jour*, 

à : Kites le* vitrines; car il eA rc- 
c vimi que c'est une éronotmo lie-

upréciable que nous réalisons m 
faisant nous-mêmes la couture
I une foule de morceaux de Ln- 

gerie sans compter le» vétemen s 
que n<)u.*- pouvons rajeunir, ou re­
faire pour les plus je mes quand 
ce sont des vêtements trop fat - 
gués ou usagés.

Mais revenons à notre jard n
II y avait des broadclotchs à pois 
de différentes grosseurs, en rouge.
1 leu. vert et noir sur fond blanc, 
des feuilles et des fleurs minus­
cules entrelacées d’un effet très 
joli, des motifs si étranges qu’on 
se demande ce qui a pu en inspi­
rer les dessinateurs; des toiles im­
primées tout-a-fait charmantes el 
pratiques, et des piqués aussi pi*-- 
tillés sur fond blanc qui feraient 
de gais costumes pour nos grandes! 
fillettes; quelques quadrillés seu­
lement.

Vous parlerai-je des toiles de 
soie, des crêpe de Chine et des 
voiles tous imprimés en de déli­
cats patrons, fouilles et fleurs ou

spirales, en des nuances très dou-

Puur robe, plus chaudes. :c jer­
sey et la flanelle offraient leur 
soyeux tissu.

route.* les pièces s'étalaient co- 
quettes de leur f. dchour, moqje.i- 
.■*(•> de mon embarras et si habiles 
tentatrices que je cédai maintes 
fois et me voilà, maintenant, avec 
de la couture pour tout le prin­
temps

JOSETTE.

Saluons l’ouverture d’une no i- 
voile collection destinée à not: 
éclairer sur l ame de nos jeune 
contemporaines par des ocuvrft 
où e!’e.s auront tracé clles-mèire> 
leur physionomie. Biographie, 
journal intime, pensées, excm dcr, 
telle est la matière v vante qin 
no o q p e.soptéo avec le portrai; 
mor. i de cette “jeune fille fra i- 
ça vn d’aujourd'hui"

Magdeleine on ne nous ap­
prend que son prénom — appar­
tenait a une famille fortunée, et 
reçut tous le- bienfaits d'une édu­
cation parfaite. Ses goûts, son en­
thousiasme, sa piété, ses habitudes 
charitables s’accordent ave- 1-s 
dons qu'elle cultive. Sur le chemin 
heureux de la vio qui semble et e 
son partage, elle ne se découvre 
cependant nulle vocation. "J'a me 
les enfants; le grand a^e'ipn*. 
le vrai: la musique, le théâtre, les 
oeuvres d'art; être seule Le 
reste ? " Et souvent la pensée,
le désir de la mort s’impriment en 
elle. Etait-ce un pressentiment ? 
A vingt ans, la mort tranchait les 
jours de cette jeune fleur dont 
l'âme, à l'heure dé l'angélus, s'é- 
lançait, avec la sérénité la f >i. 
vers le Ciel.

Il semble qu'à l'heure présente, 
une telle vie, ou rien d'extraordi­
naire n’apparait. mais qui repos? 
sur un fonds si solide de Vertu, 
soit bien propre à refléter ce'le de 
beaucoup de jeunes Françaises.

Ce que Toute Fille 
Devrait Savoir

deQu’il n’est pas nécessaire 
souffrir de la lièvre et de dou­
leurs angoissantes à certain* 
temps, et qu’elle peut obtenir un 
soulagement en quelques minute' 
en faisant usage de Paradol du 
Ur Chase.

Que ce remède est préparé dans 
ce but particulier et qu'il ne la fi­
sc pas de ..rnsatiuns désagrcal - • 
a sa suite.

Que grâce a Pa adol. clic n a 
pas besoin d'hésiter à contracter 
des engagements sociaux ou d af­
faires en aucun temps.

Paradol soulage promptement 1? 
pial de tête, la névralgie et les do . 
leurs rhumatismale'- En tant un 
produit du Dr Chase vous noir > 
avoir confiance en son efficacité

Paradol se vend 3â cents à tu 
tes les pharmacies ou à la D 
W Chase Medicine Company, Lm, 
Toronto Canada

DARADO!r du DR.CHASE E»
Pour le soulagement de la ddultttf'

LES LIVRES
etABBE .1. LECLERC : Guerre 

service milita're devant la mo 
rate catholique. Ed.lions de .. 
Cité chrétienne, Bruxelles. 1934

htmrgnez du Temps et de l’Argemt
avec une Singer Electrique Moderne

la

ia

HUILERHINO
. /e fini spécifié par 
p/u sieurs ins fi tu fions ■pour i-

o : ' ’.’v'Wri'

Planchers^ L inoleums

(."est une simple brochure, mais 
pleine de substance, >ur une ma­
tière délicate toujours d'actualité. 
Bien connu, par diverses études 
sur le droit naturel et la morale 
catholique, l'auteur examine, a 
lumière de ia doctrine évangéli­
que et des Encycliques ponti.ica- 
ies, la question de la légitimité du 
service militaire et celle de la 
guerre. En ce qui concerne le pre­
mier point. le service militaire 
reste un devoir pour le cathol que, 
mais pour d'autres raisons que 
colics des nationalismes extrémis­
tes. et quoi qu'en disent ceux 
qu'on a appelés les objecteurs 
conscience ! Quant a la guer. 
elle crt un mal; si elle est permi 
dans certaines condit ons, il faut 
faire tout le possible pour l’éviter 
et en réduire les désastre**. On 
n’aboutira à quelque résultat qu’en 
créant un esprit de paix et en or­
ganisant une société internationa­
le des peuples civilisés.

L'ouvrage de l'abbé Leclerc sera 
lu avec Intérêt et fruit par les pu­
bliciste» et conférenciers qui ont 
à traiter ces matières difficiles et 
si débattues dans notre temps. 
JEAN M VI* O NT : Une jeune fille 

d aujourd'hui. Préface de Mgr 
Chassagnon. Collection "Ames

de
rre.

s*

INGER

INTERNATIONAL PAINTS (CANADA) Limited
Distributeurs :

ROOFERS SUPr'i* Y Co. Limited
199-a. 1*00 L3 Canardicrc Québec* qu^.

Tri. : 3-453S Rés. : 3-400?
P.-L. FRENETTE

LAVEUSES ELECTRIQUES 
MACHINES A COUDRE 

POELES. RADIOS.
ETC.

284, RUE ST-jOSEPH 
QUEBEC

Vous pouvez vous vêtir et vêtir le? enfanta et ... la maison, 
avec une SINGER ’ Le modèle illuat é est silencieux, ra­
pide et coud H< l’avant comme de l’arrière une caracté­
ristique importante pour celles qui font le reprisage, la broderie 
ou tout autre travail Le cabinet est d'un joli dessin r*t do 
beau noyer. Il améliorera l'apparence de 
n’importe quelle pièce de votre foyer.
Généreuse allocation sur échange 
cours de couture gratuit.

PAIEMENTS AUSSI 
FACILES QUE

SINGER SEWING MACHINE CO
223. ST JEAN QUEBEC

TE!* : 2-3157

et

$5.00 par
mois

SERVICE
COURTOIS

L'agent ••Slnzrr’* 
autorité r»t por- 
Irnr rie ce bouton 

ri'IrlenMflcalion. 
pour * ntic protec­
tion II «•«» rn me­
sure rie vnu» a.n-

rpr un *er-
vire cour-

Achotez, che/ votre pharmacien, 
! étui d<- 1 J ou U- flacon économique 
ci? 24 nu 100 comprimé».

Jacques VERNET

Pourquoi l'Aspirine Agit-Elle Si Vite?

U

1 n toreyrlmZ ri'A.pL 
rin»' j»i> riana un verse. 
d ». dGagrég. 
AVANT d'en loucher 
le fond.

m 2 SICONOKS EXACTEMENT
-.-.aiyrra* ri’ AapiHne commence i ■iêxupéie: et i kgtr.

Il en et de m^rne rl.n. l’eitomac— 
Je. comprimé. d'ASPIRINE corn- 
mencent A calmer la douteur quelques 
minute* upré* avoir tlt ingéré».

i Us Mrûnilrr- Itnuleur—Rappelez-Vous cette Image!

ISP ftîN" BT U MARQUE DE COMMERCE DE LA BAYER COMPANY, LIMITED

~ SINOKW SKVMM. MACHINE COMPANÜ

Matricule 48 Par Norman Marsh."

• •e ftn'l-inltrallleur marche A mrr- 
' elll • cl le* quatr rhombr. .ont pré e% 
A .ervlr Tien*, voici l'a v on rie la 
Mar ne qui vient me donner ma poil- lion

**( v vent ne fourre 
pav J'arriverai re son

F I opio .Fat- r le* on r... heu. | 
res. car Us me dérouvri- /i. ra,rnt r.lu* *'* n

Voj-( nt si re flisll-m (railleur 
fonctionne bien. On n* pr« ncl 
Jamais trop de rrérintl ns 
es grm li. si Je tomh.ls en're 

leurs pattes, mon rcmpfe sec* t 
bon e; U* me tueraient sans hé­siter

Voici la note qui me 
dira exactement A 
quelle dislance de Fi 
le Je suis I

r»! ofb! FSN'.ih+M
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l e His de Dieu csl venu sur terre souf­
frir et mourir, pour que, réunis autour de 
Lui dans la justice et l’amour, animés des 
mêmes sentiments de charité mutuelle, 
tous les hommes vivent dans la paix et le 
hrnheur.

PIE X.

a VIE
RELIGIEUSE 3

Quand un homme prend soin de vos 
Ames, s'efforce de leur donner plus de 
pureté, plus de vaillance, plus d’amour de 
Dieu, plus de charité envers le prochain, 
plus de fidélité dans le devoir, cet homme 
est un chevalier.

René BAZIN.

L'ACTION CATHOLIQUE. QUEBEC. SAMEDI 2Ô AVRIL 1935

L Eglise catholique et la Papauté, selon Rosenberg1
I mm 4 H A » mm 4 J» sa j! « «J.. ___ ' ' —  ...   _ ^

“La Continuité pontificale” Madagascar aura-t-il sous
* peu ses saints canonisés ?

Les thèses fondamentales du national-socialisme, telles que 
les a exposées Alt. Rosenberg, dans son livra "Le mythe 
du XXe siècle”.— Pour bien connaître le danger du néo­
paganisme allemand.— On veut arracher le catholicis­
me de l'âme du peuple allemand.-- Un Christ accom­
modé à la doctrine raciste et nordique.— Une distinc­
tion. (SUITE) Derrière cette diversité, un es

0
uerg. dans (c Mythe modèle fonruiteur «jui luit pour J"l<M
ou aXc siècle, que notts. a travers les Evangiles, et lp.S„5IiPC QUC8' ^ ,
si l’on a présentés a non nas l'Acrneau ivuniole de la jnCZr>au nas1ard lc discours de

' quérir saintetf. parmi
N ne cunnait bien tout pays alpins et méditerranéens. 

le danger du néo- C’est le prédicateur puissarit, c'est 
paganisme allemand, l’homme courroucé du Temple, 
toi qu’il est expose ceim qui entraînait et que tous
par Alfred Rosert- diraient qui est aujourd'hui le ï*"0*:,.., ----- -------------- .... ...u-

premcalions, ; tlvcment par les uns de falblcRse,
, ! PT les nutren d’intrensigcanco 

Acrncmi irtunutln *‘1' nasara le discours d"
. 1 un des Papes des cinquante der

\c,l ^nilt:,^l!.6-rlJ('îna7fi'r 8,]. ^ !;r,alt ^es P*®ces canoniques relatives aux vertus et miracles do
Victoire Rasoamanarive et du Père Jacques Bertbler 
seront bientôt présentées à la Sacrée Congrégation doo 
Rites par S. Exc. Mgr Fourcadier, vie.» ap. de Tananarive*

l'esprit !ei tnèocs fondamentales prophétie pave et non pas le à i ?>ln<tuan/® der- I/nnlveniaMsmr psvrholeBlque
ue oc livre contre l’Eglise eathu- Crucifié. r * b°nn? fc?rtur\e- «e l’Fdlse catholique,
hqu» « contre la Papauté. -Ici cm le Chri.1 accommode à "eur,0^'?. pôn. Lux Je cj,r „

la doetnno raciste et nordique moti r>r»-r,t.^ .r.,',0!J,S convient enfin d" ne pas 01

I,’histoire de la Papauté nous 
apprend à condamner tout 

exclusivisme

CONTRE 
QUE

ou - 
ne.

in« raciste et nordique mPts nrpsni.n j ' 11 conviri,t enfin d« ne pas <L'EGtLiSE CATiHOLI- que Ion veut subsütuer a celui ?ev,ner siTeStTXrxni am h'irr qU" In ^'Alatlon div1
de l’histoire et de la théologie. Ce le, PieX^nolt XV ouPl^ïl^m eomm,e . la postoint hiérarchique
dernier, sont, pour Rosenborg, tient la pS ' f,U’ °?1 P!'>s‘eurs aspects. Rien n’est

l-our affirmation essentielle est des gens ‘‘venus de l'orient de la D'ailleurs la Scrrélairorie HT i p,lJS .inJU9,,‘ nne de reprocher A '»
ce. e.u : b catholicisme s’est Xléditerranée qui font créé, pour tat possède des aiehivw il v a un -------n n, , .....
empare de la race, du peuple, de 1 Occident, à l'aide do cultes ma- style et une tradition de la Curie 
la personnalité, pour ics mettre giques et de la Bible juive". un cardinal Rampolla, retiré des
au service du Pape, remplaçant _______ affaires après la* mort ' dé'~wiS! PÈgUsclès diverse

EUçs ont toujours existé et el­
le- existeront toujou <■. eiiefl 
trouvent les unes et les autres 
dans la religion catholique )« rè­
gle appropriée à leur complet é- 
pan Glissement

Nous devons affirmer l^s <log- 
mes de la fol; mais, cela fait, no-

___________  ____ ^ ^ .......  tro foi n’est enchaînée à aucun
de la liberté dont jouissent dans N -ème philosophique nu social;

de U:.'u, et de la puissance qu’il CONTRE LE PAPE ET LA PA- XIII, n'en est pas moins consulte i ^ conceptions
exerc? sur le monde. L'Eglise. FAUTE par Pie X pour npportcr les solu^
c’est la domination du piètre. lions déheabs; un cardinal Pacei-
(Pnester hcrrschajt). Des lors. Quant au Pape on nous ex- jf ne dédaigne pas de recourir fl| chaque époque cm à

toujours enseigné au monde mais 
| rien n'cmpéchc de le préesnter

chaque peu-t jrfre catholique romaine, à côte --usera de citer cette grossièreté, ^xpérience et aux souvenirs dei p|e p0;;s ^,n phja ;)rtu.,t
le mais il est nécessaire qu’on la 90n prédécesseur, io cardinal pier-1ilu démoniaque judaïsme, est 

riptnl système ne culture rtran- connaisse, étant donnée la place rc’ Uasparri. 
yerc qui don être vaincu, le qu’occupe le néopaganisme dans Les textes pontifical! 
judaïsme efam le premier, -pour 1 Allemagne national-socialiste 
que puissent uaiU-c un peuple quant au Pape, c'est 
ticpwnd conscient de son hou- de Rome' (Zaubere 

vcti - et une vraie culture natio- qui exerce sa domination sur le 
'■me allemande. peuple allemand; c’est "l’homme

x sont ainsi
Une extrême vari.Ué de métho- 

! des affirme le droit de , apôtres 
; rie choisir, pour réaliser des finsil-socialiste, !'* S"'™ ^ Clique s] des movens Souri -

‘St "le sorcier nl,.1es 1 productions, des supci-] pju. appropriés: la mémo Action m" 
rer von Rom) Pos:,:r,n^ ^len n est instructif! catholiqu'' travaille nu bénéfic- , ( 
rnntinn cin* i» 1 omme de suivre dans les docu-: âmes fidèles x 1 - -____**- t

ment.»

s pont
On laisserait ;> l’homme indivl- 

due ce que chaque Pape apporte 
rie personnel, de nouveau, reser­
vant nu Baint-Esprit leurs ma­
nières de penser et d’agir com­
munes.

“Nous ne nous exposerions pav 
ainsi, écrit quelqu’un, à de cons­
tants changements de front, qu 
ressemblent fort A d- vulgaires 
palinodies Pourquoi ne pas con­
server chacun nos tendances, nos 
mrth<Kien. notre orientation "
Quand le Pontife romain parle ex 
cathedra, il est infaillible m e

cela décidé, noire apostolat nr,H,s nP risquons d’r.u, une
liA a n,,.M,^o I t; raV>ti de devoir faire ensuite nv.

chine en arrière et provoquer les 
railleries de nos ennemis’ Ho: s ce 
cas, la prudence nous Impose 
réserve rt l’abstention.’ ’ en

Aut.-i'O dire que l’on ne econ des mi? ionnaires A Tnnnnarl, 
r it p’us au Saint-Père l’nutnr v famille, passée au protestant!«,- 
d un animateur et d un chef Mai-; me aprè-, le traité avec ! Angleter­
re.su t'\ dans ces propos, que rie re en 1865. multiplia F-r. effoid. 
confusions ’ î .’Eglise u condamne potir l’c trainer h renier s s fol 
d

TANANAR1VK Madagascar AFi tiens. Elle mourut le 21 iweit 18P4. 
im' vlca:r< apostolique de Tn-n n en fKleur de sainteté, et d« nom- 
rive, S. Exc. Mgr l urcadler. S .î breusrs faveurs du del attribuée»

travailler nu salut des Ames; 
n
best lié à aucune formule défi 
ni live.

En pareille matière. le miro- 
né nu est aussi ridicule et faux 
q le philonéisme

Ne voir qu’un seul côté de la 
révélation chrétienne ou de ii 

de l’Eglise est un exclus:' 
qui mène Inévitablement n 
c i et à l’infécondité.

Qui étudié sans prévention

qu* a fini d’instrui: e les p orcs à son Intercession l’ont rendue très 
canoniques relevant de l’Ordmaiipopulaire dans tout Madaga-car. 
sur les vertus et les mira es d- Is- P Jacques Berth 1er naquit h 
) iclo i^ Rosoamananve et du P Polmlnhac. nu diorése de Satnt- 
Jncqu •<: Berthier, va les | régenter Flour, en 1830, entra dans la 
ft Rome . ’a S i ongrégntion des Compagnie de Jésus et nortlt en 
q'!r,! 1870 pour Madngaaoar. Il prArha

Viriolr1 Rasoamanarive nppar- l’évangile avec sucrés dans dlver- 
tennit a la plus pubs-mtr famille %r< régions de la grande Ile. «*t fl- 
d'- Madagascar Niére et heUe- nalement. de Htftî A IRP6, fi An- 
flUe de Ralnllaiarivony. premier jor/arofady
ministre de plusi urs reines de 1 I- Après l’occupation de Tanorn- 
.e de 1084 1895). mort en Alïé- riv par les Françn a en 1895. 1»»
ne. r>u les Français l’avaient r\ilé Menalarnbn, païens révolté? a<- 
apr» s l’ocrup;>t;on. elle naquit en tribuèrent leur défaite à la retl- 
1843 .-t vécut dan-» le paganisme glon catholique qui par «a pté- 
jusqu e-i 18rl ■ . elle «e fit baptiser sence avait paralysé les Idoles pro- 

03. deu; ans après ! arrivée tertrlces du pnv?. 11? dérlarèrent
la guerre sainte aux Français et h 
leur religion, cl s’empalèrent du

et

P Berthier, qui n’avnit pns voulu 
s'enfuir et lais er r'i danger «ih 
dirétims l/'s Mena’ambn lui fi­
rent subir mille mauvais tra!te- 
ments. puis finalement, sur «on rs-

ne risque 
tomber dans de sembla- p0.,.'

oltesses.
in u i te pour lui 

Imilitude.
ne siçnl-

I.’accent parfois varie: mala la 
"substance" ne change pas.

de en fruits, maintient à l’Eglise 
catholique son universalisme psy­
chologique, l’un des traits les plus 
élevés de sa catholicité !Sans doute. 1 accent est parfois|

T’n même sentiment se mani­
feste saois difficulté de fa­

çons multiples.

i cm ancle 
Rom.

o . , luvo aillT-a tluri„ a ]a conouête cfudle sans prevention et . cî°?AlJe,?"10 J,n dl5t!nctior. mtr nouvella .mais en voin. La pemécu
Saint-Siège 1 histoire, ’ , , a, ontj. T. :cn t0..p, r»biertivite l hisimrr Saint-Siège et «.-oc occupants. !n t on ne fit que In rapprocher d
■Tnm. fnrmtiU nui nM.I.. ‘ • s nia‘’ tout ,nv,le n e.......—'pontife« ne' " ri«ouc PaPJ'ut<> ct lt,,! papes; de même. 1» , Dieu. Pendant la guerre avec !-s fus de renoncer ,*i sa foi. le rnasra

j>,*étriitic»n do n'obélr au Souverain Hovas, d-* 1B83 à 1886. les mission- crèrcnt le 8 Juin 1896, prés du vil- 
Pontifo qu'en matière doctrinale nalres furent expulsés et Victo ire lagc d’Amblatibé, nu’ norrl-ext d» 
cl seulement lorsqu’il parle avec !» en lf>ur nbsence veilla sur 1rs chré- Tananarive, 
privilège de l’infaillibilité 

Sans doute, les ordres du Pape 
ne sont pas nécessairement tou­
jours 1rs p!us opportuns et Hs plus 
heureux, sans doute, ses consellr 
restent de« conseils et n'ont point 

Pape regarde davanta- la valeur de commandements. Mois
passe, qu’un outre soit c'est n l’Eglise du moment où nnu*.
é par la préparation: vivons qu^ nou sdevons obéir

il ne s'étonne pas. c'est elle eu! doit diriger notre ae-
______ _ B.1V. _____ ...v..,-- __ . ............. . . premier affectionne les Rvlté chrétienne et notre nposto-

Ui. ihomme-mcdecin fut deela- lité religieuse du Pontife ou celle! nR s’oppose en aumne façon : décisions à angles droits et le *?*: elle seule est en vie et non 
t Rosenberg, a pétri rc Dieu, pour le temps de l’ex- de ses interlocuteurs nous expli-'^ 'eui continuité. ! second les mouvements envelop- l’Eglise d'il y a vingt-cinq ou cin-

d lsis. d'iiorus, de eretee de son eiaploi. qu°nt ces nuances Pie XI ne par-! , pants, il ne les oppose pas. quantc ans
lera pas de la Fronce, en 1924. au lA multlfonnlté des pontificats F comprend tout aussi bien le Entr» les Pontifes d'une même nés ra bon s Dur ' u ilïè • i r étibhs i” 
moment de l’approbation des as-j ... , | rflPp ascète et le Pape mystique, période 11 y a. en réalité, une tel- la lég limité d. cette pin féren. e.

bal. Mais il s agit tout

j,;» soit vraiment lui-même, car iluencer par des- rites magiques” 
e'evst la religion venue de Rome On pense bien que le dogme de 
»i J’Asie qui .a gâté. l'infaillibilité pontificale n’a pas

On conv.cncha que. dans ces trouvé grâce devant la haute 
iditiqns,

Les Oeuvres Missionnaires
Chronique do l’Oeuvre Pontificale de St-Pierre-Apôtre

nu ensemble
Vnhrch. de Platon, de Jésus, de Dès lors, le rôle de la Papau 
Thomas, et elte veut inijx>scr de lé est aise à définir : "La Pa 
’orce celte juçun d cire, « Terre pauté — nonobstant qu’il y ait eu socîntiçms diocésaines, comme Pie

I>a recommandation du ! amt- 
Père en ce qui regarde la prèté- 

non renie qu'il faut donner aux Oeu- 
res Pontificales a déjà force 

loi par eHr-inême Ma s de b>n-d'

nous voulions en faire une obll* 
gat.cm fit: icte d*' conscience Non 
plus qu'il fa:!!' pousser les Otu 
vres Pontificales nu point de ni:>- 
merber les autres; car personne ne 

urra nier
Selon tendance

pourra nier Ici i> s avantages du
p ;• .'hoi; gi- ( le Pape ddntran» igeanco et k Pa- le unité demies; unViprwidonti.'! ^avaiUe?1 de''conci'ri' avee^Vioriu- pOU" leré‘ull.at

i es races et des peuples. Lorsque ' en nombre de vrais grands horn- X quand il rejetait, en 1906, les j prédominante, un Pape en thé-[ pe de conciliation, le Pape de doc- e»prlt de guite. une telle continuité et dans !c cadre de «. 'iinstitut’ -n.*-
a ne va pas, elle cherche a la mes sur le soi-disant Siège de associations cultuelles

leur infiltrer par des falsifications Pierre a dû asseoir son régne Plus souvent, un pas en avant
vneilleu.ycs, ajut d'a; opter rétro sur les fondements d’un asservis- est indiqué, un développement lo-
relon la nature et de rasscm- sement de l'éme et de la dégéné- gique commandé par de nouvelles dans son gouvernement
hier ensuite tous ces estropies rcscence de la race des peuples erreurs ou certaines exagérations
u rime et de race sous le toit d'origine germanique’’. La poli- t’her lcr défenseurs de la vérité.
laiholiquv. tique de* Pie XI. n son tour, n'a

qu'un but : ‘'bn.vcr l'Allemagne
CONTRE LE CHRIST ET LA germanique telas yrrmamschc être défendu dans le savy. C'est 

CROIX DrnfschInnd> pour toujours” croyance, de la science la plus " V
jtîais I heure approche ou’THa- flaire, que le sang nordique rc- '11 

Mutiler l’homme, tel que la na- nu pi ce romain et le Surinten- le mystère qui a vain-
’..ire i'a fait, pour pouvoir appe- dant de l’Ancien Testament per- cn et remplacé les vieux sacre- 
sa.itir su: lui sa domination, tel dront, peu à peu. leur pouvoir merits.
-' .‘rait donc le but de l'Eglise ro- sur les individus et, par suite aus- L ideal de l'honneur - de
marne. Pour l’atteindre. Rosen- si. sur leurs aspirations politi- 
i * -■ r g prétend quelle a commen- ques”. 
ce par fausser le carao.crc et
la pnysionomie du Christ lui- LE CHRISTIANISME POSITIF 
même. Ici, c’est contre le dog-

Car il est temps de remplacer 
le christianisme négatif du Christ 
immolé et de la

l’école ‘‘rationaliste”
. 1 inclln

plus volontiers vers les solu 
tiens condescendantes ou vers 1< 
solutions autoritaires; pour le culte 
il donnera ses préférences aux 
rémonles grandiose» de la litur- 

favorisent le sontimein 
Jguux ou aux exercices indivi­

duels des retraites ferm 
conjurent la routine, dan

implement
de mettre les chojcs n leur ranz. 

preuve de filial attach:- de faire "du mieux dans 1 bien" 
en travaillant do façon plus logi- 
que et. plus soumise dans un do­
maine qui r,:lève en dernier res­
sort du centre de l’Eglise.Fgh-

OiOgii- dogmatique, suivra phitôt Inné et le Pape de gouverne- progressive, que pour parler à e’es fair
1 école mystique d’Alexandrie ou ment, le Pape optimiste et le Pn- l'occasion d’un changement rie pon- ment en\ crV notre

d’Antioche, pe pessimiste, le Pape qui anathé- tifleat. de renversement de pro- ne -V-t •• ntrih-ue-' 'a'r.Vhe pius 
matlse et le Pape qui éclaire, le gramme et de gouvernement, r év dente e' p us . on. n*v une no-
lape auprès duquel prévaut la faut vraiment ou bien kp laisser t.- drtl utv. ri- \\ vf-riVib'-
pieté et Pap - qui encourage les dominer par les Journalistes poli- se. l'uru’e unité de Couver n
e udes le Pape de vie iniérieurc, tiques qui ont besoin, à tout prix ! l’unité rl a t:« n ( ontrlbuerd’abcrd N B 1^, q,:atrr Oeuvre,
et le Pape ami des manifestations d’imaginer ries contrastes et ries et s irtout aux O.uvres Pon’ui P -ntif.-alw dl? ™
pubhques. le Pape qui volt dans opposition, dans la vie du Saint-! cales. < est agir do façon plus dé- Propagation de la FrT laTalnt-
-< progrès matériel un danC'r Siège comme au sein des Etats'sintéressev plus catholique, les ? - Enfaie r l'Union M’ss o^nalre rii
Pour les âmes et le Pape qui celé- profanes, ou bien — et le eus est cours allant a toutes 1rs minion ' s' ° "a‘ e

qui , e clans iç .i,». p'ogres un fruit plus fréquent qu'rm ne le pens- ' <ie toais les pays; c'est agir d* facor 
la fa- rie la civilisation chrétienne, le, avoir présomptueusement su ldari

Clergé, rt l’Oeuvre de St-I-her'e 
Apôtre, laquelle K'occur*e rpècia-

national devient

çon d’app:èt:ier le 
gémira sur les mal 
ou calculera q 
utilise les pires

•’.nine, dans la lu ^ la e vmsation chrétienne, le avoir pTVsomptueuaement s -lidar. plus Judicious, aussi ,car 1, m - lemmt de la funnatior, du c’cTd
les * wnemenis. «iPap* qui court n la recherche des sé le pontificat d’un Pape avec des tuatton du Bclnt-S , u. lut rermet’ Indigène un* queriion urgente H

naîhçurs des temps brebis égarée et le Pape qui en- opinions humaines, des tendances d». recoimaltrq,facn mcnt et de s de la plus haut* -mportan e Pot»
pie la Providence ferme ;>o’ir 1rs préserv’er ses ouall- sociales ou politiques. courir 1rs bwoins les plus près- les aumônes m r^Unîmema
maux pour le bien les fidèles dans la citadelle des or- : sant» rr» n »

III. EXPLICATIONS
THEOLOGIEN

m

me même de la Redemption que 
Rosenberg s’insurge. Nouu ci­
tons :

Il était dans l'intérêt de l’Kyli- 
e catholique, assoiffée de domi­

nion. de presenter l’humilité et étrusque de dogmes abstraits, 
comme une qualité essentielle du de rites depuis longtemps consa- 
Christ afin de sc procurer, pour eves' par un autre, positif, ce- 
«•llc-tnrtne, le plus grand nombre lui-là.

possible de serviteurs rabaissés C'est ce christianisme pos:ti 
par la culture de cet idéal. Rcc- qui éveille a nouveau les forces 
li ter ccfte manière de voir les du sang nordique, sûr de lui, 
choses est encore une exigence comme le furent naïvement les 
indispensable du mouvement de premiers Germains, quand ils pé- !s 
renouvellement allemand. Jésus nétrèrent en Italie et firent à ce 
nous apparait, aujourd’hui, rom- pays débilité le présent d'une vie 
t ic le Seigneur conscient de soi nouvelle”.

Et notre éducateur du peuple 
allemand de conclure :

Aujourd'hui surgit une nouvel­
le foi : le mythe du sang, le my-

l/cs premières explication»
Voilà donc le point que nms a- 

(vlons voulu développer A part 
de quelque» circonstanc: « rpe ides

adresser

T-e DtrecVur Ptor'/anfn.

l’honneur
pour nous le commencement et de ses élus et 1>» triomphe de son ! ganisatlons confessionnelles, le Pn- 
ta fin de toute pensée et de tou- Eglise. pe qui maintient les pr«scriptions
te action. Il ne supporte à cote de On distinguo d'ailleurs, parmi! disciplinaires traditionnelle»! sur le 
fui aucun centre de force de me- les hommes, ceux qui affirment prêt h Intérêt, l’horaîr» matinal de
me valeur, de quelque espece que les principes théorique. et ceux la célébration rie 'a messe, la dé- i msionen nous ont roveie l «xtré- qui excusent de s’v confomuT f-

•gati, du Christ ce soif, yu'ti i* agisse de la elm- qui ont souci des applications pra- fense aux ecclésiastiques rt aux me variété do temperament et de. talemen: c 'est une do -tnr.e c ont
Papauté demi- nm chrétienne, de ihumamtans- tiques; parmi les éducateurs. o >ux rommumutés religieuses de pos-j vie de- Souverains Pc'ntlfea. L-s on doit tenir compte Non pas auc

natrice. cc christianisme "qui sc nie maçonnique ou de la philoso- R11* enseignent la doctrine et ceux rôder dos actions de société, in- précisions du juriste ont souligné • * *~
sent fort de sa tradition syrienne phie romaine. qui en nourrissent leur vie et celle dust ri elles et le Pape qui élargit l'Identité* de programme et d'esprit ;----- ---------- ------- ------------- — — -........ —

Déification de la race, service dc leurs disciples; parmi les supé- et renouvelle les règlements, oc- de leurn pontificats. * «r., /«w*. „t.,»„ ai. ^ , «
aveugle de l’honneur national, ,'i^urs* ceux qui font des lois. .* »- corde de« induits et prévoit la I! appartiendra nu théologien de #lante uniformité é--'t l ahhi- pTr"’ tviIk 
»v^1nH'r,n k m t n ir. A,. dificnt les règlements, et ceux nu. transformatieu graduelle rie telle fHire 1,*. avr'-Ac rir. ,-^c h.., . r.fo- uimomuie. eu .1 i aoew Mr- i • tgns/.- envUag«V«

)euvre Pontificale de St-Pierre-A 
;xMre. Grand Séminaire de Qué­

bec.

dan»

négatif. j i j* .* . rieure de la loi et ceux qui rega;On retiendra la distinction que * * . . H *•. sees.

dans la meilleure rt la plus hau- 
•<* acception du terme. C’est sa 

• c qui compte pour l'homme per­
il unique cl non pas sa mort aou- 

: ireiisc, à laquelle il deit •m i 
■ ucccs auprès des peuples des

fait Rosenberg entre les deux.
On se -souviendra aussi

l/.’c de la croyance que t'rfrç dt- senberg est le chemin dc la jeu 
ein de l'homme en general doit aesse allemande.

, , , d rect'uirs spirituels, ceux qui met-
parolr prononcée par le chef de j t nt au rang principal la fuite du 
i.i jeune-Nse allemande. Ba.dur péché et ceux qui recommandent 
von Bchirach Le chemin de Ro- en premier lieu l'union de l’ame

avec Dieu comme le mtr^pn le 
plus efficace et le plus rapide d'ac-

dent presque exclusivement le^ 
intentions du coeur; parmi 1rs di- ( "est du reste, à IT.glIse du mo-

rrlté; les êtres créés parfaits 
sont de» touts hétérogènes.

ment où nous vivons que nous 
devons obéir, an Tape ac­

tuel qu'il appartient de di­
riger notre aposUlat.

Devant ces divergences, on a

_______ ___rnuM
se diviser a l'infini sons perdre leur supérieure qui est à leurs orlgi- 
natun* spécifique; animaux Im- , nos si le propre de» causes uni- 
parfaits qui continuent de vivre voquea est de s'épuiser tout en- 

I apauu, omme 1 Eglise sont , une fois sectionnés en parties é- Hères dans leur» effets, les cause» 
ries organi parfaits, donc el-|ga.‘s. équivoque, les cause» eu péri cures,
.es ne doivent pas 'tro uniforme? Saint Thomas avait déjè riistin- accusent leur perfection pari» v»- 
I.’umform.té dans êt:c» créés gué “le tout homogène, qui se com- rlété rie leurs effets 
est signe d’imperfection et de me- pose de parties wmblftbles, et le 
diocrité. ■ to»it hétérogène, qui ?e compose de (A rotvre)

Un redressement
i. chu'tien dt>it prendre cons- 

i c* ».*m dc a m ssion et d * 
^ s s te |*'ou. ahil.l. s, t"! est le 

ont de S. Ext Mgr Du bourg, ê\c- 
qu de Ma soi 11 ', dans sa oerniè 

f asto.tiie, où i montre la ne- 
< -ite d un ivdrcssenv'nt intérieur 

i cOtit'd.'vK'. an rc iressement 
u rt eu cans sun milieu 
it.ndre à la cr tis ieiK c la plac.: 
aquelle cil*' a droit, Jaiie ari- 

metii'p anx hommes qu’il y a des 
P iiu ipes ci? droturc <i de 'oyuu- 
i auxquels ils doivent sutordon- 
tur leui* con ti te, aussi bien cîanr 
e iegl?ment d:.-.s affaires commer­

ciales, industrielles poiltiquc*s, que 
tians les relations privées d'nid.vi­
da a indu idu. c'esi une tâche né- 
ce.-sa*.rc qui incombe n tous les 

• honnêtes et ;ï laquelle, nous 
« hlét cn.s, nous devons tout par- 
t r.ri.ércmcnt nous employer.

Mais, -i urgente que soit celte 
Ttauration des forces mo aies, e'- 

n * saurait suffire. Avoir de la 
■ nnsciencr. c'est bien, mais encore 
fnut-il que celt? cons -icnce soit 
éclairée. Marcher droit dans 11 vie, 
c'est s’assurer l’estime et 1 » con­
fiance dc ceux qui nous entourent, 
T'Bis encore faut-il que nous soyons 
engagés dans le ben chemin, pour 
"c nas fa r? fausse route.

O . du fait d*' la déchristianis <- 
'ion. l’intelligence de l’hoirune. t-uit 
•'utant que son Ame est en dêrout'’. 
111° ne sait n quelle lumière s’é-j 
clairer, depuis qu’elle refuse de 
recevoir les enseignement de 
Deni Pour diriger le monde, on a 
v nilu se passer des principes chr,;- 
t env Soils prctcvtr de 1 l>crté. on 
b favorisé toute Icn licences On a

confondu dans la même réproba­
tion l*v; inégalités due snux cir­
constances cl parfois aux injusti­
ces des hommes et les inegalilés 
naturelles, qui ne peuvent pas ne 
pas être On a cessé de croire à 
légalité possible des âmes dans 
l’inègaifté inéluctable- d^s coiuli- 
tions, au respect de la liberté in­
dividuelle dan le cadre d’une so 
ciété ordonnée, au maintien de la 
personnalité humaine dans la dé­
pendance des situations.

Les principes chrétiens sur la 
constitution do la famille, sur le 
fondement rt le rôle dc la propr.é- 
té, sur les rapports entre patrons 
et ouvriers, sur les devoirs du ci­
toyen envers sa patrie et de l’hom­
me envers l’humanité, ont été re­
jetés. Au grand devoir de la cha­
rité qu’était venu prêcher le Christ 
en a subsitué régoime. ou si vous 
aimer, mieux l’individualisme, vice 
antisocial. $1 n’y a plus aujour­
d'hui de véritable solidarité, il n’y 
a qu*' des juxtapositions et ries 
heurts d inté:èts individuels. I/o- 
goismo naturel à chacun est exas­
péré par Je débordement dc l'égo­
ïsme du voisin.

La foi disparaissant, le but de 
la vie n’rst plus le ciel, mais le 
bonheur immédiat, tout au moins 
I» bien-être: on cherche à s' pro­
curer ici-bas le plus de jouissan­
ces possible. Les intérêt.; malénols 
priment tout; il faut à tout prix 
gagner de l'argent: c'est la cle du 
plaisir. Il faut rcictcr toute con­
trainte. d'où qu'elle vienne ; con­
trainte de la loi morale rt dr? lois 
humaines, contrainte des ronvr- 
nance? sociales et des oreanisa- 
t ici s hiérarchisées.

Une tc’lr' déchristianisation a'

Ce que disent les evêques
Quelque, extraits ries lettres pastorales de Carême des evêques de France, 

veille, et S. F.xc. Mxr RCMEAU, évêque d’Anaers.
Ce que disent B. E\r.. Mjrr PCBOUR-G. evêqur rie Mar

porté ses fruits L'état d’anarchie 
dan? lequel aujourd’hui le monde 
s’agite et dont nous sommes les 
témoins et les victimes n'est que 
la conséquence d ■ l'abandon des 
enseignements dc l’Evangile et ric.- 
disciplines austè.vs mais bienfai­
santes du christianisme.

Mis en face de rett'' situation 
critique, comment réagissent les 
hommes qui. de par la place qu'ils 
occu|»cnt dan:, la société, o t leur 
mot à dire 1

11 semble bien qu'il se refus'uit 
à voir le problème dans son ensem­
ble et à s’avouer 1rs causes du mal 
Us dénoncent volontiers Tabs n e 
de moralité dans les relations et 
dans le.4 affaires cri ils en souf­
frent. Mais ils n'osent aller plus 
loin. Ils sc contentent de parler de 
"redressement moral’’ nécessaire, 
de "retour aux forces spirituelles" 
Ce sont là des aveux qui, assuré­
ment, ne manquent pas d'in’érct 
cl que nous enregistrons avec sa­
tisfaction De telles expression- 
nous sont d'autant plus agréables 
que nous n'étions plus habitués à 
les entendre sur les lèvres d’hom­
mes qui semblaient faire fi de tou­
te spiritualité Mai- ne nous y 
trompons pa P ur beaucoup rie 
ceux qui les emploient, ces expres­

sions restent imprécises et n'ont 
certainement pas 1- sens que nous 
leur donnons, nous autre: dire- ! 
tiens.

Pour nous, la force spirituel!» ! 
par excellence, c'est la foi en Dieu.1 
en son Christ et en son Eglise 
Nous sommes persuadés que s 
l’humanité vivait de Dieu, c’est- 
à-dire se conformait aux enseigne­
ments du Décalogue et de l'Evan­
gile, elle ne tarderait pas a rrtrou-; 
ver .son équilibre. Ce qui ne veut 
pa ; dlr*» que hfs dificultcs do la, 
vie disparaîtraient comme par en- ! 
chantcment ni que la solution des! 
problèmes économiques >i com­
plexes qui se posen* aujourd’hui 
deviendrait un jeu d’enfant ;. Nou. 
n’avons pas de telles illusions 
Mais nou- croyons fermement que, 
si les hommes étaient plu- con- 
cCncieux, plus justes, plus désin­
téressés. plus charitables, ils vi­
vraient plus heureux dans un 
monde meilleur Nous croyons aus­
si que s’ils étaient plus'pénétrés ' 
des enseignements divins, ils au­
raient plu? de lumière pour se gui­
der dans la vie. Nous croyons en-- 
fin que si tous les chrétiens con- 
foimaient aux exigence', de leur 
foi tou? los actes de leur existen­
ce. dans la vie familiale comme 
dans la vt individuelle, <>t dan

La prière

APRES avoir indiqué la natu­
re de la prière et ses Jor- 
mes, S. Exe. Mgr Rumeau. 
évêque d'Angers, montre, 

dans sa derniere Pastorale, sa 
double nécessité et répond à qticî- 
q ues objections :

Cependant, contre ce dogme dc 
la nécesrite de la prière, soit pr 
vép, soit publique, se sont dres­
sées les négations dc l’hérésie et 
les railleries rie l'impiété.

On a dit Dieu t a par h» soin 
de nos prière.?; que peuvent-elles 
ajouter à sa béatitude et i sa gloi­
re?

nage la I:herté, U peut en user 
pour louer et invoquer son souve­
rain Maître: peut eu ahuner
pour l'outrager Dès lors qu’il s'en 
sert pour so prosterner devant lui. 
n'ajoute-t-il pas un rayon à sa 
gloire extérieure que les théolo­
giens appellent accidentelle ?

An surplus, do ce que Dieu 
peut se passer de nous, s’ensuit-il 
que nous puissions nous passer de 
lui? E nous commandant de Tin- 
voquer, il n’a pour but ni de se 
complaire en sa domination m de 
nous abaisser, puisque la prière 
nou- grandit en nous rapprochant 
rie lin Son unique dessein est de

La réponse est airéc II est vrai 
que l'hommage do la créature 
n’augmente en rien la gloire es­
sentielle du Créateur. Néanmoins, 
1 homme ayant reçu comme npa-

la vie sociale comme dans la vie 
professionnelle, ils exerceraient 
une salutaire influence dan? la so­
ciété. ils seraient vraiment celt-* 
lumière du monde e* ce se! de la 
terre que le Christ voulait que 
fussent soi discipiCs.

dontu
On a 

besoin d 
connaît .* 
manque.

Ici. le 
parlent 
Père céli 
ce qui \*{ 
me que

libre cours à sa bonté 
ri encore: Dieu n’a pas 
nos prières, parce qu'il 

i avance tout ce qui nous

nvonsong**

l'Evangile ajoute 
pour recevoir, c’ 
manriù

fauteur? de 
omme l'Evangile. "Votre 
sic a dit le Sauveur, sait 
js fait défaut, avant mé­
rou.' le sollicitiez.’’ Mais 

'I^i condition 
r»ir, e’i*?t que vous de- 
Dieu est le Maître, ü 
s’incliner

t. l'eue réponse 
Ajoutons néan-

'nu

moins une raison que nous suggè­
re saint Augustin. Bien qu’il n’i- 
gnore aucun de nos besoins. Dieu 
attend d’être supplié, afin dc noua 
obliger a ’a soumission et à la re­
connaissance; il veut nous prému- 
rr contre l'ingratitude et l’oubli; 

: i fait encore preuve rie bonté <• 
nou? tenant dans une perpétuelle 
dépendance

D»' toutes les objections, la plu.- 
spécifies»', la voici: la prière est 
luutile et tneffleacc. parce qu’elle 
ne peut, rien changer au cours im­
muable des choses, réglé par Dieu 
de toute étenuté

Pour la réfuter, saint Thomas 
d'Aquin, avec fa logique lumineu­
se » t irréfragable, n'a eu besoin 
que de trois mots ‘Nous ne prions 
pas pour changer Tordre divin, 
mais pour obtenir ce dont Tar- 
complissement e t attaché a Tac­
tion de la prière.”

Dieu gouverne 1» 
te-t-ll, par d^ io 
Mais en ct.iblissan 
prévu et fixe les 
leur accomplissement, avec les dé­
rogations qui y seraient faites; il 
a voulu qu'un grand nombre de 
c»*s lois fussent assujetties n des 
causes secondes, qui dépendraient 
de la libr*' disposition de l’hom­
me; et. comme » n Dieu, il n'y a 
m passé ni futur, comme tout lui 
est présent, il sait et règle dc tou­
te éternité quand et comment la 
liberté humaine viendra remplir 
ou modifier les conditions posées, 
favoriser ou paralyser l’action de? 
causes secondes.

Ainsi, par exemple, la terre en- 
-omencéo ra:od’i:,. des molr cm?; la

monde,
* invar;; 
ces lois.

ajou- 
ibJcs. 

il n
conditions dr>

foudre qui tombe renverse et tue; 
l'étincelle qui se communique ni. 
lurne le? incendies; voilà dem loi» 
générales. Dirona-nous qu'en lais­
sant le sol inculte, en eochalnAnt 
la foudre au paratonnerre, en u- 
sant de Tcau pour éteindre U 
flamme, nous bouleversons iea loti 
générales et que nous cliimgeons 

ordre immuable d<* choeesl 
NVst-ce pas une suite des lois «1- 

- : même.?, puisqu’on le» établis- 
saxit. Dieu n subordonné leun ef- 
fet*. a U» libre influence de notr« 
volonté?

T. en est de même de 1b prière, 
divine i-emence qui féconde la 
terre de nos âmes, mystérieux pa­
ratonnerre qu; les protège, ondre 
salutaire qui le? rafraîchit C’otu 
Dieu ([wi. en la preserivan* dans 
«a Mg-'ssc, a réglé par avarie# 
qu'eût* serait exaucée a ries oondi» 
t:ons déterminées. Conséquem­
ment, prétendre qu’U ne faut pas 
prier, s< i.? prétexte qu’en priant 
on chercherait à détruire Tordre 
immuable d»' la Providence, ce se­
rait dire quV. est inutile de se 
mouvoir, de se soigner, de se nour­
rir. puisque Dieu a décrété d'a­
vance si nous devons vivre ou 
mour r. ce qui est le comble ds 
Tabeurde. dit en terminant le Doc­
teur angélique.

Que nos prières ..’élèvent donc 
sur les aiies de la confiance et d*
: amour. Ns scrutons pas les des­
seins d* Dieu, ne limitons pa? sa 
puissance, ne doutons pa? de sa 
bonté. Qu'il nou? suffjse de savoir 
q'u* sa miséricorde h dAcre*> de 
se laisser vaincre tôt ou tard par 
nos supplication*.
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A. C. J. C.

BUT : groupement des jeûner* pour !hs 
préparer à une vie efficacement Tuli- 
tante, pour le bien de la Religion zi dr 
la Patrie.

MOYENS : Piété ! Etude ! Action !

Alleluia! Uoyeuses P&ques ia 'tous ! Alleluia! -e
La contribution de $1.00 au Comité Central est remplacée par une contribution de 25 sous 
_____ qui sera versée au Comité Régional diocésain.—L’abonnement au “Semeur” sera facultatif

Hommage à notre assistant-aumônier !

Vous voulez être un chef !
Vouiez-vous élrp un chef, un chef de ehez-npus, un 

"Iiommc sage, intègre, joignant «à une science étendue, un 
abîme d’amour pour Dieu cl sa patrie, le Canada fran­
çais. la Laurcntie” ?

Le voulez-vous ?
Il ru vous est pas nécessaire d'etre premiers en classe 

pour cela. Non.
Il faut que vous méditiez bien votre patriotisme et vo­

tre religion : c'est le seul moven.
Vous devez tous avoir en main “NOS POSITIONS” de 

l'abbé (ifîOl'l.X; lisez relie brochure, pénétrez-vous de 
ecs idées et vous saurez pourquoi il nous faut rester fran­
çais.

Vous devez tous avoir aussi “L’KVANTiILK”. Mcdi- 
tez-le. Prenez un cinq minutes a l’étude det chaque ma­
lin. par exemple : ce n’est pas du temps perdu !

Vous n’aurez plus ensuite un “catholicisme de Sainte 
Xi louche, encapuchonné d’extases avec des veux en accent 
grave, aigu ou circonflexe, et les mains en pignons de 
maison... Non"’

Vous ne ferez pas non plus comme cet élève dont par- 
h le journal JK(1 qui avait gagné* le prix de catéchisme 
fout le long de son cours. Il se mariait un an après sa sor­
tie du collège et six mois plus tard, il divorçai!.

\ uns prétextez que vous ne prenez pas le chemin du 
(rrand Séminaire pour ne pas faire de médita tic/ns '

Amis, c’est faux ' Il n'y a pas que les prêtres qui doi- 
\ent être des catholiques convaincus. Ht riez tant que 
WHIS voudrez, soyez certains que vous prenez le bon che­
min pour faire des “badauds’’.

Le Comité Regional est 
heureux de souhaiter la plus 
cordiale et respectueuse bien­
venue à M. l'abbé Raoul 
Cloutier, nommé récemment 
assistant-aumônier de fA. C. 
J. C. diocésaine.

M. l'abbé Cloutier met au 
service de I A. C. J. C. diocé­
saine un dévouement connu et 
apprécie de tous, et une ex­
périence acquise dans la for­
mation et le développement 
d'un csrcle qui fait l’orruell 
du Comité Régional.

Et oui !
Nous l’avons emporté.
A partir de septembre, les acéjistes n’auront plus qu’­

une seule contribution à payer. Elle sera perçue par le 
t.oinite Régional diocésain.
i con^r^ni^ün scrn ll(’ sous seulement au lieu

de Ç1.00.
R^ur remplacer In contribution au Comité Central, le 

Comité Regional puisera dans sa caisse afin d’aider le 
Secrétanat général.

A.nsi donc désormais, le sang partira des extrémités 
pour se rendre au coeur. U* coeur refoulera à la tête tout 
if sang dont elle aura besoin pour survivre.
Nouvil tssor dt l'A. C. J. C., diocésaine,

Une réunion de la jeunesse de Québec

Nouh remercions respectu­
eusement et filialement Son 
Eminence le Cardinal Ville- 
neuve de cette nomination qui 
nous réjouit. L'A. C. J. C. 
diocésaine a pris une telle 
envergure avec scs mouve­
ments spéclafisés qu’il était 
devenu nécessaire de donner à 
M. l’abbé Noèl Dion, un assis­
tant. Notre bien aimé Arche­
vêque met à notre disposition 
un réalisateur dont l'A. C. J. 
C. diocésaine saura profiter. 
Qu'Il en soit respectueuse­
ment remercié !

—*

Notre enquête 
sur la presse

Ce succès couronne trois années d’efforts.
Le Comité (.entra) a cru devoir, dimanche dernier, sn 

rendre à la demande des délégués du Comité Régional.
Nous k»s en remercions avec enthousiasme.
^l,s .Icur promettons on retour, de donner à notre 

A.C..J.C. diocésaine, un essor inconnu jusqu’ici.
Et vous allez nous aider, n’cst-ce pas ?
Dès aujourd hui vous prenez la résolution de paver 

voire contribution de 23 sous, des septembre.
Ni quelques cercles n ont pu paver cette année parce 

que la contribution était trop élevée, leurs membres peu­
vent commencer immédiatement à s’enlrainer pour l’an 
prochain.

( est un petit conseil amical cl non un... ultimatum !

Les officiers du Cercle Ca- 
sauit Uiicent un pressant ap­
pel a tous les acéjistes de la 
ville et du district, a l’occa­
sion de la soitee sociale du 2ti 
avril, a U sa.'ie de* Promo­
tion». (1> On y entendra un 
homme d’expèricnce et spé­
cialiste des questions ouvriè­
res et sociales exposer »e» ef­
forts pour édifier une législa­
tion appropriée aux condi­
tions actuelles, l'hon. C.-J. 
Arcond. On y parlera égale­
ment de l’cnquele récente sur 
la jeunesse québécoise.

Le> problèmes qui y seront 
étudiés intéressent tous le» 
jeunes quels qu'ils soient. 
Nous comptons sur la pré­
sence d’un grand nombre. 
( 'est à .‘a jeunesse d'abord de 
s'occuper de scs propres af­
faires et de prendre ses Inté­
rêts en main. Nous aurons 
vendredi soir une occasion de 
le faire. Que tous les acéjistes 
repondent donc a l’invitation 
du cercle Casault en assistant 
avec leurs amis à la séance de 
vendredi soir, 2(5 avril.

Jean-Ls DELiHLE, ce d..
Prés, du Cercle Casault

(l) Voir détails en page de 
nouvelles.

Tu veux que ça marche ?...
Ea scène se ptcsHf a la salle dr récréation d’une maj. 

son d’éducation, l'nc séance du cercle vient d’n voir lieu qui 
n’u pas été épatante, il faut le dire...

Ehilins dit à Henri: "Bon tu sais, des séances comme 
celle-ci. jVn ai assez, et j’rn ai assez aussi de cette A.<'...I,( 
“Ca marche pas”, au t une organisation précise, rien que de 
l’à peu près. La marche pas et moi j’aime que ça marche. 
Aussi à partir de cc soir tu ne me verras plus au cercle.

HENRI : Ab! “ça marche pas! A qui la faute ? Est- 
ce aux officiers de Montréal?...

PHIDIAS : Non. je ne crois pas. çn l’air des “tvprs" 
qui se grouillent.

HENRI : Est-ce aux officiers «le Québec ? 
PHIDIAS : Ca par exemple non ! Eux ausv* 

grouillent. Je les connais' mieux que ceux de Monlrr il et 
je puis le dire qu'ils font leur part amplement.

HENRI : Alors ça dépend «le nos officiers ?

L'abonnement au “Semeur” sera facultatif

que
Vous voulez être un chef, vous voulez faire mieux 
DaVergue, mieux que Mercirr-le-Oraiid !
Méditez votre patriotisme, nccrochez-le à la seule doc­

trine a qui Dieu a promis son appui jusqu’à la consomma­
tion des siècles : “DT. Y A ND IDE”.

Gérard DION.
Cercle Saint-Augustin

II
va
bien
aux
Jeunes

Le
NOUVEAU

CHAPEAU

Les réponses a notre enquête 
sur la presse .se rnuiUplient. Nous 
remercions sincèrement ceux qu; 
.se donnent la peine d'y part.ci- 
per.

Il nous fait grand plaisir de 
constater que les enquêteurs ont 
pris oe questionnaire au sérieux. 
Nous avons reçu des réponses 
qui sont de véritables mine* de 
renseignements et d'appréciations

Ne recevrions-nous pas d'au­
tres repenses que déjà l'enquête 
serait un succès. Mais il faut 
que tous lépondcnt ! Quelques 
cercles collegiaux n'ont pas en­
core retourné le questionnaire 
bien qu ils aient déjà fan un 
gros travail. Que les jeestes 
s'empressent de mettre la der­
nière main à leurs réponses et 
nous les expédient.

Acéjistes, donnez vaillamment 
votre contribution à la cause de

Il vn «ans dire que celle modique contribution ne 
comprend pas l’abonnement an “Semeur".

Mais cet abonnement au “Semeur” n’est pas oblioa- 
Imrc. h

Da revue sera de plus en plus un organe pour les chefs 
< seuls les aumôniers et presidents seront tenus de s’v 
abonner.

( es decisions ne sont pas complètes cependant.
De qu il y n de certain eVs| que l’abonnement sera fa- 

oultahf pour les mrînhres.

A plus tard... 
faute d’espace

IM II 1.1 AS : Nos officiers ?... Nos officiers?... Non, 
parce qu ils travaillent beaucoup eux aussi pour le rrrvlr. 

HENRI : Alors de qui ça dépend ?
PHIDIAS : Ca depend... Mais je ne sais pas moi

Faute d'e^paoc, nous remet­
tons a la semaine prochaine, plu­
sieurs articles intéressants qui 

ont peut-être le défaut d’être un 
peu long.

G EN RI : Eh bien1 moi. je le sais. Dn dépend q:i<- 
cbnque membre n’y met pas dn sien. Toi le premier <*;-lu 
venu a toutes les séances depuis le début de l'année 

PHIDIAS : Non...

a bonne pi osée .. caase qui eét la
vôtre

D§ bonnes nouvelles pour de joyeuses Pâques !
irautres décisions ont été prises n la reunion inter-

comités de dimanche dernier, à Montréal. Nous v revien­
drons.

Nous avions lui te de \ous mettre au courant des dé­
risions capitales. Nous espérons que ces bonnes nouvelles 
< ontribueront a vous procurer rie joyeuses Pâques.

. est le souhait que formule pour vous tous, le Comité 
Regional diocésain.

Nous remercions nos collabo- 
ra’eurs pour leurs excellents ar­
ticles. La “Voix de la Jeunes­
se" prend du piquant parce que 
les collaborateurs se multiplient. 
Nous souhaitons que cela conti­
nue.

HENRI : l'.s-tu monté au cercle dans l'intention HV- 
tmlier tel ou tel problème avec les camarades ou si tu os 
monte pour écouter un confrère parlant de choses vagues 
mais avec des gestes, ries intonations ' En un mot. es-lu 
venu au cercle pour admirer ou critiquer un orateur plu. 
tôt que pour prendre des idées ?

V

Cependant, .surtout quand il 
s'agit de rapporta, nous corweil- 
lorw de faine bref. P:u.s un an- 
ticle est court, plus il a chance 
d’être u. Et plus vite il aura 
son tour.

PHIDIAS : Il faut bien dire que j’y suis allé plusieurs 
fois pour l’orateur, cl a la dernière séance c’cst la fail»!,* 
mine de \... qui m’a déçue. Quant aux idées elles ciment 
très bonnes je pense.

LA REDACTION

LE COMITE REGIONAL 
--------*

L'Académie fr. a
fait un choix qui
l'a déshonoré#

Louis-Philippe ROY. M.D.,
Président de rA.O.D.’diocésaine

Docteur

Paul ROCHETTE

(Suite de I» première page)
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Fabriqué par 
1). F. .MORGAN. 

Ltéc. Montreal 
et

vendu
à

lessort succédera. C'est certaine­
ment le vote le plus acceptable 
L'homme qui dévia faire l'éloge 
du grand esprit disparu est un 
partisan, non un .sectaire. Même 
s'il n'etait pas devenu sur le tard 
un admirateur du nationalisme in­
tegral, M. Bellessort avait dans 
son bagage do quoi mériter large­
ment l’habit veit.
"Au fauteuil de Raymond Poin­
care, c'est M Jacques Rainville 
qui a ote élu. Collaborateur dt 
l’Action française, do la Liberté 
du Petit Parisien, le nouvel Im­
mortel c«t un des plus listingue.- 
et des plus habiles parmi les fils 
intellectuels do Voltaire. C'est un 
spectacle touchant rjue de voir le; 
tenant? du nationadsme intégral 
porter lour hommage à cet hom­
me si parfaitement dégage de tou­
te croyance et de tout système 
Une carrière bien conduite, un la­
beur diligent, une prudence jamai;. 
en défaut reçurent hier leur 
compense. M. René Pinon n’a 
que cinq voix et M Daniel Haie 
vy que deux voix Et pourtant n 
l’un ni l'autre ne pouvaient

d'autre parmi ceux que les let­
tres françaises comptent au nom­
bre de leurs servant?. Mais choisir 
I arrère, c'est complet.

Je ne me souviens pas d'une 
honte comparable. E''arrère fora 
dans son remerciement l’éloge de 
.a \ertu au nom do Madoniol^fMo 
Dax, jeune fille, l’éloge du patrio- 
tisme français au nom des Civili­
ses, 1 éloge de la jeunesse pure et 
courageuse au nom des Petites al­
liées. Tout ça dans le style incom­
parable qui n’appartient qu'à lui 
et que je me vante d'avoir, cha­
que fois que l'occasion m'en fut 
fournie, signalé à ceux qui me fai­
saient confiance comme un exem­
ple insigne du mauvais goût.

“Claudel, si vous aviez été battu 
par, ^rnould Galopin ou par Mi­
chel Eevaro, vous pourriez ressen­
tir quelque amertume. Vous eus­
siez été vaincu par une autre sor­
te de genic. Mais vous laissez la

place à Farrère. Réjouissons-nous. 
C eat trop beau. On n<* le croirait 
pas. si ce n'etait pas imprimé dans 
tous les journaux. Il faut bien que 
les jours difficiles ou nous som- 
tm.-c nous gardent quelques occa­
sions de rire. Et ce rire vengeur 
durera quelques siècles... "

MEUECTN-CHIRUBGIEN 
575. St-Jean Tél. : 6657

Thomas More 
aura-t-il sa statue 
aux Communot.

séparer. Une telle requête n'a ja­
mais été faite. Je ne saurais dire 
quel .serait le sentiment des ca­
tholiques à cet égard, mais je pen­
se qu'üs sciaient immensément re­
connaissants et touchés, tandis que 
ies ecclésiastiques anglicans au­
raient au moins comme l'impres­
sion d avoir enterré la hache qui 
ôta la v.o à Thomas More".

HENRI : Alors, lu lYs trompé sur b* but tb* l'A.(..!(.. 
(.c n est pas <le former «les oraleurs, imiis des hommes dans 
le plein sens du mot. Tu sais, nos professeurs imtis h- 
chantent sur tous les tons il faut se former avant d’agir. 
Aussi mon vieux, des orateurs au college, tel n’est pas b 
but de l’A.D.J.r... son but est (te former ries hommes. Rm- 
mons-nous avant de faire de l'action sur une haute échelle. 
Tu me diras peut-être: “Des Jeune-Canada” la Relève 
ce son 1 des jeunes et ils en font beaucoup d’nrtion’’. Oui, 
re sont des jeunes, mais ils sont plus vieux <[ue nous. Ils 
sont sortis des collèges et ont une formation meilleure «pie 
la nôtre présentement. Ils se son*! presque tous formés 
dans l’A.C.J.C. Alors, mon vieux. dis-Ie aux autres et ra 
marchera ! !

Don is-Phi lippe R CREA T,
Cercle St-Augustin de l'A D.J.C

(Suite de la première page)
nage rn le menant parmi le* 
FainU ’’ Les relique?, ainsi que 
tout le mande le sait, ne ven­
dent ni ne .s'achètent; mais el'e* 
peuvent être cédées.

"Cette proposition peut déplaire 
è ceux qui cnit conservé re sou­
venir de sir Thomas More durant 
tant d année», et qui devraient s'en

Cette lettre a provoqué des ,idhé- 
sion:-- parmi les lecteurs de Church 
Time?; mais on m dit pas . i I;. 
proposition qu'elle soumet aux 
autorités anglicanes de Cantorbe- 
ry a etc accueillie favorablement. 

*
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VOVEZ-LE 
DANS NOTRE 

VITRINE
VETEMENTS

Notre OUTILLAGE
MODERNE

Nous met en mesure d'assurer à MM LES MEM­
BRES DU CLERGE le maximum de satisfaction 
pour la confection sur mesures de SOUTANES, 
PALETOTS, etc.
Tous nos tissus sont également de toute première 
qualité et notre coupe est irréprochable.

ELZ. FORTITR, Ltée
FABRICANTS DES VETEMENTS •'FORTERESSE.".

1X7, SX-DOMINIQUE Tél.: 4-2367

vy avait même depenso 
sans faire souffrir eeux qui se 
souviennent — un très grand ta­
lent à réjouir la droite la plus ex­
trême. Cela na pas suffi On a 
préféré en M. Jacques Bamville 
une form» discrète de l’Action 
français*-- Maurras jadis fut lar­
gement battu. J’aime mieux Maur­
ras.

En fin de compte cependant. M. 
Bainville, même après M. Belles- 
sort. n'est pas un choix révoltant 
Le choix révoltant. l’Académie 
l’a fait d'enthousiasme lorsqu'elle 
a préféré M. Claude Farrère a M 
Paul Claudel.

"Disons nettement ce que riou.« 
pensons, ce que pensera toute â- 
me exempte des lâchetés séniles:

, ce choix est abject. Je n’ai pas 
m'occuper ici de la poétique 
Claudel. Je n’ai pas à m'occuper 
des adversaires que telle de ses dé­
clarations a pu lui faire parmi les 
chiens couchants que tenaille la 
frousse des vengeances d’Action 
française. Je dis qu'ayant à choi­
sir entre Claudel et Farrère. les 
hommes qui ont choisi Farrère se 
sont déshonoré*.

"t’es vieillards pouvaient n’ai- 
mer point Claudel, ils pouvaient 

' ne pas le comprendre. Ils avaient 
' le droit de préférer quoiqu'un

CAISSE D'ÉCONOMIE
• de Notre-Dame de Québec ■

â
de

"St vous êtes dans, la cfctrr.Tse, 
Ah' me» amis, caçhez-lc bien, 
Car rhomviç est bon et s’intérei'jie 
A ceux qui n'ont besoin de rien!”

(Suite de ta première page) 
yages d’amitie française ne peu­
vent qu'être agréables et utiles à 
la France qui reste justement ja­
louse de son influence en Amé­
rique. et au Canada qui peut rn- 
i ore de tant de façons bénéficier 
de sc: relations avec l’ancienne 
mere patrie. Aussi TUniversite La­
val a-t-elle volontiers accordé son 
patronage au pèlerinage que nos 
compa! riotes de langue française 
voudront faiir, juin prochain, 
au pays des ancêtres.

M

dépense
wutileineîu

K;

Le poète est peut-être trop sévère, mais *ii 
cas de malheur inattendu : maladie, chômage, 
incapacité, etc. heureux est celui qui a 
recours non a la bienveillance d'autrui, 
mais a .set propres épargnes, fru.t de sa 
prévoyance.

Une fois qu on a établi l'habitude d'épar­
gner régulièrement, un pourcentage fixe cha­
que semaine, les épargnes semblent s'accu­
muler presque machinalement.

Commencez à la prochaine yaye.

LA CAISSE D’ECONOMIE
DE NOTRE-DAME DE QUEBEC

■le ne puis donc qu'inviter, au 
nom de l'Université Lavai, ceux 
que le projet peut tenter de faire 
"un beau voyage" au pays de 
Fiance. ;j se joindre au groupe 
nombreux que le programme et le» 
itinéraires tracés ont déjà séduits 
Assurément on ne pourrait rn d- 
meilleure» conditions visiter la 
Normandie, la Bretagne, le? pro­
vinces de France d'ou sont venus 
nos ancêtres.

Ne Jouez pas avec votre
-ACCENT-

_ A , f fi.-

Et le Lafayett» qui portera tous 
ce.-- touristes vers l’Europe fera d'a­
vance, sur mer, goûter tou toi le 
délicatesses de l'hospitalité fran­
çaise.

1 L Action Catholique”, qui se 
fan dans le région do Québec l'in- 
termérlluire de la Compagnie Cook 

: chargée, d’organiser ce voyage, re- 
revra avec plaisir toutes |p^ de­
mandes de renseignements et aus­
si toutes les inscriptions de voya­
ge qu’on voudra bien lui ronfioi

L’ARGENT e t une chose ave/P a^tlour-

lemeni pour jouei • . L ECONOMIE <’51
d'hui, en aurez-vous c ^ mdcppndanco ünan- 
n. «;f.iil moyen dabsu-ei y i
«ï ÆnS rn. H» p,u,r .j£

cela aujourd hui^ rnents. écrtvez-nous, venez
IZ Æ w demande* notre peospectu.-

;oioRHIOKOt PRET Et REVENU
«tir

r1Bili ______________
JW ..1 «le nrèu sur hypothèque»,

institution d cpa‘gn** canada-
U -eu!-' ,.»mp«nie du «nr ^ .

,81,RucSt-l«n QUEBEC
3-140)

(signé) Camille ROV, f*. ,v
K'-i leur d»; Hinivei ité Laval

15 avril in?.r>.
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Gloire au Christ 
ressucité PS LE FOYER lïïïïnnnrïïTflT Joyeuses Pâoues à nos 

lecteurs et lectrices!

Resurrexit Sicut Dixit
(,i* n’élnil plus lu nuit, cc n’rtnit point lr jour.
Mürie rt Snloinc. comnu* lu Madeleine,
Laissèrent leur loips, emportant, par amour, 
l'mir Jésus embatimer, une amphore tout pleine 
Pî un a:om.ite doux, tout exprès aelietè 
Sur le soir du sabbat, ('omme en une prière.
Chuchotant lentement d’un accent attristé.
Lune disait : “Qui poussera l’énorme pierre
Qui terme le caveau?” Madeleine au saint lieu,
Ayanl quitte plus tôt, fut première rendue.
La tombe était ouverte et vide de son Dieu.
Surprise, elle pleura puis courut éperdue,
\ers Simon-Pierre et .lean, que Jésus tant aimai!

“Ils ont pris le Seigneur du sépulcre, dit-elle;
(tu donc l’nuraient-ils mis!” Le soleil se levait.
Marie et sa compagne curent peine cruelle,
Constatant a leur tour l’absence du Sauveur.
Mais voilà que. debout, radieux, plein de cîiarmcs,
I n jeune homme apparut, qui leur dit ; “C’est malheur 
Que vous cherchiez ici, les yeux remplis de larmes.
Celui qui est vivant 1 Le trouvez autre part :
II csl ressuscité... Maintenant, et à Pierre
Lt a i autre disciple ’, allez dire, sans retard.
Ce que vous en savez”. Marie, de Jacques mère.
'1res émue, et tremblante, et craintive, et fébrile.
Ainsi que Salomé, dont la voix s’allia 
A !a sienne, dama de par toute la ville :
'7f'\\n/vc.r/7. sirut <h\ril ! Allrluiu!”

Au tombeau du Christ
Du jardin des Oliviers au Prétoire, du Prétoire au 

Calvaire, Jésus vient de consommer, dans un supplice 
inouï, le grand oeuvre du salut «lu genre humain.

Il repose maintenant sur une des couches funèbres 
du tombeau, creusé spécialement pour Lui. au flanc d’un 
rocher, à quelques pas du Calvaire. «Ions le jardin «l»' lo- 

L(‘ corps du Sauveur, ses bras et sr> 
jambes sont enroulés 
sa tète, l ue immense

«le bandidetles; un suaire enveloppa 
et lourd»' pierre ferme l'entrée «le I:

sont là, assises, «*’est Marie-Magdeleine

liomco PKItl’SSL

Cercle Hélène de Champlain.

Madame A. Craven

son patriotisme, «les erreurs com 
mises par «tes chefs incapables.
Kite était aussi sensible aux cho­
ses rxlériour«*s, «ppcllc fut fi«lé- 
Ic aux réalités invisibles qui di- 
ngèrrnt sa vie.

L’hiver «le 1833-34 marque une 
«talc important dans la vie «le 
Pauline. Kilo se trouve fré­
quemment eu «'«intact avec Au- 
Kuytus Craven.

(.omme Pauline, il avait bcau- 
« oup vécu dans une société cos- . 
mopolite, comme elle il avait le Sf’pn d Arimnlbic. 
sens artistique, l'amour de Dan­
te et de l’Italie. Il était très ins­
truit et fut converti sans peine 
à l'idéal de vie qu’il découvrit grotte funéraire, 
dans !a famille de la Perron- Deux femmes 
na>s. I.es differences religion- , ai • * . ,
ses étaient alors plus réelles °1 -'lane, more «le Jacques. Llles se rappellent les prédie-
volHc,;.OUrÆli’ v[ ,M’ Kep£el L™* lions de Jésus, concernant sa résurrection, et ne voudraient 
tique eMnenaça10 (10* déshériter l,OIM* fIl>itter le jardin avant que celles-ci ne fussent accom- 
soii fils. Augustus Craven, en plies.
pèrc,n'iupposii.,Urcsp«lurîisemc’nî , l1" !•’•»*' I*»* Oui,lié. ,„v non
mais avec fermeté, sa liberté de P'us' srs pre«lictions; ils déterminent donc Pilate à scel-
onnnsUimf: . 'l p^rt> n‘',a,so” ,cr pierre du tond>eau et a la faire garder, par «les sol-
à Naples le ‘28 avril 1831 par jusqu au troisième jour. Il faut user do vigilance si
Mgr Porta, le rite protestant sui- l’0” veut «pie ce Nazaréen, imposteur et scélérat, soit à ja-
Çravt„t’partSrt‘ii|0puur'ltniiu'0où ",ais V“ineu-

lis eurent audience privée du Pendant «•<• temps, les saintes fcmim s. sauf les deux at-
la*lie‘t-Jeru 11e, Vlnîè* (iraven*^în ,aî'(,c<*,s au hmibeau. préparent la myrrhe et l«-s aromates. 
!«• grand bonheur d’assister a d embaumer encore plus dignement qui* ne l’asaient 
l aFn,roêioi!rî!eh0n mairi’ . fi,i, lcs Sa«*‘t;<irit«xs. le corps sacré de leur Sauv.-ur et

Ma tire. Au soir «lu lendemain, qui était le Sabbat. Magde­
leine à son tour, se procure l<‘s parfums pour un second 
embaumement; puis, au milieu «l«'s ténèbres de la nuit sui­
vante. avec ses compagnes, clb sort «le la ville et s'ache­
mine de nouveau vers le Saint Sépulcre.

O miracle ! ce Tombeau scellé avec 
garde avec lanl d«* vigilance; ce lOnihcau 
pouvait pénétrer cl d’oïl l’on ne pouvait 
ment 
flanc

Le trousseau de Sa Majesté “ Bébé ”
Par Marie MAROT

a Naples. Des écrivains du 
meilleur rang, des poètes, des 
philosophes, d«'s Français, des 
Whigs se rencontrent dans le sa­
lon de Mme Ouven. L’air v 
elail chargé d'enthousiasme pour 
La contain*. Montalcmborl H l'ab­
bé Gcrbet. lin 1830. M. Craven 
conduisit sa femme en Anglcter- 
'■e. La correspondance c(iii s'é­
tablit alors entre tous l«‘s mem­
bres de c« lt«* famille dispersée 
«les Fcrronuavs. père et fils, oc­

tant de soin «'I 
où personne ne
vraiscmblnble-

s’évader; ce Tombeau creusé si profondément au 
«I un immense rocher; ce l'ombcnu était ouv«'rl. le

Sa vie, un peu de ses oeuvres

eu paient des postes différents)
«•I que nous retrouvons dans “Jté- <‘orPs- d«'posc la veille, n’v élail jilus. Celui qu’on avait cru

^cntfnné i>""r iouj<mis san»
vio de

(l’iir Nl!lr Alice Côté»

l’a u lin «‘-Ma rie- \rniandc Ferron 
de la l’,erronnay\, naquit à Lon­
dres. le 12 avril 1808. Ses pa­
rents avaient émigré p« ndnnt la 
révolnti »n. L'enfant fut bapti­
sée a la chapelle française «le 
King Slreel et fut meme inscrite, 
vingt-six ans plus lard. «I«‘ uatio- 
nalil • anglaise dans son certifi­
cat de mariage.

Son père, le eoni'.e de la l'cr- 
ronnays, appartenait à celle \ieil- 
)«• souche bretonne, qui illustra 
la France pendant plus d’un siè- 
«dc. La comtesse de la Ferr«>n- 
nn\s. comptait dans ses allian­
ces, plusieurs noms historiques 
mais son plus grand mérite «d 
son titre «le gloire, furent d'a­
voir toujours été, une femme et 
une mère parfaite. Son tact et 
son courage furent toujours à la 
hauteur des circonstances: dans 
les épreuves de l'émigration, 
ri!i-.si bien <|ue dans les difficul­
tés. phis graves encore, du re­
tour en France avec le duc de 
Berry «•! dans la ruine «le 1830. 
l’-iuliiic (qui devint Mme Cra­
ven» était petite «t frèh'; ses 
grands yeux noirs sérieux et 
profonds, s'illuminaient quand le 
sentiment de la beauté matérielle 
ou morale s'éveillait en elle. Ils 
«'•talent son plus grand charme. 
Son sourire, doux et spirituel, 
découvrait «les dents magnifiques 
qu'elle conserva jusqu'A la fin de 
sa vie. La gràci* «le sa pose et 
«le ses gestes, sa dignité et sa

distinction parfaites la rendaient 
séduisante. Kite partait plu­
sieurs langues avec une facilité 
prodigieuse: son jugement sur 
toute question sociale ou morale, 
était droit et prompt. KHe par 
lait vite, mais chaque mot était 
choisi «>t bien placé. Sans effort 
apparent sa conversation était 
de “art. I ji amour inalterable
«le Dieu et «le la religion, se joi-

1 ‘ -* ' ' Thgnail à tant de brillantes qua­
lités.

Pauline voyagea beaucoup et 
partout était fêlée, adulée. A 
vingt ans, «die disait : “Due je 
m'amuse, rt comme rein m’amu- 
s«‘ra, de me souvenir, que je me 
suis amusée’'.

Cependant, «Ile souffrit beau­
coup des revers de fortune, «les 
siens, car Pauline n’était pas as­
cétique: ce ne fut que plus tard,étique: ,f... ...................
qu'elle apprit la do'uceiir du rc-
noneenient.

Tout ce qui était beau et dis­
tingué. charmait sa nature d'ar- 

i a‘tnait à s’entourer
de jolies choses; jusqu'à ia fin 
de sa vie, sa toilette fut aussi soi­
gnée. son salon aussi élégant, «pie 
scs moyens le lui permettaient.

Dans ses trois Patries: “la 
France, l'Angleterre. l’Italie", 
elle trouva la satisfaction de son 
coeur, de son amour de la vo- 
ril«\ et de ses goûts artistiques.

('eux qui ont lu “Péril d'une 
Soeur ' savent quels liens ratta­
chaient à sa famille et à ses anus. 
Par scs l«,tlres. nous voyons à 
quel point, elle souffrit! dans

DIX CENTS PAR SEMAINE
est-ce un gros prix pour être 
CERTAINE de vos Cheveux ?

Un moyen simple de garder 
vos cheveux comme vous 
les avez arrangés — sans 
employer aucune prépara­
tion collante.

C'est tout er qu il en coûte 
dix sous par semaine au plus 
pour être certaine de vos che­
veux chaque jour et tout le lt>ng 
du jour. Pour savoir qu'il.; 
sont propres et pa ai.ssent pio- 
pres. Pour savoir «pi iL; reste­
ront comme vous les avez arran­
gés Et pour savoir qu il ne sur­
viendra pas de pellicules à la 
surface.

tristesse se passait 
Mme Craven.

D«‘ 183ii a 1818. .Mme Craven 
eut à traverser plusieurs deuils: 
la mort de sa chère mère, de son 
frère, d’une soeur. KHe souf­
frit cruellement, mais elle sor­
tit île l'épreuve, plus fhlcle a la 
volonté de Dieu, plus chrétienne 
dons sa foi cl dans ses espéran­
ces éternelles.

Mnu- (Iraven s’intéressa vive­
ment au mouvement religieux 
de cetle époque, sans en « spèrer 
beaucoup de bien. Ce fut dans 
te reveil religieux de LSI.'i ;j 
18.).r>, "l’agression papale", que 
.Mme Craven trouva son plus 

; puissant intérêt.
Indignée par toute la campa­

gne anti-catholique, conduite par 
les chefs «1 alors, .Mme Cravt'n 
écrivit sa protestation “Connue 
malgré moi", précédée «!«• celte 
jiarole «|«* Massillon: “Nous ne 
restons pas longtemps «lans !«‘s 
limites d«* la charité, quand nous 
dépassons celles de la vérité”.

\ ers 18.i4 Mme Craven renom* 
«les rapports d'amitié avec Mme 
Sxvetchine, et les conseils <>l les 
enseignements de cette dernière, 
dirigent Pauline, dans toutes les 
crises de son existence.

Après avoir lu "Récit «l'une 
Soeur" Mme Swetehine écrivit 
cet article: “Quan«| vous vou­
drez IoucIut un<‘ âme ou pres­
ser son |>as confiez-lwi ce lr«'*- 
sor; il agira à quelque état qu’il 
la prenne, rn lui présentant tout 
a côté de ee «pii attire, tout ce 
qui stimule et pénètre".

(.'est aussi sur le conseil de 
Mme Swetehine, que Mme Cra­
ven commença a écrire la série 
de ses "Méditations", dont quel­
ques-unes funmt publiées vingt 
ans plus lard.

Les déshérités do la vie. trou­
vent en Mme Craven, une grande 
Bienfaitrice. Kite fonde un asi 
le pour les enfants pauvres do 
Naples, organise dans son salon, 
des soirées littéraires de charité, 
se montre même, actrice consom­
mée; tout cela, pour donner «lu 
bien-être à ceux «|ui souffrent.

t’n «le ses contemporains «li­
sait de Mme Cr.lven: “C'est une 
grande daine accomplie, aux fins 
instincts polilitTues, la femme la 
phis intelligente de notre temps”.

Personne tni«u).\ que cette fem 
me du grand monde, n'a su par 
son génie et son amour renou­
veler la foi 'tans la conduite «le 
ta vie chrétienne, et «lemoii- 
trer. que dans la poussière bril­
lante, de la société européenne, 
on trouvait des saintes, des sain­
tes.

Les dernières années de Mme 
Craven, comme toute sa vie d ail­
leurs, furent agités et bien rem­
plies, him Irislis. Nous la 
voyons au chevet de M. Craven 
paralyse, sc dépenser, sans comp­
ter.

Il mourut le vingt-cinq octo

«jiie personne no sVn aporçûl,
Mo amies, il n en faul pas davantage pour i*rnire à 

la puissance e| à la divinilè du Llirist. pour Lui voiler une 
foi inébranlable, pour Lui donner noire amour.

Oui. la première leçon «pu se dégage du grand mvs- 
iere de demain, «''est bien, en vérité, une leçon de fui en 
Di«‘ii. leçon «pu s.> fera de plus eu plus oonvaiiu'ante à 
mesure «pu* se dérouleront ensuite 
nombreuses apparitions.

divin Hessuscitt «juc nous 
lem à Lminaus. d’LmmaUs par
jusqu à \ otre retour au M on t de I Ascension, clonne/.-nous 
d entendre loutes \«rs paroles, d«* les méditer ’ emeid 
afin de croître satis cesse dans votre amour !

au jour le jour, les

sm\ roiis
toute la

Jerusa- 
«aidée cl

J
s"

$

U :

Françoise MI< .1 ILL printemps, il ne faut pas 
temps à antre

bre 1881, ne laissant à son épou­
se. que son souvenir et «-on nom 
Les (’.ravin étaient ruinés.

Aussi peu disposée que fut 
Mme Craven â écrire un aut- 
roman, elle obéit cependant, au 
dernier désir do son mari, »•: 
terminant "Valhriant”. Puis sa 
dernière oeuvre, fut la vie d« 
Lady Fullerton.

Les quijques pages écrites, par 
Mme Craven pour la préface de 
la vie de Frédéric Ozanam (de 
Miss O’Meara) furent les derniè 
rrs de sa vie. KHe avait «pi » 
trc-vingl-un ans. Mme Craven 
mourut le premier avril 18!) 1. 
S« s princiji.dcs oeuvres son! 
"B«‘cil d’une Soeur" (couronm 
par l’Académie Française» “B» 
minisccncc”. “Anne Sévcrin , 
"Kliam ", “Fleur-Ange". “Ka \'.»! 
liriant". “t ne année de M» dila­
tion”.

La mort de Mme Craven n 
veilla quchpics edios du passé. 
Tous les journaux en parlèrcn:,

M. «le Meaux lui rendit ce m > 
gnifhpio l)i»mmagc: "(itiarmanl 
encore, sous son bonnet d< vep- 
'0 et ses cheveux de neige, avec 
ses traits imposants «iii'nnimaicnt 
la vivacité des pensées et des «■- 
motions, scs grands yeux il.ml 
l'âge n'avait pas éteint l‘inn»ni- 
parable «•cJot, ses manières . \ 
quises, sa pandc pénétrinile'’.

Jeunes «-I vieux, français rt 
«'trangers, écrivains obscurs r,p 
illustres, hommes politiques, 
grandes (lames et pauvres gens, 
dévots et gens du monde, se suc­
cédaient dans son salon, ou la 
bonne grâce de l’accueil rassu 
rail ceux «m'aurait effrayé^ peul- 
être. la supériorité habituelle «l« 
la conversation.

Les midil« unes heures étaient, 
celles qu'on p.iss;iii on tète â 
tète, avec celle femnu «pii ne 
perdait rien »li son charme, à 
mesure que par un travail assi­
du, sur son âme. elle approch »it 
davantage «Je la sainteté.

Comme près d'elle, l'esprit 
(Suite à la pace 8)

A nos
correspondants et 
correspondantes

. 11 nombre de> multiples achats a choisir dans les assortiments du
oublier Sa Majesté BI-.BE qui aime bien les beaux atours, lui aussi, de l, aunr.

( e magniriqur berceau est recouvert de chiffon rose plisse BenereuM-ment. avec superbe oreil­
ler et riche douillette brodee.

Au bas de la vignette, nous voyons un tout-petit vêtu de laine légère. petite robe envelop­
pante avec motifs brodes. Au-dessus de lui, nous voyons un autre bébé dans une toiletti- beaucoup 
plus compliquée, en batiste, ornée de nombreux plis et d’Inserthms A côté, voici Bebc prêt pour la 
promenade’ dans un long manteau de sole avec cape ornementée de dentelle et tie chiffon. Un autre 
“mignon" porte une delicate petite robe de "nainsook’’ garnie de dentelle «*1 d'insertions.

Roméo !’. — .Te croyais avoir 
publié les deux poésies <4ont \‘ous 
me parlez: vous me rendriez, ser­
vice en m’en adressant de nouvel­
les copies. Merci pour la dernière 
reçue; elle est bien d'inspiration 
pascale. Au revoir.

•T’espère que vous avez, échappé à 
ta grippe et que vos élèves ■■ont 
maintenant rétabli- Vous pronon­
cez ce nom comme s il n’avait pas 
d H.

.l«srtU\ — Votre dernière cn.o- 
nique paraîtra cette semaine. Mer­
ci d avoir pris le temps de nous 
faire ce cadeau de Pâques Ji vous 
adresserai, ces jours-ci, le.' feuil­
les annoncées. Heureuses Pâques 
à la maman de.^ deux “petits 
choux".

Marlc-( Uirc. — Chaque 
nous apporte de nouvelles conquê­
tes. Vou.‘ êtes le très bienvenue: 
j’espère que vous vous plairez, en 
notre compagnie et que vous y 
resterez longtemps. Je prendrai 
connaissance de votre article et «vi 
disposerai dans votre meilleur in­
térêt et celui di nos lecteurs Mer­
ci et revenez..

Rose-Annette. — Jespè: que
te beau jour de Pâques, et surtout 
le grand mystère qu'il commémo­
re, vous apportera force et coura­
ge. Un chrétien, et surtout une 
chrétienne, ne devrait jamais ctre 
triste. Vous pouvez fort bien d«'- 
mandei ces conseils. par écrit; 
tout de même, je crois qm* vous 
seriez plus satisfaite en en parlant 
de vive voix.

Ame canadienne. — .la lu avec 
beaucoup d’intérêt votre dernière 
lettre et vous félicite de cuuiver. 
en votre esprit, des idées si jus’e-

Discrète. — Vous avez rai.son; 
mais, de grâce, je vous en prie, ne 
mourez pas et encore moins à la 
veille de la Résurrection ! je 
transmettrai votre opportune sug­
gestion. 11 n’y a j>as d’homme 
que je rencontre moins souvent 
que votre cher époux; il est donc 
assez difficile d«‘ le bien rensei­
gne! et peut-être encore plus dif­
ficile de lui dire qu’il fait erreur !

en x'otre coeur, 
aussi noble-; K 
exaucera, votre 
loyale. J'ai parti 
te votre réflexion 
fection, <j ue vous < 
qui vous entouren

senti!
Dieu

des 
bon
prière e.t 

u librement 
au sujet df 
devez, aux 

Qui

-lit:

pète, il ne faut pas se 
l’aveugle, user son eoeu 
temps .l’ai hâte de 
qui' ces vacances vous . 
porté. Soyez lieue; »' 
arrive.

, Je le «w- 
donner :i 

r avant le 
•savoir ce 
■.iront ap- 
qtl«» qu'il

Maman Hinmdellr. — J'ai adres­
sé l'image à la petite confirmée 
qui l'a reçue, par courrier, a son 
grand contentement Je vous re­
mercie en son nom. au cas où elle 
ne l'aurait pas fait elle-même 

.Icainie. — ,1c voudrai bien •- 
pondre à votre désir; i! est malheu­
reusement irréalisable rn ce sens 
qu- j- puis difficilement soulève: 
le veille Tout ;e que je puis dire

portrait. Je vous félicite, vous le 
voyez bien et vous le décrivez très 
bien. Il faut convenu que ce n’est 
pas facile de brosser un tel ta­
bleau Et vous, joli»' fermière, 
vous ôtes dans tous vos états" La 
ruche est déjà en activité estivale. 
L'époque des récoltes s'annonce 
déjà florissante. Merci pour votre 
aimable invitation. Au revoir.

Grive «lu Lac St-.Iran. — Ma 
santé est bonne, je vous remercie 
On ne se fie jamais aux Qu>n di- 
ra-l-on. Il est ordinairenumt m 
facile d aller aux preuves Vous 
auriez mieux fait de demander à 
ce jeune homme ■ il avait dit ce 
que l’on vous avait rapporté rln- 
suitc. vous auriez pu prendre ’. «.1- 
titude nécessitée par sn réponse.

Opalin. — Sûrement, o i5 po.i- 
ez être des nôtres et c e-• a ve< 

grande joie que je vous neem 11c.
Vous ax ez bien raison d«* dési­

rer vous cultiver et meme vous 
entraîner aux oeuvres Vous 
pouvez vous inscrire dans la Ligue! 
Catholique féminine, .soit dans »o- 
tre paroisse, si un groupement pa- 
roisial existe; oit encore directe­
ment au Comité diocésain dont 
Mlle Jeanm* Jobin c-t a présiden­
te et qui a son secrétariat a là. 
rue Dauphine. J»- n'ai pa- n n . - 
qué si vous habitez. Québe> 
inscription dans les dr 
oeuvres, ce sera puis dif 
vous n'habitez pas Quebe. 
nez.

inconnue' dans mon pays natal ! 
Quelle est cette madame Vake- 
men ? Parlez-moi plus longue­
ment de vous. Je croyai. que vous 
vous étiez mariée. Si oui, avez- 
vous des enfants? Vous parlez de 
belle-soeiir. est-ce ia femme d’ur. 
fr — " On dit mon fils, ou mon
fils Marc, mais jam.n mon fils 
monsieur un tel. Mer pour bons 
ouha.ts, vous serez toujours la 

très bienvenue.
VelU. — VolonMe -, ,r eux 

bten être 1 arb;trc: mois. j>our ré­
pondre parfaitement à votre ques 
tien, il faudrait écrire tout un ar- 
Urlr En matière d'égoïsme. 11 r 
a d'hewmise: exceptions, tan’ 
chez les hommes .ejm* chez le*

'oiff
q>

plus
femmes, cependant. 1 
publique « 
messieurs 
étroit et il 
elle raison 
néralemenl 
que plus 
fivquemmc 
par les hot

opinion
ouvent lp«

dames de ce* 
de chapeau! A-t 

Je crois que, ge- 
don de soi -e prati 
rellcment et plu* 
)nr les femmes que

Françoise MHHEL.

Pou i
BHKBflIBi TURCOTTE 

ENTREPOSAGE
Rt

est quf 
une fil n

Devin

Age mur
ou je n'aime

— Il n'est 
pu* vous

as de 
oir ni

Merci p 
pievise

suis m une lie 
une jeune ma- 
qui je suis !

»’ collaboration

rivei Mon» Usa. •— Magnifiqi

Payse. — Je ne r v • ut
désappointée de la présentation : 
l'en su!s meme fort contente F 
est plus ag’éable de eorrespopu ■«' 
avec une ancienne r.onnau an e 
qu'avec une inconnue. Tant de 
jeunes filles me sont maintenant

Dar q» - »"mp> vou* place: m 
rrilM** en er.îrcpoxaKe 
'•i«estions n,. sujet rie rft- 

'■* confections ou trnnsfo - 
t.is ;^rotii données sans 
no!:<- part.

tiefijni toiiir rnmp^tltton

N.-Geo. Turcotte
39.

XT.iirl«aml rtc I ourrure» 
t.atibrrt** Tôt. : 4-1030

empêchera de devenir pcle-mêle. 
Quand vous au.cz payé un dol­
lar pour une ondulation. Dande- 
rine vous aidera à la conserver.

La souri» Miquette

Voilà ce que vous obtiendrez, 
en humectant votre peigne de 
quelques gouttes de Dandcrine 
et ce qu’aucun peignage à sec 
ne fera jamais. Presque tous 
les cheveux ont besoin de l'aide 
que donne la Dandartne. Un 
peu de Dandcrine matin et soir 
oroduit une merveilleuse diffé­
rence dans la façon dont vos 
cheveux paraiarent en tout 
temps. Et In plus petit»* bouteil­
le vous durera plus d'un mo'.s.

Après xous être lavé les che­
veux. un peu de Dandcrine les

Il est malheureux de ne pas 
connaitre ce petit secret qui 
compte tant dans l'apparence de 
toute chevelure. C’est si facile 
à faire. Cependant x’ous avez 
peine à croire qu'une prépara­
tion aussi douce et aussi agréa­
ble que Dandcrine puisse ame­
ner un tel changement dans la 
condition et l’apparence d«*s che­
veux et du cuir chevelu. Es­
sayez-la. Vous pouvez a dicter 
une bouteille de Dandcrine à 
n’importe quelle pharmacie pour 
trente-ein«i sou*=: bouteilles pTus 
grosses. 60c. et S 1.00. - Fabri­
cation canadienne.

a A VL
-------- jT-II

Pour quelques sous.

M
Jly-
AR
SUM
fflCE
F Tur
llfpfv
CIC»*

DAILY 
'WAR-DRUM 

FOR SALE
VE^ CHEAP 

including
GOOD x*,uU

.xtures

Hum : Mlcnrmtu* A\ 
m»» prfs.p t iijonrs 
.ifin cun- J*- rnr V 
trouve une «Utua- *-# 
«Ion. I IP- \ oudra ( ' /
qiu* J«‘ in«> mrt'e ^ | 
«ian* !♦•* alf ilrrs ! My 
I^« vrnlo do rc / ,*■ 
Journal m ‘ o f f r r * - 
l'orcajlon d.- lui 
monlrcr r,. que J* 
nuis falrp ’

S : qu«* p«ii 
J<* falrr pour 

ou*. prLI
xio> r.ind««i..>n* vont Jp* 

inrllleurr* Ir> plu. larr* 
mit lr marrh^ dr* \rnt«* 
Donner-mol r* q«i.* veux 
voudror *•» I.» boutlqur
p.*i .« vou*

I' vli'ii* arlu'lr» 
\otro bntiuqup 
«ou» 1rs rats oui 
vivent : Vr.t-rr
pa* unr honor af­
fair*

Cnfln, Je suis dr (AL 
ruîr ! Allons voir 
lr propr étaire 
cri èl.ibllssrincnt ! rDfl

Al

&F,

4
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Les femmes du Québeé et l’agriculture

Qu’y a-t-il dans une boîte 
de conserves ?

A ver.-vous jama:? ouvert une 
boite de p->:> et devert a v tre 
prand désappointement qu’ils 
étaient durs et qu'ils n avaient pas 
la grosseur désirée? Vous avez e.i 
peut-être souvent ce contretemps 
que vous uunez foil bien pu vous 
éviter.

En effet tous les fruits et légu­
me- vendus • . Canada dans de- 
boîtes de ferblanc ?ont cla.-sr.- pa: 
categories et ia désignation de la 
catégorie est clairement ma qaee 
fur i etiquette. Les Qualité Fancy 
ou de luxe, Qualii. de Clioix et 
Qualité rtéguliei e trouvent dan* 
les magasins de dota i La qualité 
la moins bonne, — Deuxieme Qua­
lité — se voit rarement Ces cate­
gories de qualité sont appliquées 
pa: les inspections du gouverne­
ment fédéral et tous ceux qui 
achètent de.- produits d'apre; la 
q -alité sont si., s de ne pu et e 
désappointés.

1.3 ‘QUALITE DE LUXF1 • • 
Presque aussi parfaite que possi­
ble. Elle se compose de produits 
de bonne apparence, pi parcs 
a . c : t plus grand soin. Ei • sen - 
ploie quand on /tige que : unifor­
mité de grosseur et do couleur est 
un facteur important Ce onse - 
ves peuvent être emp. lyées : i! - 
quelles, au sorti rie n boite, >. 
pour de* salades spéc aies

La “QUALITE DE CHOIX"
L^s conserves de • «-'te at g . 
n ont pas une apparen o :
parfaite mais !> .où*. • n •• t aussi 
bon et les produit- dont 11= se 
composent sont tendre.-. On peut 
très bien le. cmplo.. e: lorsqu'oti
recherche le goût et a ten di et .

’

aussi essentielle
La “QUALITE REGULIERE" 

(Standard quality t man pue d u- 
riformiie, mais la valeur alimen­
taire des produits f st tout aussi 
bonne. On peut i‘em;.loyer lors­
qu'on veut économiser Les fruits

pour les pouding? les plats a li 
gélatine ou le' dessert- gelés. Le; 
l'-gumes peuvent être employés 
dans de« timbales. le; salades et

Le.» conserves alimentaires ne 
sont plus considérées comme des 
produits a employer dans des cas 
d'urgence, quand on ne peut pas 
faire autrement. Elles occupent 
.lujourd'hui une place régulière 
dan- les repas quotidiens. Ache- 
tfv-lcs par catégorie et ayez tou­
jours chez vous différentes caté- 
go: irs de chaque produit et vous 
pourrez ainsi préparer des me s 
variés et économiques.

La dimension de la boite est 
importante. Il y a économie a tou­
jours acheter ia plus grosse boite 
que l'on peut employer commodé­
ment. Le tableau suivant donne 
le? dimensions ordinaires des bol-

Grosseur de la boite

5pé .ale No. 1

fiat)
R omX" . nz; p:al 
No. 1

No. 2 trapue 'squat)

Mesure approximative

i de îa.-.-e 
1 tasse 
1:t tasse 
12-3 tasse 
2’i tasses 
2’ i tasses.

a fï
Wflîf
jat"

nriLle ordinaire emploiera 
Numéros 2 2* • ou 2

Le N - I Spéciale, No 1 
ces peuvem être utiles

POLir les très petites famti’.es ou
rime aliment de luxe. La Imite

No. 2 “.squat■* a le môme d amèt.e
que» le No. 2. mais elle n'est pas
au? -i haute et. les deux boite.? peu-
von ‘ facilcrm;nt être prises l’une

PO’iSSIHS - POULETTES
Tfij-tin» dnn J-jur K p«>i>'if» 

» «pndrt- d**-
rl'xtnn 10 N o. 'rou-Raiiv et 
routnir «ont r t fie» >i3r le d*- 
rA-tetnen’ de future. Xou3

3 offer (ou 'r av«u- 
teur* de 1» provirne de Cpl'b-e 
rie» rnu-s ri» di> rtrr f' fl B fl 
I.e;horn blant < d'.»rroup'e-rej»t 
rie rorhf’l'. It O f’ ft rtf » rillrt 
joulf» et de f)(ialtif M.lnrt*rf!
oiol 'f nurêr eure de rr» pr.|M- 
»in» ri»» anner» prf edeu:e> e t 
une connue du l.ivral-
»on 101'V vlvan' * Tati'e for- 
retpondaxire .idre^rie » nolle 
Ssnd'tm de r.eujre .(onr'ton *fa 
»ppr#(iee Demende? no» pr x 
nom \#m» rfx>«ntlrnn» far retour 
eu courrier

SVNDK AT A VI( OI E DE 
BEAI CE JONCTION

Atfre-i J \ ( r ; n. Gérant

AGRICULTURE FAMILIALE
Dans l'Ouest du Canada a ma­

jorité de- ferme-; sont surtout une 
industrie de famille. Par exem­
ple, en lf)30, dan- cinq des regions 
principales de l'Alberta et de la 
Saskatchewan. 82 7 pour rent de 
toute la main-d’œuvre employée 
-ur fi73 fermes était fournie par ic 
; ullivateur e‘ sa famille L'E-o- 
r rr ■•e Agricole. Ministère fed - 
ml de l'Agriculture.

ST-ANSELME
JULES SAVARD

Avocat
Bureau : Tous les 1er et 
3)ème lundi après-midi de 
rhaque mo s.

OEUFS
POUR INCUBATION
seiMrîionne-* »» fc srund «otn cul ont «^bl 1 rr*f' -f du »»jii 

rom:f Ia diarrrr' blAncb>- 
Cf 'roupftu »»* fr.trfter.u «rifntih- qiifrr.fnt f ■ R;»nd« pro.

p’»1f Hi or t drrrr pf -n JSiuf.f; » 
f- rrtior» Donne» votre commande a bon/tf bfurf

PRIX
Orafi d» tï a Ci nner» %-, 00 ||> MW
Ofiif» d» ü. nnff» ft plut

?r. 'W If HMI

Ferme Gaulin, Cap-Rouge P.Q.
Adrftsfr to ;»f « co.-i* »i^»n<l*nff » *
J - A G At LIN.
1*1, »t-Jf«fph,
(>u*bff. Qo*

Le RCC)
“SPEEDWAGON”
• Un bon placement 

non une dépens?
• Mcms coûteux par 

mille

MCTEUÏ?
• GOLD CROWN '

• Bloc de. cylindres- 
chrorne-niele. et
fer.

Un modèle de carro.- e; ie 
spéciale p«jur prutiqucment 
tous genres de cummerce.

P.-L. LORTIE
LIMITER

1, Blvd Charest. Tel. 7171

aux 
j planteurs 

de tabac
U> CHOIX DE LA SEMENCE

Pour ceux qui s'occupent de la 
culture du tabac que ce soit sur 
une grande échelle ou autrement, 
il est temps déjà d'y penser sé­
rieusement.

Il est aussi important de se pro­
curer de la graine de tabac de 
première qualité avec un haut 
pouvoir germinatif que ce peut 
l'étre pour d'autres récoltes telles 
que avoine, trèfle, mil, ble d'In­
de. etc.

Pour ceux qui produisent eux- 
mêmes lèur graine de tabac, nous 
leur rccommandon» fortement de 
la faire nettoyer et cribler à l'u­
ne des Stations Expérimentales 
suivantes, Farnham ou l'Assomp­
tion. Ce service est gratuit, de 
plus, on vous en fera un essai 
germinatif qui vous permettra de 
savoir exactement la quantité à 
employer lors du semis.

Pour ceux qui achètent leur 
graine de tabac d'une source quel­
conque. nous leur recommandons 
d'en faire l'essai germinatif avant 

. le semis. Cet essai peut se faire 
a la maison en employant le 
procède suivant: Placez un bu- 
va-d imbibé d'eau dans une sou­
coupe. comptez-y 100 graines et 
couvrez d'une vitre pour éviter u- 
ne trop grande évaporation, hu­
mecte/ le buvard au besoin, lais­
sez a la température ordinaire de 
la maison, au bout de cinq ou six 
jours, vous compterez le nombre 
de graines germées «t le tour est 
joué, vous savez ce que vaut vo­
tre semence

Quant aux taux d ensem nee- 
inrnt. nous recommandons ce qui 
suit:

90 à 100G- de germination 1 on­
ce par 700 à 800 pieds carre? de 
couche.

80 a 90r- de germination 1 on­
ce par 530 à 700 pieds carre:- d~ 
couche.

70 à 80% de germination 1 once 
par 400 a 600 pied? carrés de cou­
che

Cela peut paraître paradoxal 
mais il est important que ceux 
qui veulent un bon tabac a pipe 
sement de la graine de tabac a 
pipe et que ceux qui veulent un 
tabac a cigare sèment de la grai­
ne rie tabac a cigare Dans le» ta­
bac à cigare, nous recommandons 
le Connecticut Havana 38 ou le 
Comstock Spanish Pomeroy. Dans 
les petits tabacs à pip’. le Canelic 
et le Petit Havane, dan- les 
grands tabacs à pipe, le Parfum 
d Italie, le Belge et le Little Dutch 
Shoestring ou le Little Dutch Ra- 
gondorf

LES POMMES

Comme les pommes cultivées au 
Canada contiennent beaucoup de 
pectine, ont peut se servir du jus 
des pommes canadiennes dans 
d’autres fruits pour donner la con- 
sistance de la gelée aux conf turcs 
et aux marmelades. Rien ne doit 
être perdu dans une bonne pom­
me; même la pelure et le coeur 
peuvent être employés pour la ge­
lée.

ON MANGE MOINS DE PAIN

l*t consommation d»* pain par 
tête de population au Canada n a 
cessé de décroître depuis 1929. 
Cette situation, dit le rapport, est 
sans doute due à doux facteur ; en 
premier lieu, la réduction du poii- 
vo-r da'chat qui cause la diminu­
tion de la demande et les chan­
gements qui «e sont produits dans 
le régime alimentaire du peuple.

L’épargne cPadord... 
Le crédit ensuite !

l.a crise a fait dévouvrir nu . * "c que l’agriculture n 
besoin d’un crédit organise.

(.hosc étrange, excessivement étrange, elle n’a pas en­
core fai! découvrir à ce même public que. pour avoir un 
crédit agricole organisé, il faut d'abord avoir ‘Tepargue 
organisée", et donc, savoir, dans tous les milieux, prati- 
quer une saine économie.

Une poignée d’hommes sérieux, disciples des préten­
dus cerveaux brûlés d’il y a .T(» ans, prêchent résolument 
cette doctrine salutaire.

Monsieur le Publie, lui?,., il s’en moque.
L’economic. cette vertu cardinale et sociale, si uéces- 

>airc à la vie d’un peuple, il entend la faire pratiquer par... 
les habitants de In lune... Il crie, haut et fort, auprès dos 
gouvernements pour obtenir de l'argent et de l'argent en­
core. sans jamais songer à la remettre. Kt nos gouver­
nants se morfondent taxent et empruntent pour lui en 
donner toujours, sachant fort bien que, nombre de muni­
cipalités sont pratiquement en banqueroute, et que. à 
moins d’un formidable coup de barre, provinces et pays 
prennent le même chemin.

"I. économie", cel ordre dans les dépenses qui empê­
che de confondre dans un même lout, le necessaire et l'u­
tile. l'inutile et le condamnable, chacun In prêche a qui 
mieux mieux... aux aulrcs. mais qui la pratique sérieuse­
ment ?

Monsieur le Public!...
V oyons un peu :
Pans une seule année, au C.anada. fumeurs et... fu­

meuses de tabac, surtout de cigarettes, ont brûlé pour 115 
millions de piastres.

Si chacune des personnes qui composent ce public se 
disait un beau matin :

(.elle année, moi. je vais coupocen deux iu«‘s depra­
ves pour le tabac. Pu soup. .>7 !-'J millions seraient dépo­
ses au compte d’épargne; en deux ans. 115 millions!... Or. 
la delle hypothécaire agricole de la province de Québec 
c4>l de DG millions seulement...

Ajoutons aux 115 millions pour le tabac, 17 millions 
pour la bière, les 12G millions pour le whisky, les millions 
pour la contrebande el les abus de l’aulo. Nous saurons 
alors un peu comment le publie comprend la pratique de 
ia verlu d'économie.

Devons-nous signaler les dépenses superflues cl le 
gaspillage des grandes administrations* publiques ?

LES FEMMES 
EN AGRICULTURE

U y a dans la province de Qué­
bec 212 cercles de femmes comp­
tant au total 8.877 membres. Les 
cercles avicoles comptent 5,604 
femmes-membres qui ont 236,- 
534 poules. Ces poules ont produit 
près d'un million et demi de dou­
zaines d'oeufs dont plus de 818.- 
000 douzaines ont été vendues. 
Près de 7.000 membres s'occupent 
egalement d’horticulture: plus de 
5.300 filent et près de 5,000 tissent.

Choses et 
j autres à 

la bergerie
U:S MALADIES COMMI SES

Il arrive assez, souvent qu'à l’a­
gnelage on ne change pas la 
quantité d'aliments donnés à la 
brebis ce qui peut amener l'in- 
[lamnmlion de la mamelle. l.e 
même trouble se produira s’il y| 
a une trop grande .abondance île 
lait pour les besoins des petits. 
Le traitement consiste a réduire 
l'alimentation et à traire le 
trayon affecté. 11 est bon de 
frotter la partie malade avec de 
l'huile camphrée.

An ronslipalion apparaît riiez 
l'adulte par la perte d’appétit, 
l'état de torpeur et l'éloignement 
du troupeau par le sujet affecté 
et se traite en donnant environ 
1 onces de sel à médecine (sel 
d'Lpsom) ou d'huile de castor.
S il n'y a pas «le changements 
après G heures, répétez le traite­
ment.

l.e mal d'yeux des jeunes a- 
gneaux se manifeste par un col­
let d'écume sur les yeux qui mu­
sc I inflammation et un écoule­
ment d'eau. Otto indisposition

Ces fonctions multiples sont loin 
de représenter tous les travaux de 
ces cercles, car 3,255 membres ont 
gardé 27,717 moutons dont la 
production annuelle a été de 137,- 
843 livres de laine. Les femmes 
cultivant du lin étaient au nombre 
de 1,100 produisant plus de 78,000 

, livres de graine de lin et 31.538 li­
vres de filasse. Cinq mille neuf 

; cent quarante-sept de ces femmes 
: s’occupent également de fabrica­

tion de conserves et 11 de ce nom­
bre se spécialisent dans la ferme­
ture des boites. La valeur totale

des conserves faites pendant l an- 
ncc finissant le 30 juin 1934, ,i é;6 
de $185,569. Quatre cent cinqiui I 
te-trois femmes sont apicullricn 
et prennent soin de 2.888 ruche- 
La valeur de la toile faite par cl ! 
femmes de cultivateurs en un - 
seule année a ete de $104.993. (Li­
tre leurs travaux ordinaires, 2.7p) 
de ces femmes ont tenu des comp­
tes et il appert également qu’elles 
ont occupé leurs loisirs à lire 4,222 
volumes et 6,762 feuillets m.s ^ 
leur disposition dans les 105 bi­
bliothèques des différents cercles.

Nos erreurs vues par un 
cultivateur

est surtout en user par des cou-
rants d‘air violent s. Lotb* ma-
ladie sc traite en lavant Pocil
aver une solution d'argyrol à
10 p. c. ou m baignant Pocil
avec une solution d’acide bori-
que. O traitent ont doit s'ap-
pliquc r deux fois par jour pour
les 1 rnis ou qtiintrc premiers
jours.

Si nous voulons créer un crédit agricole cl populaire 
solide, commençons par le commencement :

Organisons la petite épargne.
Sans elle, pas de crédit solide possible.
Pr. les C.aisses Populaires Desjardins ont été fondées 

dans ce but.
htudions-les bien, tachons d’en fonder le plus vile 

possible dans chacune de nos paroisses.
Achevons donc enfin de croire que le crédit pmi »,<» 

créer sans l'épargne !
('.elle erreur économique a assez duré !

P. JA UDI NS
Pour tous renseignements, adressez-vous à la Fèdérn- 

lion des C.aisses Populaires. G5. rue Ste-Anne, Québec.

Cultivateurs !
EXPEDIEZ-NOUS 
-VOTRE CREME-

Mewlcurx les cu'tivatmirs du district de Québec, 
voulez-vous recevoir le plus haut prix du marché 
pour voire crème 7 F.\pédiez-la et nous Tou­
rnes certains que nos conditions vous H*n*nt 
acceptables.

La Laiterie de Québec, Ltée
Jules Gingras, President

75, AVE. DU SACRE-COEUR - Tél. 7101

La diarrlrrr chez les pci ils sr 
voit par des déjections rfun jau­
ne pâle ;'» odeur fétide, l'u peu 
d'huile de castor produit de bons 
cffels. cl voir à ne pas changer 
l'nlimenlalion dr la mère pour 
éviter relie indisposition chez 
les petits.

I.'alimentation dn brebis : Si 
Ion désire envoyer les agneaux 
vigoureux au pâturage le prin­
temps il faut que la mère soil 
.dimriiler (lrf à les allaiter
abondamment. C’csi l'époque 
critique r|p leur survivance et 
plus ils mangeront plus ils sc- 
ronl forts et résistants aux ma­
ladies ou .•mires troubles. Les 
quelques .premiers jours qui sui-

Un comité 
leur fera 

la guerre
COMITE D'ETUDE SI R LES 

.MAUVAISES HERBES

Un comité associé sur la lutte 
contre !c.= mauvaises herbes dont 
le personne] sc compose, dr mem­
bres du Ministère fédéral de 1 A- 
gr.culture, du Conseil national des 
recherches, des Ministères provin­
ciaux de l'Agriculture et des col­
leges d'agriculture, a été formz c 
chargé d'etudicr la question des 
ina.jvai e herbes au Canada.

Los mauvaises herbes sur les 
fermes canadiennes causent aux 
cultivateurs des pertes annuelle.? 
oui sc montent a un total stupé­
fiant. On estime que la perte cau­
sée aux récoltes de grain seules se 
chiffre par plus rie $100.000.000 
tous les ans et ce qui est réelle­
ment alarmant c'est que la situa­
tion va toujours en empirant

Le Comité se propose d’étudier 
le problème des mauvaises herbes 
a i Canada et de faire un rapport 
ac ompagné de recommandations 
mit les moyens à prendre pour les 
exterminer.

Chacun ici doit prendre ses res­
ponsabilités. (I) Il a existé et ii 
existe encore chez nos cultivateurs 
une manie ou une habitude qui, je 
crois, en est une mauvaise et qu’on 
devrait corriger. C'est de regarder 
d'abord dans les magasins pour 
avoir quelque chose qui, dans bien 
des cas, se trouverait sur la terre 
ou pourrait se remplacer par d’au­
tre chose qu'on a sur la terre.

11 n’en tient qu'à nous de sa­
voir prévoir. Q;*îmd vient l’au­
tomne par exemple, c'est le temps 
d’amasser comme* au temps de 
Joseph de l’Histoire Sainte, ou 
dans les greniers ou dans les ca­
ves ce dont nous pourrions avoir 
besoin pour les longs mois de l'hi­
ver.

En été. on devrait produire et 
consommer plus de légumes et de 
fruits, économie d’argent et dans 
bien des cas. de médicaments, car 
il est moins coûteux et plus agréa­
ble d absorber du for en croquant 
une pomme que d'en acheter à la 
pharmacie sous forme de remèdes 
plus ou moins amers II serait 
moins coûteux encore de consom­
mer des tomates qu'on récolte 
chez nous que d'acheter des oran­
ges qui ont la même valeur nu­
tritive et qui nous viennent d ail­
leurs et nous coûtent beaucoup 
plus cher.

Et que dire de notre orge qui 
nous fait une soupe autrement 
nourissante que la traditionnelle 
soupe au riz, et notre pain de blé 
complet, et récolté encore sur la 
ferme; je comprend» que l'emploi 
de toutes ces bonnes choses saines 
ne feraient pas l'affaire des ven­
deurs de pilules parce qu'on se­
rait en meilleure santé; tout de 
même je crois que le Dr Nadeau, 
lui. serait content. Il est vrai que 
cela encouragerait un peu moins 
le commerce, mais il faut avouer 
que certains commerces que nous 
faisons est peut-être plus avanta­
geux pour les commerçants que 
pour nous-mêmes. Comme par ex­
emple. lorsque l'on vend 100 li­
vres de lait pour 0 60 ou 0 70 sous 
et achetons avec le même montant 
d'argent 1 livre de thé, beaucoup 
trop en usage dans nos maisons 
de cultivateurs actue lement. et 
surnomme à justes titres, “lessive 
chinoise ', et qui ne contient pa? 
une fraction de nourriture conte­
nue dans le lait.

Ceux qui n'ont pas le goût du 
lait naturel, pourraient prendre 
comme breuvage, soit du café que 
l'on fait avec l'orge grillé, soit du 
thé qu'on troruve dans nos sava­
nes. soit encore du genièvre très 
médecinal et qu'employaient nos 
granri'mères, ou encore, récolter 
soi-mème son café comme un trop 
petit nombre le font.

Anciennement, l'emploi de tou-

vciil la mise-bas Us brebis doi­
vent être légèrcmenl soignées, 
inins après il ne faut pas rire, 
mesquin fl leur donner de I à 2 
Ibs de moulée par jour suivaul 
leur poids cl 1 à 2 Ibs de foin 
de luzerne nu de bon Irèflr. Luc 
bonne ration a mouton est celle 
(pii comprend 10U Ibs d'avoine 
moulue, 7â de son ei 27* de pain 
de tin. l.e foin de mil ne leur 
est i*as convenable parce qu'il 
est trop ligneux, faible en pro­
téine cl la graine de mil s'im­
prègne si façib ment dans la lai­
ne. I ne quantité de 1 à 2 li­
vres dr choux de Siam sliimi- 
lern considérablement la lacta­
tion. Les bell era vos sont dé­
fendues aux agneaux mâles.

LA BOULANGERIE

En 1933. l'industrie canadienne 
de la boulangerie et du pam a dé­
pêtre $23,427,623 en l'achat de ma­
tériaux dont la majeure partie a 
été fournie par l'industrie agrico­
le du Canada.

L'INTREPIDE GEORGES En temps par HARRY F. O’NEILL îfiH

porc rlf (.forse? * U rorrt* 
au rou l.e magiorat lève le bras rumptr l Quand U aura rnmptr tro v Ir- prUonnler torn 
brra dans U v:d

Qu>*t-re q*»î * «• ( a valradc? bruitpeux— Ost Gcorcr* rl 
mtne l~xndnn

Lue tninule. Juge—Vo* 
<■' l'homme (]u'U faut 

^ punir!

\u moment oli le magistrat rrnnonc* I trno rt nue U trappe alla t « ouvrir »ou« le» pied sdu prire rte r:prrg'<s r* h'I-rl fait feu. O «Ml» de»-, ha'lr, nerrt r» rorrtr et le pr tonton , ), am r.
* ri* on r ifa< t?»flyndteitJ

.I<* recevrai mardi deux char.» de 
chevaux de première qualité, achète» 
*tir les meilleures fermes d'Ontario par 

i John McGrath Parmi cm chevaux 
J ai plusieurs bien helles Juments de 

| 1200 à 1500 livres ainsi que 5 ch even U x 
de voiture dan» 1300 ibs et une paire de 

I poneys blanc cl brun bien appareillés 
. une Jument de selle et un reproducteur 
l enregistré avec son permis de monte.
: ainsi que Plusieurs autres t>eaux gros 
; chevaux. Tous ces chevaux sont ven- 
j dus garantie tiar écrit et au plus bas 

prix du marché.
I Une visite est sollicitée

Arthur DROLET
Commerçanl Ce chevauxI SM, st-vAt.i.ir.n qurni c

Tel Bureau : 3-no?.'> 
nés: 3-09i^

tes ces bonnes choses était connu 
et enseigné à la famille. De no; 
jours, l’Etat substitue un peu celle, 
ci : c'est donc eelur-ci qui devrait 
en propager et en enseigner l'usa­
ge. Il y a une brochure qui a déta 
existé et qui avait pour titre : "I. i 
santé par les produits de la fer­
me” et publiée par le Ministère 
Provincial de l’Agriculture et que 
j'at demandé ces dernières années, 
laquelle était épuisée. J ai tou­
jours esi>éré et espère encore q o 
cette brochure sera réimprimée •. 
circulera dans le public autant ur­
bain que rural pour le plus gran i 
avantage de tous, et enfin, t., • 
ces régimes, nous ne serons p ;; 
de ces peuples dont parlait Hiluv 
“sans courage et sans force redo ; 
à jouer le rôle de consc lier a .- 
près de races p!us saines''.

Il est un autre mal qui cm 
chez nos agriculteurs. c’est ie 
manque de connaissances des oh <- 
ses de leur profession En hi. r 
surtout, nous avons t *op d' d •. 
tion pour le jeu do cartes c*. p 
assez pour les brochures m.?o. 
notre disposition par les min.n • 
res provincial x c: federal da. 
culture. Comme rien ne ?<* r 

' seul, peut-être, la mousse su; 
pierre, nous devrions être Lj 
ques avec nous-même". et fanr ju 
effort en ce sens e: donner , 
d’attention à la lecture et ,i 1 . 
ture. une demi-heure ou une h • - 
re par jour, st jtossible. et a la f i 
de Tannée, je ecrtif.e que nos i 
fanes n’en seront pis plu? o . 
valsès. Dans tous les cas. c’ 
pas la terre qui manque a Ta 
me. mats l’homme qui manq "e > 
la terre pour les raisons donnée 
plus haut.

I! faut avouer encore que p<> 
nos jeunes gens, au point de v » 
avenir, un cercle de TA C. J. C. 
leur ferait plus de bien qu'un !:; 
de hockey et de “base-bail' q . 
Uni de paroisses rurales se t * 
raient arriérées si elles ne les pos­
sédaient pas aujourd’hui.

Et suivant cette idée ri'» Hen 
Ford : "Qu’un homme seul ne pe.i: 
faire beaucoup’’, comme cultiv 
teur pour aider encore .t améliore'- 
la présente situation, i'ni foi c i 
une association de cultivate.! 
faite et dirigée par eux; comir'* 
si j’étais médecin et qu’ti me fau­
drait améliorer notre situation, 
j'aurais foi à une association d< 
médecins faite et dirigée par eux 
encore.

J'espère qu'un autre lt>is;r m» 
permettra de vous revenir dans 
un avenir dans un avenir pro­
chain.

J.-A. MORIN.
Cultivateur. L. M. A.

St-André de Kamour.iska,
12 mars, 1935.

(!) Une première pait.r de cet­
te lettre était publiée ici-même, 
le 13 avril.

POUSSINS
Je fais une spécialité de la 
vente des POUSSINS. No; 
sujets sont les meilleurs, et 
tous sont de provenance de 
couvoirs approuvés dan la 
Province en même temp? 
qu'ils sont du stock de fon­
dation. Ces poussins pro­
viennent de troupeaux nour­
ris avec mes mouléon .''es', 
la raison pour laquelle ie 
vous les recommande.
ELEVEZ VOS POUSSINS 

AVEC LES MOULEES

TANCREDE AVARD
Grains et neuta

Graines de Meunerie
Semence. du genre à 

Québec.
36, rue Henderson

— Québec —
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Correspondance
LUCIEN G., QUEBEC. — Evi- 

cli» iinicut vous n’ôtes pas un lec­
teur a?s!du de “Coin”, car vous 
ne nous auriez pas envoyé votre 
rîrssin "La sucrerie". Nous ne pou- 
ions rien faire avec cela. D'abord 
apprenez à faire les hommes, les 
animaux et les arbres, puis passez 
vas. dessins à l'encre de Chine. 
C’est le seul moyen de les faire pa­
raître dans notre journal.

MINE D’AMIANTE. — Nous ne 
pouvons envoyer l’adresse de 
"Ninette" sans, au préalable, avoir 
Min consentement. L’Oncle Ludo­
vic, voyez-vous est tenu au secret!

Votre morceau "Lyre joyeuse” 
est déjà composé. J’y ai ajoute la 
dédicace que vous m’avez indi- 
<i ui r. Je présente vos amitiés à 
"Fernande des Blés", “Ninette”, 
••pt«rre précieuse’’, “Germain" et 
“Colombe du souvenir”. J'adresse 
vos remerciements à "Ninette" 
pour le morceau qu'elle vous a dé­
dié.

ROSSIGNOL ET ItOSSIGNO- 
LET. — Bien oui! vous êtes admi­
ses à faire partie de notre nom­
breuse famille. Votre, entrée au 
“Ccin” sera facile, vu que vous 
semblcz connaître les conditions 
requises. SI vous écrivez pour 
noir? paze, que vos compositions 
ne soient pas trop nombreuses, et 
surtout pas trop longues.

MARGOT DU JOLI-MONT. — 
Vous avez bien besoin, en effet, 
des prières de toute la famille du 
"Coin" pour ne pas succomber 
sous le lourd fardeau dont la divi­
ne Providence a chargé vos épau­
les.

Nous prierons pour vous et 
pour tous vos malades. Vos petits 
dessins et votre composition pa- 
raitront. J'adresse vos amitiés a 
tous les cousins cl cousines du 
"Coin", particulièrement à *‘Ma- 
gali", “Robert", Ninette" et "Vio­
lette des Champs”.

ROBERT. — Je vous remercie 
de votre dessin. Je vais tâcher de 
le fairt* paraître cette semaine. Je 
«rois que la Grippe a oublie bien 
peu de paroisses, si j’en juge par 
les lettres qui ont été adressées 
au "Coin". Nous allons continuer 
a prier pour le père de ces deux 
Udcles correspondantes.

ORIETTA. — Je viens de recc- 
\nh votre lettre. J’ai lu les deux 
articles que vous destinez, au 
"Coin". On ne peut pas dire que 
vous y avez fait de la littérature, 
(lue de progrès vous aurez à ac­
complir pour bien écrire le fran­
çais! il vous faudra lire et relire 
les bons auteurs, et faire de nom­
breux exercices de slvlc. Je vous 
souhaite bien du courage '. N os 
dessins sont passables. mas de 
gnu'o. ne dessinez pas sur la copie 
même de vos articles, parce que 
les deux doivent aller a deux dé­
partements différents. Je trans­
mets vos félicitations à "Brunette 
< ampagnalse". "Ninette". "Secré­
taire” pour leurs écrits récents, et 
votre plus affectueux bonjour a 
toutes les cousines du "Coin '.

AILES D'OR. — A vos deux let­
tres. au ton si different, que J’ai 
reçues de vous eette semaine, per­
mettez que je ne donne qu’une 
brève réponse. Je demanderai 
d'abord à toutes les cousines du 
"Coin" d’avoir pour vous, pendant 
tout votre séjour a l’Hôpital, une 
pensée spéciale dans leurs prières. 
Depuis deux mois vous avez comp­
té 80 cousins et cousines qui sont 
venus à notre page v: ce chiffre, 
pourra peut être intéresser "Cor 
I.aurentlen". J'adresse a "Robert" 
vos remerciements les plus cha­
leureux pour le prix artistique 
«iu’11 a préparé et que vous avez 
gagné. Je salue aussi, à votre de­
mande, “Etincelle”, "Germain”. 
’’Brunctle eampagnalse", "Trèfle 
rouge", "Hyricl", “Rotciv". “Ma- 
ga'i" et "Fernande des Blés". Je 
frl’eite pour vous "Cousine Nico­
li" pour la puhlicalhm de son in­
téressant “Voyage en Europe”, et 
je remercie "Ninette" pour l'ar­
ticle qu’elle vous a dédié.

Je souhaite que votre séjour au 
Sanatorium ne soit pas trop long, 
et qu’il soit heureux au point de 
v ne de la santé.

RAYONNANTE. — Nous nous 
avez, envoyé un bon artlele qui 
sera publié et qui vous assure une 
place dans notre grande famille. 
N os soeurs Guides et vos autres 
e«iiisines profiteront des bons eon- 
sells ^jue vous y donnez. Merci et 
revenez !

JOVETTE. — Vous nous arrivez 
bien lard aver votre article sur la 
Passion. Songez que la semaine 
dernière il est reste plus de tro s 
rolonnes rie matière composée qui 
n ont pu entrer dans le "Coin". Je 
le donne tout de même pour rrttc 
semaine.

Travaillez votre style.
ROSSIGNOL DES BOIS. — Je 

' eux bleu vous accepter au "Coin” 
sous ce pseudonyme, ma's une au­
tre correspondante a déjà choisi 
ce oui. Il est vrai qu’elle n’a pas 
eerit au "Coin" depuis assez long­
temps: tout de même elle a la pèlo- 
r té et vous feriez mieux de vous 
eliolsir un autre pseudonyme. Vo­
ire article pourra peut être retar­
der de quelques semaines mais 
■'Oyez, sûre qu’il sera publié.

IIYRIEL. — Encore trois arti­
cles ! Nous vous remercions bien 
du travail nue vous fa’tes p'iur vo- 
•re page. Nous n avons qu’un re- 
errt : c’est d’avoir à vous dire que 
vos artlrles pourront peut-être re­
tarder de quelques semaines, à 
•anse du manque d’n pare. Nous 
ous pr’ons donc d’avoir un peu 
c patience.
COLOMBE DU SOUVENIR. —

LE COIN DES

ENFANTS
■Ai ^Cat^/cu // iyrMrwt

K

RADIO

Envoi Pc fabE rtc

Une leçon d’élite j
lislo tir: Sois un homme, f’ir, c’est 

un mot latin qui dans fa brièveté ex­
prime ce que doit être un homme . ~ ; TT

r.V. se traduit par le mot: fort. ^ deMxiemte ....
Or lf fort sc maintient droit et lcr* ; Vuol Bullare**. du “Mariage de Figaro'*, : 

n»<\ le fort résiste, 1c fort marche do Mozart (Pinzat; L'ouverture d© lo- 
en avant, le fort agit, le tort corn- ?(ear“ Précédent (oreh^îre): "Ave m«- 

, ir . -. r'11 • de Hach-Gounod (Mme Stueck-
umikIc avec paix, le fort sait mourir eo:d et orchestre): Un extrait de 
mais ne sait ni reculer ni ployer, le Faust-, de (iounod (Mlle Meislc et 
fort obéit mais sans contrainte et sans *c*n* ^ Jard'n de
peur, le fort s il a un moment d oubli grand trio de la Finale de "Faust". 

A sc relève mais avec énergie; certes ’ ichoeur et orchestre); Apothéose-’, de

Soir de careme !'sc,u hmni,.,< ",»i,;ldit touj°ur*: Fpi an o* &occ a us f.kïk soyez aux
JC fera, nueux, et il tait mieux. écoutes le dimanche 21 avril, de 10 h

” I o , c’est le mot que le Père Laror- « 10 h :w du soir. I>e poste TKAC de
J arrive a instant de chez le- daire demandait sur sa tombe et qu’il Montréjri. Canada, initiera î* Dcrru-

picier du troisième coin, (si vous! tendait « réaliser nar tout son être ‘h lfl. ?0,c,éié Salnt-Jean-Baptis-mo tsotmr.» *r>T \ ici * ■ ia u ,« r<anscr par tout son ctre. t<; rie Montréal reservee aux Franco­me permettez 1 expression) ou je , c-cst |-aiiréole de tous les saints Américains.
me sui sacquittee d une commission j.. C1P|. i-..- ,rav..ji rp;.rr fnrt, M lamré-B Lussier, de Manvlllc. n 
Trois coins de rue. croirez.-vous que , I • secrétaire de la Société de Jacquc»-
sur si courte distam-x» i'nio vu se î'ir ‘l crrc Prc,,d 'c non' 'ertu. Cartier dont le siège social est A On-dretsir la fnenrie i^mineuc^ d» 0,> 1 a di« avec tristesse: les hommes Irai Falls. H. I. traiter» le sujet «,i-
oresser la façade lumineuse de. . M . .. , J'I • t vaut; Les Sociétés neutres et non Fran-
deux theatres? Le hasard voulut ,L^.qu' ‘ait i homme cest çal!iCS M<. Ai^onf0 d0 !.. Uo'hc'.ir,
qu’en revenant chnz. moi je fusse , l*,' * a,nf' t-t cette virilité du r<cr<tariat et dir«H:teur des é-
témoin de la KnrtiV H’iinn ronèé , n est pas seulement le problème de la missions de la Société do Salnt-Jcan- .la soute dune repre-] . r; • , lv,p Baptiste, le préosntora aux auditeurs
sentation, la prenuere probable- u ‘urc , 1 Ci,Pr>1' 1,1 ,nunu de lue programme muaica: que Mme Ja».
ment. I^i salle se vidait a pleines 'at,on ,Ics sentiments quoique cette mm-Dugal. planiste, exécutera com- 

I portos: hommes, femmes, jeunes ^vstion y contr.buc punsamment ni j,.,
b| Arabenqucs (lèrc cl 2ème) «le De­

bussy.
Lo.s Fi unco-Amérlcalns doive- t cette 

série d’émissions radiophoniques men-
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gens etc. Presque tous exhibaient nHni,‘ de l'énergie native de la yolon- a i Raphsodie canadienne par
un visage congestionné ou blême, tc- 11 faut quelque chose qui dépende 
des yeux fades et fatigués. En ca- de nous, qui soit acquis par nous, il 
.■ême, pareil succès d\i>xistance au faut l'empire sur sm. Empire pour 
théâtre, voilà de quoi faire jubiler commander à ses penchants; non pas 
Satan. Un instant il m'a semblé le peut-être pour les détruire mais pour 

à se tordri

Le mystère des
bras étendus

De Ions 
aucun ne 
réalité.

1rs crucifix 
présente In

Dans tous les chemins de l’im- 
mnnilc, le long des roules, sur 
les chemins désorls coiiuiu* stn- 
Içs chemiiM publiics, dans les 
riches demeures, dans lis palais 
somplticux, comme dans les pau­
vres chaumières, <-e que l'hom­
me remarque partout c'esl une 
croix sur laquelle esl doué un 
homme nu. Mille fois dans sa 
vie, mille fois dans un jour 
l'homme l’a vue, mais l«s uns 
passent sans remanier, les autres 
ont pris le parti de l’iii<liffér«-u- 
ce, les chivtiens mêmes ont lel- 
lemenl l’habitude de la voir 
«tu’ils ne la remnrnttonl jias. Le 
r.hrisl paraît si biane. vi |>eau, 
scs blessures sont si petites que 
leur vue ne réveille pas en notre 
esprit, la scène qui se dêroiil.i 
sur le Calvaire.

la- ('.iuist cloué sur la croix 
elail soutenu par -i gros clous ; 
son corps meurtri du sommet de

Réflexions auprès 
d’un cancéreux

Dites, fillettes et garçonnets, 
lorsque plusieurs fois par jour, 
vous contemplez les traits gracieux 
et enfantins de votre joli visage, 
loi-iXjue pour le rendre plus sédui­
sant encore, vous n’hésitez pus à 
lui ajouter de ces couleurs vermeil­
les. qui peu à peu empoisonnent 
votre sang dites, chers et jeu­
nes petits amis, avez-vous déjà 
pensé que ce charmant minois 
pourrait bien être un jour assiégé 
par un horrible chancre ?

Chaque fois, qu'un peu de vani­
té et de coquetterie vous font per­
dre un temps précieux devant une

voir riant à se tordri? au milieu 
de ces gens et faire des "niques” 
à M. Carême qui prétend lui fai- 

! re tort, l'audacieux, en vérité !
Continuant mon chemin j? fus 

suivie par deux jeunes filles qui, 
d’après la conversation, venaient 
évidemment du spectacle. Après 
avoir causé cinéma (bien entendu) 
l’une dit à sa compagne :

—"Je ne regrette rien de ma soi­
rée, mais je me demande quoi dire 
a maman si elle veut savoir où je 
suis allée". ! d

"Comment ta mère ne sait c 
pas ?" à

--Mais non, voyons et le «
carême qu’est-ce que tu en fais c 
maman n'aime jamais que j'aille q 
aux “vues" mais jusqu a Pâques 
elle me l'a absolument défendu.

— •Hum! Pourquoi cs-tu alloc ce 
soir .alors ?

- Ah ! voilà, impossible de man­
quer un aussi b ‘au film, ma chè-

glacc polie si vous pensiez, que j-p. Mais il me faut un pretexts, je 
peut-être sous vos fossettes ne veux pas me faiie sermonner 

jolies se trouve un certain g«*rme. par maman
lequel semble inoffensif aujour­
d'hui, mais qui bientôt commence­
ra son travail sournois, mais sans 
pitié ! Oui, que feriez-vous, si 
vous saviez ?

Ce malaise qui ne provient ni,ça iia. ma belle 
d une dent, ni d'un abcès, de J’arrivais chez moi : je n'en sus 
quelle nature est-il ? pas plus long. Tout de même, cet-

Et, cette gène augmentant, te jeune fille qui affichait sans

1rs dominer toujours. Empire ixuir 
imposer à !,a nature le sacrifice de 
m s goûts et de se-> répugnances, pour ' 
l'immoler s’il le faut. Tout cela ne 
s acquiert (pie par 1 habitude du de­
voir. Le devoir, cest l ean glacée 
dans laquelle on plonge le fer rougi ! 
P 'i r le ticmpcr, il bouillonne, il sein- ! 
bic gémir, mais il sort feime. acéré,: 
rc islam, il peut devenir une epee

Le devoir c’est pour toi, enfant, ccs 
heures de silence pendant levpie.ie> tu 

reprimer l'et lervesccnce de ton 
tère. I.c devoir c’c-t cette page I 

à ' :dier, cette autre page a écrire, | 
i ' ,iette composition à terminer, c est j 
ce problème dii ncile a résoudre amrs I 
que là-bas sous le !«‘!iillngc chante- I 
I oiseau qui semble te dire : Liberté! : 
i inerte! aior- que ton imagination fou- i 
g reuse se révolte contre la contrainte ! 
quun t’impose.

l’!onge-toi dans ce devoir, domine 
tr^ impression* tu soiiftriras quelques | 
minutes et tu en sortiras fort.

Le devoir jtour toi, ’’jeune Lllr-' :
Tu diras que tu es fn,r<‘ <la,,s u vir- , cM P,us (!"W
t »iEh bien 

venue chez, mci
- Si maman sc doute de quel­

que chose, «i ça no prend pas ?
Je me mettrai nu complot et

la lèle a la plante «les pink sent- ccs petits élancements non doulou- honte sa désobéissance et son hy
................ reux. mais combien inquiétants, so pocrisie m’a fait piiié. Et sa tom-

faisant sentir ça et là que feront- pheo
hlait labouré par les coups des 
bnurrcjiux. Sur sa tôle ensan­
glantée une couronne faite de 
ronces cl d’épines élait enfoncée 
el faisait jaillir !<• sang qui r<ui- 
lail à flot sur la figure sereine 
du divin Crucifié. De son rôle, 
percé d’une lance poussée par 
une main criminelle, jaillissait 
aussi une effusion de sang.

Enfin, il ne rcslait rien de 
reconnaissable dans le visage, 
autrefois si beau, si charmant.

(’.'est ec (pie souffrit pour nous 
l'Agoni sa ni do Go! hsemani. O 
Chrétiens humilions-nons de­
vant le divin crucifié et réfl.'-- 
ohissons bien qui" c'est pour 
chacun de nous que l'Homme- 
Dicu a souffert sa passion et esl 
mort sur la croix.

Oui ce sont nos crimes cl nos 
fautes qui l’ont crucifié. En­
core dans les moments présents 
quoique nous lisions lu passion 
el que nous nous sentions im­
pressionnés. nous l'offensons 
toujours, nous le crucifions ions 
les jours.

Nous ne goûtons pourtant 
«lu'ime goutte au calice que .lé 
sus luit au Calvaire <-| nous ne 
voulons pas boire ce calice sans 
murmurer. Jésus, au contraire, 
prit sur lui lotis les péchés du 
inonde et i! souffrit loin sans
murmurer.

A la vue de Jésus, les bras é- 
lendtis sur la croix, songeons sé­
rine* ment e! prenons la réso­
lution sincère d'endurer les pei­
nes de (a vie sans murmurer et 
pour la plus grande gloire de 
Dieu.

ils
Voilfi! Los jours sc succéderont 

sans que vous vous doutiez que 
votre gracieuse figure subit un 
combat dont elle est déjà vaincue; 
alors l'inquiétude vous agitera, 
vous arrachera des larmes seerè- 
U\s, mais combien amères; vous 
voudrez nier, et rire de vos alar­
mes espérant qu'elles sont vaines ! 
Un matin, cependant, votre pau-

Maintenant que j’écris mes im­
pressions il me vient à l’idée une 
foule de prétextes qu’on invoque, 
en carême, pour ne pas s'abste­
nir de théâtre. Ainsi pour excuser 
scs frequentes stations en pareil 
lieu, une coiffeus? me disait der­
nièrement dans un langage assez 
image

—"Moi, je “coiffe" toute la jour-’ 
née et je jeûne, vous pensez bien

aj>r>
maitr
se-.

te JM 
mençj
Ç\
D 
ne 
co 
u

sutllrt. lo troisième dlmanch* de chi 
que mois, i> la générosité d'un k;<- l'.'c 
de citoyens du Rhode-Island qui s" m>u- 
virnnent et A .a collaboration do '.a S - 
riété Sain*.-Jean-Baptiste de Montréal. 
Soyei aux écoutes

c K K c
MONTREAL — 410 M. — 730 B-

SAMEDI, 20 AVRIL
’.1.00—Musique choisie.
12 00- -Programme.
12 15—Programme.
12.45 - Cours de la Bourse 
12.55—-Mercuriale dev produits laltle.-* 

1 00- Causerie agricole 
1 15 Orch«-*tre 
1 :i() -Thomas Jefferson.
2.00-- Variétés.
2.30— Concert. C B S. 
j 00—Musique légère.
3.30— Variétés.
4 00—Mém-atiels
5 oo - Evénement i.
5.30— Programme de foyer.
6 15—Musique.
6 30—Société du bon parler français 
f, 4f> Chanson* françaises.
too- -Causerie.
7.15 Piano.
7 30 -Revue -C. B S.
H 00 --Revue
8 45 Chant 
't 0o Folktoi

mon. Variétés
10 30- Mélodie*
11.05—Orchestre

7 15—Orchestre.
7 30—Le Cabaret de la Mère Michel. 
7 45—Conceit ne Detroit.
8.00— Musique d’autretois.
8.30— Concert
9 00—Conservatoire de musique

10.00— A être annonce
10 30—L'orvnestte ne * na* nornberget, 
10 45—Nouvelle* (en français)
11.00— Orchestre.
11.30—Pour je Nord

DIMANCHE. 21 AVRIL 
3 00—Orchestre symphonique
5 00—L'Heure Catholique.
11.00— --Cau8crlcs
fi 3u Quatuor do.* Alouette*.
6 45—Evénements de la .semaine
7.00— Causerie.
7 30—Opérette
R 00-• Panneaux paît*'*
8 30--Citant et orchestre.
9.00— Sur la route d’hjer.
9 30—Sérénade acadienne.

1000- <’hoéur
1030 Piano et violon 
10 45 -Nouvelles
lL00~Nocturne cur FAMantique. 

LUNDI. 22 AVRIL
6.30- -Union musicale
7.00 - Renaissance campagnarde.
7.15—Le Cuté du Village.
7 3e -Billy et Pierre 
7 45 Nouvelle* 
fi 00--Petite Histoire 
fi 15—Légion canadienne 
fl 30- -Chant et orchestre 
9 00 - "Babll’.age-Caprlce"

10 00- -Théfllre.
10.10 - Orchestre 
K. :.n O: che«**e.
10.45- -Nouvelles.
11 00- Clôture.

C Iv C V
QUEBEC — 229 M. — 1,310 K.

Feu Mme Doyon
Thctford-U s-Minéa, Mégantic. — Ce* 

jours derniers ont eu heu les funé- 
, rallie* (:»• Ml 1 :- mon Doyon .né*

Vaier:e Vachqn. décédée à l'âgo de 40 
ans et 2 mois. M l’abbé Ph. Plante 
chanta te service Pt fit !a levée du 
coij»s Portait la croix: M .Louis Lam- 
beit, portaient le cercueil: MM. Ernest 
et Pimipot* Vachon et Napoléon et Al­
bert Doyon. Les funérailles étalent 
sous la diiettlon de M Jos. Lavalliè- 
re* La défunte laisse, son époux et 
fi enfants CécL».*. Agathe. Grégoire, 

: Laurctte. Rai ici et Emiie, sa mère, 
Mme Thos Vachon. de St-Joseph d* 
Beaucé une soeur Mme E. Roy (Adé- 

I frères vm Ernest Vachon, d* 
( ookshtrc. Philippe, de St-Joseph. Phi­
libert et Valera, do Lewiston, ainsi 

j qu'un grand nombre d'autre* parents. 
: La famille a reçu de nombreux témoi­

gnages de sympathie.

„ que le soir je ne vais pas "nûte-
vre petit visage sera gonLc et rou- cj-oupir" contre le jyoéle pour cn- 
gi . on vous dira * soyez, sans crain- foiTnir les petits frères "

Combien d'autres raisons n in-

le cinéma quatre ou cinq fois par 
semaine, qui p.-om^t sortant d’un 
spectacle du mardi-gras de n'y 
plus retourner du carême. Huit 
jours après il n'en pouvait plu-, 
selon son expression, et le voLn

Il avril l'L’Jô.
“JOVl.TI I-;".

te ce n'est rien ! On engourdi­
ra votre souffrance pour un peu vente-t-on pas 
de temps, en vous donnant es- ~ 
poir; mais votre coeur et vos 
yeux anxieux suivront la marche 
du mûl toujours croissant, vo­
tre lèvre, cette fois, sera rougie 
sans fard votre nez deviendra 
large et douloureux puis, oh!
horreur! votre langue aussi se gon- repris par sa passionL le pauvre 
fiera vous faisant endurer le plus 
dur martyr Mais ce n’est rien 
cela'

Un soir, sur le pansement vous 
verrez un lambeau de cette figure, 
qui. un jour fut votre idole; 
ainsi, morceau par morceau, votre 
langue, vos joues rondes aux fos­
settes si jolies jadis, vos lèvres et 
votre nez ne seront qu’un trou 
béant se creusant sans cesse; puis 
vos yeux sortant de leurs orbites 
donnant à votre physionomie un 
aspect des plus terrifiants, reste­
ront ouverts, pour lire sur les vi­
sages. "très rares" qui s'approche­
ront de vous, cet air de dégoût, 
que leur causera la vue de vos 
dent? déracinées, de votre langue 
bavant, de vos lèvres disparues et

issagc .xnis la direction d’un 
et avc« l'appat dr« recompeu- 

L"c«t la lutte, certes c’est doulou 
i*. la lutte, mais ('c*t si beau. Lut- 
paîicnte, lutte ferme, lutte rcconi- 

•if.-iiit chaque jour, lutte «ans eclat 
* rieur et qui n'a jxnir témoin que 
eu et la conscience. Lutte contre 
vent j>as *c soumettre et dit: ’’Je 

itrc ce que tu aiqxdlcs ta raison qui 
\eeut ji<«' >e soumettre et dit: "Je 

V‘>:s, je comprends, je crois." Lut> 
contre ton coeur qui, fasciné par tout 
- e qui charme les .‘.«m*. l’entraine a- 
vec une puissance humainement irré­
sistible.

Lutte pour résister aux exemples, 
aux sophismes de> paroles, aux moque 
r.cs mordante*.

La lutte est j>" ir mous tous, qui 
marchons en c«jnquérams dans ia vie,
k ciseau du sculpteur qui chaque jour ___
fait tomber l'enveloppe grossière oui 1 U.00—Causerie 

" w 1 11 30- Nouvelles.
11.30—Chant

LUNDI, 22 
7 45—Concert

DIMANCHE, 2! AVRIL

10.00— Duo.
10.30 -Nouvelles 
10 35 ■ Harmonies 
lo 45 -Concert.
11.00- Service religieux 
12 30 - t .'A C -VC
12 45- Programme international.

1 15 -Programme.
1 30 Programme.
2 00- - Variétés 
2 30- -Piano
3.00- Concert symphonique de New- 

YorH
5 fW- Interme?.’O.
5 30—Ecole de musique Mara??.».
5 45- -Concert.
(t MO- L'Heure catholique 
7 00--Balladr - 
7 15—Chant
7 30—Service religieux 
P 00—Concert symphonique 

10 00—lai Société St-Jean-Baptlste 
10.30—ThéAtre 
10 45— Piano

SAMEDI 20 AVRIL

12 00—Programme.
12.15—Tangoa.
:2S0 Programme.
12 45—Chant.
1.00— Concert
1 30 R Rattle.
2 00—Silence, 
fi 00 Musique

5 15—Musique hawaïenne, 
fi.30- Fantaisies 
fi 45—Programme.
7.00- Emission commerctaie 
7 15 -Revue musicale.
7 30-—Silène*;

DIMANCHE 21 AVRIL
12 00 -Programme.

1 no -Programme 
1 15 - Variété* musicales
1 30—Nouveautés
2 00—.Silence
B 00—Concert du Souper 
ô 30- Programme
6 45 --Causerie.
7 15 Opéras 
7 30 Silence.

LUNDI, 22 AVRtr

L'OISEAU
Aux Jeune* qui font 
leur* premier-, pa* 
dans l'art du, dessin 
nous ron*etll«>ns l’ex- 
ercire suivant. Copiez 
re* figure* suivant 
l'ordre Indhiué et vou» 
obtiendrez un résultat 
étonnant.

12 00—Corktei musical. 
12 15 Folklore.
12 30 -Variétés 
12.45- 

1 00- 
1 30- 
? 00- 
6 00- 
6 15

Ctnprisormau notre aine et semblait 
1 étouffer, jiolit le* arpentés de notre 
laractére, donne a notre volonté, la

Et ce jeune homme fréquentai'.! heauté et ia puissance qui font d’elle 1 8fl°i5l!sérén»de.l̂égère
une Reine.

L e>t alors que nous sommes de* 
■ animes, homme* de foi, levant là- 
mt notre lier regard, voyant les cho­
ses invisible et attendant de Dieu 

1 lumière. !a protection, le succès.
Hommes de liberté, affranchis de

Programme.
Rex Battle.
Programme 
Silence
Musique du souper 
Musique

6 30—Opéra
fi 45—l,o choix des disques
7 00—Programme 
7 15—Pror ranime.
7 30—l,es Gaietés du Rfg.ment-
8 00 IT'tedtre Chez Soi. 
fl.30—Récitât.
9.00—Silence.

7
8.30—Chansons françaises 
9 15—Divers 

12 M>—Varioles 
10.05—“Entre vou* et mol" 
10.30—Programme.
10 45—Bourse 
11.00—Causerie.
11 15- - Variétés 
11.45—Programme.

Le coin du jeune dessinateur
Pendant ce tomps Satan s’amu- vmte honteuse servitude, n ayant d’au- ^ 

se et rit. Le carême ? Bah ! et tre crainte que celle de Dieu, d’autres 
le monde marche à l’envers La Se- maîtres que la justice et !e bien 
maine sainte va arriver, les théà- Homme* de charité. banni**am l’égo-i 
très rivaliseront d'ardeur pour faiblesse les luttes aprr* de l’exi-trnee 
présenter leurs plus superbes pro- rt préférant aux plaisir* énervant* et 
grammes. Quelle audace et quelle bruyants, le* joies sereines de la fa- 
Pltjé 1 . . mille.

Et moi qu est-ce que j en fais de
la saint-* quarantaine ? Il y a tant 
de choses qui coûtent parfois, (de­
puis le mercredi des Cendres or, 
dirait quelles se multiplient n 
l’envi). Souvent j’entends l’appel 
du sacrifice; toc, toc, peut-cn en­
trer? Parfois j’ouvre ou j’hé.site, 
trop souvent, hélas, je ferme n

Hommes de charité, bani«sant l’égn- 
istrie de nos coeurs et faisant nôtres le* 
joies et les peines de nos tre^e* n’é­
tant pas à nous mais à tous.

Hommes d'espérance malgré le* rui­
nes du présent et les incertitudes de 
l’avenir. Là-haut il y a Dieu, le so­
leil de l'ime : les nuages 1rs voilent

clef et voilà perdu ic mérite. Au?- Quelquefois, Dieu ne meurt pas. 
si veux-je prendre l'habitude de Hommes d activité. N'en tendon s- 
répondre très vit?: entrez, quand |10US P*1* •e'! oeuvres qui nous appel- 
oeines et contrariétés frapperont J'’'1*

Je vous remercie de la belle re­
production que vous nous avez en­
voyer. Elle paraîtra plus tard. 
J'adresse votre plus affectueux 
bonjour à ’’.AHne d'Amlante" et à 
"Fernande des Blés", et vos féli­
citations à "Cousine Nicole".

I,’Oncle Ludovic n’a pas le tempi 
d’rrrire personnellement à ses 
nombreux neveux et nièces.

PETITE CANADIENNE. — Nous 
vous remercions de votre travail. 
Il paraîtra, peut-être dans quel­
ques semaines.

Vous choisissez des sujets bien 
difficiles! On a tant écrit sur le 
patriotisme, que pour se faire lire 
avec Intérêt, il faut pouvoir dire 
des choses neuves ou au moins, les 
dire d'une manière nouvelle.

COEUR EN JOIE. — Je n’al pas 
été surpris du tout : une sembla­
ble distraction peut arriver aux 
personnes les plus sérieuses.

Je ne puis qu'approuver Ls bon­
nes résolutions prises en Carême. 
Vos articles paraîtront dans l’or­
dre demandé, mais quand pour­
ront-ils être publiés ? Je me le 
demande! J’ai des articles plein un 
tiroir qui attendent leur tour. Je 
présente vos ami‘tés à “Robert", 
"Rotciv", "Magall", et à "Cous’ne 
Nicole”.

TREFLE ROUGE. — D'abord je 
m’empresse d’avertir tous les 
membres de notre famille de vo­
tre sortie de l'hôpital. Nous %’lous 
cependant continuer à prier pour 
que votre Faute se rétablisse com­
plètement. Oui une nouvelle cou- 
s'nc. Aurore, demandait de cor­
respondre, mais Je n’ai pas son 
adresse. Je ne pourrais lui trans­
mettre votre lettre que si elle cor­
respond de nouveau au "Coin". 
J'envole vos félleilatlons à “Gui'le 
Raymond" pour son article sur la 
J. O. C’. F., et voire fraternel salut 
scout à "Sans Totem", "Alouette 
des Champs", “LUI", "Etincelle", 
"Maman Hirondelle", "Guide St- 
Jean" el "Guide Gaby".

L’Oncle LUDOVIC.

de votif- figure n offrant qu une C^C7 moi ; ôn se sont tellement Homme? sans découragement, tou- 
hornble p.ate saignante . grandi devant un sacrifice accepte jour? prêt? à recommencer après un

insuccè*

12.30—Programme.
12 45—Cours de la Bourse
1.00— Orchestre.
1 15—Causerie
1 .30~Orchestre.
2 00—Variétés 
2 30—Histoire.
4.30— Variétés rte Chicago.
5 00—Evénements sociaux.
5.30— Le programme du foyer 
fi.15—Tangos
ô.30 L'heure récréative
7.00— Ligue de Sêcurtt*
"M.,—l,e curé du vinage.
7 30—Programme.
7 45 Duo 
B 00—Concert.
B 30- Théâtre ,
9 00—Concert
9.30 Concert.—C B S

10 OO ThOâtre 
jo 30—Hockey.
:(» 45 Musique
11 00—Sport.

C R c: K
Oh! comme elle souffrira cette sj pCtjt soit-il 

pauvre âme conurte il saignera Un bon matin c'est Pâques, on 
aussi ce coeur tendre, lequel avait fjjj; déjà? et on s'empresse d’011- 
tant soif de bonheur et d affection, uiier qu’il a fallu faire pénitence 
mais qui n'aura pour partage que Quarante jours c’est pourtant trop

QUEBEC !85.6 M. 1.050 K.

dédain sans pitié !

NINETTE.

peu pour préparer une éternité 
bienheureuse !

AILES D’OR.
Québec, 9 avril 1935

______^
A LA BARRE

'mmm

w

La croix

Sois donc un homme, laisse le (.liant 
9*> sirènes retenter à te* oreilles rt 
l'appeler aux plaisir*. Prends pour 
devise : ‘‘Toujours debout, toujours en 
avant." Cher* cousin? et cousines, je 
publie cette leçon afin d( vou? montrer 
comme c’e*' beau "agir pour p'aire à 
Pieu".

Brunette CAM P AUX AISE. 
Saint-Alban.

RAQUETTEUR

SAMEDI. 20 
K 30—Corn er \
7.00—Orchestre

(Envoi do Yanthe).
-------

Le soir...
Le soir, quand le sotcil .1 fui der­

rière le feston mauve de* montagnes: 
quand l'horizon ardent semble vou­
loir dévorer le Ixjrd de notre sphère: 
quand dan* le lac pais ble vient *e 
mirer la première étoile; quand la 
brise cc**e de *otiflier entre 1rs bran­
che* . quand l’oiseau revient à son nid. 
l'homme à sa demeure; enfin, quand 
le silence *e fait sur la terre et (pie 
toute la nature semble recuellic, mon 
ame éblouie s'élève au dessus de l’om­
bre <xois*ante. :*qu’.i la voûte brodée 
d'or. et. dan* un é'an de reconuai**an-

fDédié à "Trèfle Houkc")
Oui, on tous lieux, la croix o*t 

toujours prête. La croix t'at­
tend partout et partout accom­
pagne tes pas. Hvite-la do tous 
côtés et marche où tu voudras, 
tu ne fuiras pas sa rencontre 
assurée. Telle est notre desti­
née, telles en sont les lois. Tout 
homme est une croix pour lui- 
même. d’autant plus lourde qu‘:l 
s’aime lui-même davantage. Et 
comme, en soi, i] n’est qu’ennui 
et que misère, il sr porte lui- 
rpêinr en aitelqne lieu qn'il aille: 
et trouve ln croix qu’avec lui il 
y porte. Porte-ln d? bon coeur, 
cette croix, qu’à ton infirmité lu 
vois attachée; fais d'une nécessi­
té un hommage an Seigneur, et 
d’un tourment inévitable un ti 
but volontaire. Kn tes travaux 
elle te portera toi-mê.me. par le 
milieu des maux, elle !<• conduira . 
jusfjtj’à ce port où la douleur 1 *t 
terminée. Mais ce n'est pas im 
que tu dois l’attendre. L«‘ ter­
me des douleurs consis'c en re­
lui de la vie. Et tant qu’on peut 
respirer, l’on trouve à gémir.

"SO URI ANTE".

Garçons et Filles
r. VGNI'7, DEUX ( \- 
DEAUX. En vendant 
20 bouteilles de pn.-- 
fum de 05ct.* A 13 et-* 
Votre choix de Mon­
tre. Poupée. Crayon 
et Plume Chapelet de 
perle*. e( autre* su­
perbe* cadeaux Illus­
trés dans notre ca­
talogue Profitez de 
cette chance. Ecrivez 
A .. ... ..............

Quebec Mail Order Co.
2.lil 5 Krltfice Bodarri, Québec

%èm

LE PATRON: — Chasseur, allez chercher une grande et
débarrassez-moi dp toute celle papeterie.

( l'rcnr: noire ernt/on cl /race: une I iff ne en partant 
1I11 chiffre "l” en allant jasi/u'an dernier).

(Envoi de Frc Audrtte). 

GLOIRE A JACQUES CARTIER

ce rt d’amour, eüe adore l'Atitr.:r de 
toute beauté et de toute grandeur.

Oui, comme j’aime le soir' je l'ai­
me, parce qu'il verse un peu d’infini 
dans mon coeur et inspire à mon âme 
de grandes choses.

Este»* encore plu* beau, ‘‘le «r'r 
quand or. r*î deux et..."? Moi. je 
suis toute «enle. et r'r«t pour: mf 
très beau.

CHANTERL'Xr

u -m

“* -A-’

£

'M

(I mv oi d Irü.

Le roi et la re né d’Angleterre vie 
On le* volt Ici à la porte d’n 
1 occasion dr leur jubila de

nnent de visllrr l'Exposition dr maisons idéales 
ne reproduction de la maison qui *»-r v donnée
reguc.

;« OlvniDia. l/onrirr*. 
aux Souverains à
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Prêts aux oourtlsrs

Règlementatisn sévèrs ds la spéoulatlan

Nombre de firmes de courts** américaines cherchent des moyens 
d'augmenter leurs revenus. Depuis cinq ans, ors revenus ont diminué 
sensiblement. Il fallait s’y attendre. Le publie, échaudé par le krach 
de 1929, s’est éloigné de la bourse, et. depuis l’an dernier, une com­
mission surveille de près la spéculation et la contrôle. On parle ac­
tuellement d’augmenter les commission* des courtiers, et le taux de 
l'argent à vue a été réduit récemment. Mais, cela ne suffira proba­
blement pas pour augmenter les affaires des courtiers américains. 
Peur que les épargnants canalisent de nouveau une partie de leurs 
revenus vers les bourses. Il faudra que la spéculation soit plus saine, 
et que les dirigeants des bourses Inspirent confiance.

la Securities et Exchange Commission, commission de régie des 
marchés mobiliers, s'efforce depuis un an de faire disparaitro les agi­
oteurs du domaine de la spéculation, et son travail a été Jusqu’Ici 
couronné de succès. De plus, du sang nouveau sera infusé au burrau 
des gouverneurs de Wall Street, aux électlcn* de mai. et le nouveau 
groupe, dirigé par M. Gay, apportera de nouveaux principra et une 
nouvelle doctrine.

l a S. E. C. vient de publier une série de nouveaux règlements qui 
devra être acceptée telle que rédigée par les vlngt-et-une bourses amé­
ricaines placées sous sa dépendance. Ce* règlements ont tout parti­
culièrement pour objet de contrôler les transactions effectuées sur le 
parquet au nom des firmes représentées sur le dit parquet par un 
membre ou un associé. I.a Commission a promulgué ces règlements 
après avoir suivi, pendant plusieurs semaines, les agissements de tons 
ceux qui font la transaction des valeurs mobilières au nom de firmes 
ou de clients, ou en leur nom.

Projet trop mystérieux

I.a C hambre de Commerce vient de protester officiellement parce 
que Son Honneur le Maire Grégoire n’s pas donné son assentiment à 
un certain projet relatif à la construction d’un Incinérateur. Nous vou- 
l«ns croire qu'il serait peut-être prejudiciable aux promoteur* de 
donner publiquement les grandes lignes de ce projet, mais nous nous 
demandons pourquoi on tient tant à ne pas donner le» noms des 
promoteurs. Que le projet soit soumis d'abord a des techniciens, soit. 
in.al\ nous ne veyons pas l'importance de cacher au public les noms de 
ceux a qui revient la paternité du dit projet.

“Canada 1935“

L'édition française de la brochurr illustrer "( anada 1935*' vient 
dr paraître et le courrier nous en appsrtc a l'instant un exemplaire. 
Comme il est écrit en avant-propos, "re petit livre a pour but de pré­
senter sous une forme roncisc et claire les progrès recents et les con­
ditions actuelles du Dominion". Nous le lirons avec beaucoup d'inte­
ret et nous ne doutens pas qu'il nous instruira. Nous tenons à en accu­
ser réception et à remercier qui de droit pour cct envol.

Washington. 20 — I.cs prêts aux 
courtiers et aux agents de change 
consentis par les banques faisant par­
tie de la New-York Federal Reserve 
se chiffraient par $746.000.000. durant 
la semaine du 17 avril 1035, eu aug­
mentation de $114 millions sur la se­
maine précédente. I.’an dernier à la 
même date, les prêts étaient de $827,- 
000.000,

Les activités de 
la bourse durant 

le 1er trimestre

165,70’,983 bx de 
blé exportés par 
le Canada en 34-35

Le prix moyen de chaque boisseau 
s été de 79.9 cents.

Dimii MIrm

FARINE DE BLE

Extrait'du bulletin de la Banque 
Canadienne Nationale.

PERSPECTIVES

Le bulletin mensuel de la Banqur 
Canadienne Nationale analyse comme 
suit les fluctuations de la Bourse de 
Montréal durant le premier trimes­
tre dr 1935 :

"La Bourse de Montréal n'a mani­
festé, pendant le premier trimestre d*' 
cette année, qu’une activité très res­
treinte. Bien qu'il ne s'y soit pro.lu l 
aucun mouvement bien défini, la cote 
est restée le plus souvent orientée à la 
baisse. Nous assistons à un lent effri­
tement des cours. L'aggravation de la 
situation politique en Kurope. l'insta­
bilité accrue îles changes, le» résultat» 
décevants de l'expérience Roosevelt, 
le mauvais état des finances publiques 
et l'alourdissement de» impôts qui eu 
résulte, suffisent à expliquer et à 
justifier l'attitude extrêmement ré­
servée de la spéculation.

"L'analyse de l'évolution des cours 
depuis quelques années fait ressortir 
que les deux grands groupes de t trr» 
spéculatifs — les valeurs industrielles 
aime part, les valeurs de servie** pu­
blics d’autre part —- dessinent une 
courbe divergente. L’indice hebdoma 
dairc de l’Office national de la statis­
tique, d’après lequel le nombre KK) re­
présente les cours moyen» en 1V26, 
révélé que 2a cote a touche son point 
le plus bù' en 1932. L'indice général, 
qui éta t descendu a 38 (> cette an­
née-là. se tenait fin mars dernier à 
8o. Mai' le rétablissement ne s'rst 
Isa» étendu également à toutes les ca- 
téguric» de titres. Si l'i 
leur.' industrielles a été 
tn- s ans. de ->4 a 125.2. 
leurs de service» public 
les r que de 30.5 a 44 4 
rna-s Ib.îu et le J.S mar 

ml

ndire de-» v.i- 
j>orté, depuis
:e:ut
ne

on s e.vpiiqne ta- 
graduel des eu- 
drtiit témoignent 

rt» qui paraissent 
journaux. C't un 
les jvjrtrur- de

Jamaica P. S.
MONTREAL, 20. Les re­

cettes de Jamaica Public Servi­
ce Limited et de ses filiales se 
sont élevées durant l'année 1934 
a la somme de $1.75 par action 
sur une capitalisation de 45.000 
parts ordinaires sans valeur au 
pair. Durant l’année précéden­
te, la compagnie avait gagné $1.48 
par action. Le rapport annuel a 
été présenté par M Russell-D. 
Bell, président.

Les revenus bruts de Jamaica
Public Service Limited étaient

an dern ier de $269.751. C<* m<?n-
tant represeme une augmen ta-
lion de 3 4 pou: cent s m• les pro-
fila ■ s de 1933 au total de
$802.259 L/da fr ais d'exploitation
v co ni p r Ls les taxes fiiront de
$493.816 le* mu?rêU> et 1l’amoriLis­
sement o nt requil* $108.864. et les
réserves furent de $90.000. Le
.solde de $137.07 1. était beaucirup
plus que suffisa;nt pour paver les
dividendes privi chiffrant
par- .SÔ3.304

—*
Winnipeg Electric

Winnipeg. 20. - M. Edward An
ri'-ir • C.R.. •« et** • 'élu pré'i'dfut de 
Wv-.îûpcg Electre Ounpany » l'as- 
icmbîéc am.ielle qu; • né tenue .» 
Winnipeg Tou« au'rçs officiers 
•'jrer,t réélu* L *fu! changement a 
etc fait <nr > • wne '■ d'adminEtra- 
■• ••’ M A J Tlvunav de Montréal, a 
donné ,a dénu'siori et !'. a été rempla- 

pa- M A'Vrt-E. Pickering, de 
Fault Ste- Marie. Ont . vice-président 
de ’A iddle-WcM Ut-litie* Limited

M. \nder t déert à l’avemb!''* 
* pennon de a '"'intpagnie et 'le se* 

filiales decla^.mt que le déficit pour 
tmrte* le» compagnie* avait été l’an 
(irmirr

2f.__ __

Royalite Oil Co.
Caiga-v 20. • The Royalite Oil 

f~.'«mpany a gag-ir dr* pr fit* brut* de 
$1.708,064. dur.-.-t "année 1934 au lieu 
de $1,667.496. c 19.33. Le* profit* fu- 
re-* a-i'é* la dépréciation, de $953.- 
82e et j.* furent de $810.958. après le 
paiement des tax-' II* avaient été de 
$- 3.' *14 1 année f-réo.-drete Le

de roulement est aujourd'hui de 
$2.98'),557 an heu de $2 455.239. à la 
f"i de 1933 La compagnie Royalite a 
payé $832.484 de dividendes l’an der­
nier

B. C. Power Corp.
MONTREAL. 20. — Les recet­

tes nettes de British Columbia 
Power Corporation furent de 
$329,405. durant mars 1934, ce 
qui fait une diminution de $11,- 
807. Les recettes brutes furent 
de $1,097,579., en augmentation de 
$44,905. tandis que les frais d'ex­
ploitation ont augmenté par ail­
leurs de $56,772. au total de $768,- 
174. Durant les neuf mois finis­
sant avec mars 1935, lés recettes 
nettes de British Columbia Po­
wer Corporation furent de $3.- 
267,419. au lieu de $3.156,645 
pour la période de 1933-34.

Shawinigan Power
MONTREAL, 20. - Shawini­

gan Water Se Power Company a 
déclare sor. dividende trimestriel 
régulier de 12 cents par action 
pour le premier trimestre de 1935 
Ce dividende est payable le 15 
mai aux actionnaires inscrits le 
25 avril. Les revenus bruts de la 
compagnie durant les trois pre­
miers mois de 1935 furent de $3.- 
118. 957 alors qu ils avaient été 
de $2,916,779 durant la môme pé­
riode de 1934 Après les frais 
d'exploitation et les taxes, les 
revenus nets d'exploitation furent 
de $1,746,160. Les charges fixes 
s'élevaient j $1.023.474. ce qui 
laissa un surplus avant a dépré­
ciation et i’.mpôt sur le revenu 
de $722.686 a rapprocher de $641.- 
016 durant le trimestre correspon­
dant de 1934.

P.-T. Legaré, Liée
Le -yndic de la Compagnie P T 

Legaré. en faillite. M. George-?. Cur­
rie. a demande a Me Wilfrid Edge. 
rcgi*traire de L» Cour de* Faillite», 
qu - Ire •' t *i-é le '’.irse'-'r aux 
I»r« -eédures intentée' par la Easy 
M ashing Machine Company, qui re­
clame en. C"Ur Supérieure $913.30 de 
la ma:*-*:: 1.égare. M. Edge s'est ren­
du. cuivarv l'usage, à la demande du 
* w-d:; Cc-t le huitième j>rr»cè* contre 
la nnne en faillite qui est ainsi arrê­
te. Dan* pUisieut' ca«. le* procédures 
u'm étaient qu’au stage de l'émission 
du bref de sommation.

Lake Shore Mines
MONTREAL, 30. — La produc­

tion de lingots d'or de Lake 
Shore Mmes a été de $2,344,000 
dans le premier trimestre, en re­
gard de $2,321,965 le dernier tri­
mestre de 1934 et de $2,440.000 
le piemier trimestre de l’an der­
nier.

Dans la période en question la 
compagnie a usiné 205,502 ton­
nes de minerai sec, au heu de 
210.025 tonnes le trimestre pré­
cédent; la récupération moyenne 
a été de $11.40 contre $11.05.

Pour les neuf premiers mois de 
l’exercice fiscal de la compagnie, 
l'extraction de l’or a rapporté une 
somme de $7,134.965; l'usinage a 
été de 625,610 tonnes et la récu­
pération moyenne, de $11.40 par 
tonne.

...... ........ 4*---------

Canadian Calanese
MONTREAL, 20. — I>es profits 

nets de Canadian Celanese Limi­
ted pour les trois premiers mois 
de 1935 ont accusé une augmen­
tation de $40,000 sur ceux de la 
période correspondante de 1934. 
La nouvelle a été communiquée 
aux actionnaires réunis en as­
semblée générale par le président 
G.-H. Wigham. M. C-W Pal- 
sujujou r ■jR^.quojrç op ‘joui 
vice-président de la compagnie.

des va 
'est rc 

Entre le 29 
• 1935. l'infii- 

gciiera! u lU-clu de HV.8 à 86; mai», 
alors que l'indice de* valeurs Jiuhi'- 
triellr» ne perdan que trois point 
passant de 128 2 à 125.2. l'indice de» 
valeur* de servirr' publics en perdait 
près de 14. puisqu'il déclinait de 58.2 
a 44 4 t'ette évolut 
ctlemcit. l.<* pn grè 
;rrpri*e.« industrielle
ia plupart des rapp 
chaque jour dan* le: 
motif despoir pour 
leurs titre* En revanche, le*. M'isûc' 
public*, s’ils ont vu leur situation • a- 
méüorer dans l’ensemble, sont depuis 
longtemps menace* d’une règlement a 
?: *n étatiste dont la seule perspe^tise 
réagit défavorablement sur les s -urs 
de leurs titre.*."

Quebec Central Ry
MONTREAL, 20. — Les recet­

tes brutes du Quebec Central 
Railway, filiale du Pacifique Ca­
nadien, furent de $1,309,204 du­
rant l'année 1934 et les frais d’ex­
ploitation ont été de Sl.264.772 
L'assemblé? annuelle a eu lieu 
hier sous la présidence de D.-C. 
Coleman. Les recettes brutes du 
chemin de fer étaient plus éle­
vées que durant les deux années 
précédentes. Cette augmentation 
provenait surtout des expédition.» 
de produits miniers et forestiers. 
Les services d’autobus entre Le­
vis et Saint-Georges, Mûrisse’.. 
Lambton et Beauceville, Sher­
brooke et Newport seront repris 
cette année.

Lu production d'électricité 
aux Etats-Unis durant la se­
maine du 13 avril 1935. a aug­
menté de 5.1 pour cent com­
parativement à la semaine cor­
respondante de 1934, alors que 
l'augmentation à ce sujet avait 
été de 5.2 pour cent la semaine 
précédente.

Jos.-P. QUELLE?
Architecte et Evaluateur 

Diplômé: ‘‘A.A.P.Q.’’ 
Ex-président de IT.R.A.C.

28, Ste-Familie. QUEBEC

j.-r PAOurr
TEI.. 4-5959 

Ueauport

CHS T REPANIER 
Ueauport 

TEL. 1-6963

0. ROBERGE, Enrg.
ENTREPRENEUR GENERAL. 

QUEBEC
7. rue de l'Eglise TEL. : 3-3741

LARUE a TRÜSEL
Comptable» Agr*4»

Chartered Accountant* 
Liquidateurs de faillite»

J.-A. LaRne. c.a. 
A.-E.Branvslt.e.a. 
M. Boulanger, e.m. 
L,. Uouxln. r a. 
M Chaitre t » 
QIKUI4

•a'IN'TREAl.

J. I.aRur, e a. 
L-P Gauthier,e.a. 
J.-P. Uraulleu.e.a. 
R. Cliagnon. e.a. 

Ilrlalr. e a. 
XT-JCAN, P.q.

COURTIERS
t N

VALEURS

71 RUE 5T PIERRE

CONFIEZ-NOUS LA 
REPARATION DE VOS

EADIOS et
/HCTEUES

Non* sommes en mesure 
d'exécuter ce travail de 
façon très satisfaisante et 
i prix modiques.

P.-E. LAROCQUE
ENTREPRENEUR

*«. COTE D’ABRAHAM QUi BI ( 
Tél : jour : 3-3'.72 

Iiu.t: 1-4129

Ottawa, 20. — Au cour» de l’cxcr- 
cice 1934-35 le Canada a exporté 16$.- 
701,98.1 boisseaux de blé pour une va­
leur de $132,441,685 contre 175,534,255 
boisseaux et $118.^69,445 l'exercice 
précédent. Le prix tnoven a été de 79.9 
cent* le boUaeau au lieu de (»7.H en 
1933-34.

Le» exportation» en 19.12-33 *V 
talent élevée» à 239.373.255 boisseaux 
et $130.546,365 (moyenne de 54Vi 

' cent» le Ixjissoau) au lieu de 191.315,- 
935 boisseaux et $115.739,383 (60! j 
cent» le l>ois»cau) en 1931-32.

l^s exfswtatloii» de mar» portent 
sur 8,906.379 boisseaux ayant une va­
leur de $7,457,826 au Heu de 10,103. 
240 Ixusseaux et $6,945.136 le mois 
correspondant ; la moyenne r«t passée 
de 68.7 cent'- le boisseau A 83.7 cent».

Le» exportation» canadienne» dr fa­
rine de blé durant l'exercice terminée 
le 31 mars «'établissent il 4.936,827 
barils ayant une valeur de $18.386,040 
au lieu de 5.619.9J7 barils et $19 729.- 
782 l'exercice précédent. La moyenne 
par baril est passée de $.151 A $3 72.

F.a 1932-33, le total s’était monté A 
5,268,371 |«ri!» valant $16.987.110. 
*"it une moyenne de $3.22 pur baril 
contre 5,413.740 barils valant $18- 
897,548 en 1931-32. moyenne de $3.49.

Kn mars de l'année en cour» le Ca­
nada a exporté 497 464 barils ayant 
une valeur de $1.867903 au l eu <!<
493.. 127 hards et $1.700.063 le mo's 
correspuodant de |9.14 ; la moyenne 
est passée de $3.45 à $3.75.

Banque ds France
Paris, 20. — Ix rapport hebdoma­

daire de la Banque de France accu'e 
le* changements suivants (eu franc» 1 : 
encaisse-or, diminution 601.000 000; 
balances à vue à l'étranger, augmenta- 
lion 1,000,000; billets soqs escomute 
au pays, augmentation 64.000,000:
billets achetés à l'étranger, augmen­
tation 28(>00,000; avance», diminution
14.000. 000; circulation. diminution
491.000. 000; comptes ' >::r.mt*. dimi­
nution 132.000.000: prêt* à 30 jours 
■*u- parautirs du pouvernement, di- 
miuution l.'.tXXJ.OOO.

Taux de l’escompte 2'/L

St»Lawrence Paper
MONTREAL, 20. - Le rap­

port financier de St. Lawrence 
Paper Mil's pour l'année 1934 
accuse une perle d'exploitation 
de $366,981. u rapprocher d’une 
perte d'exploitation de $430,886. 
durant 1933, ce qui fait une amé­
lioration de $182,465. Le prési­
dent N -A. Timmiii.s a déclaré 
aux actionnaires que la compa­
gnie a subi une perte de $27.280. 
sur le change l'an dernier alors 
qu’elle avait gagné 91.279. de pro­
fits en 1933 avec cet item. Le 
déficit net a été de $483.981. et 
le compte général de déficit est 
maintenant de $2,681.297. Le 
fonds de roulement est de $722.- 
690. au lieu de $563,098. en 1933.

*-

Caterpillar Tractor a gagne 
58 cents de profits nets par 
artlon durant le premier tri­
mestre de 1935 au lieu de 12 
cents en 1934.

Montréal, 20. — Les profits nets de 
Dome Mine» Limited durant le pre­
mier trimestre de 1935 furent de $1,- 
(170,146. alors qu’ils avaient été «le 
$1,284.784. l'année dernière. Ce» pro­
fit* sont calculés avant la déprécia­
tion et 1rs réserves. La production 
brute a été de $1,586.113. durant le 
trimestre sous revue. Le moulin a 
traité 136,700 tonnes «le minerai et la 
production «l’or a été de 50,476 onces. 

.-------- »---------

Nouvelles polices
d’assurance-vie au

pays en trois mois
Une augmentation ur le premier 

trimestre de l'an dernier.

{Compensations 
bancaires des 

grands centres
Compilations pour la semaine ter­

minée le 18 ceuranl

OUVRIERS

UNE Ll .vUNUTION

i Montréal, 20.--Lca. virements 
j bancaires do 32 centres de com­
pensations du Canada se sont éle­
vés à $204,054,625., durant la se­
maine terminée jeudi le 18 courant 
comparativvment a $304,688,861., 
durant la semaine correspondante 
de l'an dernier. Voici un tableau 

! donnant les compensations de eha- 
' quo centre pour 1rs deux semaines 
comparés:

UN TABLF.AU

Toronto. 20. Le* ventes totale» 
de nouvelle» polices d’assurance »ur la 
\ir »r chiffraient par $93,120,000. 
iluran !te* trois premiers mois de 
l’année courante alors qu'elles avaient 
été de $89.328.000. durant la période 
correspondante de 1934. soit une aug­
mentation «le 4.24 pour veut, t'es chif­
fre* augurent bien pour le succès de 
la grande campagne nationale d’édu­
cation Mir l’asstirance-v e qui »c fera 
dur. • t la semaine du 13 au 18 mai au 
Canada.

Le moi» dernier, le» verte» d'a«»u- 
ranv-vie au Canada furent de $31- 
416.000. File* avaient é«é d: $28.476.- 
puf) durant février 19.35 et de $32 - 
L'T.OOt durant mar* 19.34. Le» ven«e* 
na: province* furent en mur* dernier 
conini* *uit : Colombie M*-tanninur 
$2.183000: Alberta 81.298.000; <n*-
ka*rhewan $909.000’ Mr'énha $•- 
V^ynoO1 Ontanii $!3 785*000: Qré- 
V- 190 000: No"vp:ir-lv'i»»se $L- 
3'i7:K)0; Nouvrau-Brunswick $771- 
000: Le du Frince-F/louard $95,0000. 
rt Tcrrenemc $249.000

Le tableau suivant d'in-r le* ven*M 
d'a*-<urance-vie au Canada durant le» 
♦-iii* premier» ituiis de l’année c«»iran-

Hnltfax • • .
St-Jaan...................
Mnnotcn
Sherbrooke . . .
QUEBEC . . . . 
Montreal .... 
Ottawa 
Kl ngaton
FV.erboroiiKh . . • 
Toronto 
Hamilton 
Kitchener ... 
Uraiv.fonl . . 
London .... 

, Chatham . ...
Windsor
Bacnln ..............
Sudbury . . . 
Fort William 
Winnipeg 
Brandon 
Keglna
Moose .law . •
Saakatoon
Prince Albert
Kdn.unton
Calga; v
Mwclne Hat
Lethbrtdge
New Wostmlnjter
Vancouver
Vtcturla

X ville»

1»U
9

2.000^31 
1.718.0S8 

A3J.833 
478.224 

3.75I>.UI2 
87 680.223 
18.200.707 

470.4.07 
693.660

1934
»

2.272.707
1.663J69

636.402
641.036

3.586.728
04.094.102
4X27.68»

653.186
648.738

07.613.232 1I7.8U7.0PD 
3.617.972 3.M4.0Î8

028.398 
735.374 

2.251.471 
440.415 

2.285.808 
404.529 
740.264 
615.330 

39.240,190 
2674133 

2.641.813 
453.030 

1.286.602 
342.208 

2.717.878 
4.836,646 

223.687 
302.381 
448.300 

14.338.732 
1.504.768

1W1.730 
808.938 

2.634 397
421.920 

2.837.207
508.807 
608.338 
638.982 

34.475.742 
312.840 

2.823.834 
470.030 

1.138 449
205.921 

3.783.774 
4 463.126

2:7.815 
305.040 
470.356 

14 908.803 
3.491.514

C dumbie Britannique
\!l>erta.......................

Saskatchewan .
Manitoba...................
Ontario......................
Quélicc.......................
Nouvelle-Ico*»'’ 
Nouveau-Brun?wick .
! * du Prince-Falouard 
'I errenettve

< 6JJ.7 000 
dO.tCfKiO 
j.uor, (Kio. 
J é»8t 000. 

4'’ ir)2 00f> 
_>f, 147 7»n

.1540'4X1.
J.’4 7'V’O

oon.
?«i] .'[IK).

$'0 IJO.OOO.
_____ »;______

L'or en Ontario
Toronto, 20. La production de* 

mine* d’or de l'Ontario .i été rie $.* 
$01,989. durant le moi* de mar* 19.7: 
alors qu’elle avait été de $5.536,309 
hsrant février. La production pour le 
premier trimestre de 1.innée courante 
a été de $16,716,753. en moins-value 
-le $531.248. »ur la production pour le 
premier trimestre de 1934. Le* 39 
moulins en état d'exploitation le moi* 
ernirr ont traité dans l’Ontario 567.- 

816 tonne* «!'• minerai au lieu de 513.- 
439 tonnes durant février 1935 et de 
568.1 “6 tonne.* durant janvier 1935. La 
production d’argent rie* 29 mines en 
question a été de 25,031 onces le moi* 
dernier. *"it en légère plus-value sur 
fesrier et janvier 1935.

x__
Le Delaware A- Hudson a 

subi durant février 1935, une 
perte nette de $294,134. au 
Heu de $183.792. durant février 
1034.

294.954.625 304,(K)8,801
--------

Dom. Staël & Coal
Montréal, 20 - Le projet de réor­

ganisation de Dominion Steel and 
Coal Corporation a été approuve hier, 
par le* détenteur:, de debentures de ia 
compagnie. Ce projei comporte le 
remplacement de» obi.gâtions de pre­
miere hypothèque par de* ob'igations 
.1 revenus 6 1 4 pour cent et des de 
benthre* asec fond* d'amorti*-ement à 
h pour cent de Dominion C'<a’ Compa­
ny dans la proportion de $114. de 
nouveaux titre* p«>nr $HXl d'ancien*, 
l’.ir suite de certaine* fornu'itr* lé 
gaie*, une autre a*«emb’er d'ohliga 
taire* *e*., tenue dan* un mois e v.i- 
rou l.c* banque* reme.ttront le* $(-.- 
012.440. Je d beitturcs (in'ellrs détien­
nent et; garantie collatérale contre re 
ni *e de $1,750,000. d'obligations «le 
lien antérieur.

En Franea

I L’organlMtlon profeaslonnelle 
fait beaucoup de progrèa dan* la 

i province de Québec. Mala 11 n’y a 
j paa que dans notre province où 
|!l aoit queatlon d’organJaatlon pro- 
i feaslonnelle et de contrat* eollec- 
tlfa. En France au*»l. la vie ayn- 
dlcalr e*t Intenac. Comme preuve 
à l'appui, noua dterona un extrait 
de "La Trav'allleuae". organe men- 
auel de la Fédération Française 
dca Syndicat* Profe*«lonne?H Fé­
minin*. Ce petit Journal, trè* in- 
terrasant, renaelgne aur le mou­
vement ayndlcal féminin en Fran­
ce. et traite aussi certains sujets 
d’ordre général. ,

Dan* I© dernier numéro qui 
noua arrive, noua lisons: "En Fran­
ce depuis ia loi de 1884, sous l'in­
fluence de facteurs moraux et ao- 
rlaux et grâce à l’évolution de la 
législation du travail de» syndi­
cat* multiples se «ont crééa dan* 
toute* tea profession», soit entre 
ouvriers, soit entre patron». Et Us 
se sont confédérés.

'Ta» vie même de ce* syndicat* 
a suscité des organes dan* lesquel* 
entrent les représentant» des ou­
vriers et des patron» qui appar­
tiennent à la même profession.: réu 
nions transitoires, ou commlssiona 
mixtes, ce» organes se chargent 
de signer des contrats collectifs 
et dl'nterpréter. de modifier, de 
compléter ceux qui ont été précé­
demment conclus.

•'Aujourd'hui, l'organisation pro­
fessionnelle a fait un pas de plus. 
I>es associations de patron» et 
d’ouvriers, ro-slgnataire* do con­
trats collectifs de travail, établis- 
•ent des règlement» apphrables à 
tous les membres de la profes­
sion."

Ce qu'écrit “loi Travailleuse”, a 
quelques changement* près, pour-

Banque du Canada
Ottawa. 20. Les dépôt* r) t- 

placement* He !a Banque du Cana'î 
augmenté d'un* façon mbsta^ 

tielle au roun de la semaine. 1.*, J? 
lets en circulation étaient de $92 770 
502. au lieu de $93.895.244. la semaini 
précédente. 1-es dépôt» ont aucmn 
de $147,062.942. à $154.759.747. U l'i 
serve en fonds des Etats-Unis a an. 
merrté de $7.704.342. à $12.376.860 h 
la réserve totale en monnaies et jj.. 
gots a augmenté de $115,909,514 À 
$120/»45.924. Les placement* étai^i 
de $148.376.243. au lieu de $144,1*7. 
151. La proportion entre U ré,en. 
nette et le* billets et dépôt* était H* 
45.61 pour cent au lieu de 45.19 
cent la semaine précétlente.

Banqu» d'Anflifirri
Lottdre*. 20. - U rapport hebd©. 

manairr de la Banque cTAngUterr, 
acctjsr 1r* changements suivant» (n 
livre sterling) : réserve totale. djm^ 
nution 4.187.000; circulation, augmer. 
tation 4.141.000; monnaie, diminution 
46.000; autres valeurs, diminution 

: dépôt* du public. dimim*[Pn 
69.0000; autre* dépôts, diminution L 
26é>.00n; réserve de billet», dimmu. 
tion 4.141.000; valeurs du gcurerr.e- 
meut, augmentation 1,510,000.

I.e rapport existant entre la réser- 
vr de la Banque et son ptsiu'f eet 4, 
40.71'"r de cette semaine an Heu <1, 
52.57% la semaine dernière.

Taux de l'escompte : 2%.

DlvIdtiuUs
Banque de Montréal. $2.00 p* tr. 

tien payable le 1er juin aux action, 
naires inscrits le 30 avril.

Nipissing Mine* Co. Ltd. U 12 
cents par action payable le 15 nui 
aux actionnaires inscrits le 1er nu

ralt être écrit dans un Journal d» 
la province de Québec avec au­
tant de Justesse et de vérité.

Gérard PICARD

Syndicat Féminin

Lundi, le 22 courant, a 8 lieurei 
p.m. au Secrétariat de» Syndlrat» 
Catholiques. 17. rue Caron, aura 
Heu unr assemble© du Syndical 
Féminin Catholique de Qurber. 
Toutes le» jeunes filles qui travail, 
lent devraient sc faire un clr\oii 
d'assister à cette assembfee.

J -Kdcar Turjfon Gustavr Turjejn

1. E. TURGEON & FILS
Ci-devant de Be U eau. Aujçer A Turseon. Lt6fl 

Assurance» générale»
TEL. : Bureau 2-2302 88. Côte de U Montagne. QUEBEC.

(bniuttez-noui- au iujei - ' ' i
file v0ptacemetiliL

cv 'nrl(c‘,7 nnçDemaTulez no$
Suggestions

VALEURS

PLACEMENTS

SÔ RIÆ ST. PIERRE, QUE BEC. 
TELEPHONE .2-20/3

EîCEctftoHfcTpOYki ;j 
\ “ ORDRES f.' 
D'ACHATS arVENTES

BOURSES^ _____

mÆsssm

TEL.
2-5109

^ACHATS, VENTES 
v.> ^ ET ECHANGES 

OBLIGATIONS 
GOtiVERHCMEND

$ .c/aflhmme,JwüteeJ
15 SAULT *u MATELOT

QUEBEC

x
SERVICE COMPLET DE STATISTIQUES 

OBLHÏATIONS ACTIONS VALEURS MINIERE» 

Commande» rempile» sur tou» le* marché»

J.A.HEBERT&CIE
COURTIERS KN VALEURS 

109. Côte de la Montagne, Québec.
T*l«phun.: : 2-î;0e

MONTREAL SHERBROOKE r

Nouvelle étiisjion de

$178,000 d’Obiigdtions — 4%
entièrement subventionnées par

Le Gouvernement de Québec
en vertu de la Loi de l'Assistance Publique 

ÉV.I5ES PAR

Les Petites Soeurs Franciscaines cie Marie
(BAIE-ST-PAUL)

TITRES.—Remboursables en séries de mai 1936 à mai 1950. — Non rachetables par anticipation. - Pnn- 
cipal et intérêts semcstnels(1er mai et 1er novembre) payables en monnaie légale du Canada aux bureau* 
d'une banque è charte à Québec, Montréal, Ba e-St-Paul et Toronto. — Obligations de Î100, $500 et 
$1000, admises à l'enregistrement quant au capital.

GARANTIES.—L’émission est entièrement garantie par le transport au T duciaire dei versements d'un 
octroi de $178,000 consenti par le gouvernement de Québec, en vertu dr la Loi de I Assistance Pubi> 
que, suivant un arrêté ministériel du 30 mars 1935. Les versements srm.-annuels de cet octroi pourvoient 
entièrement au service des intérêts et l'amortissement de l'emprunt. Chacune des obligations portera le 
certificat du Directeur de l'Assistance publique Le; obligations engagent de plu; le crédit de !a 
communauté.
OBJET DE L’ÉMISSIQN.-Le produi t servira à rembourser par anticipation, le 1er mai 1935, des obli­
gations à 5Ji % émises par l'institution le 1er mai 19>30.

PLACEMENT LÉGAL -Cet obligations constituent un pincement legal pour lee compagnie* 
d'assurance* au Canada, pour les biens des mineurs ou de fiducie et pour les fonds de succes­
sions dans la province d* Québec.
L'offre d<t ces obligations r*( subordonner aux mené* d u <o£r quant a leur emission, cl die est 

sujette a iapprohalion dr notre aviseur, M Guy Hudon, avocat.
Prix : échéances de 1936 à 1939, pour rapporter 3.<?0r'/i 

Échéance; de 1940 à 1950, pour rapporter 4 OO^o 
plus l'intérêt couru.

Mise en placement de

$82,000 d Obligations — Première Hypotheque
4 /4 % — là? ans

Les Petites Soeurs Franciscaines de Marie
(BAIE-ST.PAUL)

MODALITÉS.—Les titres sont en coupures de $100, $500 et $1000 remboursables en sénés du 1er 
mai 1936 au 1er mai 1942. Ils sont payables au porteur avec faculté d'enregistrement quant au capital 
Lei intérêts courent i compter du 1er mai 1935 rt sont représenté; par des coupons payables les 1er; 
mai et novembre de chaque année Le capital rt les intérêts sont encaissables en monnaie canadienne aux 
bureaux d une banque à charte À Québec, Montréal et Baie-St-Paul. L'emprunteur peut les racheter à 
son gré è 101 de leur valeur nominale à toute date de paiement d intérêt, sur préavis de deux mois.
BUT DE L’EMPRUNT.—Le remboursement \ 1017c, le 1er mai 1935, d'obligations à 5'*’* émises par la 
communauté le 1er mai 1930.

GARANTIES.—Ces obligations font partie d’une émission de $222,000 remboursable de 1 à 15 ans 
Un montant de $140,000 de titres échéant de 1943 à 1950 ne sont pas négociés. L'émission est garantie 
par une première hypothèque de l'Orphelinat de l'immaculée, à Chicoutimi, propriété des Petites Soeurs 
Franciscaines de Marie (Baie-St-Paul) La valeur de la propriété est d'environ $700,000. l'édifice est 
è I épreuve du feu. La communauté a établi à notre satisfaction qu'elle a des revenus plus que suffisants 
pour faire le service des intérêts et payer les amortissements prévus.

|MPifl^oT^UR' ' Li <;0,Ti3i>i?n de* ^''«Soeurs Franciscaines de Marie a 
été fondée è Baie-St-Paul en 1889 dans un but d hospitalisation et d éducation. I Ile compte 25 maisons 
et un personnel religieux de 605 personnes. Son oeuvre principale est exercée à Baie-St-Paul même où 
les Soeurs hospitalisent, en vertu d un contrat, des aliénés pour le compte du gouvernement dé la
R:ovJrn«; '-TO Ie5 Ies Soturî 0nt rccu de ce chcf du gouvernement, pour
I exercice 1933-34, la somme dt $176,555 55.

L'offre de cet obligations est subordonnée aux réserves d'usage quant ri leur emission et elle est 
sujette u l'approbation dr notre aviseur. M. Guy Hudon. avocat.

Prix : le pair (lOO^fr) et l'intérêt couru.

OSCAR HAMEL
Rrttldcnl

PIERRE fUGÉRE
SccrtUif»

HAMEL, FUGÈRE & CIE
LIMITÉE

VALEURS DE PLACEMENT

Téléphone
9-9038

71, me St-Pitrre
QUÉBEC.

HAMEL, FUGÈRE & CIE, Limitée
7l, RUE ST-PIERRE, QUÉBEC 

Tél. : 2-2038

Lei obligations des Petites Soeurs Franciscaines de Marie è 5 W%,rachetables par anticipation à 1019b
le 1er mat 193u, sont acceptées en pa vment des deux émissions ci-dessus décrites.
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L’ACTION CATHOLIQUE, QUEBEC. SAMEDI 20 AVRIL 1935
par dp 100,000 dc population.

--Avec l'usage du sérum, ce 
chiffre de ISO est tombé A 14. Et 
depuis la vaccination, ce chiffre

LUMBAGO
Son MAL DE DOS Soulagé en 3 Jours

Les douleur* de do* lancinante» du - __________
Lumbago avaient à tel ooint perrlua d’est plus que de 4. Même dans*la1 
N.. Dénia Saucier, de Hawkcubur*', ville de New-York, où l’on a com- 
<>nt., qu il pouvait à peine 8C lever de m^ncé avant les autres, ce chif- 
*on lit. “Je pris alors les Capaulea freest maintenant réduit à 12 oar 
Anttrliumansmalc*Templeton, écrit- 100,000 habitants. _________
grand A,|rboûrde de corn menti i^POailifS SC passcnt | 11 nc pouvaitcomprendrepour-
jour*. la douleur était corn plétement dis- —En terminant, le conférencier étaU ï^leT avi?em ï
paruedemondosetnWpasrevenuede- sc demande comment il sp fait mm 1 1 c # cessé tout à
jhiis Kgalement bonnes contre Rhu- nous perdions encore des enfants rnUon 5*a lul. cn <|0^na Sou* les auspices de la renaissance
«lafiv «,« Mt—. ■ . . .. viutuiu, raison et, tout de suite, il écrivit :

Ce qui mit fin 
à ses migraines

Prenait du Kruschen dam 
•on café.

PAGE QUINZE

Intéressante 
causerie par 
M. Desautels

iiiativnc, Sciatique, Névrite, Névralgie. 
Point de drogue* nocive*. iOé et $t 
chc/ votre pharmacien. — Templeton* 
Toronto. J0ÏF
FulfeareAserd'InutileatouffrancM—Prencr.

TEMPLETON
Victoire des médecins 
sur la diphtérie.

(Suite dc la dernière page)

par diphtérie.
—Ah ! c est qu'il y a encore des 

retardataires. Les uns cr&icnent _ ...
qu- cette vaccination ne cause de, ,10 ans j avau toujour* ;

enfant'; ?î^.su.Jet a dc ventes migraine*.

la lettre qui suit :
rra!pnont ,,,Ie SU'S â8é dc 62 •«* et, depuis daignent i>a0. ..si...-.

campagnarde. — “Avant-gardes 
du réveil rural.”—Cercle» de 
Jeunes Agriculteurs.

A RADIO-CANADAquelque malaise à leurs cinams. «, • .
C est une crainte sans fondement -a18 11 >la deux anjs- ces maux de
Car c’est une méthode sûre et sans ,etc ces”rent pour une raison que «i. Adrien uesauieis, ingénieur 
aucun inconvénient. J ignorais. Aussi fus-je très sur- agricole a donné mercredi soir, à

D’autres ne savent à qu?l àgc pr,is lorsqu’un jour ma femme! Padio-Canada, sous les auspices 
i vacciner. D’abord tous les enfants, rn aPPrit 9ue durant tout ce temps | d® la Renaissance Campagnarde, 
en santé et en bas de dix ans doi-!e,lc avait mis des Sels Kruschen | un® tr*s intéressante conférence, 
vent l’être. Mais il est préférable: dans m°n café. J’ai continué le ; , .Adrien Dcsautels, auteur du
de commencer dés l’ège de 1 an et régime et je vous avoue que je ne ; ‘Guid® des Jeunes Agriculteurs.”
même de 6 mois.

Doiities encore diront: Mon 
enfant a déjà eu la diphtérie; il 
est donc à l’abri. C’est une er­
reur. Une première attaque nc toujours occasionnés par un

ENTREPOSMEI
Le nettoyage de vo* fourru­
re» avant d’entrer en entre- 
posage gardera celles-ci 
contre tous microbes qui 
pourraient former des mites.

ULDERIC BEDARD
244, Richelieu Tél. : 3-489!

Programme 
de l’Heure 

Catholique
I.* choralr de l’Académie Saint-

On modèle FRIGIDAIRE 
démonstnleur en parfait ordre 
valeur de $180.00 peur

129 SC

Tout d’abord il nous fait un ta­
bleau fidèle des alarmes que cou­
re don-i une famille la visite de la 
diphtérie. L’enfant lutte entre lu 
vi > et la moit pendant 3 ou 4 
j u:>\ cl la tamilie est dans l’in­
certitude d une issue heureuse ou 
malheureuse. Car on nc sait jamais n,avon* pas *e» moyen*. Lh bien, vous plaindr

connais rien de mieux pour régler avai* intitulé sa causerie “Avant- Jean-Baptiste, *ou» la direction du R 
l'organisme”. - J. T. ! £?rd?s d“ r^eil rural.” Il félicite Frère Anselme, exécutera le program-

US maux do té,0 son. Pr..„uo IsoXf

xon désireux de'bonné’cntênuTqui ' lt 1cardSa,'v£'u’,S°o'y 
nous . étudié sur lo vit dans «on , e'h«u? i 4 voix ' 0 MX “confère pas l’immunité. Au con- ti>mac délabré et par l’accumula- 

tiaâre. Cet enfant est exposé a dcsition de déchets nocif* qui empoi- 
rechutcs. sonnent le sang. Chassez ces

Dernière objection que l’on en- Po sons — cmpéchez-en la for-1, -— ----- .---------
tend souvent de nos jours. Nous mation — et vous n’aure/. plus à : *a Photographie d'un gars de chez

Ire de migraines. î^es o°us, le Jeune Léonidas Moisan, di
maladi? va ko" ter- rnppelons que l’Etat a fait sa part Sels Kruschen produisent exacte-! AU.vl e,/rand ^aureat du Mente 

»/ii'ori.-ic^r.* ..^„,.i4-. i__  . Agricole des Jeunes en 193(1 et le

, . mixtes. Paroles du R.
h Rémi, de» Ecoles chrétiennes. Mu­
sique de Orner Létom neau.

II—t'est le roi puissant. — Cho­
rale à 4 voix mixtes, 

ni—Sang divin. — Cantique à

vent les ravagea de cette maladie 
Aussi les cas de diphtérie etaient- 
*18 nombreux, et la mortalité ef- 

1 rayante. Aussi sur 100 enfants ma- 
Jades de cette affection, il en mour­
rait t>7 en moyenne. Même i] y

dernière» années. « i
—Quant ati>< autres qui n’ont pas ODUII pOUT 11

encore satisfait a ce devoir de so- bfigadt dtt inDindilt 
lidarité, et qui le peuvent, l’ora­
teur se permet de leur dire qu’ils
n'ont pas le droit de rester indiffé- (Suite de la page 3)

les cercles de jeunes agriculteurs 
dont le but ultime est dc grouper, 
d'instruire, et de développer la 

! jeunesse rurale, de l'initier aux 
méthodes modernes de la pratique 
agricole, de donner à cette jeunes-

cût des épidémies meurtrières ou rent* dans cette lutte où l'enjeu
<e taux de mortalité s'éleva à 
510^.

Mais en 1894, les choses chali­
bèrent de face. Grâce aux decou- 
\ “tries de Pasteur et surtout de son 
élève le Dr Roux .l’on réussit a 
trouver un remède guérisseur: 
t' était le sérum antidiphtérique.

Qu est-ce donc que ce sérum ? 
C 'c>t la partie liquide du sang d’un 
cheval a qui l'on a inoculé de.s mi- 
c.‘ubc> diphtériques. Au bout de 
trois mois de cette vaccination ré­
pété'*. ce cheval devient réfractai­
re <i la diphtérie Kt c'cst son .sang 
qui «ert à la préparation de ce so- 
run. antimifcrobien.

I i. le Docteur s-* permet de don­
ner quelques conseils d'ordre pra­
tique.

abord, c? sérum est d'autant 
plus efficace qu'il est injecté de 
bonne heure. Il faut donc avertir 
1’ médecin aussitôt que l'cn soup­
çonne la maladie.

On se rappellera cine ce sont les 
enfants âgés de 2 a 8 ans qui paient 
géiiémlcment le tiibut à cette ma­
ladie.

KiiMiitc i! faudra craindre tout 
mal dc go, gc. surtout celui qui nc 

•ompagne pas rie beaucoup

est la santé de leurs enfants, et lei I*® chef de district Orner Bélan- 
bien commun, ger portait encore à ses derniers

El en conclusion, le Docteur Jours les traces d'un pénible acci- 
Hjoute : Si chaque famille faisait dent dont il avait été victime, en 
vacciner ses enfants contre la J923, et qui avait failli lui coûter 
diphtérie comme elle le fait à 
propos dc la picote, avant qu'il ne a 
sc passe deux décades, la diphté­
rie sera devenue une chose du vcndle^, au coin des rues Bayard a

Séminaire de Québec.
^ -—Sinité parvulo» : F de la 

1 ombdle — Choeur à 4 voix mixtes. 
M. Léon Dover, soliste.

\ 1.—Ah 1 qu'ils sont beaux. Ex­
trait de la Rédemption, Gounod. _

ESCOMPTE
DC 15%

SPECIAL
• 2C%

Sur tous nos modèles de réfrigérateurs 
électriques dvici au 1er Mai.

Ceci est une offre exceptionelle et c’est à 
vous d’en profiter si vous devez vous ache­
ter un réfrigérateur ce printemps.

la vie. L'automobile qu’il occupait a 1 a«ncu'‘ure qu à 1 industrie, 
avait été tamponnée par une voi-i ”T(>nir 1® t5»1 la culture, t 
tare à boyaux du Service des In- est ,a* “<icrivf'it M. Wemolius.

.... ___________ ____ ____ ivnri.e-, au coin des rues Bayard a *a. sult® d’Honoré Mercier
passé, tout comme la variole l'est et Sl-Luc. Il avait été grièvement eonférencier répète ccs 3 rm
devenue. m'iilé aux mains et au visage, et Emparons-nous du sol , et il a

Ce jour-là, la science médicale il devait porter toute sa vie les ' **• nn P^u8: ‘rna's restons-y.”

se une préparation immédiate à son Choeur à 4 voix mixtes Soliste» • le 
rôle de demain. C'est une oeuvre R. F Basile, directeur de l'-Vadémie 
urgente, une oeuvre nationale. : Saint-Iean-B.w>tijte, et M de -I» 

Dans notre province de Québec. Rn,èrê 1 emieux 
nos caRps de progrès de succès et \ jr i>-_:de Mabilité tiennent plu, encore Æt,. - 4 Æ Z“Z '

tout 
Et

Mercier, le 
mots : 
ajou-

joui
aura enregistré une 
pl us.

— — *.v

Un bit oplimitme 
«tmble gagner les 
cultivateurs

Et pour arriver à ce but, il faut 
cc J réparer les erreurs du passe. C’est

(Suite dc la dernirrr pace) 
Fruit» et lécume*

victoire de traces de cet accident.
En apprenant la mort de . , ,

dévoué compagnon, le chef Rosai- en * adressant a la Jeunesse, en 
iv Beaulieu, due-leur du Service l’orientant et en la dirigeant bien 
des Incendies, nous déclarait hier • '’o*1 y parviendra Et les cer-
”Nous percTons dans la personne rIPR dr jcuncs agriculteur!, sont le 
dr M. Orner Bélanger un homme qui nous permettra d’y ar-
temarquable par son courage, son r>vcr- 
esprit de travail, et son assiduité *
a la -âch? Rarement a-t-on vu un a*travailleur aussi acharné, et je ne Soulage de sr* maux
pourrais citer Ici tous ’es cas où il m. John Durovok de Tort Rô­
ti a ui tache 48 heures durant binson. Ont , rent : "J'ai le plat- 

■ ans une minute de répit, ( est un gjr vous informer que je me 
grand deuil pour le Service de?i

\ III —Qui triomphera ?—Dnixiè- 
m» partie.

IX—Louez le Dieu puis<ant : J S. 
Bach. -- Chorale à 4 voix mixte»

!.r R F. Anselme, directeur 
M Orner Létoumeau, organise à 

: dut-Sauveur, A l’orgue.

J.-ROMEO
37» St-Joseph,

CROTEAU

*---------------

H Ernest Kerland, marchand de 
Cruits et de légumes, semble tout 
aussi optimiste.

—“Qu’csl-ce qm sc vend le
mieux, eette année?” demande no- j’en suis sûr. par tous ceux’qui ont 
Ire 'eprésentart. ! eu l’occasion de voir à l’oeuvre ce

-—“Tout se vend’, dit-il, "meme dévoué serviteur de la ville qui a 
^jp les chose* que nous nc serions pas; risqué tant de fois sa vie pour la 

fièvre et de beaucoup de douleur c™5*» ^ndre du,?s -x* temps-ci, protection des citoyens, et qu’un fmourdiss<>ments 
en av alant Ceci est très suqieet cic comme les concombres et les fiai- bien pémbb accident vient de a etouiatssemems 
diphténe. Il faut donc avertir im- s<,s- 11 >' 3 certaine ment plus dm-:-onduirc au tombeau. A sa famil-

gent et plus d’activité. Les clients! le et à ses amis, j’offt? rnes sym

Beau concert à 
Saint-Dominique

1 -a mort du Sauveur a été com­
mémorée, hier soir, en l'église St- 
Dominique, de la façon la plus 
touchante qui soit. “Les Sept Pa­
roles du Christ’, oeuvre musicale

M. Guimont sera
l’hôte des V. de , no charn,s„,

Comm. ce soir Cl

Soirée à Charny Drame à éclaircir
réunion

e la résidence de M. 
moumix. dimanche 

le 14 avril, à Charny.

neU"l PT' 1C *frV1CC dC•,' P^te bid depuis q.lC ' j'emploie ! d\,Th^0^ncend es dem! qui sera partage p Novnro dll Dr Pierre Je n'a- F’^°,s’ a .e.tc interprétée avec
• ----------- -------- vais pas d appétit et. de temps à ^ch­

antres, je ressentais des douleurs ' . p . s, narUcuAs de St-Do-
dans l'estomac: parfois, l'avais des ^^enri Marcil.
accès de fièvre et des périodes

mrdiatement, car la survie de l'en-
lant est a ce prix. *r ionr Pr,"r moir,J1 longtemps pathie8 les plus sincères, jointes à

Ma.ntenant pour donner une idée lMn,r acheter ci il y a moins de dis-1 celles de ♦.ous ses camarade/’ 
de la valeur de ce sétum antidiph-i cussion sur les prix.

Ne pouvant 
que très peu manger je devins si 
faible que tout travail dur me fut 
impossible. Je me sens mainte­
nant tout different". Les résul­
tats remarquables obtenus par l’u-

O P., prédicateur du Carême, a 
décrit avec chaleur les diverses 
phases du drame du Calvaire,

terique qui a sauvé un si grand 
nombre de vies d'enfants, il suffit 
de dire quo. malgré le.» retards ap­
portés dans certains cas, et malgré 
la malignité, de certaine diphtérie, 
le taux de la mortalité, qui chût 
autrefois de <19 p. c n'est plus que 
de 10 p. c.

Cotait évidemment i progrès 
considérable. Mais la s.ieuc-: mé­
dicale est toujours en éveil dans 
l'oeuvre de la suppression des ma­
ladies contagieuses. Elle avait dé­
couvert un sérurrr guérisseur. Elle 
-e mit a la recherche d'un vaccin 
préventif.

-Et en 1907. elle réussit a faire 
.ette mcrveilleusc decouverte d'un 
vaccin antidiphtérique, dont .-'ho­
nore la médecine contemporain*'.

Professeur W. Pa k fut le 
premier a appliquer aux être» hu­
mains un vaccin qui avait servi, 
'•ntre les mains de Theobald Smith, 
A vacciner des animaux.

Il vaccina donc sur un*’ grande 
échelle les enfants des écoles do lu 
ville de New-York. Ses premiers 
e.-sais furent des succès. Il fut le 
grand animateur de critc méthode 
preventive. Si bien qu’il fit école, 
: t qu’il eût des imitateui s

-Mai» il était réservé au pro­
fesseur Ram. n. de Paris, de trou­
ver en 1923. un produit supérieur 
;m vaccin américain, et absolument 
inoffensif Grâce à son inoeuité. 
1 anatoxine Ramon est aujourd’hui 
universellement employée, même 
aux Elats-UnK FJ partout elle 
produit d'S effet.', mei\eill-'iix.

En effet, -i nous jetons un 
coup d'ocil sur les statistique.' 
mo. tuaires établies depuis S0 ans. 
non.» voyons qu’avant la déc uver- 
tr du sc um non- perdions Hinqiic 
année, 150 enfant . de #'literie

DIT LA VERITE 
SOUS SERMENT
Un Homme de Toronto Dit 
Dan» Une Déclaration Soua 
Serment Comment les Fruit- 
a-tive* Ont Banni Ses Graves 

Maux de Tête.
M. Henry Dawson,JOCaroliueAve., 

l oronto, Houtïrait de graves maux de 
tète. Il dit sous serment, devant notaire, 
comment il y mit fin. Personne ne peut 
dune douter de la déclaration dc M. 
Dawson. La voici:—Après «voir subi 
de sérieuse» opérations, je soutirais de 
graves mauxdc t êi c. La «loulcursurledc*' 
sus de mat été et dans mon front devenait 
parfois insupportable. Jet ousuhai mon 
médecin. Il me conseilla de prendre des 
I ruit-a-tives. Depuis que j’en fais usage 
je n’ai pas eu mal â la tête, pas même 
une minute. Je ne saurais recommander 
les Fruil-a-tivea trop hautement A qui­
conque souffle comme je souffrais.”

Ce que les Fruit-a-tives ont fait pou* 
M. Da u son et pour des milliers d’autres 
elles peuvent le faire pour vous. Si vous 
•oufïrez de maux de tête comme en 
•ouffrait M. Dawson, ou si vous souf­
frez de constipation, d’indigestion, ou 
d'autre* maux semblables, commencez 
dès maintenant â prendre des Fruit-a- 
lives. Vous trouverez vous aussi que 
leurs effets toniques vous donneront 
une nouvelle vigueur, une nouvelle santé 
cl une nouvelle énergie.

1 <.plp complA'e Hr \u HSrlarsiUn Hr Kt. 
inn •rra aHretr^r «tir demande. Ecrive* A 

, 'UlUtife* LimiteH. Otttn-a, Canada 
iRUU.A-TIVES — >S« •( S0e PART OUT

(’hex les épiciers

Ernest Lapointe

Les Chanteurs étaient dirigés 
par M. J.-H. Parc. Plusieurs so­
listes se firent entendre; ce sont

.. ... i. . - .madame J Lemieux. M Aurèloavait sage de cette excellente prépara- [x,cjrrc ’ -rvurcio

rnesi uapuinic, epitier sui..............- ...... ............ . '-‘J ,,v" u ifiiiiiiiioiiun. c-uii swinuiv n - r-, , r _______ ; i •.
rue Je la Couronne, remarque; f®* dan:® B]anv.-h« L Hérault, qui fonctions de l'cstomac, aide la di- . it ’. ‘ ’ teux. L orgue e> i..i -----------a >i - i iait touche par M. Jean-Mariebaisse légère dans la vente ‘‘J* ^^rvit. Il laisse, en outre, pour gestion, règle les intestins et aug- « * ., 

denrées et voici comment il P'“u^®c ?a perte, son père, M. mente le flux urinaire. Le Novo- k'- ‘ * *’■* «—------

Grand concert

M 
la
une 
des d 
explique le fait :

“L’année dernière", dit-il, "la fê­
te sc trouvait n la (in du moi5 de 
mai» et beaucoup d'employés a- 
vaient reçxi leur salaire tout juste 
pour faire leur marché de Pâques. 
De sjite qu’il y avait peut-être un 
peu plus d'activité. Mais nous som­
mes cependant très satisfaits. Il y 
a réellement de la vie et de i'én- 
train.' ’

Chez les bouchers

I«< halle Berthelot présentait 
aussi le spectacle d’une belle ani­
mation. hier après-midi. Les bou­
chots sont satisfaits.

Los prix ont peu varie depuis

Feu M Orner Bélanger
épouse en premières noces, dame lion de plantes sont dus â son oc 
De. h Beaulieu, décédée il y a plu- lion sur le procédé de nigestion et 
•Meurs innées, et en secondes no- d élimination: elle stimule le

Roméo Faguy, MM. 
Roland et Placide Morency, ma­
demoiselle Marthe Lapointë et M

Genigep Bélanger, et quatre filles. r0 (ju pi- pierre est seulement 
(e rnnt mijrlame Wilfrid La- vencju p3r rfeS agent* locaux Si 
'iaoc£ bé* Kvana; rnadame T>1- vous ne pouve2 l'obtenir dans vo- 
p 0'dijr’ n°P Marie-Louise; trp voisinage, le Dr Peter Fahrnev

^cara De5,nÆV'» nu1e * Son» Co.. 2501. Washington 
Blanche; et madame Albert Robi-
taille, née Heimeline. Blvd., Chicago. 111., vous envorrii 

une bouteille d'essai en port paye 
Le défunt laisse également deux P°l,r un dollar, 

frères, MM. J.-Ludovic Bélanger. Livré exempt dc douane au C«- 
employé du Canadien National, et nada.
Origéne Bélanger, tous deux de 
cette ville; ses boeurs, madame E- 
mile Deslauriers, née Georgianna; 
madame Vve I>écn Bédard, née 
Célina; madame Pierre Gauthier, 
née Alberta; «es gendres. MAL: 
Wilfrid Lachance. Delphi* Bol- 
duc. comptable au "Soleil", Oscar

Une vaste foule 
aux reposoirs

Mgr Camille Roy veut faire re­
naître au Séminaire cette année, 
une tradition qui y a été aban­
donnée il y a déjà plusieurs an­
nées. Il s'agit du concert en 
l’honneur de Mgr de Laval,

La fête du fondateur du Sémi­
naire tombe le 30 avril. C’est à

L'Assemblée générale des nietn 
b r e s du (’croie des Voyageurs d<* 
Commerce de la rue St-Jean, » 
Queoec, qui doit avoir lieu ce 
modi soir, le 29 avril 1935, à 8 
soir, verra se réunir un grand 
nombre des membres de celle 
association.

Ceux présents auront l'nvanta 
ge d’entendre un talentueux ron- 
férencier en la personne de M. 
Paul-Henri Guimont, un gradué 
de l’Lcole rie» Hautes Chides 
Commerciales de Montréal d’où 
il est sortj «ver le grade de "!i- 
ecncié en sciences commercia­
le»”. A la conclusion de brillan­
tes études il fit un stage de deux 
années à la granité université 
américaine d< Harvard pour v 
décrocher le titre de "maître es 
art . De retour au pays il eut 
I honneur de se voir déeernei 
une chaire d’enseignement à l'F- 
cole des Haute-» Chides Com­
merciales de Montréal, tandis 
que le grand établissement mm 
mercia) de relie ville, la Bock 
Cily Tobacco Company Ltd. se 
!’nHachait comme slalisticirn. Le 
sujet qu'il a choisi pour iotéres- 
scr Voyageurs de commerce 
esf "L'Evolulion économique, 
polilLque et sonule aux F.'nls- 
Unis". conférence qu'il a donnée 
il y a quelques semaines â Monl-

Des enfants qui Jouaient sur un 
a é- terrain vacant, non loin de l’HÔ- 
J.-K. pital Général, jeudi après-midi, 

dernier, ont fait la macabre découverte du 
Plusieurs cadavre d’un enfant nouveau-ne

fillettes étaient venues célébrer qui était enveloppe dans de vieux 
le dixième anniversaire de leur vêtement», 
petite compagne, mademoiselle 
Claire Lamourriix. De jolis ra 
denux lui furent offerts et une 
adresse lui fui même présen­
tée â laquelle elle répondit en 
termes charmants. Le» jeux 
cornniencêrcni ensuite et furent 
suivis par un léger goûter. Les 
l»etilc-s amies se séparèrent assez 
tard dans la soirée en renouve-'
Innt leurs voeux à l’héroïne de 
la soirée.

I es fillettes qui ont pris part 
à celte joyeuse fête soul made 
utnisellcs Jeanne Portier, Gabriel 
le Normand, Lanrette et Pauline 
Lacroix, Lucie et Lilianne Pois­
son, Rachellr Paradis, Irène Hui­
lé et Marictle I.amoureux.

- ^--------------

Ne pas confondre
On est prie dr ne pa« mêler, dan» la 

«auir dr viande» juger» impropre» à 
L consommation, dan» un abattoir

l,os défectives de l^scouad» 
municipale des jnoeurs ont éto 
piévcnus et il* ont commencé une 
enquête. Le coroner du district, 
M le docteur Jules Vallée a fixo 
son enquête à mardi avant-midi 
afin de permettre aux limiers de 
continuer leurs recherches.

privé du quartier Saint-Sauveur, par 
le» inspecteur» du Service niuivripal 
dr l'Hygiènr mercredi âpre- midi, le 
nom dr M Jn« Rélanjmr. hon. '.r: 
379^j, rue Saint-Joseph, propriétaire 
d’un .abattoir privé dam le rpur'iier 
Saint-Sauveur.

Dr. H LALIBESTE, M. 0.
Coeur — Vaisseaux — Sang 

Poumon» — Estomac
15, BL’ADE — Québec

cette date que la Société sympho- rf«l, devant un nuditoire de plu- I îe. bt-jo.sf.ph. qsitbec

V-ge 3)(Suite de la 
dinal Villeneuve, des prélats, des 
chanoines, des hommes publics

v.-,___ Deslaurriis, de la maison Heth- haut placés. Seule la religion, a la
h année ^d'-rni ère L>n dinde"se vend r'n8t°n; Albert Robitaille, de la vérité, peut nous donner cc spéc-

dame Robert Malo'iin; s?s bcaux- 
ftères. MM. Albert et Orner L’Hè-

0.25 la livre; le boeuf, dc 10 a 
0.20; le veau, dc 0.06 à 0.15; le jam 
bon, de 0.18 à 0.20 et le lard, de 
0.13 a 0.17.

"L activité est a peu près la me­
me que l'année dernière, nous di­
rait M. Narcisse Drolet. Je crois 
que nou.s n'avons pas à nous plain­
dre.

Sur le marché Jacquoa-Cartier. 
k» veau m' vendait de 0.50 a 0.60 prochain, le 22 courant. , 
pour les quartiers de devant ri de rc';. en l’église de St-Roch 
51.25 a 52 00 pour les quartiers 
de derrière. l.»cs poule» se ven­
daient entre 0.50 ri 0 75.

Brigade du Feu. Survivent égale- taele si consolant, 
ment au défunt, ses belles-soeurs. 11 n est pas une église, pas um

nique, dirigée par M. Robert Tal 
bot, donnera son concert annuel 
devant les élèves. La chorale La­
val comprenant 120 membres se­
ra au programme avec la Société 
symphonique.

Ce concert sera une première dc 
la manifestation du 7 mai alors

sieurs milliers de personne».

DENTISTES HOULE & LAFOREST
Travaux *1 extraction* "ABSOLUMENT BAN» DOULEUR’’
nrNTIERS Hr tou* *enre« extent*» *n un* ••ni* Journ** dan» notr» 
propre laboratoire, «ou» ta HlrecMon d’an «pert, M J.-B. Oamean 
Prix modéré*.

Tél : t-IM)

madame Char.cs Loupret, ri ma- chapelle ou le S. Sacrement n aît c>uc I on interprétera l’oratorio
attire des foules considérables. 
Dans tous les temples et dans les

Les pauvres patates !

Un cultivateur dc St-Laurent, lie 
d’Orléans, avait exposé sur le mar­
ché Jacques-Cartier dc très belle.» 
patates qu'il vendait seulement 
0.35 la poche.

“La vente est-elle as»cz. active 
du moins V" demande notre re­
présentant"

raub, mus-Philippe Morin, Léon rU(;s y conduisant c'était un va-ot- 
Maman, Ade.ard Metivier. vient continuel. Commencée des

aptes le diner, la procession des 
fidèles s'est poursuivie jusqu a une 
heure avancée de la soirée. Mais 
là nc sc sont pas arrêtés les actes 
d'adoration: pendant que la ma­
jorité des citoyens était au repos 
des âmes courageuses et dévotes 
passaient une partie sinon toute 
la nuit au pied de l'auguste saine­
ment.

Hier après-midi ri hier soir les

Le chef de district Orner Bélan- 
gei latss** au-si 21 petits-enfants 

Les obsèques du chef d» district 
O uer Bonn.ger auront lieu lundi 

a 1 heu- 
Lè cor-

ee-' .• fo. niera au no 269 de la 
rue de la R?inr pour se diriger 
vers l’église paroissiale ri de là 
au cimetière St-Cha:les.

"L'Action Catholique" prie la 
famille si profondément affligée
de bien vouloir accepter l'expres- exercices du chemin de la Ci
sion de '.scs plus sincères rondo 
léances.

A l’Hôtel-Dieu
Conformément à la Iradition 

c est un prêtre du Séminaire qui a

et de la Passion préchéc ont grou­
pe des foules pieuses ri recueillies.

Mentionnons le geste délicat dc 
nos autorités municipales. Cellev- 
c' ont voulu participer à la com­
mémoration du 190De anniversai­
re de la mort dc Notre Seigneur 
en ordonnant le son a 3 heures,

'l,es patate» sç vendent officié aux offices de la Semaine de dix-neui coups aux tocsin:, d
sainte a l’Hêtel-Dieu. M le cha- la ville.
noino Cyrille Gagnon avait été Jeudi, hier ri ce matin les ot 
désigné à ces fonctions. ftees se sont déroulés également

l-e chant était fait par des élè- en presence de grandes foules, 
ve» du Séminaire membres de la Maints fidèles n'ont pas craint 
Société Sainte-Cécile. Ainsi, sui- d'assister a toute la longue rele­
vant une autre tradition, ces é'.è- monic du Samedi-Saint. Lorsqu’el- 
ves ont. fait le tour des salles de les sont revenues de Rome les cio 
malades pour y exécuter quelques ches ont donc été saluées par une 
pièces de musique. foule de fidèles dans toutes les e-

Voici 1rs noms de ces élèves : glises. Avec le retour des cloches 
MM Chrysologue Giroux. Adrien c'était le commencement dc la re­
plante. Robert Mathieu. Bernard surrection: le dépouillement de, 
Arsenault. Leonard Arsenault, G - statues ri images pieuses des voi- 
H. Gamachc. M Hardy, L.-M. Pa- jpj violets qui les recouvraient do-

coup mieux quand elles sont plus 
chère*", répond-il. Actuellement, 
c'eri tout à fait tranquille Chacun 
n fait sa provision et les demandes 
.vont rares. Et songe/ que ce prix 
de 0v35 est loin de me revenir tout 
cuti M'. Pour vendre me: patate» 
sur le marche Jacques-Cartier, je 
dois payer 0.05 pour le passage sur 
1? bateau, 0.03 pour le charretier 
et 0 01 pour la taxe. Quand on 
ccnnait tout le travail que donne 
la culture de la patate, on ne peut 
vraiement pas penser que c'est un 
prix raisonnable.’’

Los pauvres patates sont donc en 
arrière encore cette année. Si elris 
avaient suivi le mouvement gé­
néral, la situation des cultivateurs 
se trouverait considérablement a- 
méliorée.

Mais somm-' toute, le tour du 
marché n'a rien qui soit dépri­
mant et la confiance domine cer­
tainement dans la plupart de.» mi­
lieux.

Feu M. l’abbé Hudon
Lr» funérailles Hr M. l'abbe Louis 

l.tsiger Hudon, Auront lieu mardi ma 
tin. à nriif licure», pii la cltapell? '1c 
l'Hôpital (téiicral La translation h- 
irstc» >l«‘ h diambre morljiatrc a la 
riufsllr <c fera lundi après-midi à 
«uutre heures.

ris, Benoit 
Plamondon

Cailloux et Roland

Haydn, "Les saisons.

Feu M. Paquet
On apprendra avec regret la 

mort de M. Narcisse Paquet, pro­
bablement le doyen des cochers 
de })la-e a Québec, décédé hier 
après-midi, à i'ho.spiee rie Naza­
reth, a i âge dc HU ans et 4 
mois.

Le regretté défunt, originaire 
de Stoneham, avait utilisé un 
peu tous ies moyens dc locomo­
tion pour le transport des passa­
gers. Lorsque les tramways de 
Quebec n'étaient autre chose que 
des simi li-diligences, il condui­
sait l'une de ces voitures Plus 
tard, il devint cocher sur les pla­
ces publiques. Il dut abandon­
ner son métier il y a une quin­
zaine d’années pour se retirer à 
’ Hôpital Général, a Beauceville, 
et de là n Nazareth.

M. Paquet a été précédé dans 
la tombe par son épouse, née 
Margaret Cook, il y a plusieurs 
années 11 était !e père do M 
John Paquet, détective de l'As­
sociation des Marchands-Détail­
lants de Québec. Il laisse en ou­
tre pour le pleurer ses petits- 
fils, MM. Rosaire Paquet, comp­
table. et Lucien Paquet, de Que­
bec, et une petite-fille, Mine Sé­
raphin Giguère, (Marie-Ange). 

Un libéra sera chanté cet après-
puis quinze jours. Dos ce matin widi a 3 heures 3U en l égiise de
l'esprit de Pâques commençait 
régner.

Demain ce sera l’apothéose au 
. i * l j. i j Christ ressuscité. Dans toutes le.[jîripjîj Achetez la poudre églises il Y aura affluence à la tu- 

à coquerelles sa^nlc: Chacun dan-- un elan
i de reconnaissance voudra recevoir

la sainte Eucharistie pour remer­
cier son Dieu d’avoir donne sa 
vie pour lui. bien plus, d’avoir res­
suscité pour bien faire voir qu'il 
est éternellement au milieu de ses 
disciples.

*

^ 1 à coquerelles

Sitnifff
W| I depuis 1917 pour^ A 4 v. i. » a Imm onna • a t a *détruire les coquerelles.

Cn vAnt« pjrtnut
25c, 50c et $1.00

Maheu E Maheu
Qu*b*c. p.q. ^

Feu à Cap-Rouge
l.f ifu -i ta<é mercredi, la maisan 

« M l'Htph Bertrand, du Cap-Rou- 
■ M Thar'e Berti.ind, .ic- de 8;

St-Sauveuv Tvpart de l’Hospice 
de Nazareth à 3 h. 30 pour l’égi;- 
se St-Sauveur ot de la au cime­
tière Saint-Charlos. Le service 
sera chanté mercredi matin à 6 
heures dans la chapelle des RR. 
SS de la Charité.

L'"Action Catholique" prie la 
famille si douloureusement affli­
gée de bien vouloir accepter l'ex­
pression de ses plus sincères con­
doléances.

an», qui était dan.» la maison, a failli 
périr dans lcr flainmcs l.orsquc !< 
riti '.c déclara la plupart dr'. paroi» 
'ien» étaient à !'é>;Vr On i»;u»>it à 
secourit M l'Inrlf-' Bertrand rri bri 
'ant la fenêtre qui conduisait a »a 
chambre.

Aucune autre voiture du même prix
n'égale le nouveau

HUDSON SIX
EN PUISSANCE

93 ou 100 chevftux-vftpeur

EN SECURITE ET 
EN DURABILITE

Freins à action égalisée 
Seul es carrosserie.s tout-acier

EN ECONOMIE
19 à 24 milles au gallon

Et aucun autre Sedan du même 
prix n’égale le Hudson Six

EN GROSSEUR
Quelques dollars seulement de plus que les voitures 

les moins coûteuses

*1055
ri plus, au détail à l’usine

Connultez le plus proche vendeur de Hudson
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AUJOURD’HUI! Nouvtllts dt Lévii
SAMEDI SAINT

QL ARANTK-HEt BKS
Soeurs Trappisilnrs

CALENDRIER
Samedi. Z0 avril. 1935 
levier du soleJ—3*1 
Coucher du soleil—6.46 
l.ever de ta lune—9.11 
Coucher d** U lune—5.24 

‘elle Cuite, le a. a . u. Itu au ma

Mort <lo la K. Mère
Marie-Bernadette

i n.
I r Mer Quartier, le 10. à oh 42m. do 

*orr
I * ne {.une. U 11. à 4 h. 10m. du soir. 
Lt-roler Quartier, le 25, 1 11b. 2va. du

Grand dauil pour la communauti du Préciaux-Sang.—La dé- 
funto, nao Mathilda Granior, était originairt dt St-Proi- 
ptr.—Obsèques lundi.—Prédication do la passion sur 
la rivo-sud.—En retraita fermée.

TEMPEKATLRS EUCHRE ANNUEL POUR LE PATRONAGE

Beau et un peu plus ch»ud.

Offices du dimanche
LE DIMANCHE. 21 AVRIL

Fête de Pâques, double 1 cl. 
avec oct. privil. de 1er ordre 
(blanc). — A l’aspersion de 
l’eau benlte. ant. *‘\1D.\ 
aquam".—Messe de la fete,
• (.iloria <Om. C.), •’Cred'-’*. 
preface et ’‘Communicantes'’ 
rie Pâques. “Ite Mlssa est. al­
leluia. alleluia".

Vêpres de la fête sans mêm.
*

Lumière et
gaz coûtent

$132.394.
CVst le montant total pa.'e par la 

tille à la compaicni*’ Québec- 
Power pour 1924-1935. — !><•
Janvier a janvier.

AMELIORATIONS

Les compte-, d'êlectricite et de 
£92 ont entraîne pour la ville de 
Quebec une dépense de $132.394 - 
16 pour la période d* janvier 1934 
p janvier 1935. d'apré.; un tableau 
inséré dans le rapport annuel du 
departement municipal des Tra­
vaux publics

C-He somme se répartit comme
^Eclairage extérieur: $109,160.12
Pouvoir pour les ponts mobi.es . 

16.660.00. . .
Eclairage, chauffage des oatis- 

: $15.266.21.
Gaz dans les bâtisses $1.30. 13
Total : $132.394.18.
I/es ingénieurs signalent encore 

que 12 poteaux d'ornement ont 
été ajoutés au circuit, ainsi que 2'. 
lampes à arc

Emouvante

Décès d'une rcl gieuse au Prc- 
cieuk-Sang. l.d Communauté
des Révérendes Sœurs Adoiatr. 
ce.s du Precu^x c*an>;. de Levis, 
vient d’être plonge- uans le deuil 
par la mort de Soeur Marie-Rei- 
nadette, nee Mathi.ûa Grenier

La R. S. Mar.t—Bvnirfcit'tte q i 
était la fille de feu Joseph Gre­
nier et de feu dame Marie Cham­
pagne. de St-Pro^per, de Doiches 
1er, rendit son âme a Dieu, Jeudi- 
Saint, le 18 avril 1935 Elle était 
affectée au service des piètres et 
autrefois des dames pensionnai­
res.

tile fit son entree au noviciat 
le 21 septembre 1911 et -a pro­
fession religieuse, le 16 juillet 
1913.

La regrettée défunte laisse dans 
le deuil, quatre frères: Messieurs 
Joseph Grenier, de Walerville, 
Maine; Mathias et Horrruda- Gre­
nier. de St-Pro.sper et Alfred Gre­
nier. d« St-Zaeharie, Beauee; trois 
soeurs: Mademoiselle Elmire Gre­
nier et Madame Gonzague Morin. 
(Amazalie), toutes deux de St- 
Prosper. et Marie-Anne, en reli­
gion. Mère Ste-Bernade:te-Marie. 
religieuse de la Ste Famille, de 
Collinsville, près Sherbrooke

Les restes mortels de Soeur Ma­
ne-Bernadette sort expo'ees dans 
e grand parloir du Monastère du 

Précieux-Sang, rue St-Louis, à L«- 
vis, ou le public est admis.

Ses funérailles auront heu le 22 
avril 1935. a 7.30 heure- a m.

Les amis de la communauté* 
sont respectueusement invites a y 
assister.

Nous offrons aux RR Soeurs A- 
doratnees au Précieiftc-Sang et à 
la famille en deuil, l'expression de 
nos plus sincères sympathies.

Tout est prêt pour lundi. — Beau 
temps, mauvais temps, < MAIS u 
est certain qu'il fera beau), il est 
convenu que lundi après-midi à 
2 heures, les dames cl demoiselles 
seront réunies a la salle St-Fran- 
çois-Xavier, i Ecoir- des Freres Ma- 
ristes) Avenue Begin, pour le Eu­
chre annuel au profit du Patro­
nage. Celles qui n'ont pas encore 
leurs cartes d'admission pourront 
s'en procurer à la porte de la sal-

cérémonie 
à la radio

Prédication du Chemin de la Croix 
pour les malade», par M. l’abbc 
Jules Ranrourt, a T église dr V- 
D. du Chemin.

AU POSTE CH RU

Grâce à Tinitiative de M l'ab­
bé Jules Rancourt. vicaire a No­
tre-Dame du Chemin et directeui 
de l’Heure Catholique. le> mala­
des ont pu participer nier âpre-- 
midi a l’une des cérémonies du 
Vendredi-Saint. M. Narcis.-e Tm- 
vierge avait bien voulu mettre : 
poste CH RC a la disposition dr 
M. l’abbe Rancourt pour permet­
tre aux malades d'assister, dans 
leur foyer, a la ceremonie du che­
min de la Croix. L'irradiation a- 
vait lieu de Notre-Dame du Che­
min.

L'église de l'avenu' de: Erable 
était remplie a sa capacité. C est 
M. i’abbe Rancourt qui commenta 
chacune de- station- Il le fit avec 
une onction qui toucha profondé­
ment tous les fidèles réunis dans 
l eglisc ou aux écoutés. Le chant 
était fait par 1. chorale de i Aca­
demie N.-D. du Chemin sous la 
direction des Soeurs bain’.-Joseph 
dt Saint-Vallier. La chorale chan­
ta: "Suivons -ur la montagne un­
ie’'. harmonisation de M. l’abbé 
J -G. Turcotte, de - Trois-Rivières

Cette ceremonie Otait faite spé- 
cialemer.t a l'intention do.-> mala­
de.- retenu:- a ia maison. I on 
grandement apprécie l'attention 
delicate que l’on a eue pour eux

Condoléances
L'Association dr b enfa sjli­

er et de retraite des Pompiers 
de Québec a appris avec un 
vif resret le dece> de >L Orner 
Brlang-r. sous-chef du Depar­
tment du feu, et offre a la 
famille éprouvée ses plu‘ sin­
cères condoléances.

L'Association perd en lui 
in s^.ge conseiller, un ami 
"dncére autant qu'un aide pré­
cieux.

Dollard (iUAV.
Secrétaire.

*

Boite de ronser\ex pour le Pa­
tronage. Tout est prêt pour cette 
réunion annuelle Elle sera joyeu­
se et d'un succès assuré.

Que personne ne manque.
MERCI :

"La Passion" sur la Rive-Sud. —
A l’occasion du Vendredi-Saint, 
dans toutes nos églises paroissia­
les. les prédicateurs ont exalte 1: 
mystère de 'a Rédemption. En ef­
fet. nos temples ôtaient remplis de 
fidèles venus entendre la prédi­
cation de la Passion, mystère si 
touchant pour toute âme chré­
tienne.

A Notre-Dame, la Passion fut 
préchée par le R. P. Mongeau, jé­
suite. jiredicateur de la retraite 
pascale des Voyageurs de Commer­
ce de Lévis

A Christ-Ro;. de Vülemay. la 
Passion fut préchée par M î'abbt 
Emile Turmel, missionnaire diocé­
sain.

A St-Anfoinc de B:env;Üe. la 
Passion fut préchée par le R. P 
Cosselte, do la congrégation de* 
Peres de Montfort, et prédicatcu: 
de la retraite des hommes.

A Ste—Jeanne d'Ar :, a Pointe- 
Lev,-, la Passion fut préchée par 
•e R P Eglaff. rit - Missionnaire.-. 
de Nutre-Dam.' Su Sacre-Coeur, 
de Québec.

Un beau résultat. Le bingo 
donné à Lauzon, au profit des pau­
vret. a rapporte, nous informe-t-on 
lu somme de $629.00.

Des conser\cs pour le Patrona­
ge. — Ayant pris l'habitude d'ap­
porter leur oifrandc. chaque an- 
ré*-, au euchre du lundi de Pâ­
ques en faveur du Patronage de 
Levis, les dames et demoiselles s > 
demandent déjà qu'c-t-ce qu’elles 
devront apporter, de preference, 
cette année.

Nous avons pose la question aux 
oui» il s do Patronagi* et U* cho 
cette année encore, est tombé sur 
Ds conserves Ce n’est pas un ca­
deau ri.-pend ■ ux, mais le Patro­
nage l apprécie grandement, prin- 
ipalement en res temps durs que 

nou1- traversons
Ainsi donc, k • dames et domoi- 

yrries. cette année encore, se fe­
ront un plaisir d’apporter une boi­
te de conserves ('peu importe la 
marque ou la corte> oour nrfnr 
au Patronage r l’occasion du

i and euchre du lundi de Pâques, 
Madame U.-H. Paré dans le

Jeui1. — Madame C.-H. Paré, née 
i voiine Lamontagne, de Bienville, 
vient d'étre plongée dans le deuil 
pu., la mort de sa mère, dame Phi- 
.u nene Crépault, épousé de M. 
Joseph Lamontagne, rentier, sui- 
v^nue mercredi matin, a sa rësi- 
rie:ne. à St-Michel de Bellccnas- 
se. après une longue maladie en­
durée avec piété et résignation.

I>a defunte, âgee de 78 ans, e- 
tait aussi la grand’mere de Mme 
O. Paîtras et de Mme Alphonse 
Chariré. de Lauzon.

A la famille en deuil, nous of­
frons nos plus vives sympathie.- 

En retraite fermée. — Une bel­
le coutume s'est implanter au co, 
>gt- do Lévis, celle de faire uuv 
retraite fenuee. les jours saints.

(.'eue année encore, deux grou­
pes d'élèves sont uartis mercred. 
dernier, pour se rendre, les uns c 
Jésus-Ouvriers, et les autres a io 
maison de retraites Jésus-Adoles­
cent Ils reviendront aujourd'hui 
après avoir passé trois jours dam 
le recueillement et la prière 

Clôture de retraite. I^a clôtu­
re de la retraite, préchée par ie 
Reverends Pères rie Mnntford. pou: 
les hommes et les jeunes gens. e:. 
la paroisse St-Antoine de Bienvil­
le. aura l eu. dimanche après-mi­
di. à 2 heures.

Cette ceremonie sera très solen­
nelle. car elle coïncide avec la 
grande fête de Pàque.-

On pré\-<Ht un grand sucré*. — 
Si l'on en juge par les conversa­
tions entendues dans divers mi­
lieux. par la vente des cartes, de 
plus en plus actives, on peut main­
tenant prédire un beau succès aux 
acteurs dévoués et expérimentes 
qui préparent avec tant de soin, la 
representation de "‘'OFFERTOI­
RE"

Comme on le sait. “L’OFFER­
TOIRE est un drame social mo­
derne de haute portée morale et 
qui iff ri un intérêt soutenu du 
commencement à la fin de l’exe­
cution.

Bien au courant des difficultés 
réelle- que présente cotte pièce, et 
désireux de la rendre le plus par­
faitement possible, les interprètes 
ont consenti bien des sacrifice--, 
depuis prés de deux mois, pour of­
frir au public lévisien une soirée 
de première valeur, capable de -a- 
ti-faire les plus exigeants, d'e- 
mouvoir les moins sensibles, enfin, 
de laisser, dans l'esprit et dans le 
coeur de tous, d’ineffaçables r,- 
pressions.

soi a neu le mercredi. 24 
avril, â la salle S. Frs. Xavier; le* 
cartes sont en vente par tou.- Ic- 
membrer du cercle Magdeleine-de- 
Ver.'hères. et â la Pharmacie de 
Levis, où !e plan r‘t déposé; le- 
prix d’admission est rie .25. et de 
.35c pour les sièges réservés.

Les personnes qui n'ont pas en­
core leur carte feraient bien de la 
demander sans retard; c'e-t un 
conseil désintéressé, et qui c*f loin 
d’être inutile. On se les arrache 1

Mgr Plante a officié à la 
basilique le Vendredi-Saint

Commt par la passé, les cérémonies ont été très impression, 
nantesr— La vasta église était impuissante à contenir 
tout» la foule.— Son Eminence le cardinal était pré. 
sant.— Chant de la Passion.

SERMON PAR LE R. P. AMBROISE

L'Orche-strr de» l'rsulines de Qu bec. 1934-1935. — De gauche à droite : Mlle» (1) Thérèse MI- 
GNAULT. pianiste; (2) Madeleine MIGNAULT. harpiste: (3) Myriam McKEE. mandoline; (4) 
Françoise LIVERNOIS. violoniste; (5) Cécile MASSON, -violoniste; (fil Catherine HILDE­
BRAND. violoniste; (î) Hllen McKEE. guitare;'i8> Patricia McKee, mandoline; (9) Françoise 
LAVOIE, guitare; (10) (lai re CHASLES, harmonium.

Un bel optimisme semble 
gagner les cultivateurs

Dans toutes 1rs paroi^c'. et commu­
nautés du diocèse. l’Office du Ven­
dredi-Saint a donné lieu à d inijnev 
tionnantes cérémonies. Les ég!.>c- 
avaient peine à contenir toutr la fou 
le. et les fidèles ont eu r<«a.>i',n 
d’entendre d éloquents sermons <nr la 
Passion.

A la Basilique. S. Uxc. Mgr Orner 
Piaule a officié. M. Ir <hu n mr 
François Blanche! agissait comme, 
prêtre-assistant. MM. 1rs aM> -, Gé­
rard ('tos>elin et Fernand Bernier 
étaient respectivement diacre c: "ous- 
diarre d’office.

Son Eminence assisîait au trône, 
accompagnée de MM les chanoines 
Charles Beaulieu et Ulri' Perron.

Le capitaine de ce navire recevra 
tout propahletnent la canne » 
pommeau d’or. — I* Montcalm 
le suit de près.

Le cardinal sert le 
souper aux pauvres 

à l’Hôpital Général
Beaucoup d'entrain sur les marchés de Pâques.—Plus d'ar­

gent dans les bourses.—Les produits se vendent bien. 
— Beaucoup de sucre et prix très avantageux.— Les 
oeufs et ie beurre se vendent mieux.

LES PATATES SEULES NE SUIVENT PAS
î>a clientele était tre.-. giouil- 

lante. hier, sur le marché Ja ­
ques-Cartier. Un bel optimisme 
semble gagner les cultivateurs qui 
y exposent leurs produits. La plu­
part d'entre eux s'accordent â 
dire que le public est moins fige, 
moins traînant que l'année der­
nière. Il y a plus d'argent dan-, 
le.- bourses et plus de belle hu­
meur sur les visages. Naturelle­
ment. quelques voix discordantes 
font encore entendre ries plaintes 
et personne ne proclame que la 
crise est finie. Mais soit qu'on se 
décide plus volontiers à en pren­
dre son parti, soit parce qu’il y a 
réellement une amélioration nota­
ble. il y a certainement plus de 
vie et plus d entrain, cette année, 
sur les marchés rie Pâques.

Nous avons interrogé plusieurs 
vendeurs dont nous résumerons 
les réponses. Elles révélent que le 
marché du sucre d'érable est très 
act f. Celui ries oeufs et du beurre 
est aussi en avance sur celui de 
l'année dernière. Les fruits et les 
légumes se vendent bien, la vian­
de et l’épicerie révèlent une acti­
vité sati-sfa santé: seules les pau­
vres patates ne sont pas du mou­
vement. Elles se vendent encore 
au marché 0.35 la poche, ce qui 
veut dire qu'elles ne payent pas 
cher les peines qu’elles ont coû­
tées.

Nous n’avons pu fournir a re- 
euoiller l'eau d'érable", dit- 1. ‘'Lcr- 
chaudières renversaient et no is 
en avons perdu en quantité. Mal­
heureusement. les autres jours rie 
ia semaine n’ont pas été favora­
ble? parce que les nuits n’éta'ent 
pas assez froides Q\»and il y a un '• 
bonne gelée pendant la nuit, c'e-t 
là qu'on voit monter les chaudiè-

Son Eminence le Cardinal 
Vllclneuve. O.M.I.. s'est rendu 
le Jeudi-Saint au soir vers 1 s 
cinq heures et demi** chez les 
Hosp ta Hères de l’Hôpital Gé­
néral où 11 a servi le scuper 
aux pauvres de l'institution a- 
près leur avoir adressé de ré­
confortantes paroles.

Mon«-elgneur l'Archevêque 
était accompagné de MM. les 
abbés J. Lehoux. aumônier et 
Emmanuel Bourque ainsi que' 
du Uonseil de la Communauté.

Victoire des
"Quelques-uns rie nos gros 

érables ont dû nous donner jus­
qu’à date une livre et demie et 
même plus. Il se pont que nous 
ayons encore de bonnes “coulees" 
si le temps change, ma s i! sem­
ble que la saison du sucre soit à 
peu près terminée.''

médecins sur 
la diphtérie

Les oeufs et le beurre.

Intéressante conference de 31. le 
Dr Albert Jobin, à Radio-Etat. 
—Merveilleuses découvertes de 
Pasteur de Roux.

Le sucre d'crable.

LA DIPHTERINE
Est recommandée pour combat- 
(re efficacement les rhumes les 
infections du nez et de la gorge.

Dans rc domaine, tout est a 
merveille. La production es’ plus 
abondante que l’année dernière et 
las prix sont plus élevés. Le sucre 
se vend un p^u partout 0.15 la li­
vre. et le siron. de S 1.25 à $1 59. 
L'année riern ère. on le laissait 
aller pour 0.07 ou 0.08 la 'ivre.

Ia? lundi de cette semaine fut 
la meilleure journée, de l'av s rie 
M. Léopold Goulet, de St-Gervais.

Un cultivateur de St-Anselme. 
qui fréquente ie marché Jacqucs- 
l.'urtier. depuis au-delà de 25 ans. 
M. Emile Lessard, nous a parlé 
avec beaucoup de satisfaction du 
marché des oeufs et du beurre. 
"L'année dernière", dit-il, “an ven­
dait la douzaine d'oeufs et la livre 
de beurre 0.16 ou 0.17; cette année, 
on la vend 0.20. C est déjà plus 
mbitieux."
“Pour les cultivateurs, le temps 

est certainement meilleur. Le lard 
-c vend bien. Les gens ont moins 
peur d’acheter Et puis, on dirai’, 
qu'il y a plus d’argent. C’est peut- 
être parce que l'année derri ère les 
secours directs se distribuaient 
sovis forme de bons. IjCS porteurs 
de ces bons allaient voir les épi­
ciers et c'est une clientèle que 
nous ne pouvions pas avoir. Cette 
année, on a de l’argent et on vient 
sur le marché aussi bien que chez 
le*i épiciers.”
(Suite à la page 15. 2e colonne)

L’ANATOXINE

“Un once de prévention vaut 
mieux qu'une livr-* de guérison."j 
Ce vieux dicton pourrait être mis' 
en exergue su; la conférence don­
née par le Dr Albert Jobin. à la 
radio-Etat, jeudi, le 18 du courant 

En voici un résumé assez subs­
tantiel. En exposant son suj^t. le 
docteur re propose de nous donner 
un aperçu de la lutte que les mé­
decins ont entreprise contre la 
diphtérie depuis 50 ans. «t de Tis­
sue heureuse de cette lutte. La sui­
te de s n travail nous montre en 
effet les ravages causés par cette 
maladie au cours du siècle dernier. 
Il nous dit ensuite sous quelle in­
fluence cette affection s'est adouci* 
depuis le début du siècle présent, 
et enfin comment la science mé­
dicale peut espérer, d-* nos jours, 
remporter une victo;re décisive sur 
cette affection. Le Docteur a plei­
nement justifié les promess'’» de 
son début.

( S u* le à la psze I.V 1er c<*l.)

MM. lr« aM>é< Emmanuel Bourque 
et Bruno Dcsrochcrs d figeaient les 
cérémonies

\ti choeur Mgr liugèur-U l.a- 
flamme. P.A , Victor Rochette, Edgar 
Chouittard. Arthur Robert, l’h lipne 
Vasgrain. Mgr François Pelletier. P 
V. MM lev abbés Maurice Roy. 

Roch Rochette. Emile Beaudry, Al 
Sert Roy. le R. P \mbruisr. • * F. 
M.. etc.

La Passion fut ihantée par MM. 
les abbés Roch Rochette. Emile Beau- 
dry et Albert Roy

I-a vaste eglise était remplie et un 
grand nombre de personnes se te- 
naien* debout.

("est certainement Tune d*v cére 
monies de Tannée où l’affluence est 
la phis considérable.

En cotte journée, qui eotnniémr're 
l'anniversaire de la mort de Jésus. 
!*E£li*e r>m'*t la Sainte Messe comme 
l>our marquer «a grande douleur. On 
y entend du grec, en souvenir d'un 
usage qui remonte an quatrième siè­
cle. et 'rkm lequi 1, é'airnt chanté» en 
cette langue les impropères ou repro­
ches de \’otre-Sfignrur a la foule

L'adoration de la Croix est tou 
jour» impressionnante L'égl:«e sta 
t oiwJe de cette cérémon e. à Rome, 
est la Basilique de Sainte-Croix en 
Jérusalem. Elle fut construite par 
Constantin à la demande de sainte 
Hélène, puiv restaurée an 18e Mèclc. 
On y trouve là un clou du Crucifie­
ment. une bonne partie de !a vraie 
Croix et de la ter^r pri--c au Calvaire 
même, a Jérusalem.

C'est le T R Pere Ambroise, O E. 
M . qui a faq le «crmon *ur la Pav- 
sion. Le prédicateur a faq un rap­
prochement entre la Pasdon doulou­
reuse et sanglante du Calvaire et la 
Passion mystique et réelle au saint 
autel. 11 a dit en conclusion qu'il fa' 
lait être des apôtres et même â l’heu­
re actuelle dev martyrs capable- de 
défendre tvMre foi si souvent attaquée.

EXCELLENT VOYAGE

$500. a $15 000 
A PRFTF.R .SIR HVPOTHEQll

delà Bruère fortisr
Vâü*'' -NOTAI NE-
37. DE LA COURONNE

■"■■■ DENTISTE smamm

Dr S. GAUDREAU
98, ST-JOSEPH TEL.: 4-3721

BELIE VENTE
DE CHARITE

Euchre ! Euchre !
Au Patrôna*» Laval SO A%« Btga- 

ouette. marrtl 23 avril PUis de 123 pnx 
à dinner Prix de presence l billet 
oour Mentirai alter et retour.

Lundi prochain s’ouvrira u 
venfo d «charité au pre 
de la première mission « 
Ursulinos au Japon. -— 
direction des tables.

AKCIEHNE-LORETTE
Grand Euchre-Bridge

GRAND BAZAR

i:*i Euchre-BridP'* se-a donne rr.'*r- 
credl procnaln le 24 avril à B 15 h** : * 
iméclses 5 la «aile du Co'lêce ries F C- 
res de Notre-Dame d'* fïrAce, coin des 
u-« Arago et Duroeber 
Cette nartie de cartes est orean »e 

ear la Chr*-a> rie- Fn'op’s '*« Ma­
ri» an profit des bancs rie ï>g!i«e 

Plus rt« 200 prix seront donnés aux 
beureux gagnants.

Nom Invitons unis nos paroissien* A 
assister à nos <o|rée« du 79 30 avril et
l«-r mai dans notre «stle paroissiale,
en oroMt ri*-» pauvres. Non* tnte-orei»- 
ron* ta place l F. SEf^ET PF.
L'ALSACIENNE’ »n trois a te* a*, er 
prologue énilotîu» et trots t^b’eaux vi 
%ant« Nou« aumns aussi pièces com 
cues po--r égayer '-eux qui aiment a ri­
re Vener »n foui». amener.-v \os
arris et retenez vos c»fti»s a Pavaner / elle* 
seront en secte au Bureau de Po«to clés 
ritmanclie le 21 avril Toute une CoUr rie 
t./ic be*'.e< choses seront au programme 
et le tout pour le modique prix de 0 25 
ernttnx.

I.e Cerele St-F.Uennr

DOCTEUR

LORENZO MARTEL
ex-élés-e ries hôpitaux rie Part»

MEDECINE GENERALE
SÎS KL K .xr-.'EAN
Tel.: 4-3234

Dr P.-H. RAINVILLE
Chirurgien Orthopédiste

Il années d'études médicales dont 1 
aux Rtats-L’nts et 3 en Europe

CpmAMTF Membres et 
OrLuIflLIIL colonne vertébrale

Consultations
402. Saint-lean Bureau: J a I tir* 
Tél 2-1MI Hôpital B 30 A M.

L’ORGANISATION

Au Patronage St-V:ncent rie Paul. ^2. 
Cote d Abraham, du 23 au 23 avril. \'etiet 
encourager ce* Dames dévouée* qui au­
ront des tables attrayante», bingo roues 
de fortune, bureau de por-t». etc Ouv»r- 
ti. e de la *alle rie 10.00 A M. A 10.30 P M. 
Ar. rti 20-2 fo;»

L’HEMOGENOL FAGOT
'Sous forme* Pilules ou Liquide'

UNE CAUSE CELEBRE
P»cor.stttuant généra' ri une pl! s«»-i » 

extraordinaire pour ariulle» ou er.fa-.-s 
A demie do;»- n:rn recommandé 

le» anémie* faiblesse* nerveuse», épui­
sements. convalescences. Fa.te»-en l'esvi:.

DENTISTE 
Dr Alph. DION

SYLVIO BRASSARD

savons i.iqrinr* - drsinpec-
T A VT» - INSECTICIDE* 

tlMI.r A SANCTC AIRE SAVON 
EN POCURF FOL DRE A 

BALATER

PRODUITS ANGLO CANADIENS
EN O AG NI Z R. Propriétaire 

H. I«re Rae t.l.MOlLOU
Tél.: J-III1

lue attention tpécialo 
donnée au cierge

A I) IJ. A.
ARCHITECTE

206. Avp Brown. Tél : 7311

Au Palau Mniitralm. metered: le ït avril. 
\u profit d» (église Sl-Joieph.

24. Côte <fu Palais 
Tél. : 2-2153

I em—mimi

A.-G. WRIGHT
I INOLETM I PIIOI.N 1 ERI.NG

Mercredi le 2* n\r î p-ochatn. au Palau 
Montcalm la T.oupe Arthur Fortin qui 
a remporté Jusqu let rie grand* i iccéi 
«tir le* »cene< 1: terprelera une magnifi­
que p‘>ce en r. acte» Intitulé line cans» 
rriét-r- • au bénéfice de la paroie.se St- 
Joseph.

Ce‘\t pièce «e:;» rendu» »\ec le* cos­
tumes ri* l'époque et rien r. a été negil- 
e* pour faire ri» cette MJirée un régal 
artist qu*.

Le* billet* au prix rie 0'-O et rie 0.35 
•on! r> »'nte,i,.-i) en ente .<i| magasin d* 
'.t J \V Cant.ln. marchand de meubles. 
44*. nie St-Joseph. au magasin I-a\t- 
gueur A Hutchison, RI. nje St-Jran, a la 
pharmacie rie M Alfred Rousseau 130 
rue Aqueduc lys personne» désireuse» 
d a «si.•■ter a ce «pertncle pourront egale­
ment -e proe m r ce» billet, a'i F^ala!» 
Montcalm les 22 23 et 24 avril

Allons d»jnc passer une ag:c-ir>> ‘oirè* 
merci edi. :e 24 a* ni tout en encotira- 
C'anl la paroi«»e St-Jo*eph

22112
Heur* «le Uureau

9 i midi

Dr Gust. Ratté
C If IRL’RG IFN-DENTISTE RAYONS X

<39 me M-Jean.

Dr Emile Beaulieu
DENTISTE

me *t-.lean Tél. Î-7S6Î

Pose rie prélarts rie toutes iortei 
Reparation dt meubles 

Ouvrage garanti

Heures de bureau 9 h. à 12 a m.
t h. t s p ut

Dr DONAT ROY
Téléphone 1-1232 lté* : g20J

CUIR! R GIE V-D EN TIS I E 
Anesthésie au ea*

Bureau du soir les lundi», mercredis 
et vendredis, 

dr T tirs A * 30 hrs 
IT*. 3ènir Avenue

10 t. AI.IPLK TE ICI..: 3.OUI

Dr de la B. FORTIER
Kx-Eléve de» HAp'taux de Par!» 

et de t.nndre*

Heure* de bureau : Tél. : 4-3311

AVIS

Jeune-Canada

Au Cierge et
Communautés
Religieuses

M iT -mmiquc Bratkim, ri»* 
Crinaila”, (h>mTera dimanche 
15, une rAuscri» intituler : 
tribut ion dr la géttgrajihir a 
lion nationale" (."cttî; cause 
radiodiffusée jar toits 1rs j* 
secteur français de Radio C;

Iriinr- 
f, !..

M. J-A 
chez les

Roy. autrefois

t'édi PRODUITS ANGLO 
CANADIENS

Grande assemblée
ne voyage plus pour celte 

maison.

L<? Bureau de Direction deTAs- 
sociation des Détaillants de Ta­
bac» et Cigarettes, nouvellement 
fondée, convoque pour lundi soir, : 
22 avril, à 8 h. 30, au Palais Mont- : 
calm, tous ses membres, et aussi 
les autres personnes intéressé»?»! 
dans ce commerce au detail qui 
pourraient désirer â en devenir 
membre*:.

La Direction.

| Noua *ommc* propriétaires rira 
produit* Anslo Canadiens de- 

| couvertes de E -N Gagnier. sa­
voir.

| Lilas Ozone Huile a plan-her 
O R Cedar Savon A Plancher 
Citadelle Cire liquide «an* fro - 
Cage (Anglo NeMoveur de Bo n - 
iolrea. Lion, le* Poudres A La- 

I ver (Exce'juor. etc: 
NOUVELLE ADRESSE LE

9 i 12. 2 A 3. T à 9

Tél : 2-8023

JEAN TURGEON
Dr. M.-L LESSARD

spt 11 w.i i r
Maladies des Enfants
31 Sr-L'rsuir — Tél 3-3773

MORIN, BAHR Y, 
COTE&MARCEAU
COMPTABLES LICENCIES 

I-s-Th. Morin. C.P.A.
Lug. Barry, C.P.A.
Léon Côté. C.A.

(Synd c Llrenrlé
A.-G. Marceau. C.A.

105, Côte de la Montagne

AVOCAT
81, rue St-Pierre Québec

CH IR l'RniEN-DENTISTE 
F.x-lTterne du Forsyth Dental 

Infirmary. Boston Mass F L'.A 
207 3émr Avenue. ! IM O II. O V

REDOUTEZ LES POISONS 
DE L'ONANISME

1er MAI

558 et 560 ST VALLIER

Parce que les résidus de la nu­
trition. les poisons, s’ils ne sont 
pas éliminés, causent prompte­
ment des désastres dans l'orga­
nisme

Il a été reconu que le» trois- 
quarts des personnes éliminent 
mal. lx*» causes? Elles sont di- 
versec«: vie sédentaire, organis­
me déb lité. vie moderne t ép dem­
ie, il est donc indispensable /l’.ii- 
der la nature, si l’on veut éviter 
les conséguences de l'intoxication 
organique: qui affectent le sy t- 
tèiru* musculaire ou nerveux. >>n 
° manifestant sous forme d«- : 

UjnbagD, rhumatisme névralgie, 
j -eiati-m» gravede goût c. acté.
• r'oselérosx F^a désintoxication de 
j • ' * d iwie m uière
I parfaite par les Pilules R.R.U. de 

e fl a -ité a été nf. 
fi mée par des centaines de per- 

> u t s Elb. s éliminent les poi­
sons de l'organi.-me par l'emploi 

i de trois boites Pharmacie ’»V 
J ; Brunet &. C e, Québec.

J.-A.-G. VALLERAND
ARCHITECTE 

313. Bîvd Charest 
Tél. : 3-1394 

QUEBEC

Dr RODOLPHE TALBOT
CHIRURGIEN-DENTISTE
33. rue St-Jean Tél. : ”-3311

TAXIS 8123
A 7 PASSAGERS

Aussi rapproché que votre MAINTENANT
téléphone.

Service supérieur

Lundi prochain, dans le çra- i 
parloir du monastère des Dai-ie-, 
Ursuline», s’ouvr.ra une vente de 

i charité organisée par les ancien­
nes élèves, au profit de la mis vt 
canadienne au Japon, établie- p^r 
cette communauté et ve:s laquel­
le plusieurs religieuses se dirige­
ront au cours de l'été Cette ven­
te suscite un vif intérêt â Québec 

! et plus particulièrement chez le* 
anciennes élèves de l'institution. 
Elle sr continuera mardi et mer­
credi.

C’est pour marquer leu vtve 
gratitude envers les filles tie la 
Mère de l'Incarnation, que les an­
ciennes élèves des Ursulines ont 
décidé l'organisation de cette 
vente. Pour donner plus d univer 
sal.té encore â leur mouvement, 
elles ont voulu choisir comme 
p ésidente du comité une mont­
réalaise. madame Paul Gamea,;. 
Madame Garneau ert assistée de 
mesdames Edmond LeMotnc e; 
Charles Angers, comme vicc-j - 
'identes*

Plusieurs tables seront in toi­
lers dans le grand parloir C • 
des broderies et tricots est 
la direction dr madame Gn n- i : 
et d’un groupe d’ancienne élèves 
de Montréal I«i table ou the -e- 
ra d rigé-.- par mesdames Massi- 
cotte. Lawrence. Louis Berger, 
Ed. Barnard, ainsi que Mlles Bar­
nard cl Audet: la pècne par mci- 
dames Alphonse Désilets et .1 P- 
Lessard et mademoiselle l.udé 
Filleault. La table des liv.. ‘‘t 
de la papeterie sera présidé» par 
mademoiselle Pouliot. Enfin.
‘ Bingo" sera dirigé par M Gar­
neau. fils de madame Paul Car» 
neau. Le thé et les glace* rent 
serv s par des jeunes filles costu­
mé''- en japonaises, ce qui attirera 
davantage 1 attention sur le but 
de rette vente do charité

f. Association Misisonnaire dcï 
Ursulines est sous le d.stingu^ 
patronage do Mesdames Patena - 
de. L.-A Taschereau. H.-G Car- 
roll, J -K. Grégoire. Lady Fitzpa­
trick, Lady Langelier, Lady For­
get, Cyr. Dclâge et H -C. de I.o^* 
mier.

re $rgenr - v::,;v.....,
fl,'1 ' f -* .Cl i-.'

-.•t-.'MiK-Mm ^ _ / -J. ,
a- • ••»./» **• ' r/\ Vigez Jd ver/tdbte

là toute imitation -vf
" • m \ v ’ C ’ •' • 1, i* '.'«cC ' .s-■ v* • ••- •».' 
Pgr*w *>.**-?>• • ’ iJîlRp, -v,. . • ■ ri

. ‘ i fri

qui Blanchit SANS ÊOUlUiRetl
*:&:£ir>&peM.e/?c£:Ÿp>us diralmesdameS. où'aucun autre ornduif-analogue. ,negate v^7 ^

• ' -'I PAoou.y-os::- BÊfriOk|TfôNV6.-pëNLOT ENR.39.7S Rue. ümo.loü,

V**' . .*• N‘J’
SV. :

Arrivée du 
D. of York 

cette nuit

A moins que la brume vienn» 
arrêter leur marche le "Duchôci 
of York" et le "Montcalm" seront 
a Québec dimanche. Les deux pa^ 
quebots de la flotte du Pacifique 
vont très bien, d'après les rense'. 
gnements que nous avons au JW. 

i vice des signaux.
Tout indique donc que le rap; 

laine du "Duchess of York aûra 
l'honneur de recevoir la canne s 
pommeau d'or que la Commission 
du port donne au commandant dii 
premier navire â passagers arrivé 
dans notre port à l’ouverture d« 
la saison de navigation Le com­
mandant du “Duchess’’ devrait 

! revoir la canne dimanche matin 
du colonel O’Meara. Son .servie* 
est attendu vers deux heure?

Au nombre des passagers dj 
"Duchess of York", on no'.!- 
frère» Hambourg qui donrv 

jun concert à Québec

QüC.’


